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Essù  sur  la  Chronologie  d'Hérodote,  et  une  Table 
Géographique. 

NOUVELLE  ÉDITION,  REVUE,  CORHIGÉB 
ET  CONSIDÉILABLEMEITT  AUGHENT^E, 

A  laquelle  on  a  joint  la  Vie  d*Homëre,  atrribaëe  i  Hitoiotn, 
lea  Extraits  de  l'Histoire  de  Perse  et  de  llnde  de  Ctésias,  et 
le  Traita  de  la  Malignité  d'Hérodote  :  le  toat  accompagna 
de  Notes. 
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DE  L'IMPRIMERIE  DE  C.  CRAFELET. 

A  PARIS, 

iGciLLAviiEDEBuitErainé,  Libraire  delà  Bibliothèque 
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HISTOIRE 
D'HÉRODOTE. 


Mesures  itinéraires  des  Grecs  ^  des  Egyptiens 
et  des  Perses  f  et  leurs  rapporta  avec  ceUee 
de  France. 

irovB.  entendre  les  Historiens,  il  faut  connottre 
les  mesures  dont  ils  ont  fait  usage.  Le  Stade  est 
celle  qui  est  la  pluB  usitée  chez  les  Grecs.  Us 
en  avoient  de  différentes  grandeurs }  un  petit  de 
5i  toises,  n  en  falloit  49,  pins  une  toise ponr  une 
lieue  de  9,5oo  toises.  L'Olympique  de  g4;  toises, 
dont  37  plus  5i^  toises  équivaloient  à  une  lieue. 
Enfin  un  troisième  de  10  par  mille  Romain , 
dont  33  plus  1  s  toises  équivaloient  à  une  lieue. 

Nous  ne  parlerons  que  des  deux  premiers, 
parce  qu'il  n'est  question  qne  de  ceux-là  dans 
Hérodote  et  dans  la  plupart  des  Auteurs  cités 
en  notes. 

Quatorze  de  ces  petits  Stades,  plus  43  toises, 

répondoient  à  un  mille  Romain ,  et  il  en  falloit 

5o  moins  5o  toises  pour  une  lieue  de  9,5oo  toises. 

Le  Stade  Olympique  étoit  de  cent  Orgyies,  ou 
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600  pieds  Grecs.  Mais  le  pied  Grec  n'ayant  que 
1 1  pouces  4  lignes  du  pied  de  Roi  ,  l'Orgyie 
n'avoit  que  5  pieds  8  pouces,  et  les  cent  Orgyies 
ou  600  pieds  Grecs  n'équiTaloîeot  par  consé- 
quent qu'à  566  pieds  8  pouces,  c'est-à-dire  à 
94  toises  3  pieds  8  ponces.  Il  s'en  faut  donc 
4  pouces  pour  faire  les  947  loisea.  Pour  éviter 
les  fractions ,  n««s  éTa]«»eBB  ce  dnnier  Stade 
à  947  avec  MM.  d'Anville  et  Barthélémy.  Pour 
«me  lieue  de  3,5oo  toùes  il  faut  37  de  ces  Stades 
avec  un  excédent  de  5i;,  que  nous  r^orterons 
sur  les  Stades  suivans. 

Hérodote  parle  souvent  du  Suhène,  mesure 
Egyptiène,  et  de  la  Parasange  qui  est  usitée  cbex 
les  Perses.  Quoiqu'il  y  eu  eût  de  différentes  di> 
mensions ,  notre  Historien  évalue  le  Schéne  à 
60  Stades  et  la  Parasange  à  3o.  Nous  allons  pré- 
senter sous  un  seul  et  même  point  de  vue  le  rap- 
port des  pieds  et  des  Orgyies  Grecs  avec  les  pieds 
et  les  toises  usités  en  France  ;  sons  un  autre,  le 
rapport  de  ces  deux  Stades  avec  nos  toises  et  nos 
lieues  de  a,£ioo  toises  j  enBn  sous  un  troisième 
point  de  vue ,  le  rapport  des  Schènes  et  des  Para- 
sanges  avec  les  mêmes  lieues. 
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Anthise  et  Abrocomse ,  gr.  et  lat.  carà  An(.  Coc- 

chii.  Jjonâini,  1736,  m-8. 
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4i6.  Zenobii  proverbîa,  gr.  et  lat.  (voyes  le  n'  8). 
4i;.  Zozimî  Historiée,  gr.  et  lai.  Oxorùî ,  1679, 
in-8. 
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des  auteurs  anciens  sur  lesquels  on  a  fait  des 
Conjectures. 

JhjLixsvB,  tome  Tiii,  page  3oi. 

Aathologîa.  i ,  3o6  ;  r ,  43o. 

Anligoai  Historié  mirabil.  Ti,  Sâg. 

Apollodorusi  m,  563;  v,  iyS. 

Appianas.  vu,  iS?,  i38. 

Aristide^.  Vlil,  io6. 

Ariston  China  explîcatas.  Tii,  336. 

Arislotelet.  Ht,  37^;  Tiii,  5o8. 

Arrianus.  TUi ,  699  et  600. 

AlhetuBtts.  I,  571  et  seq. 

Ceasorinna.  vil,  S71. 

Clemens  Alexandrmiu.  t,  485;  Ti,  3o4, 

CoDon.  vn,44i. 

Ctesias.  vi,  35g,  390,  agS^SaS,  3;a,  377. 

Detnostbenes.  i,  566. 

Diaconus  (Job.).  11,  Soq. 

Dio  CTiryaostomas.  m,  34i,  478;  t,  507. 

Dîodoma  Siculas.  Vil ,  49 ,  not.  5 ,  685. 

Diogenes  Laertius.  tiii,  557. 

Oionyaitu  Halicamass.  i ,  Préf.  xviii ,  noie }  ly 

3o3î  V,  373;  vil,  Su. 
Etymologicum  Magaum.  vi,  468;  viii,  it, 
Eudocia.  vu,  335. 
Euaebius.  va,  471. 
Eustathius.  III,  546;  iT,  4io. 
Qeoponica.  viii,  83. 
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Heoulerhuis  ad  Hesycbium  notât.  Tii,  335. 

Heroctotus.1,  i85,  3s5,  326,  aSi,  346,  34^,  355 
et  354,  357,406,  4io,  5o5,  Sig,  627;  11,  176 
194,  345,  364,  377,  383,  531,  365,  377,  389 
4o3}  III,  399,  358,  54o,  348,  36o,  595,  4o5 
4o4,  448,  474  et  475,  477 ,  48o,  485  bu,  4g5 
497,  5o3,  544,  546;  iT,  5o3,  5o4,  574,  899 
4o6,  455i  V,  5ii,  517,  336,  34a,  373,  575 
579  hia,  38o,  456,  488,  490;  vi,  113,  117, 137 
i5o,  i53;  Tll,  108,  110,  ii4  et  aeq.  303,  3i4 
.  Tiii,87,  355,  5oa,  599. 

Beaychma.  ni,  546,  419;  vi,  116,  566j  viil,  555. 

Hippocrate»*  m,  595. 

luscriptîo  Vêtus,  i ,  5o6;  vu,  45i. 

Lucianus.  i ,  4o8  ;  v ,  353  et  334. 

Lycorgus.  111,447. 

Malalas.  (Joh.)  t,  4o3. 

Mazimiu  Tyrius  explicatus.  m ,  555. 

Meletius.  IT,  443;  viii,  i45. 

Mnaseas.  ni,  3^7. 

Fattlienias.  i ,  365. 

Fausanias.  ni,  444,  556;  ly,  370,  439;  vi,  isS, 
183;  Tii,  430;  VIII,  6. 

FJiavorinus.  vill,  io5. 

Photius.  IT,  585. 

Fholii  Ijezicoa  manuscriptutn.  r,  377. 

FliniiHiEt.Nat.  IV,  34i  in  DottsjT, 409;  Tiii,  572. 

FIulaTchiiB.  I,  191 ,  335  ;  11,  373  in  doUs,  54i  in 
nolia,  554,555;  m,  588;  IV,  345;  V,  55©;  vi, 
467  ,  48o ,  496. 

FoUux.  II,  555. 

Folyseaiis.  1 ,  385;  iv,  257. 

Ptolemteaa.  viii,  11,  596. 
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Ftolemieus  Hephasstionis  filiuH.  i,  199  in  notis< 
Kutgersius  notât,  vil,  336. 
■Scholiastea  Apollonii  Rhoâii.  ni ,  368  ;  T ,  348  ; 

VII,  367. 

Aristophaais.  vu ,  565. 

Euripidû.  iv,  SS;. 

FiDctari.  m,  434;  v,  548,  Safi. 

Sopboclis,  1 ,  187. 

Shawius,  Job.  notatuc.  vii ,  336. 

Sopfaocles.  m,  445. 

Slephanus  Byzantiniu.  i,  196;  Vi,  iSsj  vni,46, 

47 ,  355. 
Strabo,  1,578,  474;  vil,  417JVIII,  l45,  174,317, 

345,548. 
Suidas.  VI ,  376. 
Theophilus.  vn,  378,  379. 
Thucydides.  11,  577;  vi,  iSS;  viil,  176,  317. 
Tzetzis  Chiliad.  i,  pag.  lxv.- 
VîtaHomerï  Herodoto  tributa.  VI,  197,  198. 
Xenophon.  t,  459;  vili,  571  et  37a. 
^eaobiua.  l,  Sog, 
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TABLE  GENERALE* 

des  matières  contenues  dans  FHistoirk 
D'HÉRODOTE  et  dans  les  Notes, 


Nota.  Le  chiffra  romain  indigne  le  tome  \  lo  dûffre 
arabe  la  page  dn  volome. 

A 

JlBANTES,  psnple  de  l'Eub^e,  qui  passa  en  partie 
dans  llonie  dans  le  temps  que  les  Grecs  y  en- 
Toyèrent  une  colonie.  Ils  te  mêlèrent  avec  les 
Ioniens ,  quoiqu'ils  ne  fussent  pas  Ioniens  d'ori- 
gine. I,  119.  Comme  ils  étoient  braves,  ils  joi* 
gQoient  toujours  l'ennemi,  et  de  crainte  qu'il  ne 
les  prit  par  les  cheveox ,  ils  se  rasoieat  le  devant 
de  la  tète.  437. 

ABAKlSfHyperboréen  de  nation,  voyageoil, dit- 
on,  par  tonte  la  terre,  sans  manger,  et  porté  sur 
une  flèclie.  m,  i53.  Son  voyage  en  Grèce  est 
i-pen-près  de  l'an  55^  avant  notre  ère.  446. 
Selon  Lycnrgue,  il  parcooroit  la  Grèce,  ren- 
dant des  Oracles  et  tenant  entre  les  mains  une 
flèche,  symbole  d'Apollon,  an  service  duquel  il 
s'étoltmis.  447. 

*  Cette  Table ,  i  quelques  article*  pr^ ,  n'est  pas  de 
l'Autour  de  la  traduction. 

Tome  IX.  G 
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ABDERES,  ville  de  Thrace,  fondée  par  Timéûa* 
de  Clazoraènea ,  et  bâtie  par  les  Tèiens  ou  liabi- 
tans  de  Téos,  fugitif  de  leur  patrie.  I,  i35.  Oi-a- 

clc  qui  donne  lieu  à  cette  fondation,  é^i.  Voyei 
TÉIEKS  et  TlHÉSIAS. 

ABDÉRITËS  (les).  Xerxèa  fait  amitié  arec  eux} 
leurfaitpréseatâ*ancimeterred'oTet  d'une  tiare. 
V,  24a. 

ABEILLES,  pourquoi  appelées J!//m  du  Taureau- 

n,  495. 

ABES ,  Oracle  en  Fhocide ,  consalté  par  Crésns. 
1,54,  a58.  Consalté  par  Mys  au  nom  de  Mardo> 
niua.  V,  sSi.  Détails  snr  cet  Oracle.  536. 

ABORIGÈNES,  ancien  peuple  d'Italie}  les  mèmn 
qne  les  flnotriens,  selon  Denys  d'Halîcamasse  et 
Topinion  La  plus  snivie.  VII,  34a ,  4o8,  409 ,  445. 
Leur  conduite  envers  les  Félasges,  et  quelle  en 
est  la  suite,  aéa,  345.  Les  Latins  descendent  des 
Aborigènes;  ceux-ci,  les  Fhénéates  et  les  (Bno- 
triens,  éloient  Pélasges  et  Arcadiens.  3^5,  376. 
Faunus  étoit  leur  Roi  lors  de  l'arrivée  d'Evandre. 
409.  Eus  et  les  Pélasges  forcent  les  Sicules  i  éva- 
cuer l'Italie.  446. 

ABRESCH  (M.)  làit  une  correction  sur  Hérodote. 
m,  538.  En  propose  une  autre,  qui  n'est  pas 
admissible.  385.  Explique  bien  un  passage  de  cet 
Historien.  IV,  199;  V,  a85.  Propose  une  coujec* 
ture  qui  est  approuvée  de  M.  Wesseling.  5o2. 

ABROCOMÉS  et  HTPÉRANTHUS,  Perses,  fils 
de  Darius,  frères  de  Xerxès,  périssent  ans  Ther- 
mopylea,  eu  combattant  sur  le  corps  de  Léonidas. 

V,  154,439. 
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ABRONYCHUS,  fils  de  Lysiclès,  espion  des  Gi-ecs, 

lenr  apporte  i  la  rade  d'Arlémbium  la  noavelle 

de  la  défaite  de  Léonidas.  V ,  177. 
ABULFEDA  nous  apprend  que  le  fleuve  Saleph 

croit,  ainsi  que  le  Nil,  dans  le  temps  que  les 

autres  diminuent.  II,  3o3. 
ABYDÈNIËNS  (les)  élèvent  i  Xerxis  une  estrade 


du» 
>trfo. 

le  le 
tpri- 
,544. 
leloo 


l'a 


a  de 
S.  Ce 
ft  de 


pla- 
tises, 
'eau, 

aux 
habilans  de  la  Laconie.  I,  453,  433.  Passe  de  la 
G  3 
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Laconie  en  Thessalie,  où  il  recoatre  les  Etats  ie 
ses  pères.  435;  VIT,  Ssi,  Sss,  427,  438.  Un  mear- 
tre  l'oblige  de  passer  en  Lacoaie;  il  donne  son  nom 
aux  habitans  de  ce  p»ys.  435.  Archandre  et  Arcbi- 
tétèa,  deux  de  ses  fils,  quittent  la  Phthiolide  et  se 
retirent  k  Argoa ,  où  ÎIs  épousent  deux  filles  d'un 
Prince  nommé  Danaiis.  4s8. 

ACH^US,  fila  de  Neptune  et  de  Larisse,  et  frère 
du  second  Pélasgus,  passe  avec  lui  en  Thessalie  j 
vers  quel  temps.  VII,  ig5,  35»,  517. 

ACH-BOBBA ,  oiseaux  regardés  comme  sacrés  par 
les  Egyptiens  modernes.  II ,  5oo. 

ACHÉËNS,  resten  i  à  Argos  jusqu'au  retour  des  Hé- 
racl ides,  alors  ils  se  réfugient  auprès  des  Ioniens 
dans  le  pays  d'^giaIe,eQquel  temps.  1, 119, 435; 
iVII]  ^stj,  439.  Voulant  choisir  pour  Roi  Tisamé- 
nus,  les  Ioniens  prennent  contre  eux  les  armes, 
sont  vaincus  et  obligés  de  céder  aux  Achéens  le 
pays,  qui  depuis  reçut  le  nom  d'Acha'ie.  I,  439, 
456.  Après  avoir  déposé  les  enfans  d'Ogygus, 
ils  établissent  la  démocratie,  et  conserveat  leur 
liberté  jusqu'à  la  réduction  de  leur  pays  en  pro- 
Tince  Romaine.  456.  Les  Lacédémoniens  et  les 
Argiens  portèrent  le  nom  d'Achécns  avant  le  re- 
tour des  Héraclides.  433j  VII,  438.  Les  Achéens 
font  partie  de  l'armée  do  Xerxès.  V,  i3o.  Rem- 
portent une  victoire  signalée  sur  Hyllus  ,  file 
d'Hercule.  VI,  19.  f^ojez  Tab.  GÉOGR. 

ACHÉLOUS ,  effets  des  alluvions  de  ce  fleuve.  U,  8, 
i85,  i84. 

ACIIÉMÉNÈS,  fils  de  Darius,  vaincn  et  tué  par 
luarosjRoi  de  Libye,  iPaprémis.  III,  lOiV,  6, 
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afi.  Il  avoit  été  -établi-  GouTemenr  d'Egypte  par 
Xerxès,  son  frère.  61  Est  do  nombre  des  Généraux 
de  l'armée  navale. de  ce  Prince.  65.  Son  avis, 
opposé  à  celui  de  Démarate,  après  la  bataille  de* 
Tfaermopyles.  161. 

ACHÉMÉNÉS,  un  des  ancêtres  de  Xeraès.  V,  16. 

ACHÉMÉNIDES  (les),  famille  Perse-,  de  quelle 
tribu  elle  étoil.  I,  loi.  Hystaspes,  fils  d'Arsames 
«t  père  de  Darius ,  étoit  de  cette  &mi]Ie.  168  ;  V, 
377  et  suiv.  Cambyse  les  engage  à  s'opposer  aux 
Mèdes.  57. 

ACHILhES,  Généalogie  de  ce  héros.  IV,  5^5, 

ACHLIS,  animal  obligé  de  maixher  à  reculons  en 
paissant;  pourquoi.  III,  564. 

ACHRADUS.  Plaisante  erreur  de  pliuienrs  Savane 
sur  ce  mot.  I,  393. 

ÀCKÂGUS  ou  AGRIGENTË,  colonie  de  Géla; 
temps  de  sa  fondation.  VH,  464.  f^oyes  Gela. 

ACRES ,  colonie  de  Syracuses.  Sa  fondation  ;  en 
quel  temps.  VII,  464. 

ACRISIUS,  père  de  Danaé.  IV,  i34.  Dernier  Roi 
d'Argob  de  la  maison  de  Danaiis  ;  Persée ,  son 
petit-fiU,  le  tue  involontairement.  VU,  3a4,  SsS. 

ACROTATUS,  fils  d'Aréus,  Roi  de  Lacédémone, 
succède  à  son  père.  VII ,  5o8.  Péri  t  près  de  Méga- 

le  nommée  d'à- 

1,  ou  Acte.  VU, 

à  Cécrops.  367 , 

373.  II  a  régné  long-temps  après  Forpliyrion,  qui 

n'est  pas  le  successeur  immédiat  d'Ogygès.  372 , 

,373,  280. 
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ACTIONS  LEMNIÈNES ,  ponr  acHont  atroce». 
Origine  de  cette  maniire  de  parler  chez  les  Grecs. 
VI,  i85.  f^oyes  LeSHijcnbs. 
ACTIONS  MAUVAISES.  Chacua  trouve  celles  des 

antres  plus  mauvaises  que  les  siennes.  V,  loi. 
ACTXSANÉS,Roî  d'Ethiopie,  monte  sur  le  trône 
de  l'Egypte  ,  réroltée  contre  Amasis  ;  abolit  la 
peine  de  mort ,  ùàt  conper  le  nez  ans  malfai- 
teurs et  les  relègue  i  Rhinoeolure  sur  les  fron- 
tières de  la  Syrie.  II,  4i3. 
ADICRAN ,  Roi  des  Libyens ,  se  soumet  k  Apriës , 
Roi  d'Egypte ,  et  l'appelle  k  son  secours  contre 
les  Cyrénéena  qui  l'avoient  dépouillé  de  ses  Euts 
et  qui  battent  complètement  l'un  et  l'aatre.  IQ, 
333  et  SUIT. 
ADIMANTE,  fils  d'Ocytus,  Commandant  de  la 
flotte  des  Corinthiens  i  Artémisium.  V,  167.  Thé- 
mistocle  lui  donne  trois  talena  pour  le  rattacher 
au  parti  des  alliés.  168.  Il  s'emporte  contre  Tfaé- 
mialocle  dans  le  Conseil  des  Grecs.  198  et  suiv. 
Accusé  par  les  Athéniens  d'avoir  pris  la  fuite  à 
Salaniine.  33a ,  333.  Idée  qu'on  aroit  à  Athènes 
des  motifs  qui  l'aToient  empêché  d'abandonner 
les  alliés  avant  le  combat }  son  épitaphe.  44o,  5o3 , 
5o3.  Ses  en&ns.  5o3.  Ce  que  les  Corinthiens  pen- 
sent de  lui  ;  témoignage  de  ^utarque.  5oa }  VI, 
437 ,  44o ,  496 ,  497 ,  5oo. 
ADIMANTE,  frère  d'Aristéas.  V,  91 ,  559. 
ADORATION  des  Oracles,  des  Présages,  etc.  I, 

35,  360  et  36t. 
ADRAUÉLECHetSARAZAR,fi1s  de  Sanacharib 
et  ses  meurtriei'S.  VII,  149.  Où  ils  se  sanrent, 
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et  de  qaellw  maisons  ils  ont  été  Ut  sonche.  ibid. 

ADRASTË,  Phrygien,  fils  de.Gorâiasct  petit-fila 
de  Midas,  tue  son  pr«pr«  frère  sans  le  Toaloir,  et 
est  purifié  par  Crésos.  I,  37,  a8  et  356;  II,  106. 
Est  pressé  par  ce  Prince  d'accompagner  son  fils 
Atya  à  la  chasse  d'an  sanglier  énorme.  1, 5i.  Tue 
par  accident  le  jeune  Prince  an  lieu  du  sanglier. 
Sa.  Se  tue  de  désespoir  sur  le  tombeau  d'Atys.  53 
et  s56. 

ADR  ASTE ,  fils  de  Talaiia ,  Roi  d'Argos ,  envié  et 
jalousé  par  Clîsthènes,  son  aïeul  maternel.  IV,  45. 
Prend  les  armes  en  faveur  de  Polynicei,  et  est 
battu  devant  Thébes.  Soo.  Chassé  de  ses  Etats,  il 
se  retire  à  Sicjone,  épouse  la  fille  de  Folybe  qui 

.  en  étoitRoi,  etluisuccède.  5oi  et suiv. Chapelle 
on  Héroon  qu'il  avoit  à  Sicyone.  45,  3oi,  3o3. 
Fêtes  instituées  en  son  honneur.  Soi. 

ADYRMACHIDES.  peuple  de  Libye.  Droit  sin- 
gulier qu'on  t  leuEs  Rois  sur  les  nouvelles  mariées. 

m,  34o. 

^ A ,  en  Colchide ,  près  du  Phase ,  au  confluent  de 
l'Hippos  et  du  Cyanéos,  à  quinze  milles  de  la 
mer.I,S-,Vm,  11. 

^  ACÉ5,  père  deSyloson  et  de  Polycrates.  m,  1 13, 
'  4o3,4o4. 

jSACÊS ,  fils  de  Syloson ,  Tyran  de  Samos  après  lui , 
et  dépossédé  par  Aristagoras  de  Milet.  UI,  4o4, 
Parvient  à  détacher  les  Sauriens  de  la  Confédéra- 
tion des  Ioniens  contre  les  Perses.  IV,  98.  Rétabli 
i  Samoa  par  les  Perses.  106. 

iCACIDES,  statues  des  Dieux,  envoyées  aux  Egi- 
aètes  pour  les  fiivoriser.  IV,  55  f  333. 
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^ACIDES,  sont  ajipelés  au  secoars  des  Grecs  S 

Salamine>  V,  303> 
u£  ACIDES ,  origine  de  cette  famille  et  de  la  visné- 

rallon  que  les  Grecs  aroîent  poor  elle  ainsi  que 

pour  Mblcos.  V,  483  et  suir. 
MA.CVS,  héros.  Son  origine.  III,  JgS.  Temple  en 

Boa  honneur.  IV,  €3.  Invoqué  par  les  Grecs.  V* 

soa. 
JEGÈ.ES,  une  des  onze  anciennes  villes  des  Eoliens. 

I,  131. 

MGES,  sur  le  Crathis,  ville  Achéène.  I,  iig. 

.^ÎGESTE  (  ville  ) ,  combat  de  ses  habitans  avec  lea 
Spartiates.  IV,  5o.  Ployez  TiB.  Gëogr. 

^GlALE  (1'),  de  qui  ce  pays  tîroit  sou  nom.  1, 435. 
Ion  ayantépousélafiUeduRoî,  régna  dans  lepaya 
après  la  mort  de  ce  Prince,  et  y  établit  ceux  qui 
l'avoient  accompagné,  ibid.  Les  Achéens  ayant 
été  chassés  de  la  Laconie  par  les  Héraclides,  se 
retirèrent  dans  le  pays  d'^giale,  dont  Ha  expul'- 
sèrent  les  Ioniens,  ibid. 

^ÎXÎICORES,  fils  d'Ion.  IV,  45. 

^GINE  et  THÉBÉ ,  filles  d'Asopas.  IV,  55,  55l 
et  333. 

^GINÈTE,  descendant  de  Lacédtemon.  VII,  485. 

.^ïXtIROUSA,  une  des  onze  anciennes  villes  dea 
Eolieus.  I,  13L. 

JEGlUTi/i,  ville  Achéène.  I,  119.  Orncle  que  ses 
habitans  reçoivent  de  la  Pythie  après  leur  vic- 
toire sur  mer  contre  les  jïltoliens.  1, 436  et  43^. 

jmYVTVS  ou  SÉTHOSIS.  frère  de  Sésostris,  seloa 
ManethoQt  Voyet  Sésosthi^* 
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JELWS  DIONYSIUS,  GrammairieD  Grec.  Sa  re- 
marque sur  un  ioaûme  d'Hérodote.  I,  444. 
^MILIUS  SURA.  Dur^  qu'il  donnoil  à  l'empire 

d'A«syrïe.  VII,  i44. 
jSNÉSIDÉUUS,  aïs  deFataïcus;de  simple  Garde- 
da-eorp8  d'Hippocrates  il  devient  Général  de 
lità 

«de 

90. 

ions 

qpli- 


Son  père  lut 
et  ses  douze 
LheptrSIsyr 

aénusj  s'em- 
hrea  Gavanea 
des  ancêtres 

e  sa  dixième 
ne  j  dans  son 

thémen,  en- 
irses  dans  le 


Tarn*  /X,  II 
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jïSCHRIONIENE ,  triba  de  Samiena ,  établie  à 
sept  journées  de  Thèbes  en  Egypte.  III ,  33 ,  aga. 

.ESCHYLE,  Poète  tragique  grec,  fils  d'Euphorion. 
Passage  de  son  Prométliée,  mal  traduit  par  Cicé- 
ron,  non  expliqué  par  M.  Bninck^bien  Eenda 
par  M.  Schiilz;  opinion  de  l'Auteur  sur  ce  pas- 
sage. I,  35o,33i.  Mot  grec  très-rare  c[u'on  trouve 
dans  ses  Perses.  357.  Tradition  que  ce  Poète  très- 
instruit  p»ro!t  avoir  suivie  sur  Cyrns  dans  cette 
tragédie.  S83 ,  384;  V,  383.  Selon  lui  IMane  étoit 
fille  de  Cérès.  II,  i3a,5i4. 

.ASSCHYLE,  douzième  Archonte  perpétuel,  jus- 
qu'à Créon,  Archonte  annuel,  preuves  c[ue  la 
1"  année  de  son  Archontat  étoit  de  l'an  3,936 
de  la  période  julienne ,  778  avant  J.  C.  VU^  3o^ 
et  Buiv. 

ASl'HUS ,  habitant  de  Delphes ,  met  le  nom  des 
I^acédémoniens,  pour  les  flatter,  snr  un  vase  à 
Delphes.  1 ,  37 ,  38.  Communique  à  Néoptolèm* 
Maciolèa  un  oracle.  367,  368. 

!iETOLIENS ,  appelés  Curetés  du  temps  de  Deuca- 
lion,  VU,  5i8. 

'JEZÉ,VS,&\8  d'Inachus,  et  pèredeLycaon;  celui-ci 
futpèredeDéjanire.yU,  5io.  Celle-ci  est  donnée 
pour  époux  à  j£zéus  par  le  traducteur  latin  de 
Denys  d'Halicamasse,  malgré  le  texte  grec.  3i  1. 
Année  de  sa  naissance,  ibid. 

'AFRICAIN  (Joies),  ancien  Chronologiste ,  a  in- 
terpolé Manéthon.  VII,  19.  Où  se  trouve  ce  c[ui 
nous  reste  de  sa  Cbronographie ,  et  idée  de  son 
Système.  30-33.  Comment  Marsham  l'a  expli- 
qué. 39.  Nombre  des  années  de  règne  qu'il  donne 
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&  Ménèa.  67.  Combien  donne-t-il  de  Rois  Indi- 
gëaes  à  l'Egypte.  83.  Nous  apprend  l'unaaimité 
des  anciens  Chronologistes  sur  l'époqae  de  Félec- 
tion  de  Cyrus  an  Royaume  de  Médie.  i63.  Nous 
donne  an  moyen  de  déterminer  l'époque  du  Dé- 
loge d'Ogygès.  380. 
AG.f£US ,  père  d'Onomastns,  Eléen ,  l'on  des  pri» 

tenâanftd'Agariste,filledeClisthènes.rV,i76. 
AGÀMEMNON  ,  Ch^desPélopides,  père  d'Ores- 

tes.1,  5i;  V,  110. 
AGARISTE,  fille  de  Clisthènes,  Tyran  de  Sîcyone; 
DODU  des  treize  prétendans  à  sa  maîn.  IV,  17S. 
Elle  ëponse  l'Athénien  Mégacl&s ,  fils  d'Alcmseon» 
17g.  Enfàns  qu'elle  en  a.  179,  180,  485. 
AGARISTE,  petite -fille  de  la  précédente,  fille 
dllippocrales,  mère  de  Fériclès,  épouse  Xan*- 
tippe,  fils  d'Ariphron;  songe  qu'elle  a  quelques 
jours  arsnt  d'acvoucher.  IV,  179,  180. 
AGASICLÈS,  fils  d'Anaxîdamas,  Roi  de  Lacédé- 
mone,  de  la  maison  des  Froclides  on  Eurypon- 
tides;  durée  et  événemens  de  son  règne.  VU,  Soi. 
AGÀSICLËS ,  habiUnt  d'Halicarnasse ,  viole  la  loi 
qui  ordonnoit  de  consacrer  au  Dieu  le  prix  de  la 
Tictoire  aux  jeox  Triopiens.  I,  118.  Hérodote  le 
nomme  Hégésiclès,  selon  le  Dialecte  Ionien.  399. 
AGATHOËRGEfUtre  d'honaear  donné  i  Sparte 
aux  plus  anciens  Chevaliers,  auxquels  on  avoit 
donné  lenr  congé.  I,  Sa,  333. 
AGATHON,  nom  que  Ptolémée,  fils  d'Héphestion, 
donne  an  fils  de  Crésua,  qu'on  nomme  ordinaire* 
ment  Alys,  et  particularités  qu'il  ajoute  sur  lui. 
I,  255. 

H  3 
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AGÂTHYRSES,  peuple  voisin  delà  Scylbîe.  Com- 
manaaté  des  femmes  eQtr*eiuc.  Di,  197.  Refusent 
de  recevoir  les  Scythes  ponrsuÏTÏa  par  Darius.  310. 
Occnpoient  ce  qu'on  appelle  aujourd'hui  la  Tran- 
«ilvanie  et  le  Nord-Est  de  la  Hougrie.  538. 
AGATHYRSUS ,  Tainé  des  trois  fils  qu'Hercules 

eut  d'un  monstre  en  Scjthie.  ni,  i36. 
AGBAL,  d'Arados,  père  de  Merbal,  et  l'un  des 
principaux  Officiers  de  la  flotte  des  Perses.  V,  65. 
AGAVE,  fille  de  Cadmns  et  mère  de  Fenthde.  VU, 

352. 
AGBATANES,  commandent  nommée  Ecbata- 
nés ,  ville  des  Mèdes ,  bâtie  par  Déjocèa ,  aujonr- 
d'hui  Amadan.  Description  de  cette  ville.  1,83, 
83  et84,  386et387.  Montagnes  voisines.  90, 4o4. 
Cyms  y  emmène  Crésus.  lai. 
AGE  compétent  chez  les  Grecs  pour  entrer  dans  la 
classe  des  hommes.  Voytt  Geecs.  Pour  se  ma- 
rier. Ce  qn'Arislote  et  les  loïx  de  Lacédémone 
prescrivoient  &  cet  égard.  VU,  3^8  et  599,  485 
et  486. 
aYein  et  «E'PEIN,  sens  et  différence  de  ces  mots. 

I,36i. 
AGÉMON ,  oncle  et  tuteur  de  Télestès ,  Roi  de 
Corinlhe,  s'empare  de  la  conronne  et  la  trans- 
met à  son  fils.  VII,  539. 
AGÉNOR,  descendant  de  Lacédiemon.  VII,  483. 
AGENOR ,  père  de  Cilix,  qui  donna  son  nom  aux 

Ciliciens.  V,  6a. 
AGÉNOR ,  un  des  ancêtres  d'Io.  Vil,  3i5. 
AGÉSILAS  ou  AGÉSILAUS,  Roi  de  Lacédémone, 
delamaisondesProclidesouEuryponlidesjfutou 


ihvGoogle 


DBS'MAÏIÈRES.  6l 

'  des  ancêtres  de  Léonidas,  Roi  de  Sparte.  V,  i4i. 
et  de  Léotychides  qui  commftadoit  la  flotte  des 
Grecs.  34^.  Il  succède  A  Agis  I,  son  frère.  "VU,  Bo-^. 
Erénemens  de  son  règnci  16.  Meurt  en  Egypte.  $09. 

AGÉSILAS,  frère  de  Tfaémistocles,  envoyé  pour 
reconnoître  l'armée  des  Perses,  tue  Mardonios, 
l'an  des  gaides  de  Xerxès,  qu'il  prend  pour  ce 
Prince.  Trait  de  codrage  et  de  fermeté  de  ce  Grec, 
semblable  à  celui  de  Mucius  ScBTola.  V,  4oi. 
L'assassinat  qu'ils  médîtoient  Tan  et  l'autre  est 
très-condamnable.  4o3. 

AGÉSIFOLIS I,  fils  de  Pausanias,  Roi  de  Lacédé- 
mone ,  de  la  maison  des  Agides.  Durée  de  son 
r^ne.  Vil,  5o6. 

AG^IPOLIS  II,  Roi  deLacédémone,  de  la  maison 
des  Agides,  succède  à  Cléombrote.  Durée  de  son 
règne.  VU,  5o6. 

AGESIPOLIS  m,  fils  du  précédent,  succède  à  Cleo- 
menés  sous  la  tutelle  de  qui.  YIX,  5io.  Est  chassé 
de  ses  Etats  par  le  Tyran  Lycorgue  ;  va  réclamer 
la  protection  du  Sénat  de  Rome;  est  attaqué  par 
des  pirates,  et  périt,  ibid,  et  737. 

AGÉTUS,  fils  d'Alcidas,  citoyen  de  Sparte,  trompé 
perla  fourberie  de  son  ami  Ariston,  Roi  de  Sparte, 
lui  cède  sa  femme,  qui  après  avoir  été  très-laide 
dans  son  enfance, étoit  devenue  la  plus  belle  per- 
sonne de  la  ville.  IV,  isg,  4i5. 

AGIAS,  petit-fils  de  Tisamèoe,  prédit  à  Lysandre 
qu'il  s'emparera  de  la  flotte  des  Athéniens.  Sa 
prédiction  s'accomplit.  VI,  ii3. 

AGIDES.  Voyti  pROCLiOEfi.  En  qui  finit  celle 
maison.  VII ,  5io. 
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AGIS  I ,  Roi  de  Lttoéâéinone ,  de  la  maiaoa  des 
EuryslIiénideB ,  acquiert  à  ses  descendans  le  sur- 
nom  d'Aides.  V£I,  48o.  Evéoeniens  et  durée  de 
•on  règne.  éSs ,  483 ,  484 ,  494.  Ëusèbe  et  le  Sya- 
celle  se  sont  énormément  trompés  en  ne  lui  don- 
nant  qu'un  an  de  règne.  484  et  suit. 
AGIS  II,  petit-fils  d'Agésilaiis,  tué  dans  la  balaitle 
contreAntipater;en  quelle  année.  VU,  491,  493. 
Remonloit  en  droite  ligne  à  Polydectes ,  frère 
aîné  de  Iiycnrgue.  493.  Durée  de  son  règne.  509. 
AGIS  III ,  de  la  maison  des  Froclides  on  Eurypon- 
tîdes ,  Prince  vertueox ,  veut  rétablir  les  loîx  de 
Lycurgue)  est  jugé  et  condamné  à  la  mort  par  lea 
Ephores.  VII,  5ii,  736.  Causes  de  sa  mort,  et  ré- 
flexions A  ce  sujet.  736,  727  et  sniv. 
AGLAUROS.  Voyes.  AgEAULOS. 
AGIX)MACHUS.  Sa  tour,  qui  aervoît  de  refuge 
aux  Cyrénéens  ,  brûlée  par  Arcésilas  ,  gendre 
d*Alaztr,RoidesBarcéens.III,  337,  338.  Oracle 
de  la  Pythie  i  ce  sujet.  258. 
AGONOTHÈTES(les)présidoientaux  jeux  Olym- 
piques, et  antres.  IV,  176  et  478. 
AGRAUIiOS ,  ou  selon  d'autres  AgIauros,  fille  de 
Cécrops  ;  son  temple  à  Athènes  ;  son  dévouement 
héroïque}  le  même  faitattribnéà  Agraulos,  fille 
d'Erechthée  ;  discussion  criliqueà  ce  sujet.  V,  196, 
473  et  SUIT. 
AGRICULTURE  (!')  méprisée  chez  les  Thraces. 

IV,  4. 
AGRIGENTE.  Voyez  Acragas  et  Gela. 
AGROLA5,  un  des  Chefs  qui  conduisirent  dans 
l'Altique  les  Pélasges-Tyirhéniens.  VU,  349. 
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Paue  BTeo  nne  partie  d'entr'eax  en  Skile,  et 
de-Ii  en  Acamanie.  a5a. 

AGRON  I,  Roi  de  Lydie,  de  la  maison  des  Héra» 
clides.  I,  6.  Noms  de  son  père,  de  son  ù'eQ) ,  et  de 
son  bisaïeul,  ibid.  Origine  de  ce  nom  d'A^ron. 
i8it  Correction  proposée  par  l'Abbé  Sévîn  snr  la 
Chronologie  d*Hérodote,toachant  les  descendans 
de  ce  Roi.  187.  RejetéepKrletradncteur  qui  croit 
qne  le  changement  à  faire  n'est  pas  dans  la  durée 
totale  des  règnes,  mais  dans  le  nombre  des  géné^ 
rations.  188  et  189;  VII,  346. 

AGYIJ:4ÉENS,  peuple  de  la  Tyrrhénie.  Singularité 

-  à  leur  sujet.  I,  i34.  Cérémonies  auxquelles  ils  se 
soumettent  pour  expier  le  meartre  des  Phocéens. 
ibid. 

AJAX,  héros  grec ,  fils  de  Télamon  ;  sa  Généalogie. 
IV,  45.  Avoit  été  Roi  de  Salamine,  donne  son  nom 

-  A  la  tribn  .^antide.  387.  Invoqué  par  la  flotte  des 
Grecs.  V,  303,  483,  483.  Les  Grecs  lui  consa- 
crent nn  vaisseau  dans  l^le  de  Salamine.  343.  Il 
se  tue.  M.  de  Fénélon  le  place  dans  le  séjour  des 
Bienheureux  \  cela  est  d'un  mauvais  exemple.  484. 

A'IaE'OMAI,  sens  métaphorique  de  ce -mot.  I,  390. 

AIGLE,  pomme,  rose,  lys ,  ou  qaelqu'autre  figure 
servoit  de  cachet  ou  de  pomme  de  canne  aux 
Babyloniens.  I,  167,  5i8. 

AIMNESTUS,  de  Sparte,  tue  Mardonius  à  la  ba- 
taille de  Platées;  périt  à  Stényelare  dans  un  com- 
bat contre  les  Thessénîens.  VI, 49,  iSs. 

AINESSE  (le  droit  d')  en  vigueur  chez  les  Lacédé- 
menions.  IV,  133,  133. 

AIORPATA,  c'e8t-à*dire,  T'aeutea  cPhomme»,  nom 
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que  Im  Am&zones  portolent  chez  lei  Scytltes. 

in,  199. 

AIRAIN  ou  CUIVRE,  découvert  et  emidoyé  avant 
le  fer,  même  pour  la  culture  de  la  teiTe.  I,  Saa. 
Est  le  plus  rare  et  le  plus  précieux  des  métaux 
chez  les  éthiopiens.  QI,  ai.  N'est  point  en  us»ge 
chez  les  Scythes.  174. 

ALALIE,  ville  b&lie  par  les  Phocéens  dans  l'Ile  de 
Cyme.  I>  i3a,  i33.  Temps  de  sa  fondation.  462; 
Vn,  436. 

ALARODIENS  (les),  peuple  d'Asie.  III,  81.  H 
&i8oit  partie  de  l'armée  de  Xerxès  j  leur  armure 
et  leur  commandant.  V,  5^. 

ALBATRE  et  ALABASTRITES.  Description  de 
ces  deux  pierres  différentes;  leurs  usages  chez  tes 
anciens.  III,  a83  et  suir. 

ALBE  (Roisd'),  listesde  cesRois  conservéespar  Tite- 
Live,  Denys  d'Haltcamasse  etEasàbe.VHjSâi. 

ALBËRTI  (M.),  dernier  éditeur  d'IIésychius.  Mé- 
prise où  il  paroit  être  tombé  par  rapport  à  la 
Thrace  Asiatique.  1 ,  339.  Adopte  une  correction 
dans  HésychiuSj  proposée  par  M.  Wesseling.  II, 
193  et  194.  Son  opinion  sur  le  mot  ftirifvftt» 
surnom  d'Apollon.  III,  48o. 

ALCAMÉNES,  ancëti-e  de  Léonidas,  Roi  de  Lncé- 
démone.  V,  i4i.  Compté  par  Eratosthènes  pour 
le  dernier  de  la  maison  des  Enrysthénides ,  pour* 

.  quoi,  VII,  593,  394  et  39a.  Regardé  absolument 
comme  le  dernier  de  cette  maispn  par  Eusèbe  et 

.  par  le  3yti.ceUe ,  contre  le  témoignage  de  tous  les 

Ecrivains,  ibid.  PonrquQÎ  Apollodore  et  Eiatos- 

thênea  avoieiit  omis  les  Rois  postérieurs  à  ce 

Ptioce" 
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Frlncs  dans  leurs  ChroDographics.  394.  Son  fils  et 
successear.  SgS.  Eusèbe  fait  correspondre  l'Olym- 
piade où  Corébas  fut  couronné,  avec  la  trente- 
septième  et  dernière  année  du  règne  d'Alcamënes. 
488 ,  496. 

ALCATHOUS,  fils  de  Pélops,  reprend  Mégares 
sur  les  Cretois,  rétablit  les  mura  de  la  ciudelle, 
et  mérite  le  nom  de  Fondateur.  VH^  4âL.  En 
qnetle  année.  4i5. 

ÀLCÉE,  fils  d'HertJuIeSj  et  ancêtre  de  Candanle , 
TyraodeSardes.  I,  6. 

ALàCÉE  (leFoète)  fuit  honteasemeot  dans  nn  com- 
bat entre  les  Athéniens  et  les  Myliléniena,  et 
laisse  son  bouclier  au  pouvoir  des  Athéniens,  qui 
l'appendirent  à  Sigée  dans  le  temple  de  Minerve. 
TV,  73.  Temps  où  il  fieurissoit;  éloge  de  ce  Poète 
par  Horace.  55? }  VI ,  398,  46a. 

ALCÉNOR  et  CHROMIUS,  restés  seRb  des  trois 
cents  Argiens  dans  le  combat  contre  les  Spar- 
tiates, relonrneot  à  Argos.  I,  66,  546. 

ALCIBIADES ,  père  de  Clinlaa  et  grand-père  dn 
célèbre  Alcibiades ,  descendant  d'Eurysaces,  fils 
d'Ajax.V,  175,447, 

ALCIBIADES,  fameux  par  ses  rertns  et  par  ses 
viees,  petit-fils  du  précédent,  fils  de  Clinias ,  étoît 
de  la  maison  des  Alcmteonides  d'Athènes.  IV,  307. 

AIXIDAS,  père  d'Agétus.  IV,  i3o. 

ALCIMACHUS,  père  d'Euphorbe.  IV,  i58. 

ALCINOUS  et  ARETE  reçoivent  Jason  dans  l'Ile 
des  Phseaciens,  selon  Apollonius  de  Rhodes.  Vil, 
55i.  Cette  opinion  ne  s'aocorde  pas  avec  la  Chro- 
nologie, ièid. 
TonwJX.  1 
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ALCINOUS,  frère  de  Locrua  et  fils  de  Pbsax,  qui 
fut  le  premier  Roi  de  l'île  de  Scherie  on  Corcyre. 
VII,  45o. 

ALCVL^ON,  petit-fils  de  Nestor;  sa  Généalogie. 
IV,  47 1.  Il  fut  le  premier  qui  remporta  la  victoire 
il  la  course  du  cbar  à  deux  cheraux.  473.  Tige  des 
Alcmeeoaides  d'Athènes.  VII,  189  et  sniv, 

ALCM^ON,  Athéuien ,  père  de  Mégaclès.  I,  43, 

ALCMjï:ON,  fits  de  Mégaclès,  illustre  la  maison 
des  Alcmsonides.  Il  rend  des  serTÎcei  aux  Dé- 
putés de  Créaus ,  envoyéa  ponr  consulter  l'Oracle 
de  Delphes ,  et  re^it  de  ce  Prince  autant  d'or 
qu'il  peut  en  emporter.  IV,  174 ,  473.  Est  le  pre- 
mier Athénien  Tictorieax  aux  jeux  Olympiques 
dans  la  course  des  chars  attelés  de  quatre  che- 
vaux. 175,  47a,  473. 

ALCMjEON,  treizième  et  dernier  Archonte  per- 
pétuel d'Athènes,  ne  gouTema  que  deux  ans. 
Vn,  5o8, 

ALCM^ONIDES  ,  famille  d'AIctneeon  ,  passent 
pour  être  aous  l'anathème.  1, 45.  Quelle  en  étoit  la 
cause.  389.  Bâtissent  le  temple  de  Delphes.  IV, 
4i.  Quittent  leur  patrie  à  cause  des  Fîsisiratides. 
Comment  ils  se  forment  nne  armé»  et  «hassent 
d'Athènes  les  Fisistratides.  ibid.  et  suir.  et  368. 
Accusés  du  meurtre  de  Cylon  et  de  ses  partisans, 
d'où  leur  vint  le  nom  d'Ënagées,  ou  déroués  & 
l'atiathème.  48.  Ennemis  des  Tyrans  ;  quoique 
parena  de  Fisîatrate ,  ils  n'avoîent  voulu  avoir 
aucune  part  à  sa  tyrannie.  367.  Soupçonnés  d'in- 
telligence avec  les  Perses,  à  la  bataille  de  Mara- 
thon. 169  et  172.  Ce  soupçon  ebt  dénué  de  vrai- 
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scmblance;  leur  ëloge.  i^S^  Origine  de  l'éclat  do 

celle  maison.  174  et  suîv.  VI,  SgS.  Voyes  Alc- 

NjEON  et  MÉGACLÈS.  4ii ,  463. 

ALCMÉNE,inired'Hercales,originaîn  d'Egypte. 

11,57,260. 
ALCON,  Molosse, na  des  prétendana  d'Agariste. 

IV,  177. 
ALDE.  Sa  leçon  sur  un  passage  d'Hérodote  pré- 
férée à  la  leçon  ordinaire,  et.pourquoi.  I,  179. 
Sa  leçon  sur  un  autre  passage ,  confirme  celle  des 
autres  éditions.  4oo.  Foyes  Caucomibns. 
ALÉTÉS ,  Roi  de  Côrintbe.  Sa  maison  éteinte  cin- 
quante-sept ans  avant  la  première  Olympiade  ; 
combien  avoit-elle  foorai  de  Princes  régnans 
depuis  répociue  dn  retour  des  HéracUdes.  YII, 
4oi.  Doridas  et Hyantidas  qui  régnoient  conjoin- 
tement depuis  la  mort  de  leur  père  Fropodas,  lui 
aroient  cédé  le  Royaume;  par  quel  motif,  et  en 
quelle  année.  5i6 ,  5ig.  Ses  descendans  nommés 
Alétiades.  519.  Détails  sur  son  règne.  523-534. 
ALÉTIADES ,  Roi  de  Corinthe.  f^oyez  AxétÈs. 
ALEUADES  (  la  maison  des),  Rois  de  Thesealie, 
inritent  Xerxès  k  marcher  contre  la  Grèce.  V,  4. 
lienr  origine.  369.  Soumis  à  Xerxès.  86,  35o. 
EuToyent  presser  Xerxès,  malgré  les Thessaliens, 
de  marcher  contre  la  Grèce.  i3i,4oo. 
ALEXANDRE  ou  PARIS,  fils  de  Priam,  enlève 
Hélène  et  est  poussé  en  Egypte  par  les  vents.  1, 3  ; 
II,  88;  Vn,  55i.  Ses  esclaves  le  dénoncent  aux 
Prêtres  et  au  Gouverneur  Thonis.  n,  89.  Fro- 
iée,  informé  du  crime  de  Paris,  ordonne  au  Gou- 
Temeut  de  le  &ire  arrêter,  ihid,  88.  Il  est  con- 
(  a 
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duit  à  Mempbis.  Reproches  que  lui  fait  le  Roi , 
qui  retient  Hélène,  et  ordonne  à  Paris  de  sortir 
de  ses  Etats. 
ALEX  ANDRE,  fils  d'AmynUs,  Roi  de  Macédoine. 
Ruse  dont  il  se  sert  pour  punir  la  conduite  inso- 
lente des  Députés  de  Mégabyses,  qu'il  fait  massa- 
crer dans  un  festin.  ÏV ,  11  et  suiv.  Prouve  aux 
jeux  Olympiques  qu'il  est  Grec.  II  est  le  second 
combattant.  i4.  Conseille  aux  Grecs  postés  à 
Tempe  de  se  retirer.  V,  laa.  Sa  statue  d'or  k  Del- 
phes. 343.  EuToyé  en  Ambassade  aux  Athéniens 
par  Mardonius;  raisons  qui  le  firent  choisir  pour 
cette  mission.  aSs.  Son  origine.  355.  Sa  généa- 
logie. 355.  Son  discours  aux  Alhéniens  pour  les 
engager  à  faire  alliance  avec  Xerxis.  355  et  suiv. 
Dangers  qu'il  court  en  s'acquittant  de  cette  mis- 
sion. 545,  Va  lui-même  avertir  les  Grecs  des 
desseins  de  Mardonius  et  de  la  situation  des  Perses. 
VI,35etsuir. 
ALEXANDRE  le  Grand,  fils  de  Philippe;sa  mort, 
rapportée  à  deux  jours  de  différence  l'un  de  l'antre 
par  des  Ecrivains  qui  étoient  sur  les  Uenx}  éclair- 
cissement à  ce  sujet.  VII,  708,  709. 
ALEXANDRE,  Tyran  de  Fhères  en  Thessaliej  ses 

brigandages}  caose  de  sa  mort.  VI,  454. 
ALEXANDRE ,  fils  d'Agémon  et  Roi  de  Corinthe, 
succède  à  son  père,  qui  s'étoit  emparé  de  la  cou- 
ronne, comme  tuteur  de  Téleslès,  son  neveu.  Vil, 
539.  Est  tué  parTélealès,et  vengéàson  tour  par 
la  mort  de  celui-ci.  ibîd, 
ALEXIAS ,  deux  cent  soixante-dix-neuvième  Ar* 
rhonte  d'Athènes.  La  prbe  d'Athènes  par  les 
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Lacédémonieiu ,  et  la  fin  de  U  guerre  Au  Pélo- 
ponnèse doivent  être  placées  bous  sa  Magistra- 
ture. Vtl,  56o,  676. 
AIXiFiRlENS,  ainsi  que  les  anciens  Nasamons,  se 
vaut 

yrte 
pa*. 


I  sar 
lire. 


>de« 
ides 

ion-* 
(ée. 
'ent 
aies 


hic- 

h. 

recs 


ALYÀTTES,  Roi  de  Lydie,  succj>de  à.  Sadyatlesj 
■es  expédi lions.  I,  i3.  Singalarîtés  de  sa  guerre 


ihvGoogle 


^O  TABLE 

contre  Mitet}  fait  nn  traité  avec  Tlirasyliale. 
13-16  et  3o4.  Sa  mort  et  durée  de  son  rèj^e.  18. 
Ses  offrandes  à  Delphes,  ibid.  Sa  guerre  de  cinq 
ans  avec  Cyaxares  au  snjet  d'une  troupe  de  Scy- 
thes Nomades.  58,  338  el  35g;  Vil,  i53  et  suiv. 
Son  fils  Faolaléon  est  frère  de  Créons ,  mais  d'une 
antre  mire.  1, 77.  Marie  sa  fille  Aryéuis  k  Astya- 
gea,  fils  de  Cyazares.  69.  Description  de  son  tom- 
beau ;  par  qui  bâti.  77 ,  78 ,  318 ,  570  ;  n ,  434. 
Aventure  qui  lui  arrive.  IV,  194.  Comment  Fé- 
riandre  le  force  de  faire  la  paix  avec  les  Milésîens 
au  lien  d'une  simple  trêve.  âSa  et  533.  Périandre 
lui  avoit  envoyé  trois  cents  jeunes  Corcyréens;  en 
quelle  année.  536  et  537.  Année  de  sa  mort.  537. 
ÂVIASIS,  on  plutôt  AMOSIS,  Roi  d'Egypte.  Sa 
cour  visitée  par  Soloo.  I,  30  et  ai.  Son  traité 
avec  CrésDs.  61.  Sa  révolte  contre  Apriès  qu'il 
détr&ne.  II,  i36  et  suiv.  530  et  suiv.  Un  Egyptien 
le  couvre  d'un  casque.  i36.  Ce  qui  étoit  en  Egypte 
le  signe  de  la  royauté.  530.  Apriès  et  Amasis 
viennent  aux  mains  à  Momemphia.  i4o.  Com- 
ment il  gagne  le  respect  et  l'affection  de  ses  sujets, 
qui  auparavant  le  mépriaoient,  à  cause  de  son 
peu  de  naissancet  1^3.  Ses  richesses,  sa  manière 
de  vivre  et  sa  réponse  ingénieuse  aux  représen- 
tations de  ses  courtisans  sur  son  goût  ponr  le 
plaisir.  i43.  Sa  rénération  pour  les  Oracles  qui 
i'avoient  convaincu  de  vol  dans  sa  jeunesse. 
i44.  Temples  et  monumens  constraita  par  tes 
ordres,  ibtd.  et  suiv.  L'Egypte  fort  heureuse  et 
très-peuplée  sous  son  règne.  145.  Auteur  de  la 
loi  qui  oblige  chaque  Egyptien  de  déclarer  tous 
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les  ans  ses  moyens  de  sabsistance.  ii6  et  147. 
Il  témoigne  beanoonp  d'amitié  aux  Greca.  147, 
Coatribne  à  la  réédificatioo  du  tample  de  Del- 
phes. i4g.  Fait  une  alliance  arec  les  Cjrrénéens, 
et  épooae  nne  femme  de  lear  ville  appelée  Ladicé. 
ibid.  Envoie  i  Cyrine  la  statpe  et  le  portrait  de 


«t  soir*  f^oyez  Tab.  GâooR. 
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AMAZONES  (les),  appelées  par  les  Scythes  AïoH- 
FAT&,  c'est-à-dire  Tuetiaes  d'hommea.  III,  199. 
Leur  histoire;  leur  guerre  contre  les  Scythes} 
reconnues  pour  femmes  ;  s'alUeut  avec  les  jeunes 
Scythes.  300-3o3.  De  leur  union  avec  ces  Scythes 
•ont  venus  les  Sa\iromates.  III,  199  et  suir.  Leurs 
filles  ne  poavoient  se  marier  qu'elles  n'eussent  tué 
un  ennemi.  304, 534.  Les  Aihéniens  se  glorifioient 
de  les  avoir  chassées  de  leur  pays  sous  la  conduite 
de  Thésée.  VI,  ai ,  »o8  et  sniv.  Ce  qu'on  doit 
penser  de  l'existence  de  cette  nation.  IH,  Sai, 
AMBASSADEURS  de  Crésus  à  Sparte.  Leurs  dis- 
cours. 1 ,  53  et  Si.  Des  Ioniens  et  des  Eoliens  au 
même  endroit;  cofttame  que  prend  leur  orateur. 
isS.  Ambassadeurs  de  Cyros  àTomyris,ponrla 
demander  en  mariage.  i6i.  Discours  d'un  Am- 
bassadeur de  Tomyris  à  Cyms.  i65.  Ceux  des 
Ioniens  venus  à  Sparte  pour  prier  les  Lacédse- 
moniens  de  rendre  la  liberté  i  l'Ionie ,  conja- 
rèrent  entr*eux  la  mort  de  Strattis ,  tyran  de 
Chios.  V,  349,  35o,  525. 
AMBRE.  On  croyoit  qu'il  venoit  des  bords  de  l'Erî- 
dan.  m,  9S.  Le  nom  de  ce  fleuve,  altéré  par  les 
Grecs,  retrouvé  par  le  traducteur  dans  celui  du 
Rhodaune  près  de  DantEÎck.  384. 
j  it  les  premiers  qui  ont 

immortelle  passoit  après 
lans  celui  de  quelqu'anî- 
la  métempsychose.  II, 
H  Philosophes  Grecs  ont 
adopté  cette  opinion.  103 ,  437.  Cette  doctrine 
chez  les  Gaulois.  437  et  438* 

AME. 
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AUE.  Sa  spiritualité ;Mt  toujours  la  mente,  qooi- 
qu'en  apparence  elle  saïre  toutes  les  Ticiasittides 
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layntes.  V,  348.  C'est  le  même  dont  parle  Héro- 
dote, liv.  IX,  101  et  106.  Passage  qu'il  a  suivi 
dans  cette  correctiou.  V,  a48. 

AMMIEN-MABCELLIN ,  cité  sur  one  façon  d« 
parler  de*  Lalins,  îrnîlée  de*  Grecs.  I,  198* 

AMMON  ou  AMUN,  les  Egypiiens  donnent  ce 
nom  i  Jupiter.  II,  56,  358.  f^o^ez  Jupiteb. 

AMMONIENS,  peuple  de  Libye^  son  origine,  sa 
langue  f  son  nom  est  dérivé  du  mot  Âmun,  par 
lequel  les  Egyptiens  désignent  Jupiter.  H,  S6; 
ni,  347.  Expédition  malheureuse  de  Cambjses 
contre  eux.  III,  33,  35.  ils  sont  à  10  journées  de 
ThÂbes)  leur  temple  et  statue  de  Jupiter  Thé- 
béen.  347. 

AMMONITES  se  faisolent  circoncire.  II,  4oo. 

AMOPHARÈTE,  fils  de  Potiades,  et  Capilaine  de 
la  Compagnie  des  Fîlanales  dans  l'armée  des 
Gi'ec8tconlestationentre1uietFau5anias.VI,4i, 
134,  136.  Sa  valeur  éclatante  &  la  bataille  de 
Platée.  54.  Son  tombeau.  63. 

AMORCÉS,  Roi  des  Saces,  fait  prisonnier  par 
Cyrns,  devient  son  allié.  VI,  917.  Son  amitié  et 
son  dévouement  pour  Cjrus.  361. 

AMOSIS.  P^oyex  Amasis. 

AMOUR  FRATERNEL  mis  au  premier  rang  des 
affections  chez  quelques  peuples  de  l'aoUquilé. 
lU,96etS87. 

AMOUR  illégitime  des  Grecs  et  des  Perses.  I,  ii3j 
419. 

AMPHIARAUS,  père  d'Amphilochus  et  mari  d'È- 
rîphyle,  Roi  d'Argos  et  célèbre  devin.  III,  79, 
357.  Son  oracle;  de  quelle  manière  on  le  rece- 
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voit,  et  détails  tnr sa  personne.  I,  54  et  358<Cet 
oracle  reconnu  véridique  par  Créaua.  56.  Préiens 
que  ce  Prince  lui  fait  en  le  consultaut  de  nou- 
veau. 38.  La  cliapelle  d'Amphiaraiis ,  distincte. 


Dissertation  à  ce  sujet.  4i8  et  suir.  435.  Ils  firent 
gi'aver  sur  des  colonnes  des  inscriptions  sur  le» 
tombeaux  de  ceux  qui  furent  tués  aux  Thermo- 

K  a 
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pylea.  i56.  Font  rebâtir  le  temple  de  Delphe<<  U 
i48. 

AMPHILOCHUS  ,  fils  d'Amphîaraûs  et  d'Ëri- 
phyle.  III ,  79 ,  557.  Célèbre  rfevin ,  Roi  d'Argo». 
Il  en  sortit  pour  fonder  la  ville  d'Argoa  Amphi- 
lochium  dans  le  golfe  d'Ambracie.  357.  Une  psrtîe 
de  l'autel  de  ton  père  lui  étoit  consocrée.  I,  sSg. 
Ceux  qui  éloient  avec  loi  farenl  diaperaéa  au  re- 
tour du  siège  de  Troie.  V ,  63.  Erreur  de  Lucien 
A  son  sujet.  Il  rend  aes  oracles  en  songe  à  Màllux 
en  Cilîcie.  333  et  334. 

AMFHILYT£ ,  devin  d' Acharnes  (  non  d'Acar- 
nanie  ).  Co  qn'il  dit  A  Pisistrate  campé  prèa 
d'Athènes.  1 ,  47 ,  391  et  393.  Idée  singulière  de 
M.  Bryant  sur  ce  devin.  sgS. 

AMPHIMNESTUS,  fils  d'Epistrophna,  on  des  pré- 
tendans  de  ta  main  d'Agariate.  IV,  176. 

AMPHINOMUS  et  ANAPIS,  célèbres  par  leur 
piété  filiale,  sauvent  dans  une  éruption  de  l'Etna 
leur  père  et  leur  mère.  YI,  358. 

AMPH10K,.père  de  Labda ,  et  grand-père  de  Cyp- 
sélus, Tyran  de  Corintfae.  Oracle  deDelphesàce 
sujet.  IV,  65  et  aoiv.  343  et  suiv. 

AMPHION.  royes  Ltcos. 

AMPHITRYON,  époux  d'AIcmène  et  père  d'Her- 
cute;  à  son  retour  de  cfaex  les  Téléboens,  il  dédie 
un  trépied  à  Ap<^lon  Isménien  dans  son  temple 
à  Thèbesi  Ce  trépied  a  une  inscription  en  lettres 
Cadméènes.  IV,  39  et  365;  VII,  354.  Il  étoit  ori- 
ginaire d'Egypte,  ainsi  qa'Alcmène.  II,  57. 

AMPRACIATES  envoient  sept  vaisseaux  anxalliés 
i  Salomine.  Y,  191. 
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AMPYX,  descendant  de  Lacédeemon.  VU,  485. 

A  M  UN.  Voyez  Ammon. 

AMYCLÂS,  fils  de  Lacédsemon,  donne  son  nom  à 
la  ville  â'Amjcles  et  à  son  territoire.  VII,  485. 

AMTCLÉEN.  Voyez  Apollon. 

AMYCLÉËNS,  oo  habiuns  d'Amycles.  Leur  ville 
donnée  pour  récompense  à  Phîlonomus  par  les 
Doriens.  VU ,  44i.  Chassés  par  les  Doriens,  ils 
font  Toile  vers  la  Crète,  ihià.  et  443.  Quelques- 
uns  d'entr'eux  établissent  une  colonie  dans  l'Ile 
de  Mélos.  44i  et  443.  Voyez  Alircf.A5. 

AMYNTAS ,  Roi  de  Macédoine,  accorde  la  terre 
e(  l'eaa  à  Darius.  IV,  lo.  Sa  prudence  avec  les 
Envoyés  des  Perses  qui  se  conduisent  avec  insor 
lence.  lo,  ii ,  197.  Est  Grec  d'origine.  i3.  Père 
d'Alexandre  II.  V ,  35i.  Sa  généalogie.  533. 

AMYOT.  Passage  de  la  vie  de  Thésée  où  Xjian- 
der  l'a  induit  en  erreur.  I,  454.  S'est  trompé  sur 
les  libations  de  certains  sacrifices.  45^.  Etranges 
contre-sens  de  ce  savant  traducteur.  Il,  433  ;  VI, 
585,459,  464,465,  466,  470,  471,  478,  479, 
484,485,486,  488,  4ga,494,  496,  Soi,  5o3, 
5o5 ,  5o4 ,  509. . 

AMYRGIENS,  Scythes.  V,  5i ,  5i5. 
^  AMYRTÉE,  Roi  d'Egypte.U,  116,470.  Paitbeau- 
coup  de  mal  aux  Perses.  IH,  i4,  976.  Vaincu  et 
iàit  prisonnier  par.Caœbyses,  Roi  des  Perses,  qui 
le  relègue  à  Snses.  VI>  33i.  A  quelle  occadion  il 
devint  Roi.  11  fut  associé  an  règne  dlnaros.  VII, 
103 ,  io3.  Les  Athéniens  ayant  retiré  leurs  troupes 
envoyées  au  secours  des  deux  Rois  contre  les  Per^ 
sea,  Amyrtée  aeréfogie  dans  l'île  d'Ëlbo,  înconDuc 
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jusqu'à  son  temps,  ibid.  Epoqae  de  s*  retraifff 
dans  cette  île.  io8  et  suîv. 
AM YTHAON ,  père  de  M élampas  et  deaceadant  de 
Deucalion.  II ,  43.  Année  de  sa  naissaaoe.  VII, 
199* 

AVIYTIS,  salon  Ctéslas,  fille  d'Astyigas,  appelé 
communément  Âstyages,  épouse  Cyrus,  aprêa  la 
mort  de  Spilamos,  son  premier  mari.  YI,  3i6. 
Elle  s'empoisonne.  aa5. 

AMYT[S,  femme  de  Mégabyze,  inconsolable  delà 
mort  de  son  BU  Achéménèa ,  s'en  venge  sur  Inaros 
quMle  fait  mettre  en  crois.  III,  ^09}  VI,  335. 
Sa  mort.  25g. 

ANACHARSIS,  philosophe  Scythe.  Discussion  à 
son  sujet.  I,  Sgi-SgSjIII,  159.  Ses  voyages.  Etoit 
du  saog  royal  de  Scythie.  Tué  pour  avoir  voulu 
introduire  en  Scythie  la  fête  de  Cybèle.  177  et 
suiv.  Surnommé  le  Sage.  Sa  réponse  à  qndqu'oa 
qui  lui  reprochoit  d'être  Scythe.  495.  S'éloit  fait 
adopter  par  un  Athénien  pour  être  initié  aux 

.  mystères- d'Eleusis.  487. 

ANACRÉON  de  Téo» ,  chea  Polycrate.  III,  98. 
Flatte  les  tyrans.  Bien  différent  en  cela  de  Fy- 
thagore.  388. 

AN  AGALLIS ,  Grammairienne  de  Corcyre.  A  qui 
elle  attribue  l'invention  du  jeu  de  balle.  I,  S/î. 

A'NA*B'pn.  Voyez  HÈSYCHIUS. 

ASAPHÈS,  fits  d'Olanès,  commande  les  Cissiens 
de  l'armée  de  Xerxèfi.  V,  âo. 

ANAPIS.  ^o/c«  Amphinomos. 

ANATHËME  (  les  AlciUGBonides  passoient  pour 
èlresoua  1').  1,45.  Voyei  Alchaonij)b«. 
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ANAXANDELË ,  fils  d'Eurocrates  I,  Roi  de  Lacé- 
démoDe,de  la  maison  desAgiclei,  lui  succède. 
VII ,  498.  Dui-ée  et  événemeDs  de  son  règne,  ibîd. 
n  estas  des  ancêtres  de  Léonidas.  y,  i4i. 
ANAXANDRIDES.fils  de  Léon.  Roi  deSparle, 
du  temps  deCré8us.I,5i.  Erreur  de  Bayle  an  mot 
ANA.XA.NDI11DB.  S31.  Refuse  d'obéir  aux  Ephores 
qui  vouloient  lut  (aire  répudier  son  épouse ,  parce 
qu'elle  éloil  stérile.  IV ,  26.  Prend  une  seconda 
femme,  qui  est  lamèredeCléomènes,  en  conser- 
Tant  la  première.  37;  VII,  5oo.  Ënfans  nés  de  ce 
mariage;  durée  et  érénemrns  de  son  règne,  ibid. 
ANAXIDAMUS,  fils  de  Zeuxidamu9,Rui  deSparte, 
de  la  maison  des  Froclides.  Erénemens  remar- 
quables et  durée  de  «on  règne.  VII,  499. 
ANAXILAS,  fils  de  Crétines,  Tyran  de  Rhégium  ; 
donne  é  Amilcar  ses  enfans  en  otages  pour  l'en- 
gager à  Tenir  en  Sicile  attaquer  Gélon.  V,  ii5. 
Epouse  Cydippe,  fille  de  TérîUe.  ibid.  Conseille 
aux  Samïens,  réfugiés  en  Sicile,  de  se  rendre 
mailres  de  Zancle.  IV,  io4.  Son  origine.  Il  avoit 
aboli  la  Démocratie  à  Rhégium ,  et  s'étoit  emparé 
de  la  Tyrannie.  590.  Chasse  de  Zancle  ces  mêmes 
Samiens.  ibid.  Dissertation  chronologique  sur  ces 
événemens.  V,  383  et  suit.  Ea  quelle  année  il 
Eonmet  la  ville  de  Zancle.  VU,  463.  Preuve  de 
cette  époque,  ibid.  et  463.  Etoit  Meisénten,  et 
donna  k  cette  ville  le  nom  de  Messène.  463.  Ma- 
nière dont  il  s'en  étoit  emparé,  ibid. 
ANCHIMOLIUS,  de  Sparte,  fils  d'Aster,  corn. 
mande  les  Lacédémoniens  envoyés  contre  les  Pi-^ 
sisUiilides.  IV,  43.  Est  taé  dans  an  combat,  ibid. 
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ANCUS  MARCIUS ,  Roi  de  Rome.  Lacmnoti ,  un 
(les  fils  de  Démaratus,  ae  réfugie  aaprès  de  lui. 
VU,  5a6.  Mort  de  ce  Prince.  En  qudle  année,  ihid. 

ANDROCRATES,  ancien  chef  des  Platéens.  Tem- 
ple qui  lui  est  consacré.  VI,  18,  io3. 

ANDRÉAS,  père  de  Myron ,  ancêtre  d'Agamto, 
fille  de  Clisthëne.  IV,  175 ,  478. 

ANDROBULE,  père  de  Timon,  citoyen  distingué 
de  Delphes.  V ,  94. 

ANDRODAM AS,  de  Samos,  père  de  Théomestor 
qui  reçut  des  Perses  la  souveraineté  de  Samos.  V, 
317; VI,  67,  lig. 

ANDROMÈDE,  fille  de  Céphée,  épouse  de  Ferséa , 
lui  donne  un  fils  nommé  Perses,  d*où  vient  te 
nom  de  Perses.  V,  5o,  io3,  373. 

ANDROPHAGESouANTHROPOPHAGE;S,peQ- 
plevoiaindesScythes,  mais  qu'Hérodote  distingue 
de  cette  nation.  III,  i43.  Pays  qu'ils  habiloient. 
436.  Sont,  selon  Hérodote,  Nomades,  ne  con- 
noissent  ni  les  loix  ni  la  justice,  et  mangent  de  la 
chair  humaine.  198  et  5i6,  517. 

ANDROS,  siège  de  cette  !le  par  les  Grecs.  V,  a55. 
Réponse  des  habitans  à  Thémistocles,  qui  leur  de- 
mandoit  de  l'argent  au  nom  de  la  persuasion  et 
de  la  nécessité.  a35. 

ANDRO-SPHLNX,  placé  par  Amasis  dans  le  por- 
tique du  temple  de  Minerve  à  Sais.  Comment  on 
lesreprésentoil.  II,  i45,  543. 

JiSÈRlSTE,  père  de  Spertbiès,  qui  se  dévoua  pour 
Sparte.  V,  U6. 

ANES  des  Arméniens  remportent  les  bateaox  de 

peaux  dans  lesquels  on  a  transporté  des  mar- 

cliandiseg 
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chandïses  à  Babylone.  I,  i56,  157.  Le  froid  les 
&it  mourir  en  Scjthie.  IH,  14/,  a5o.  Les  che- 
vaux Scythes  ne  peuvent  ni  les  voir  ni  les  en* 
tendre.  ai5.  Ils  sont  rares  dans  le  Nord,  et  ne 
sont  ni  très-commans  ni  beaux  en  AogleteiTe. 
43a. 
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les  diGTéreas  degrés  de  fécondité  ucootàés  aax  di- 
verses espèces.  IXI ,  89  et  suiv. 

ANNALES  DES  PRÊTRES  D'EGYPTE.  Le  peu 
de  secours  que  l'auteur  de  la  vieille  Chronique 
paroît  en  avoir  tiré.  VU,  t5.  Leur  témolgoage  in- 
firmé par  Conrïngius.  37.  Réponse  i  cette  incul- 
pation, ibid.  et  38*  Raison  qui  turoit  pu  engager 
Hérodote  à  ne  pas  les  suirre  aveuglément.  Sg.  Ne 
paroissent  pas  avoir  été  consaltéea  psi  Diodore 
de  Sicile,  ibid.  Manéthoa  «-tll  été  dans  le  caa  de 
ft  en  servir.  39  et  4o ,  53.  La  haute  antiqoité 
qu'elles  supposent  est  démentie  par  l'Ecriture, 
dont  le  timoignage  est  irré£ngable.  la^  Voye* 
Joseph. 

ANNALES  DE  LA  GRÈCE.  Voyet  Gasca. 

ANNALES  DE  TYR.  Leur  autorité  et  celle  de 
Ménandre  d'Epbèae ,  sur  la  fondation  de  Car- 
thage.  VU,  iS^.  C«  qui  empàche  le  traducteur 
-  d'adopter  leur  opimon-  i4i. 

ANNÉE  Athénien*  et  Fariène^  Quand  oommen- 
çoit-elle.  I,  sSS.  Année  Lydi^e,  la  même  que 
la  Cbaldé&n,e,  selon  quelque!  Savans.  945.  Année 
de  Solon,  vraiaembkbtemeaf  la  vAm*  qae  celle 
des  Grecs.  a56. 

ANNÉE.  Soixante-dix  ans  font  I«  cours  ordinaire 
de  la  vie  d'un  homme.  I,  ai,  345..  Les  Egyptiens 
sont  le«  piemiers  qui  l'aient  divisée  cm  douve  par- 
ties, n,  4  y  i55.  Durée  commane  de  la  vie  des 
Ethiopiens  et  des  Perses.  III,  30. 

ANNÉE.  Quand  conimençoient  l'année  civile  des 
Athéniens  et  l'année  Olympique  avant  le  Cycle 
de  Méton.  VU,  io3, 456, 543, 544.  Années  prises 
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(loor  des  jours  oïl  pour  Aes  mois;  diicQsdon  à  ce 

sujet.  1  iS-iaS.  A  quelle  sorte  d'années  M.  Jackson 

l^uit-U  celles  des  anciens  Egj^tieQflv  137.  Dé- 

dèSylla. 

onstraire 
idité  des 

efforts  de 
sClésias. 
il  dît  des 
tarte  dé- 
Hérodote 


c  la  piété 
rosse  Cy- 

'  l'Antho- 
M.Char- 
,I,34oet 
le  de  Loi- 
ligramme 
adefl.  5i8 
on  sur  le 
anude, et 
Rochette. 
da  Car* 
ogie,  c[as 
15. 

ont ,  sui- 
à  d*etitre 
L  a 
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eux  qui  sera  changé  en  loup  pendant  neuf  an>t 
m,  5i6. 

ANTHYLLE,  ville  d'Egypte,  assignée  aax  Reines 
pour  leur  chaussure ,  et  célèbre  par  ses  vins.  Il , 
76  et  58a. 

ANTICHARES  D'ÉLÉON  conseille  A  Doriée  de 
s'emparer  du  pays  d'Eryx  en  Sicile,  et  de  fonder 
Héraclée.  IV,  a8,î20. 

ANTIDORE  DE  LEMNOS,  aa  service  de  Xerxès, 
passe  du  côté  des  Grecs ,  au  combat  naval  de 
l'Artémtâium ,  et  en  est  récompensé  par  les  Athé~ 
niens  qui  lui  donnent  des  terres.  V,  173. 

ANTILOCHUS  avoit  écrit  sur  tous  les  Savans 
depuis  la  jeunesse  de  Fythagore  jusqu'à  la  mort 
d'Epicure.  YII,  55o.  Ce  qu'il  y  disoit  des  pre- 
mières années  de  Fythagore.  ibid*  Résultats  dif- 
férens  qui  en  ont  été  tirés  par  MM.  Saxïus  et 
Meiners,  et  par  le  traducteur.  SSi  et  553. 

ANTIOCHUS ,  fils  de  Séleucus,  Roi  de  Syrie.  Son 
respect  pour  son  père,  dont  il  étoit  le  rival,  le 
conduit  presque  an  tomheau.  III,  Soi. 

ANTIOCHUS,  père  de  Tisamène,  qui  avût  suivi 
l'armée  des  Grec»  en  qualité  de  Devin.  VI,  37, 
ii3. 

ANTIOCHUS,  fils  de  Xénophanes ,  avoit  écrit  sur 
la  fondation  de  l'Italie.  VU,  ioj.  Comment  a-t-il 
nommé  le  golfe  Ausonien.  ibîd. 

ANTIFATER,Thasien,  fils  d'Orgè3,dépense  quatre 
cents  latens  d'argent  pour  un  festin  qu'il  donne  à 
Xerxès.  V,  78. 

ANTIPHANES  D'ARGOS.  Cheval  de  bronze  qu'il 
fond  pour  les  Argiens.  I,  346. 
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ANTIPHÉMUS  DE  RllODES  est  l'un  des  fonda- 
teurs  de  Gela.  V,  ïo5.  Ed  quel  temps.  S?*  ;  VU, 
46i  et  463.  Un  de  ses  compagnons  a  été  un  des 
ancêtres  de  Gélon.  466. 

ANTIPHOK.  Mot  de  cet  auteur  tragiijue,  plein 
d'acrimonie  sur  Denys  le  Tyran.  IV,  34o. 

ANTIPHON,  descendant  d'Harmodius,  condamné 
à  mort  poar  crime  de  trahison.  VI,  347. 

ANTIPHUS.  VoyeE.  Phidipïub. 

ANTRE  DE  CORYCIE ,  pris  da  Famaue.  Des- 
cription de  cet  antre.  V,  458. 

ANUBIS.  Pourquoi  appeU  Lairator.  II,  5o2,  Ap- 
pelé aussi  Mercure  par  les  Egyptiens.  468.  '' 

AKVILLE  (  M.  d' ),  le  premier  Géographe  de  l'Eu- 
rope. Son  Traité  des  mesures  itinéraires.  1 ,  44, 
SgS.'Sa  Géographie  Ancienne.  i85.  Ses  Calculs 
»ar  les  mesures  des  anciens  préférés  à  ceux  de 
M.  Gibert.  483,  483  et  485.  Légère  méprise  de 
ce  Savant  an  sujet  du  Schène.  II,  171  et  suiv. 
Hérodote  justifié  d'unreproche  que  lui  fait  d'An- 
Tille.  176, 179,  300,311 ,  312,  331.  Sa  disserta- 
tion SOT  les  Sources  du  Nil ,  supérieure  à  tout  ce 
qu'on  a  écrit  sur  ce  sujet.  339 ,  «93  ,  583 ,  384, 
585,  386,  387,  588,389,  471,  5o3,  5o4.  Son 
opinion  au  sujet  du  lac  Mœris.  5o5  et  suiv.  5i3, 
535,555îin,  367,370,450,500,504; IV,  196, 
443  ,  476  i  V,  344 ,  443 ,  457  ;  VI ,  sSg  ,  393  et 
passim. 

ANYSIS,  ville  d'Egypte.  Patrie  d'Anysis,  succes- 
seur d'Asychis,  Roi  d'Egypte.  II,  ii3. 

AN YSIS ,  Roi  d'Egypte ,  aveogle ,  succède  à  Asy- 
ehis.  Est  détrâné  par  Sabacos,  Roi  d'Ethiopie.  II , 


ihvGoogle 


86  TABLE 

ii5  et  suiv.  Remonte  Bur  le  trdae  cinquanle  anfl 
après.  Ile  d'Helbo  élevée  par  loi  au  milieu  des 
maraia  oiV  il  »*étoit  retiré.  1 16.  Epoque  de  ces  évé- 
nemeiM.  VII,  93,  i03,  106.  Calcul  pour  fixer  la 
durée  de  aoarègfié.  ibiâ.  Temps  où  ilpents'ètro 
réfugié  daos  Tile  d'EIbo,  dans  ï'Eléarclite.  io5. 

AONES  et  TËMMICBS ,  premiers  peuples  qui  ha- 
bitèreat  l'Attique.  VU,  369.  Où  étoient-ils  pla- 
cés, et  pourquoi  se  réfogièrent*ils  en  Béotie  sous 
Ogygès.  ibid.  370  et  37 1 ,  419.  Différens  des  Fé- 
lasges.  370.  Forment  avec  les  Améens  nn  Etat 
en  Thessalie,  et  y  portent  le  non  de  Béotiens; 
419. 

AORISTE  II  lurt^oa  le  dtnr  etPeffort.  IV,  aoi. 

APATURIfiS,  fôu  Athénitee,  célébrée  par  tous 
les  Ioniens,  excepté  pa*  le* habvtans  d'Ephiseet 
de  Colophon,  qa'bB  en  «voit  exdM  à  cause  d'un 
meurtre.  I,  lao.  Deux  sentinens  snc  l'institution 
de  cette  (Bte  ;  lequel  paroi  t  le  pias  vraisemblable. 
445  et  446.  Temps  et  jours  oA  on  laxâébroit.  ibi<L 
VI,  ao3,  300. 

APHIDAS ,  Roi  d'Atbinas.  Coarte  dorée  de  son 
Règne.  Vn,  396,383. 

AFHEDNES,  ville  hvrëe  par  Titocos  aux  Tjnda- 
TÎdes  pour  recouvrer  Hélène,  enlevée  par  Tlié- 
sée.VI,56,  i5«.  #'<9'«sTab.GAock. 

APIS,  un  des  Rois  laaabidw  d'ArgoB.  Vit,  Si5. 

AFIS,DîeudesEg7ptiena;Iipapl]as  chez  les  Grecs; 
son  palais  à  Hempfais,  bftti  par  Psamiaiticfaus.  II, 
139.  Sa  maDÏfeatation'ClieK  le» Egyptiens  devient, 
un  grand  sajet  de  Ates.  lU,  34,  394  et  sniv.  Si 
mère  est  fécondée  par  un  éclair;  sa  description. 
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35,  398  et  Buir.  Son  culte  «évèrement  défendu 
par  Cambyaes ,  qui  insulte  et  blesse  Apis.  35. 
Celui-ci  meart  de  sa  blessnre,  et  est  secritement 
enterré  par  les  Prêtres.  36.  Dévoré  par  les  chiens^ 
selon  Flntarque.  3oo.  Diveraes  opinions  des  Egyp- 
tiens, an  sujet  du  beeuf  Apis.  397.  Culte  singulier 
que  loi  rendent  les  femmes.  398}  II,  5i,  395. 

APOD  ASMUS ,  prétendu  amiral  Phocéen ,  de  l'in- 
vention de  quelques  traducteuTS ,  entr'autres  de 
l'Abbé  Gédoyn.  U,  45». 

A'nOAEl'KNTMI.  Sens  de  ce  rerbe.  I,  1^5. 

APOLhODORB  le  Grammairien.  Temps  ci  il 
fleurissoit.  VU,  575, 388.  Ses  erreurs  Chronologi- 
ques. 6.  Cité  SUT  la  Généalogie  d' Amphitryon.  4l. 
Sur  Agénor.  i53.  Sur  an  récit  de  Berose,  copié 
d'après  lui  par  Kasèbei  i54.  Quelle  différence 
met-il  entre  les  Géans  et  les  Titans.  334.  Cité  sur 
la  défaite  des  Géaos  par  Hercules.  335.  Est  le  seul 
des  auteurs  eycliqnes  dont  il  nous  soit  parvenu 
DU  ouvrage  presqu'entier,  et  comment  sa  Biblio- 
thèque est-elle  considérée  par  Saumaise.  aSi ,  558 , 
588.  Quelle  étoit  la  base  de  ses  calcula  Ohronolo> 
giques  et  de  ceux  d'Eratosthènes.  383.  Mauvais 
usage  qu'Euflèbe  a  £iit  de  ces  deux  Auteurs  par 
rapport  aux  Rois  d'Athènes  depuis  Cécrops.  383. 
D'après  quoi  Bratosthènes  et  lui  ont-ils  fixé  la 
prise  de  Troie.  397.  Sa  Généalogie  d'Io,  adoptée 
comme  la  pins  sAre»  5i5.  Ses  Chronographies 
citées  par  Saint  Clément  d'Alexandrie.  546.  Son 
sentiment  sur  l'époqne  du  retour  des  Héraclides 
dans  le  Péloponnèse.  564.  Sur  L'époque  de  la  prise 
de  Troie.  S;? ,  589.  Idée  de  sa  Chronique  en  vei  s 
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ïambes;  à  qui  ravoit-il  dédiée.  388.  Quels  sont 
les  anciens  Auteurs  qui  en  ont  parlé.  S89.  Four* 
qooi  Eratosthèoea  et  lai  oot-ils  omis  les  Rois  de 
Lacédémone  postérleara  à  Alcamènes.  Sgi.  Leur 
manière  de  procéder.  Zq5  et  S96.  Cause  et  effets 
de  leur  méprise.  4o3  et  4oi. 

APOLLODORE  et  THRASYBULE  tuent  Phry- 
mchus,  du  Conseil  des  Quatre-Cents  à  Athènes, 
•t  sont  absous.  IV,  347. 

APOLLON,  Dieu  dea  Grecs  et  Oracle.  Imploré  par 
Crésus,  le  bûcher  sur  lequel  ce  Roi  alloit  périr 
s'éteint;  ce.  prodige  attribué  &  Apollon.  I,  71. 
Créins  envoie  faire  des  reproches  à  l'Oracle 
d'Apollon.  74.  Qui  est  justifié  par  la  Pythie.  74 
et  75.  Sa  statue  consacrée  par  les  Lncédémoniens 
SUT  le  mont  Thornax.  I,  54.  Cette  statue  n'étoit 
pas  d'or;  ils  avoient  d'abord  l'intention  d'y  em- 
ployer l'or  que  lear  avoit  donné  Crésua ,  mais  ils 
en  ornèrent  la  statue  d'Apollon  à  Amyolea.  SsS, 
S36.  Son  Oracle  de  Delphes  raillé  agréablement 
par  Lucien.  360.  Rend  six  mois  dea  Oraclea  à  Fa- 
tarea  en  Lycïe,  et  six  mois  i  Délos.  491.  Son  tem- 
ple d'Abea ,  en  Fhocide,  brûlé  par  les  Perses.  V, 
i84.  Son  temple  bàli  en  Egypte  par  les  Mile- 
siens.  II,  i48.  f^ayeg  Soleil,  Amtcléen.  Inscrip- 
tion trouvée  dans  son  templeparFourmont.I,3o6. 

APOLLON  CARNIËN.  Origine  de  ses  fêtes,  ap- 
pelées Carniea  à  Sparte,  et  dans  d'autres  lieux  de 
la  Grèce.  V,  43i  et  soiv. 

■  DIDYMÉEN.  Origine  de  ce  nom  ;  son 

temple  appelé  anciennement  celui  des  Brancbi- 
dea.IV,384. 

— GRYNÉEN, 
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■■      ■.    .  GRYNÉEN.  Ouvrage  d'Hennéias  tut  ce 
Diea.  1,443. 

-  ISMÉNIF.N.  Son  temple  à  Thèbes  en  Béo- 


lie;  ofiFrandefl  qu'on  y  voyoit.  I,  58.  Trépied  d'or 
que  lai  consacre  Cré«Qs.  76.  Fête  appelée  Daphné- 
phoriCf  célébrée  en  son  honneur  pa^'  les  Thébains. 
IV ,  a65.  Consulté  par  la  flamme  des  Tictîmes. 
■V,35i,  537. 

-  ORUS ,  cliez  les  Egyptiens ,  fils  d'CHiris, 


dernier  des  Dieux  qni  régnèrent  Bnr  FËgypte  -,  il 

6te  la  couronne  â  Typhon.  U,  lao,  488etsair. 

.  F^ONIEN.  Paosania^  en  fait  mentioiii 


rv,  369. 

PATAILEUS,  parce  qu'il  rendoit  pen- 
dant sis  mois  des  Oracles  à  Fataxes  eu  Lycie. 

FTOITS  chez  les  Thébains  \  son  temple.  V, 

-  a5o ,  539 ,  $3o. 

TRIOPIEN.  Son  temple  à  Triopiam  en 

Carie  ;  loi  observée  dans  les  jeux  célébrés  par  les 
Doriens  en  son  honneur.  1 ,  118,  43 1. 
APOLLONIDES  DE  COS ,  fameux  Médecin ,  abuse 
de  son  ministère  pour  outrager  Amy tis,  veuve  de 
Mégabyzes  j  son  sopplice.  VI,  aSg. 
AFOLLONIË,  ville  située  près  da  golfe  louien. 
Far  qui  fondée ,  et  d'où  étoit  venu  le  nom  de 
Gylacia  qu'on  lui  a  donné.  VU ,  467» 
AFOI^LONIS,  mère  d'Atlalf  et  d'Eumènes;  tem- 
ple élevé  eii  son  honneur  à  Cyzique,  I,  34o. 
APOLLONIUS.  Son  Lexique  d'Homère  nous  ap- 
prend qu'une  génisse  étoit  le  prix  du  Ditbyrambe. 
ï,  3)0.  Son  explication  des  termes  d'Iléiodole 

Tome  IX.  M 
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devenns  obscurs,  citée  sar  le  mot  xafirrdî.  I,  iSo. 
Sur  Aiirri.  417. 

APOLLONIUS  DE  RHODES ,  cité  sur  une  colonie 
conduite  à  Ceoa  par  Aristée.  VU,  3i6.  Sa  méprise 
sur  le  temps  où  Pile  Calliste  sortit  du  fond  de  la 
mer*  337  et  338.  Asacrifié  l'exactitude  historique 
au  plaisir  de  peindre  dans  un  épisode  la  réception 
de  Jason  chez  Alcinoiis.  35i.  Son  Scholiaste  plus 
ample  dans  un  mamiscrit  de  la  Bibliothèque  du 
Roi  que  dans  Tédition  imprimée.  saS.  JSditioa 
d'Apollonius  donnée  par  J.  Shaw.  336.  Errenr 
'  commise  par  cet  Editeur.  336  et  337. 

APOLLONIUS  DE  TYANE.  Mot  d'un  Corinthien 
snr  son  arrivée  à  Lacédémone.  I,  a€6. 

APOLLOPHANES,  père  de  BÏMltea,  reçoit  d'His- 
ttée  la  conduite  des  a&ires  de  l'Hellespont.  IV, 
106. 

APOLOGUE.  Usage  qu'en  fait  Cyros  dans  sa  Ré- 
ponse aux  Ioniens.  I,  ii5. 

A'nOTIAÊIN.  Signification  propre  de  ce  mot.  I,  sia* 

A'IIO'zTOAOs.  Ce  que  ce  mot  signifie  an  propre.  î, 
305-307. 

AFPIEN  D'ALEXANDRIE.  Son  passage  sur  le 
temple  élevé  à  Rome  à  Vénus  Genetrixt  et  snr  la 
place  que  l'on  avoit  faite  devant  ce  temple  i  l'imi- 
tation des  places  publiques  des  Perses.  I,  449.  Ce 
qu'il  nous  apprend  da  désespoir  coursgenx  des 
habïtans  de  Xanthe.  48i.  Passage  où  il  aide  à 
suppléer  une  ellipse  d'Hérodote.  5o4.  Examen  de 
ce  qu'il  dît  de  la  fondation  de  Carthage.  VII,  137 
et  i38. 

AFRIÈS,  Roi  d'Egypte,  fils  de  Psammis,  est  long- 
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temps  heurenx;  Mm  an  combat  Daral  an  Roi  de 
Tyr.  II,  iS5.  Commencement  de  ses  malhenrs;  il 
est  balta  par  tes  Cyriaéena,  et  su  »a)€*a  m  révol- 
tent en  Ini  &isant  nn  crime  de  sa  dé&Ue.  i55  et 
suiv.  Indigne  traitement  qn'il  &it  i  un  de  tes 
partisans ,  i  la  suite  daqael  il  se  voit  abandonné 
de»  autres,  i56  et  Buiv.  Il  se  met  à  la  tète  des 
troapes  aaxiliairea  ,  est  Taincn  par  Àmasis,  et 
peu  de  temps  aprfce  étranglé  par  ses  sujets.  Sa  sé- 
pulture à  Sa'M.  13^  «t  suir.  Sa  mort  prédite  par 
Jëréime.  5s€.  Durée  de  son  règne ,  moins  bien 
fixée  dans  IKodoreque  dans  Hérodote.yn,  116 
et  117. 

ARABES,  religieux  dbserratears  de  leurs  sermensi 
leurs  cérémonies  >  lorsque  engagent  leur  foi. 
in ,  6.  Ne  reconnoissent  de  Dienx  que  Bacchna  et 
Uranie.  7.  Facilitent  le  passage  de  Cambyses  en 
Egypte.  7.  N'ont  jamais  été  escIaTes  des  Perses , 
mais  seulement  leors  alliés.  76.  Leur  pays  exempt 
de  tont  tribut.  79.  Don  gratuit  qu'ils  font  tous  les 
ans  au  Roi  de  Perse.  83.  Ont  toujours  été  indé- 
pendans.  347.  Comment  traient  la  femelle  da 
baffle.  4ii.  Cérémonies  observées  par  les  Arabes 
après  avoir  vu  leurs  femmes.  I,  160. 

ARABES,  faisant  partie  de  l'armée  de  Xerxès; 
leurs  habiu,  leurs  armes  et  leurcfaef.  V,  53.  Leur 
cavalerie  se  sert  de  chameaux.  60. 

ARABES  du  Jourdain  et  de  l'Arabie  Fétr^e  étoient 
sujets  des  Rois  d'Assyrie.  II,  473. 

ARABIE ,  fertile  en  parfums,  m ,  88.  Moutons 
singuliers  par  la  longueur  et  la  largeur  de  leui-s 
queues.  93. 
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ARBRE  dont  le  fruil  brûlé  enirre  par  sa  rapear. 
I,  163.  Arbres  périssent  tous  de  sécheresse  daDS 
rîle  de  Tbéras,  excepté  ud  sea).  III,  937. 

ARC.  Habileté  de»  Scytiies  à  s'en  serrû*.  1,5-;  , 
538. 

envoyé  par  le  Roi  d'jElhiopieà  Cambysea. 

III,  18.  Smerdis  seul  le  bande  à  deox  doigts  près  { 
jaloQsie  que  Cambyses  en  conçoit.  36.^ 

d'Hercules  qu'il  laisse  aux  trois  fils  qu'il 

avoit  eus  dans  le  canton  d'Hylée;  ne  p«nt  fetra 
bandé  que  par  Scythes  le  plus  jeune,  in,  i35,i36. 
-  toujours  bandé  se  casse  j  sens  de  cette  ré- 


ponse d'Amasis.  n,  i45. 

ÂRCADIENS  (quelques).  Fassent  en  lonie.  1, 11^ 
Se  nourrissent  de  glands.  I,  5o,  Sig.  Un  01*8016 
de  la  Pythie  les  préserve  d'Un  attaqués  par  les 
Idcédémoniens.  5o.  Cléomènes  les  engage  à  se 
déclarer  contre  Sparte.  IV,  i38. 

ARCADIENS  en  petit  nombre  passent  du  côté  des 
Perses  ;  questions  qui  leur  sont  faites  an  sujet  des 
Grecs.  V,  180. 

ARCADIENS.  Tons  n'étoient  pas  Télasges  lors  de 
l'envoi  de  la  colonie  loniène.  VII,  93i ,  338 ,  2^5. 
Révolution  qui  arriva  chez  eux  sons  le  règne  du 
successeur  de  Lycaon.  aai.  D'ouest  venu  le  nom 
d'Arcadien.  ibid.  et  323.  Temps  présumé  où  ils 
le  prirent,  et  ce  que  signifie  leur  snrnom  d'j^n- 
tirieura  à  la  Lune.  933-338.  Résumé  de  cette 
discussion.  iUd.  saS  et  93i.  Fables  et  divinités 
Arcadiènes.  sSo  et  93i.  Comment  avoient-ils 
communiqué  aux  Romains  certains  rits.  4io  et 
4ii.  Ont  conservé  les  Thesmophories.  U,  i4i  et 
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i43.  ^o^»  Aborigènes,  Akistbe,  Etandrb, 
(Bnotribns,  Pélasgbs. 

AR.CÉ5ILAS ,  fils  de  fiattas,  fondatenr  Ae  Cyrène , 
règae  seise  ans.  UI ,  373.  Ses  différends  avec  ses 
frères.  334.  Noms  de  ces  frères.  547.  Il  est  battu 
pac  les  Libyens ,  tombe  malade,  est  étranglé  par 
son  frère  Léarqae,  et  vengé  par  sa  femme  Ëryxo. 
354,235,547. 

ÂRCÉSlIiÀS,  fils  deBattasleBoîteux,  Roî  des  Cy- 
réaéens,Toalant  abolir  les  loix  de  Démonox  et 
rétablir  les  anciennes  prérogatives  de  aa  prédé- 
cesseurs, est  forcé  de  s'enfuir  à  Samos.  III,  337. 
Rend  Cyrène  tributaire  de  Cambyses.  338.  Con* 
suite  sur  son  retour  l'Oracle  de  Delphes;  recou- 
vre ses  £tat8  avec  les  troapes  levées  à  Samos  ; 
désobéit  à  l'Oracle  ;  se  conduit  d'une  manière 
cruelle,  et  est  tué  par  les  Barcéens,  cbez  qui  il 
s'étoit  réfugié.  337  et  sniv.  Quatre  Arcésilas  ont 
réf^é  k  Cyrène;  i  quelle  époque.  549. 

ARCHANDRE,  ville  d'Egypte  ;  d'où  tire^t-elle  son 
nom.  U ,  76.    . 

ARCHANDRE ,  gendre  de  Danaus  et  fils  d' Acheeas. 
II,  76;  Vn,  531,  333  et  438.  Année  présumée  de 
sa  naissance,  et  temps  de  son  arrivée  à  Argos.  533. 

ARCHÉLAENS,  nom  d'une  tribu  à  Sicyone  ;  ori- 
gine de  ce  nom.  IV,  46. 

ARCHÉLAUS,  Âoi  de  Lacédémone,  fils  d'Agé- 
silaiis,  ancêtre  de  Léonidas.  V,  i4i.  Sa  guerre 

,  contre  les  peuples  voisina  de  la  Laconie.  Prend 
la  ville  d'jEgys  de  concert  arec  Charillus  dont 
le  règne  coïncide  en  partie  avec  le  sien.  VII,  48? , 
430,  491,  494  et  495, 
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ARCHKSTRAT1D£S,  père  d'Alhéaagoru ,  1*aa 
des  Députés  dei  Samieaa  auprès  de  Jjéotjchides. 
VI,  67. 

ARCHIAS  «t  LYCOPAS,  Spurtûtes;  leur  bra- 
voaraà  Samos.  lU,  47,  337. 

ARCHIAS,  petit-fils  du  précédcDtet fila  deSamins, 
nommé  «itui  k  oanae  de  M  bravoure  i  Sames. 
m,  48. 

ARCHIAS,  de  la  famflle  de*  Héraclidu,  envoie  k 
Corcf  re  Cbersicniles  pour  en  chasser  les  Làbar- 
nés  et  y  fonder  une  colonie.  VU ,  443.  Aide  Mys- 
cellus  à  b&tir  Crotone.  444.  Fonde  Sjracuses  ;  en 
quel  temps.  44;  et  448. 

ARCHIDAMUS  I ,  fils  de  Théopompe ,  Roi  de 
Sparle,  meurt  «Tont  sbn  père;  en  Quelle  année. 
Vn,  499.  Nom  de  son  fib  et  de  son  petit-fils.  ibid. 

ARCHIDAMUS  II,  Roî  de  Sparte,  petit-fils  de 
liéolychides.  Y,  349.  Comment  et  &  quel  Age  est- 
il  sa  couronne.  VII ,  474.  A  quelle  génération 
detcendoit-il  d'Aristodémoa  qui  «voit  conquis  le 
Péloponnèse,  ibid.  Durée  de  son  règne.  5oâ.  Ra- 
vage l'Attiqae  à  plusieurs  reprises  j  prend  Platée  t 
meurt}  en  quelles  années.  507. 

ARCHIDAMUS  III  succède  à  AgésiUs.  VII,  5oq. 
Durée  de  son  règne;  mai-cbe  contre  les  Phoci- 
diens;  périt  en  Italie  dans  une  action.  i^Ki. 

ARCHIDAMUS  IV,  fils  d'Ëudamidas^  liu  succède; 
durée  de  son  règne,  VII,  -509. 

ÂRCHIDICE,  courtisane  Grecque  de  Nancralis, 
très-célèbre.  II,  113 ,  465. 

ARCHILOQUE  de  Parce,  Poète  célèbre.  I,  10. 
194, 198, 309.  Chassé  de  Sparte  pour  avoir  perdu 
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son  boDcliec  dans  ua  combat,  et  sur-toot  pour 
avoir  composé  des  vers  où  il  paroit  se  consoler 
très-aisément  de  cette  perte.  196  et  197  ;  IV,  358. 
Epoque  où  il  a  fleuri}  plus  s&rement  déterminée 
par  le  témoigDage  de  Cicéron  que  par  un  passage 
de  Saint  Clément  d'Alexandrie,  dont  le  teste  e'>t 
corrompu  en  cet  endroit.  VU ,  556 ,.  599. 
ARCHITECTE  du  trésor  de  Rhampeinite.  II ,  96  ^ 
.  96.  Histoire  de  aea  fils  «pria  sa  mort.  96 ,  4^3. 
ARCHITECTES  célèbres.  Eupalinus,  fils  de  Nans- 
trophusj  Rbœcus,  fils  de  Philéus,  ouvrages  exé- 
cutés par  eux  &  Samos.111,  5i,53,  339.  Man- 
droclèa  deSamos,  entreprtneor  du  pont  de  Darius 
sur  le  Bosphore.  187.  Il  consacra  dans  le  temple 
de  Junon  un  tableao  qui  représen  toit  ce  pont.  ibid. 
ARCHITÉLËS ,  d'Alhèoes ,  commandoit  le  vais- 
seau sacré  sur  les  câtes  d'Eubée  ;  par  quel  moyeu 
Tbémistocles  le  reLiat>  aq  miHnent  où  il  se  dispo- 
•oit  i  quitter  la  flotte  des  alliés.  V,  44i. 
ARCHITÉLÈS,  petit-fils  de  Xutbus,  épouse  une 

des  filles  de  Danaiis ,  Roi  d'Argoa.  VU ,  4a8. 
ARCHONDAS,  cbef  desTyrrhéaien»  qui  servoient 
dans  l'armée  d'Aristodémna  et  autres  Héraclides; 
fit  connoitre  pour  la  première  fpi$  aux  armées 
Grecques  la  trompette  Tyrrhéniène.  VII,  471. 
Mal  nommé  Ariehondas  dam  le  Scholiaste  de 
Sopbocles.  473  dans  la  note. 
ARCHONTES,  noms  Ae  ces  nenf  magiiXrata  élus 
tons  les  ans  à  Athènes.  IV,  34o.  Devcooient  de 
droit  Membres  de  l'Aréopage,  après  avoir  rendu 
compte  de  leur  conduite,  Vjé^i. 
ARCHONTES.  Calculs  d'£nsèbe  et  du  traducteur 
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poar  la  totalité  de  ceox  qui  ont  précédé  la  pre- 
miire  Olympiade.  VII ,  5o3.  Apperça  aur  la  durée 
de  chacun  de  ces  Archontes.  3o4 ,  307 ,  455 ,  455 , 
45^ ,  466.  Quel  a  été  le  premier  Archonte  annuel. 
3o8.  Les  sept  précédens  qui  avoient  succédé  au 
troisième  et  dernier  Archonte  perpétuel ,  étoient 
décennaux,  ibid.  Combien  le  temps  des  douze 
premiers  Archontes,  joint  au  règne  de  Codiiis, 
peut-il  former  de  générations  et  d'annéet.  384. 
Leur  importance  danaTHistoire  de  la  Grèce.  55Ç, 
Durée  de  l'Archontat.  ibid. 
ABDVS,  Roi  de  Lydie,fils  et  successeur  deGygès, 
père  de  Sadyattes ,  subjugue  Priène ,  et  fait  la 
guerre  aux  Milésiens  ou  habitans  de  Milet.  1 ,  13. 
Durée  de  son  règne,  aoa  et  3o3.  Fejssonel  sem- 
ble le  regarder  comme  le  fondateur  de  Saides. 
553. 
ARÉOPAGE.  Situation  de  ce  tribunal  i  Athènes  ; 
origine  de  son  nom  ;  causes  dont  il  prenoît  cou- 
□oïssance,  etc.  V,  4^0  et  suir. 
ARÉTÉ.  f^oyet  Alcinovs. 
ARÉTÉS  de  Dyrrachium,  ancien  Chronographe; 
on  ignore  le  temps  où  il  a  vécu.  VU,  573.  Temp* 
oAilmettoitlapriae  de  Troie.  $75. 
ARÉUS»  petit-fils  de  Cléomènes  II,  lui  succède  an 
préjudice  de  Cléonyme  son  oncle.  VII,  5o8.  Durée 
et  événement  de  son  règne,  ibid.  Est  tué  près  de 
Corinlhe  dans  un  combat,  ibid, 
ARÉUS  II,  fils  d'AcroUtus,  succède  à  son  père, 

•ons  la  tutelle  de  Léonidas.  Vn,  5 10. 
ARÉUS,  descendant  de  Lacédémone.  VU,  483. 
ARGADESf  Ton  des  quatre  fils  d'Ion,  donnoit  an- 
ciennement 


ihvGoogle 


DESXATIÈ1LE5.  9/ 

«ienneiiient  soa  nom  à  l'uae  des  quatre  trîbus- 
d'AthèDeB.IV,45. 
ARG..ŒUS ,  père  de  Philippe  et  fil»  de  Perdiccas  , 

qni  avoit  conqQts  la  Macédoine.  V>  355» 
ARGANTHONIUS,  Roi  de»  Tartesaiena,  veut  en- 
gager les  Phocéens  à  quitter  VIonie  et  i  s'établir 
dans  son  Royaume  ;  ne  pouvant  les  y  détermi- 
ner, il  leur  donne  une  somme  ponr  entourer  leur 
Tille  de  maraïUca.  I ,  i3i.  Longue  dorée  du  règne 
de  ce  Prince,  et  temps  de  sa  mort.  i33,46i,46S. 
ARGÉ  et  OPIS,  vierges  Hyperboréène»,  honorées 
par  les  Déliensj  leur  tombeanj  hymne  en  leur 
honneur.  III,  i5i ,  44i  et  sniv. 
ARGENT-  Proportion  de  l'or  à  l'argent  dn  temps 
d'Hérodote.  I,  369.  Mines  de  ce  métal  situées 
dans  PAttique  et  près  du  Strymon.  396.  Il  n'est 
pas  en  usage  ches  les  Scythes  et  les  Massagètes. 
i;i  et  173;  m,  174.  Monnoies  d'argent  très-fia 
appelées  Aryandiques.  aSg,  55i.  La  Lydie  pro- 
duit beaucoup  d'at^ent.  IV,  53.  Mine  d'argent 
près  de  la  Macédoine.  10.  yt^e*  Monnoie«. 
ARGÈTUS ,  fils  d'Alcidas ,  Lacédémonien ,  con- 
traint par  son  serment,  abandonne  sa  femme  & 
AristoD,  Roi  de  lAcédémone.  IV,  l3o. 
ARGIA ,  femme  d'Aristodémua  et  mère  des  deux 
premiers  Rois  de  Lacédémone,  Eurysthènes  et 
Froclàs ,  qui  étoieot  jumeaux  et  dont  on  ne  pou- 
Toît  distinguer  l'alné;  sa  généalogie.  IV,  133, 4o6. 
ARGIÉNES.  Courage  et  magnanimité  des  femmes 
d'Argos.  IV,  434  et  435.  Enlevées  par  les  Phéni- 
ciens I,  a-  Devennes  folles  et  furieuses}  guéries 
par  Mélampiu.  YI,  38  et  39. 
Tom»  IX.  N 
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ARGIENS  oa  habilans  d'Argoa;  troupes  Argîènet 
à  la  solde  de  Pisistrate  contre  lea  Athénieos.  I, 
46.  Combat  de  trois  cents  Argieas  coatre  trois 
cents  Lacédémoniens  pour  le  canton  ds  Thyréa. 
65,  67,  345,  353.  Sont  défaits;  marques  de  deuil 
qu'ils  en  portent,  et  serment  qu'ils  font.  66 ,  67. 
Sacrifices  de  cheranz  i  Neptune  par  les  Argiena. 
539.  Prennent  à  tâche  de  contrarier  les  Athé- 
niens dans  lears  modes,  et  proscrivent  tout  ce  qai 
Tient  de  l'Attique.  IV,  61.  Refusent  du  secours 
aux  Mginbles.  i53.  Leur  réponse  aux  Ambassa- 
deurs des  Grecs ,  qai  viennent  les  inviter  à  entrer 
dans  la  Confédération  contre  Xerxèa  ;  conditions 
qu'ils  leur  proposent,  y,  100.  Refusent  d'entrer. 
dans  la  ligue  par  ressentiment,  et  jalonsie  contre 
les  Lacédémoniens.  10a.  Leur  refus  difieremment 
rapporté.  îbid>  et  suiv.  Accusés  d'avoir  attiré  les 
Perses  en  Grèce.  io4.  Dé&its  par  les  Spartiates. 
IV ,  i4o  et  suiv.  Indignement  massacrés  et  brûlés 
par  Cléomènes ,  Roi  de  Sparte ,  dans  le  bois  con- 
sacréà  Argos,  où  ils  s'étoient  réfugiés.  i43.  Argos 
étantdépeupléepar  cette  défaite,  les  esclaves  s'em* 
parent  de  la  conduite  de  l'Etat  ;  chassés  par  les 
enfans  des  Citoyens,  il  s'ensuit  une  longue  guerre. 
i44,  437.  Courage  des  Argiènes.  434.  Instruisent 
Mardonins  de  la  marche  des  Lacédémoniens.  VI, 
8.  Leur  conduite  peu  honorable  dans  la  guerre 
des  Grecs  contre  les  Perses.  477 ,  479.  Ceux  qui 
avoîent  été  toés  dans  l'expédition  de  Polynice 
contre  Thèbes,  restèrent  sans  sépultnre  et  furent 
enterrés  par  le»  Athéniens.  3l,  160  et  suiv.  Dépu- 
tent à  Mélampus  pour  le  prier  de  venir  guérir 
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•  leurs  femmea  d'ane  furear  épidémîqae.  VII,  aoo 
et  301.  Lear  Etat,  le  seul  chez  le*  Grecs  qui  ait 
été  divisé  en  trois  parties,  soi.  Leur  commerce 
avec  les  Phéniciens.  3i4.  Lear  gaeiTe  sous  les  fils 
d'<Bdipe  et  autres  révolations  de  leur  pays,  cau- 
sent la  destruction  des  monnmras  historiques  sur 
leurs  Rois.  538.  Pourquoi  appelés  Achéens.  éaS. 
Lear  guerre  avec  les  Lacédémoniens  an  sujet  de 
la  Cynurie.  487, 494,495, 497. Les  Argienspas- 
soien  t  pour  les  pins  habiles  Musiciens  de  la  Grèce. 
III,  107,395. 
ARGJPPÉËNS,  ne  sont  pas  Scythes,  ainsi  que 
l'avance  M..  Pougens.  m,  i44,  i45,  439.  Sont 
chauves  en  naissant,  mais  ils  ne  sont  pas  nommés 
ni  somommis  Pbalacriens,  comme  le  prétend  le 
même  littérateur.  439. 
ARGO.  Navire  de  JasoD.V,  i55,  344.  Elymologie 
de  ce  nom.  UI,  56o.  Qui  ponvoit  être  le  plus  grand 
et  le  plus  beau  vaisseau  qn'on  eût  vn  en  Grèce, 
mais  n'étoit  pas  le  premier  qu'on  eût  construit. 
V,4i4, 
ARGONAUTES.  I>nr  navire  a  été  le  premier  vats- 
sean  long.  1, 180.  Digression  à  ce  sujet,  et  sur  le 
but  de  leur  expédition*  46o  et  46i.  Epoque  de  leor 
expédition.  HZ,  55o.  Les  Minyens,  descendans 
des  Argonautes, chassés  de  Lemtios,  sont  reçtks 
par  les  Lacédémoniens.  333,  533  etsuiv.  Veulent 
avoir  part  à  la  royauté;  condamnés  i  mort , ils  sont 
sauvés  par  leurs  femmes.  333,  334.  Us  descen- 
doient  des  Thessaliens  qui  avoient  chassé  les  pre- 
miers Pélasges  de  la  Thessalie.  VII,  337.  Attaquas 
à  Cyziqae  par  le  chef  des  Dolions.  ièid.  Avec  qsels 
N  a 
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érénemens  coïncide  leur  expédition.  55o.  Àqaelle 
année  peut-oa  la  rapporter.  55i.  Réponse  à  l'opi- 
nion du  Cardinal  Quirini  sar  ce  point,  ibid.  ■ 

ARGOS,  fils  de  lupiler  et  de  Niobé.  IV,  423.  Suc- 
cède à  son  oncle  Apis  dans  la  ville  Phoronîque, 
et  donne  à  cette  ville,  ainsi  qu'an  pays  le  nom 
d'Argos.  Vn,  317 ,  5i3  et  3i4.  Nom  de  sa  femme 
et  de  ses  enfans,  selon  le  Scholiaaté  d'Ëoripiâes. 
5i4.  A  qui  Fersée  confie-t-il  ce  royaume  après  la 
mort  d'Acrisins.  5aS.  Temps  où  Tlépolème  de- 
meuraà  Argos.  4i4  et  4i5.  Voyts  Alth^ehénès. 

ARGOS ,  presque  dépeuplée  par  la  défaite  des 
Argiens.  IV,  i44.  Guerre  qui  s'ensuivit  entre  les 
esclaves  et  les  maîtres,  ibii.  Défendue  contre  les 
Lacédémoniens  par  Télésilla.  434. 

ARGOS  (Rois  d').  Les  deux  maisons  qui  ont  régné 
avant  les  Héraclides.  Vil,  Sog,  3i5 ,  3i8,  îaS.  La 
ville  d' Argos  n'existoit  pas  du  temps  d'Inachus. 
5i3. 

ARGUS,  un  des  Rois  loacbides.  VIT,  5i5.  Deux 
Argus.  3i4.  Le  second  surnommé  Panoptis  ou 
ToiU-yeuxx  pourquoi.  3i5 

ARIABIGNÉS,  fils  de  Darius,  un  des  Généranx 
de  l'armée  navale  de  Xerxès  son  frère.  V,  65.  Est 
laé  à  la  joarnée  de  Salamine.  sig ,  5oo. 

ARIANTAS,  Hoi  de  Scythie.  Singulière  manière 
dont  il  fait  le  dénombrement  de  son  peuple,  ni, 
i«3. 

ARtAPrrHÉS,  Roi  des  Scythes,  tué  en  trahison, 
m,  i79(V,357. 

ARIARAMNÉS,  Seigneur  Perse,  accuse  les  Phé- 
niciens de  lâcheté  à  la  bataille  de  Salamine,  el 
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-  ut  prÎDcipalemeDt  cause  qaa  Xerxès  les  fait 
moarir.  V,  sao. 

ARIDOUS ,  Tyran  a'ÀIabandes ,  pris  par  les  Grecs 
sur  un  TBÎsseaa  de  la  flotte  de  Xerxèa.  V^  i36. 

ARIENS,  peuple  de  la  ZTi*  Satrapie  de  la  Perse, 
taxé  à  combien'  III>  8i.  Aa  service  de  Xerxfesj 
leara  armes  et  leur  commandant.  V,  5a.  Ont  pris 
le  nom  de  Mëdes ,  de  Médée  de  Colchos.  5o. 

ARlïiA,  mot  Scythe  signifiant  im,  lequel,  ajonli 
i  apou^  compose  le  mot  Arimaipes.  III ,  1 46. 

ARIlMASFES,  peuple  du  Nord  de  l'Europe;  fablef 
gai  se  débitent  â  leur  sujet  jils  enlivent  l'or  gardé 
par  les  Gryphoos,  et  n'ont  qu'un  œU.  III,  g5, 
i38,  i46.  Etymologiedecenom.  i46. 

ARIMASFIES,poëme  épique  d'Aristée  de  Procon- 
nèse,  dont  le  sujet  est  la.  guerre  des  Ârimaspes 
arec  les  Gry plions,  m ,  iSg,  4a  a. 

ARIUNESTE  de  Platées,  Commandant  des  Fla- 
témis,  aux  joomées  de  Platées  et  de  Marathon. 
VI,  55,  i55. 

ABIOMABDE, frère  d'Artyphiua,  commande  les 
Gaspiena  de  l'armée  de  Xerxès.  Y,  5a. 

ARIOMARDE,  fils  de  Darius  et  de  Farmys,  com- 
manda les  Mosches,  dans  l'armée  de  Xerxès.  V,  56. 

ARION  de  Métbymne,  habile  joueur  de  citbare 
et  premier  auteur  du  Dithyrambe ,  qu'il  exécute 
i  Corinthe}  les  Corinthiens  voulant  le  jeter  à  la 
mer,  un  dauphin  le  sauve;  offrande  d'Arion  à 
Teoare.  I,  i6-iS ,  aoS  et  aog,  Anlugelle  a  beau- 
coup ajouté  au  récit  d'Hérodote  en  la  racontant 
d'après  luL  3i3.  Usage  que  fait  Saint  Augustin 
de  cette  histoire.  3i3.  Seutiment  du  traducteur 
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sur  le  lien  où  elle  se  passa.  3i3  et  3i4.  Hymne 
d'action  de  grâces  par  Arion  à  Neptune,  s  lâ.  Sou 
aventure  merveilleuse  réduite  à  la  vérité  histo- 
rique. Vn,  533.  Quand  cet  événement  eut-il  lieu, 
et  temps  où  Arion  a  fleuri.  553  et  534. 

ARIPHRON,  père  de  Xanthippe,  qui  eut  pour  fiU 
Périclès.  IV,  i8o,  iSaj  V,  3i,  a^g,  Si?. 

ARISTAGORAS,  Tyran  de  Cyzique.  lU,  318. 

-^ '  père  d'Hégésistrate,  d^uté  par  les  Samieas 

i  la  flotte  des  Grecs.  VI,  67. 

. de  Cyme.  III,  319.  Filsd'Héraclides.Ty* 

rati  de  Cyme,  fait  prisonnier  et  relâché.  IV,  35. 

ARISTAG0BA8 ,  fils  de  Molpagoras ,  eoosin  et 
gendre  d'Hisliée,  goavemeur  de  Milet,  pour  les 

-  Persfw.  IV,  18.  Détermine  Artaphernes,  fi-ère 
de  Darius,  &  envoyer  des  troupes  contre  Naxos, 
ponr  y  laire  rentrer  leiNaxiens bannis, et  à  pro- 
fiter de  rocoasion  pour  s'emparer  de  File  et  des 
autres  Cyolades.  so.  Sa  conduite  à  l'égard  de  Mé< 
gabates,  fait  manquer  l'entreprise.  21  et  suiv. 
Craignant  pour  luiles  suites  de  ce  mauvais  snor 
ces ,  et  par  les  ordres  d'Histiée,  il  ae  révolte  contre 
Darius,  à  qui  il  fait  tout  le  mal  qu'on  peut  ima- 
giner. 33  et  suiv.  Ponr  se  concilier  l'aSèction  des 
villes  de  l'Ioaie,  il  leur  livre  leurs  tyrans,  et 
abolit  la  tyrannie  qu'il  affecte  de  ne  pouvoir 
souffrir.  35t  Son  discours  Ji  Cléomènes,  Roi  de 
Sparte ,  pour  l'engager  dans  sou  parti.  5 1  .et  suir. 
Ne  réussit  pas  malgré  ses  ofires.  54  et  suiv.  Plus 
heureux  auprès  des  Athéniens,  il  les  détermine 
K  déclarer  la  guerre  aux  Perses  et  i  délivrer  Milet 
de  leur  joug.  75  et  suiv.  Population  d'Athènes  à 
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-cette  époque.  36o.  Conseille  aux  Pdsonieas  de  re- 
tourner dans  leur  pays.  ^4  et  ntiv.  Son  expédi- 
tion contre  Sardes,  prise  et  brûlée.  76  et  «oiv.  V, 
7.  Manque  dé  fermeté  après  les  troubles  appaisés; 
désespéré  de  se  maintenir  contre  Darius,  et  pense 
i  la  Alite.  IV ,  89.  Donne  le  gouTemement  de 
Mîlet  à  Py  thagore ,  et  passe  en  Thrace  où  il  périt 
avec  son  armée  au  siège  d'ane  ville,  go,  375.  IL 
n'avoit  été  que  gouTerueut  de  Mîlet  pendant  Tab- 
aence  d'Hisliée,  et  non  pas  souverain  de  cette 
TÎUe.  a  10. 

ARISTARQUE,  célèbre  criu'que;  relevé  aor  l'ori- 
ginn  du  surnom  d'Héliconien  donné  i  Neptune. 
I,  447. 

ARISTÉAS,  fils  d'Adimailte,  de  Corinthe,  livré 
aux  Athéniens  par  Sadocns,  est  mis  à  mort  avec 
les  autres  Ambassadeurs  deXacédéœone.  V,  556. 
Causes  du  ressentiment  des  Athéniens  contre  lui. 
Sâg ,  5o3.  S'étoit  distingdé  dans  la  guerre  du  Pé- 
loponnèse, ibid, 

ARI3TÉA3  de  Fioconnèse ,  fils  de  Caystrobius  i  ses 
voyages.  III,  iSÔ.  Ses  prestiges.  iSg.  Prélendoit 
avoir  accompagné  Apollon  sous  la  forme  d'un 
corbeau; statnc  érigée  en  son  honneur.  i4o.Frag- 
mens  de  son  poème  des  Arimaspies.  433.  Dans 
quel  temps  il  vivoit.  4^4.  \ 

ARISTÉË,  fils  d'Apollon;  qnitte  la  Phtbie  par 
ordre  de  son  père,  et  conduit  à  Céoa  une  colonie 
d'Arcadiena.  VÏI,  5ifî. 

ARISTtDES,  fil»  de  Lytimaqne ,  commandoit  la 
tribu  Antiochide  à  Marathon.  IV,  455.  Ses  ex- 
ploits pendant  le  combat,  et  son  désintércssemeitl 
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«pria  1a  victoire.  45^.  Baoni  îajualemrat  par 
Ostnciime,  et  baS  par  Thémittocle ,  il  sacrifie  le 
feuliment  deê  injures  qu'il  a  reçues  an  ulat  des 
Grecs,  et  les  avertit  de  l'arrÏTée  de  la  Hotte  des 
Perses.  V,  3iS.  Ses  exploiu  à  la  joarnie  de  Sala- 
minet  aaS.  Commande  les  Athéniens  i  Platées. 
VI,  33.  Découvre  une  conspiration  ;  sa  prudence 
et  sa  sagesse  dans  ces  circonstances  difficiles,  lot 
et  suiv.  Député  des  Athéniens  vers  les  Lacédé^ 
moniens.  VI,  4  et  9!,  35  et  tso. 

ARISTIDES  l'Orateur.  Passages  de  cet  Orateur.  I, 
331 ,  aSo ,  393.  Ce  qu'il  dit  de  la  grandeur  de  la 
ville  d'Athiines.  SU/. 

ARISTOCRATES, pire  deCasambns  mis  endép6t 
entre  les  mains  des  Athéniens.  IV*  i38. 

ARISTOCYPROS ,  Roî  des  SoUeos,  tué  à  U  ba* 
taille  de  Salaniine.  IV,  84. 

ÂRISTODÉMUS,  Roi  de  Sparte,  pire  d'£ur7s- 
thènes  et  de  Proclàs,  jnineaux.  III,  334  ;  V,  349. 
Sa  mort.  IV,  i23.  Aristodémus,  Téménus  et  Cres- 
phontes*  descendans  d'Hercules ,  obtiennent  de 
l'Oracle  de  Delpbes  une  réponse  plus  claire  que 
celles  qui  avoient  été  faites  précédemment  aux 
HéracUdes,  et  se  rendent  maîtres  du  Péloponnèse 
après  quelques  combats.  VII,  471.  Par  qui  Aristo- 
démus descendoit-il  d'Hercules,  S39.  Temps  oà  il 
se  rendit  maître  du  Péloponnèse.  336,  363,  47i> 
4^4.  Dorée  de  son  pouvoir;  ks  enfans;  sa  mort. 
33o,  Sga,  473,  479.  Celte  mort,  ainsi  que  la  nais- 
sance de  ses  deus  fils  jumeaux  ;  époque  fixe  vu 
chronologie.  48o.  La  Laconie  avoit  été  son  par» 
tage,  et  les  Rois  de  Laoédémooe  remontoi^til  i 
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lai  sans  intermptioQ.  Sgs ,  474.  Année  d«  sa  nais- 
sance, et  son  âge  à  sa  mort.  i^S.  A  quelle  géné- 
ration Arîstodémns,  Téménas  et  Cresphontes  se 
troavoîent-iisparrapport  à  Hercules. 4; 9. Trailé 
de  parUge  du  Péloponnèse  entre  eax  trois ,  exis- 
tant encore  en  original  aoua  Tibère.  48o  et  48i. 
Moyen  dont  les  Héraclides  se  servirent  pour  s'at- 
tacher les  villes  voisines  de  la  Laconie.  483, 484. 
Un  des  ancêtres  de  Léomdas.  V,  l4l. 

ARISTODÉMUS,  Lacédémonien  da  corps  des  trois- 
cents,  s'absente  par  lâcheté  du  combat  des  Ther- 
mopyles.  V,  157.  Il  est  samommé  le  lâche.  i58. 
Répare  sa  &ate  i  la  bataille  de  Platées  par  des 
prodiges  de  Talear  et  one  mort  glorieuse.  VI,  54| 
130.  Les  Spartiates  ne  Ini  rendent  point  dlion- 
neor  après  sa  mort.  55. 

ARISTODICUS,  Citoyen  de  Cyme  en  Mo\u,  fils 
d'Héraolides  ;  ce  qu'il  fiût  pour  empêcher  qu'on 
ne  livre  Pactyas  ans  Officiers  de  Cyrus;  cherche 
iéluderl'OracledesBranchides.  1,137,  ^^^>  ^^S* 

ARISTOGrrON  et  HARMODIUS  ,  Géphyréen» 
d'origine,  tnent  Hipparqae,  frère  d'Bippiaa, 
Tyran  d'Athènes.  IV,  3;  ;  VU,  54;.  Accnsés 
d'avoir  été  excités  an  meurtre  du  Tyran  par  un 
aatA  motif  que  cdoi  de  la  liberté.  337.  Justifiés 
de  bette  imputation.  339.  Les  Athéniens  leur  éri- 
gent des  statues,  ibid.  Chanson  en  leur  honnéar 
altribnée  par  qadqnes>uns  A  Alcée;  mais  elle  est 
de  Callistrate.  343.  Privilèges  accordés  à  leurs 
descendans.  345.  Leur  famille  dégénère.  347.  Ju- 
gement qu'on  doit  porter  de  ce  meurtre  odieax. 
349. 
TomeDC  O 
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ARISTOLAIDES ,  père  de  Lycnrgne,  Athénien. 
1,45. 

ARISTOMACHUS,  fils  de  Cltodéofl,  descendant 
d'Hercules  par  Hylliu.  IV,  133.  Réponse  que  lui 
fait  l'Oracle  de  Delphes  sur  la  route  qu'il  deroit 
prendre  pour  rentrer  dans  le  Péloponnèse.  VU, 
470  et  471.  Il  pénètre  par  L'Isthme  et  périt  dans 
un  combat. 471.  £n  quelle  année.  477. 

ARISTON,  Roi  de  Sparte,  du  temps  de  Crésns  ; 
BOUS  son  règne  les  Lacédémoniens  gagnent  de  la 
supériorité  sur  les  Tégéates.  I,  5 1.  Surprise  £rau< 
dulease  an  moyen  de  laquelle  il  force  Agétus ,  son 
ami,  de  lui  céder  sa  femme,  quoiqu'il  en  eût  deux. 
IV,  IS9  et  siÙT.  Mot  imprudent  qui  lui  échappe 
derantles  Ephores,  sur  la  naissance  de  son  &I& 
Démarate,  i3i,  qui  se  trouve  peut-être  le  fils  du 
héros  Astrabacos.  i55,  419. 

ARISTON  DE  BYZANCË,  uu  des  Tyrans  de 
l'HeUespoQt.  IU,3i8. 

ARISTON  DE  CHIOS  parle  des  Sélénites  dans  son 
ouvrage  sur  les  Positions  des  Ville*.  VII,  336. 
Correction  inutile  proposée  par  Rutgerse  sur  le 
titre  de  ce  livre,  ibid.  et  ^37. 

ARISTON ,  61s  d'Agasiclès ,  lui  succède,  et  durée 
de  sou  règne.  VII,  Soi.  La  guerre  des  Tégéates 
continue  sous  lui.  ibid. 

ARISrONICE ,  réponse  qne  cette  Pythie  donne 
aux  Députés  des  Athéniens.  V,  gS. 

ARISTONYMUS,  père  de  CUslhènes.  IV,  17S. 

ARISTOPHANËS.  Sa  Comédie  de  la  Paix,  où  m 
trouve  un  distique  d'Arcbiloque.  1 ,  197.  Idée 
plaisante  d'un  de  ses  personnages  sur  les  poètes 
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ditbTnmbiqoea.  sio.  Maaraiw  plaisanterie  snr 
l'adoratiofi  des  présages,  daas  sa  Colnédie  des 
Chevaliers.  s6i.  Il  donae  dans  les  Acharnes,  i 
Mégacl^,  beau-pire  de  Pisistrate,  le  o<hii  de-fils 
de  Cccsyra.  388.  Jeu  de  mot  de  set  auteur  sur  les 
poires  saurages ,  dans  sa  Comédie  des  Haran- 
gueuses. 993.  Passage  de  «a  Lysistrate  sur  la  dé- 
route des  Piùslraddest  397.  Endroit  de  sa  Comè- 
te de  la  Paix,  où  îl  imite  Homère.  36o.  Antre 
Irait  de  la  même  pièce  où  il  désîgâe  la  citadelle 
d'Atkines.  455.  Son  autorité  pour  prouver  qu'un 
terme  est  attique,  5oo>  Passages  de  oés  Oiseaux, 
où  le  sceptre  de  Ménélas  et  d'Aganwmooo  , .  et 
celui  de  Friam  «ont  décrits.  Si  8.  Mérite  de  l'édi- 
tioQ  d'Aide  de  cet  auteur.  VH,  565. 

ARISTOPHANTE ,  père  de  Cobon.  IV,  i55. 

ARISTOPHILIDES,  Roi  de  Tarente,  fait  arrêter 
les  Perses  que  Darius  enwyoît  pour  reconnollre 
les  côtes  de  la  Grèce  et  fâroriser  ainsi  Démocédèa. 
m,  110. 

ARISTOTE.  Passage  d'Héiodote  qu'il  cite  dans  sa 
lUiétorique»  et  qui  a  été  mal  tendu  par  les  tra- 
ducteurs latins  et  françois  de  ce  Traité.  I,  i^S. 
Manière  dont  il  développe  et  combat  la  maxime 
de  80I0Q  sur  le  bonheur  de  l'homme.  348.  Cita- 
tion qu'il  £ût  d'Hérodote  dans  son  Histoire  des 
Animaux.  4oo  et  4oi,  Caractérise  bien  la  ma- 
ladie appdée  £etio^  43o  et  43i.  Beau  fragment 
de  sa  Réptriiliqne  des  Marseillois.  467.  Passage  de 
son  Histoire  des  Animaux,  relatif  i  ce  que  dit 
Hérodote  sur  la  barbe  des  Prêtresses  de  Carie. 
4i4.  Cit4  *nc  les  chiens  prétendus  nés  d'un  tigre 
O  3 
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et  d'ane  chienne.  5o8.  Son  passage  sar  l'insecle 
da  figaier.  5i  i .  Farlicularités  qa'il  donnott  aur  les 
Arcadiens  dans  sa  Républiqae  des  Tégëalea.  VU, 
a92-a38<  Les  livres  de  la  République  formés  prîa- 
cipalement  des  diverses  institutions  de  la  Gràce, 
et  sur-tout  de  celles  de  Lacédémone.  39g.  Idée 
de  la  partie  de  cet  ouvrage,  où  il  s'agit  de  l'âge 
à  prescrire  ponr  se  marier,  ibid.  Quel  temps  il 
donne  à  la  dnr^e  da  règne  des  Cypsélides.  538. 
Sert  k  expliquer  ce  qu'Hérodote  nous  appraid  de 
Tépoque  et  de  la  dorée  des  trois  règnes  ou  tyran- 
nies de  Pisiatrate.  545  et  546.  Comment  on  le 
concilie  avec  le  même  Historien  sur  la  durée  de 
la  tyrannie  de  Fisistrate  et  de  ses  deux  fils.  546. 

ARITONIËNS,  n'égorgent  aucun  animal,  et  gar- 
dent les  vases  de  terre  dans  des  étuis  d'or.  III, 
564. 

ARIZANTES  (les),  peuple  de  la  nation  des  Mèdes. 
1,84. 

ARIZE,  père  de  Gergis,  l'un  des  Généraux  de 
Xerxès.  V,  58. 

ARMAIS,  frère  de  Sésostris.  Il,  4o7.  On  ne  peut 
inférer  de  ce  qu'en  dit  Hérodote  qu'il  fut  le  même 
que  Danaiis.  VII,  4i,  SsS. 

ARMÉES  Oi-dre  d'armée  par  qui  formé  chez  les 
Asiatiques.  I,  85.  Celle  de  Xerxès  étoit  de  dix- 
sept  cent  mille  hommes;  manière  dont  s'en  fit  le 
dénombrement.  V,  49.  Observations  sur  ce  nom- 
bre, contre  M.  de  Voltaire.  309.  Ravagée  par  la 
famine,  la  peste  et  la  djssenterie.  aSg ,  5i4.  Les 
Athéniens  avoient  le  droit  de  commander  une 
des  ailes  de  l'armée.  VI,  18-33,  io4.  L'armée  des 
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Grecs  k  Platées  montoit  à  trente-hoît  nulle  Hpt 
cents  hommes  pesamment  armés  ,  soixante-neuf 
mille  cinq  cents  armés  à  la  légère,  ainsi  en  tout 
cent  boitmille  deux  cents  hommes,  et  en  y  com- 
prenant les  dix-huit  cents  Thespiens,  le  nombre 
complet  étoit  de  cent  dix  mille.  Force  de  l'arméo 
des  Athéniens.  VI ,  4^ ,  138.  Verte  que  fait  celle 
des  Grecs.  54.  Ches  les  Perses  une  arméo  est  le 
.  ■  plus  grand  don  qu'on  puisse  {aire.  83. 
ARMÉNIENS.  Sont  riches  en  bestiaux.  IV,  53. 
Donooîent  tous  les  ans  an  Roi  de  Perse  Tinet 
mille  jeunes  chevaux.  HI,  558.  Font  partie  de 
l'armée  de  XerxÈs  ;  leur  armure  et  leur  cheE  Y, 
55.  De  leor  origine.  3i9  et  suir. 
ABMEStSabre  on  cimeterre  consacrée  Mars,auquel 
les  Scy  thés  ofEroient  des  sacrifices.  III ,  1 68 ,  485. 
liCS  Scythes,  lorsqu'ils  font  un  traité,  trempent 
.  leurs  armes  dans  un  vaisseau  rempli  de  vJn  et  de 
lenrsang.IU,  173,4891!,  5q,  S36.  C'étoit  chez 
les  Anciens  un  honneur  de  les  enlever  aaz  on* 
nemis,  et  on  les  saspendoit  dans  les  temples.  IV, 
73,  558.  Xerxès  jette  i  la  mer  son  Acinacea  au 
.  sabre  peraigne.  V,  46.  Armes  des  différens  peu- 
ples qui  composoient  l'armée  de  Xersëa.  49,  5^. 
Armes  sacrées  apparaes  sobitemeat  an  temple  de 
Delphes.  186, 46o. 
ARMES  (gens)  pesamment  on  à  la  légère.  IV,  73, 

359îVI,48,  i3o. 
ABÎIOBE ,  prend  le  mot  civitaa  dans  le  sens  de 
citadelle.  1, 456.  Rapporte  la  &ble  de  la  descente 
de  Bacchns  anx  enfers,  et  la  promesse  de  ce  Dieu 
&  Prosymnos  ep  termes  encore  plus  indécena  que 
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ceux  dont  s'itoit  servi  Sainl  Clément  d' Alexan- 
drie. U,  379. 
AROCJRE,  mesure  de  longueur  et  de  hrgeor  chei 
les  Egyptiens  rédnite  en  coudées  d'Egypte.  U^ 
i3g.  En  toises.  471. 

ARPOXAIS,  Seyihe,  fila  de  Targitaus.  IH,  i3a. 
Les  Scythes  Catiarea  et  Traspies  descendent  de 
lui.  ibid. 

ARRIEN,  Historien  Grec.  Deux  manière»  de  le 
concilier  arec  Hérodote  snr  le  cours  de  l'Halys, 
I,i83.Sonrécit  sur  la  destruction  des  temples  de 
Babylone  par  XerxèSj  est  moins  vraisemblable 
que  celui  d'Hérodote,  igi.  Son  témoignage  sur 
les  Ichtbyophages,  5^^,  Sur  l'origine  des  Massa- 
gites.  538.  Décisif  snr  le  tombean  de  Cyras.  534. 

ARSACÈS  00  ARTOXERXÈ8,  fils  d-Ochns,  Roi 
de  Perse.  VI ,  245.  Succède  i  son  père  et  se  jait 
appeler  Artoxerxès.  346.  RévoUe  de  son  frira 
Cyrus ,  soutenu  par  les  Grecs.  347.  Artoxerxès 
mutile  indignement  le  corps  de  ce  Prince.  348, 
Surnommé  Mnémon  à  cause  de  sa  grande  mé- 
moire. 3oi-5o7, 

ARS AMENÉS,  fils  de  Darius,  commande  les  On- 
lieos  et  les  Myciens  de  l'armée  de  Xerxès.  V,  5a. 

ARSAMËS,  père  d'Hystaspes.  1, 168.  Un  des  au- 
cèlres  de  Darius.  16,  377  et  suîtt 

AllSAMÉS,  fils  de  Darius  et  d'Artystone,  fille  de 
Cyrus,  commande  les  Ethiopiens  et  les  Arabes 
de  l'armée  de  Xerxès.  V,  55. 

ARSrrÉS  se  révolte  contre  son  frère  Ochus ,  Roi 
de  Perse.  VI,  343.  Il  ert  puni  de  mort.  344. 

ARTAa.\NE,  fils  d'Hyslaspes ,  frère  de  Darius, 
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onde  de  Xerxie }  diuuade  Darius  de  faire  la 
guerre  anx  Scythes.  III,  i8i.  Discears  par  lequel 
il  essaye  de  détourner  son  neveu  Xerxès  de  ses 
projets  c<mtre  IesGreGS.V,  ii*  Ce  discours  lui 
attire  la  colère  du  Roi.  16.  Il  se  coache  dans  le 
lit  du  Roi  par  son  ordre ,  et  le  mèoae  fantôme  qui 
aroit  apparu  à  ce  Prince ,  et  lai  avoit  ordoani  de 
faire  la  guerre  aux  Gveos ,  lui  ayant  «nssi  ap- 
paru, il  change  d'avis  et  presse  son  neven  de  mar- 
cher contre  les  Grecs,  ig  et  soir.  Son  entretien 
arec  Xerxès  à  la  rue  des  troupes  innombrables 
de  ce  Prîace,  sur  les  bords  de  l'Helléspont.  59 
et  suir.  Il  est  renvoyé  k  Sota»  pour  gouvef  ner  en 
l'absence  du  Roi,  son  neveu.  45. 
ARTABANE,  pèrs  d'Ârtyphins.  V,  53. 
ARTABAN£,  père  de  Bassacès.  V,  56. 
ARTABATËS,  fils  de  Fbamazathrès.  V,  5i,  Sa. 
ARTABAZ£,fils  de  Phamaces.  VI,  35.  Commande 
les  Parlhcs  et  les  Cborasmiens ,  dans  l'armée  de 
Xerxès.  V,  53.  Reste  avec  Mardonius  en  Eu- 
rope; assiège  Potidée  et  fait  égorger  les  habitans 
d'Olynlhe.  345.  Ses  intelligences  avec  Timoxène 
qui  étoit  convenu  de  lui  livrer  Potidéej  lui  en- 
voie ses  lettres  au  bout  d^lne  flèche,  et  reçoit  les 
siennes  par  le  même  moyen.  346.  Un  flux  consi- 
dérable le  force  d'abandonner  cette  entreprise ,  et 
fiùt  périr  une  partie  de  son  armée.  347.  Sage  con- 
seil qu'il  donne  i  Mardoniu^  VI,  33.  Se  sauve 
avec  quarante  mille  hommes  i  la  bataille  de 
Platées.  5o.  Cache  la  dé&ite  des  Perses  anx  Thés- 
salîens ,  pour  pouvrâr  traverser  leurs  terres  en 
sûreté,  et  retourne  en  Asie.  66. 
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ARTABE,  mesure  de  capacité  chez  lea  Perses;  sa 
proportion  avec  la  médimne  Attique.  I,  i54, 
5o5  et  5o6. 

ARTACHÉÉS,  fils  d'Artée ,  chargé  des  travaax 
du  Canal  du  mont  Athoe.  V ,  25.  Ëxlraordinaire 
par  sa  taille  et  la  force  de  sa  voix  ;  sa  mori  ;  hoa- 
neors  fonèbres  que  lui  fait  rendre  Xerxës;  les 
Acanthiens  lui  offrent  des  sacriSces  comme  &  un 
héros.  77. 

ARTACHEE,  pire  d*Otaspes.  V,  5i. 

ARTACHÉE,  père  d'Artayotes.  V,  248.  Voyes  la 
note  an  bas  de  la  page. 

ARTANÉS,  frère  de  Darius,  fils  d'Hyslaspes;  K» 
biens  passent  après  sa  mort  k  Darius.  V,  i54. 

ARTAPANUS ,  fils  d'ArUsyras  ;  son  crédit  auprès 
de  Xerxès.  VI ,  227.  Conspire  contre  ce  Prince, 
et  l'assassine.  s3a.  Cherche  à  attenter  à  la  vie 
d'Artozerzis,  son  successeur;  est  arrêté  et  puni 
de  mort  ;  ses  trois  fils  tués  dans  un  combat 
entre  ses  complices  et  les  troupes  du  Roi.  ihid, 
et  suiv. 

ARTAPHERNES ,  fils  d'Hystaspes  et  frère  de  pire 
de  Darius,  nommé  gouverneur  de  Sardes  par  ce 
Prince.  rV,  16.  Envoie  nne  armée  et  une  flotte 
à  Aristagoras  pour  l'expédition  de  Naxos,  où  il 
vouloit  ramener  les  ezilés.  31.  Sa  réponse  auz 
Ambassadeurs  des  Athéniens ,  qui  venoient  de- 
mander l'aUianoe  du  Roi  de  Perse.  5o.  Somme  les 
Athéniens  de  rappeler  Hippias.  73.  Est  envové 
eu  lonia  et.dans  l'^ïkilide;  ses  conquêtes.  89.  Punit 
de  mort  les  Perses  complices  de  la  conspiratioa 
d'Bistiée.  93.  Sages  règlemens  qu'il  donne  aux 
Ioniens  ; 
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loniena  i  fait  mesnrer  les  terrei  pour  la  répartition 
des  imp6ls.  116. 
ARTAFHERNES,  fila  ia  précédent;  Darius  lui 
ordonne  de  lui  amener  les  Ërétriens  et  les  Athé- 
niens, sons  peine  de  perdre  la  tète.  IV ,  i55, 438, 
166  et  suiv.  Collègue  de  Dalis  à  Maralbon.  Y,  55. 
Commandant  des  Lydiens  et  des  Mysiens  dans 
l'armée  de  Xerxès.  Hid, 
AKTAXËRXËS  Ijonguemain.  X^  m^me  qa'Ar- 

toxersès.  F'oyee  Artoxgrxès.  Il,  470. 
ARTAYCTÈS,  fils  de  Chéraami»,  gouvernear  de 
Seetos  sur  l'Hellespont.  VI,  86.  Commande  les 
Macrons  et  les  Mosynœques  de  l'armée  de  X  er- 
xès.  y,  57.  Homme  méchant  et  impie;  trompe 
Xerxès  et  vole  le  trésor  de  Protéstlas.  VI,  86. 
Assiégé  à  Sestos ,  pris  par  les  Grecs  et  mis  en  croix 
pouravoir  profané  un  temple.  V,  3i ,  295;  VI,  89, 
160,  161.  Son  fils  lapidé  sous  ses  yeux.  VI,  89. 
ARTAYNTA,  fiUe  de  Masistès,  frère  de  Xerxès  ; 
ce  Prince  la  marie  à  son  fils  Darius;  il  en  devient 
lui-même  amoureux;  ellelui  demande  l'babît  que 
sa  femme  Amestrîs  lui  aToit  donné;  jalousie  et 
vengeance  d'Amestris  à  ce  sujet*  VT,  81  et  soir. 
ARTAYNTÉS,  fila  d'ArUchée,  un  des  Généraux 
de  l'arinée  navale  de  Xerj^ès  à  Samos.  V,  S'iS. 
S'enfuit  au  combat  de  Mycale.  VI,  77.  Veut  tuer 
Masistès,  frère  de  Xerxès,  qui  l'acenaoît  de  la  dé- 
faile  des  Perses.  80. 
AATEE ,  père  d'Arlachéès.  V,  sS. 
AKTÉË,  père  d'Azanes.  V,  Sa. 
ARTÉËNS,  nom  donné  quelquefois  anx  Perses. 
V,  5o,  5x3, 
Totne  IX.  P 


ihvGoogle 


Il4  T  A  ■  L  B 

AaTEMBARÉS ,  bomme  de  dlcliaetion  ehM  les 
Mèdes }  Ma  fils  maltrailé  par  le  |eane  Cynu , 
âoDDe  occasioa  de  fkirt  reronnoître  celui-ci  piE 
Aatyage*.  I ,  ^4  et  suiv.  Gnutd-père  d'ArUjcbfc*, 
qae  les  Alhéniens  firent  miséTablemeiit  pirir  sar 
la  croix.  VI ,  89.  Son  disoonn  sox  Perses,  poar 
les  mgager  à  demander  à  Cyriu  de  se  fixer  dans 
an  paya  plus  fertile.  89  et  90. 

ARTËMIDORE.  Sod  témoigDafïe  sor  les  généra- 
tions évaluées  h  3o  ans.  VU,  598. 

ARTÉMISË,  fille  de  Lygdaniis  et  Reine  de  Carie; 
courage  et  grandeur  d'ame  de  cette  Princesse  ; 
elle  vient  troaver  Xerxis  arec  cinq  Taisscaox, 
l'accompagna  dans  son  expédition  contre  les 
Grecs,  et  lai  donne  d'exceUens  conseils.  V,  66. 
Devint,  dit-on,  amoureuse  de  Dardanns  d'Abjr- 
dos,  et  s'en  voyant  méprisée,  se  tua  en  se  pré- 
cipiUut  du  haut  dn  rocher  de  Iieacas.  S35.  Con- 
«eil  qu'elle  donna  à  Xerxis  avant  la  bataille  de 
Salamine,  à  laquelle  elle  s'opposa.  3o5  et  suit. 
Poursuivie  par  un  vaia8eanAthénieB,elleécIiBppe 
par  adresse  anx  ennemis.  217  et  suiv.  Xerxès  &it 
son  éloge.  319 ,  5oo.  Récompense  promise  à  celui 
qui  l'aoroit  faite  prisonnière.  33a.  Conseil  qu'elle 
donne  à  Xerxès,  après  la  défaite  de  sa  flotte.  328. 
Fart  pour  £phèse  avec  quelques-uns  des  fils  na- 
turels de  ce  Prince.  339.  Ne  doit  pas  être  con- 
fondue avec  répouse  de  MauMle.  499  i  VI,  égS. 

ARTÉMISIUM.  V,  i33,  4oi.  Combat  naval  près 
de  celte  rade,  entre  les  Grecs  et  les  Perses.  V, 
174  et  suiv.  Critique  de  Flutarqne  à  ce  sujet.  VI, 
438  et  suiv.  489. 
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ARTÉMON  de  aan>mène«  ,   habile  ingéoiear.  - 

F'oyes  let  mots  BËLIB&,  Toktdb. 
ARTHMIUS,  de  Zélia  en  Aitie,  déolaré  infÎDie  tui 
et  loate  sa  &mi[Ie  par  les  Athéniens ,  pour  avoir 
voulu  corrompre  les  villes  de  la  Grèce.  VI,  g3. 

ARTICLiE  (F)  donne  nn  grand  avantage  an  Grec 
sur  le  la.tîtt.  1, 17g.  Cet  avantage  est  commun  avec 
les  langues  de  l'Europe,  ihid, 

ART1UPA3A ,  nom  sons  lequel  les  Scyllies  ado* 
rent  Vénus  Uranie.  m,  166. 

ARTISCUS,  fleuve  de  Thrace.  Pierres  amoncelées 
snr  ses  bord^  ponr  attester  le  passage  de  Darius, 
m,  189. 

ARTOBARZANES,  fils  de  Darios  et  d'une  fille 
de  Gobryas^  première  femme  de  ce  Prince,  pré- 
tend k  la  couronne  de  Perse,  an  préjudice  de 
Xerxcs,  son  firère  de  père.  V,  3.  Ses  prétentions 
écartées  par  le  choix  de  Darius  en  faveur  de 
Xerxès.  5 ,  363  et  soîv. 

ARTOCHMÉS ,  gendre  de  Darius  ,  Général  des 
Arméniens  et  des  Phrygiens  de  l'armée  de  Xer- 
xès. V,  55. 

ARTONTÈS,  père  de  Eagéus.  m,  loS. 

ARTONTÉS, fils  de  Mardonius, récompense  géné- 
reusement ceux  qui  ont  donné  la  sépulture  à  son 
père.  VI,  63.  i46,  li;. 

ARTOXARÉS,  eunuque  d'Ochus,  Roi  de  Perse. 
VI,  aia.  Conspire  contre  son  maître;  sa  mort. 
345. 

ARTOXERXÊS,fil8deXeixès.V,73,  io4.Sigai< 
ficatiott  de  son  nom  en  grec.  IV,  a56.  Succède 
à  son  père  par  les  intrigues  de  l'eunuque  Arta- 
P  s 
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paniu.  VI ,  353  et  suir.  Envoie  tons  les  ans  des 
présens  aux  goaTerneius  de  Dori«qae.  V,  7a.  Se 
déclare  ami  des  Argiens.  loi.  Sa  mort;  dorée  de 
SUD  règac!.  34o  et  396. 

ARTOZOSTRA,  fille  de  Darios,  époose  de  Mar- 
tonius.  IV,  116. 

ARTYBIUS,  Général  distingué  des  Perses,  entre 
dans  l'île  de  Cypre.  IV,  Si>  Montoît  un  cheval  ins- 
truit à  se  dresser  contre  un  homme  armé,  et  & 
combattre  des  pieds  et  des  dents.  82  etsniv.  Ce 
cheral,  tuépar  récuyerd*Onésîlus,qailuieoape 
les  jambes  à  coups  de  faux,  i  la  bataille  de  Sala- 
mine  en  Cypre.  84. 

ARTYNTÊS,  fils  dlthamatrès  >  commande  le* 
Factyices  de  l'armée  de  Xerxès.  Y,  Ss. 

ARTYPHIUS,  fils  d'ÀrUbane,  commande  les 
Gandariens  et  les  Dadices  de  l'armée  de  Xerxès. 
V,  Sa. , 

ARTYPmUS ,  fils  de  Mégabyze ,  se  révolte  contre 
Ocfaus }  son  supplice.  VI ,  a43  et  suiv. 

ARTYS'rONE, fille  de  Cyrns, épouse  de  Darius, 
m,  76.  Préférée  par  Darius  à  toutes  ses  autres 
femmes,  ilenavoitfaitfitirelastatueen  or.  V,  53. 

AAUNS ,  fils  idné  de  Démaralus ,  marié  à  une  Tyr- 
rhéniène  d'uue  fiimille  illustre ,  meurt  peu  apris, 
laissant  sa  femme  enceinte.  VII,  S36,  Année  où 
il  étoitné.  537. 

ARUSTÉRE,  mesure  de  capacité  pour  les  liquides 
en  Egypte,  la  même  quelecolyle.  11,535. 

ARY ANDES,  établi  gouverneur  d'Egypte  par 
Cambyses,  donne  une  armée  à  Fhéretime,  pour 
venger  la  nu»t  de  son  fila  Arcésilas.  III,  339.  Son 


ibvGoogle 


DES      AATIÈREfi.  ll^ 

véritable  motif,  séo.  Rappelle  les  Perses,  aprèa 

la  prise  de  Barcé.  361 .  Fait  frapper  de  la  monnoie 

d'argent  ;  Darïns  le  fait  mourir  sons  prétexte  de 

rébellion.  III,  aS^. 
ARYANDIQUES,  tHonnoie  d'argent  frappée  par 

Aryandès,  Gourerneur  d'Egypte.  III,  sSg,  5âi. 

foyes  Argent. 
ARYÉNIS,  6Ue  d'Alyaltes,  Roi  de  Lydie,  épouse 

Astyeges ,  fils  de  Cyaxares ,  eu  vertu  d'un  traité 

de  paix,  l,  5g ,  558. 
ASBYSTES,  peuple  d'Afrique.  HZ,  lii,  559,  553. 

PoyeM  Ja  Tablb  G&ogr. 
ASCAGNË,  fib  d'£née,  fonde  la  ville  d'Albe.  Vn, 

564.- 
ASCALX>N,  ville  de  ta  Syrie  de  Falealine.  Son 

temple  de  Vénus  Uraoie.  I ,  S7.  Fnnition  des 

Scythes  qui  Favoient  pillé,  ibid. 
ASCANIUS.  foyes  Ascagme. 
ASCHAM.  royeg  Asmach. 
ASCHY,  liqueur  noire  et  épaisse  que  les  Argrp'* 

péens  boivent  mêlée  avec  du  lait,  m,  i44. 
ASÀRHADDON,  un  des  trois  fils  de  Sanacbarib. 

Quand  et  pourquoi  lui  auccède-t-il  dans  le  Royau> 

me  d'Aisyrie.  VII,  149.  Fbraortea,  fils  de  Dé- 

jocès  ,  lui  enlève  la  Perse  et  d'autres  pays;  sa 

mort.  i5o.  Confondu  pur  Gognet  avec  Asaridinus 

du  cïanon  de  Ftolémée.  i83. 
ASI ADE ,  tribu  de  Sardes  appelée  ainsi  d'Asius ,  fils 

deCoty8.IU,i58. 
ASIAS,  fils  de  Cotys,  a  donné  son  nom  à  l'Asie, 

suivant  les  Lydiens ,  ainsi  qu'i  l'Asîade,  tribu  de 

Sardes,  ni,  i53,  ^70,  é^i. 
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ASIE ,  femme  de  Frométhée ,  donne  soa  nom  i 
rAaîe.UI,t58. 

ASIE.  Les  Perses  en  font  partie.  I,  4.  Le»  Assy- 
riens msltres  de  la  Haute-Asie,  depuis  H^o  ans, 
jusqu'à  la  révolte  des  Mèdes.  80 ,  58't.  Fliraortes, 
Roi  des  Mèdes,  en  fait  la  conquête.  84  et  85.  Les 
Mèdes  perdent  l'Empire  de  l'Asie,  qui  passe  aux 
Scythes.  86.  H  est  repris  par  les  Mèdes.  Sf.  Après 
les  Assyriens  et  les  Mèdes  l'Asie  passe  sous  la 
domination  des  Perses.  V,  384.  Son  étendae.  III, 
iSa,  i53,  i5i.  Limites  de  l'Asie.  II,  i4.  Origine 
du  nom  Asie.  I,  i58.  La  plus  glande  partie  de 
l'Asie  découverte  par  Darius.  157. 

ASIËS.  Cette  terminaison  en  èa  est  un  ionisme  au 
lieu  d'Asias.  III,  4^1. 

ASINE,  rille  des  Dryopes.  V,  309. 

ASK£W(leDocleur).Son  manuscrit  d'Hérodote. 
1,545,  503,  5o4in,i83,363i  m, 477,542,586; 

IV,  265,374, 438}  V,  459. 

ASMACH,  nom  donné  k  certains  Ethii^ienst  ce 

qu'il  signifie.  II,  34.  Au  lieu  d'Asmacfa  M.  Reiske 

lit  Ascfaam.  siS. 
ASONIDES,  commandant  une  trirème  d*%ine;  se 

défend  avec  courage  contre  les  Perses.  V,  137. 
ASOPE.  IV,  i64ï  V,  iSgî  VI,  10, 98.  Père  d'<Broë, 

qui  donna  son  nom  à  une  tie.  4o,  122. 
ASOPODORE,  fils  de  Timandre,  Générai  de  la 

cavalerie  Tbébaine;  à  la  journée  de  Platées,  dé> 

&it  une  petite  partie  des  Grecs  alliés.  VI,  Su. 
ASFATHiNËS,  l'un  des  sept  conjurés  contra  le 

Mage  Smerdis  et  son  frère.  III,  60.  Est  blessé  par 

un  des  Mages.  67. 
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ASPHALTE  on  BITUME ,  employé  chaud  à  la 
coDstruclion  des  murs  de  Jïabyloae,  en  place  de 
ciment.  I,  i45,  485. 

ASPICS  apprÏToiaés,  employés  à  des  cérémonies 
sopentilieuses.  II ,  Ssx. 

ASSEMBLÉE  des  Graos  tenne  &  l'Isthme,  pour  U 
cause  commune  contre  les  Perses.  V,  98,  365. 

ASSÊSOS,Tille  du  pays  des  Milisiens,  où  Minerve, 
surnommée  Awésiène,  avoit  un  temple  s  réponse 
de  l'Oracle  an  sujet  de  U'âévastation  de  ce  temple 
parl'arméed'Alyattss.  I,  i4,  ao5. 

ASSUÉRUB,  époux  d'Esther;  n'est  pas  le  même 
que  Darius  le  Mède.  VII,  yipS, 

ASSYRIE.  Fertilité  de  ce  paya.  I,  i55,  5o;  et  suir. 
Contient  plusieurs  grandes  villes.  i43.  Ses  Rois; 
fUfficnlté  de  leur  Histoire.  VII,  i43,  i57.Hiatoire 
de  ce  pays  annoncée  par  Hérodote.  178.  Liaison 
de  l'ère  de  Nabonassar  avec  Tannée  oii  les  Babylo- 
niens secouirent  le  joug  des  Rois  d'Assyrie.  56i. 
Koyex  EOTFTB. 

ASSYRIENS  (les) ,  maîlres  paisibles  de  la  Hante. 
Asie  pendant  cinq  cent  vingt  ans  jusqu'à  la  ré- 
Tolte  des  Mèdes.  T ,  80.  Encore  fiorissans  depuis 
cette  révolte.  85.  Soumis  par  Phraorles.  84.  Par 
Cyaxarea.  85.  Cyras  ne  songe  à  les  attaquer  qu'a- 
près avoir  réduit  sous  sa  puissance  tout  le  con^ 
tinent  de  l'Asie.  i43.  Us  «ont  appelés  Syriens  par 
les  Grecs;  font  partie  de  l'armée  de  Xerxès;  leurs 
armes  et  leur  commandant.  V,  5i.  y<^e»  Rabv- 

LONIBSS  et  TaBLB  GiOGE. 

ASTABORAS,  selon  Pline,  un  des  bras  du  Nil$ 
erreur  de  cet  Auteur.  II;  aa6  et  »nir. 
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ASTACUS,  père  de  M^aoippe.  IV,  45,  SoS. 

ASTAPUS,  fleuve  pris  à  tort  pour  le  Nil  par  Pline. 
II, 336  et  suiv. 

ASTER ,  père  d'Ancbimolias.  IV,  43. 

ASTOSABAS,  seloa  Pline,  un  des  bras  du  Nil; 
erreur  de  cet  Auteur.  II,  336  et  suiv. 

ASTRABACUS,  de  la  race  des  EurysUiénides,  ho- 
noré comme  un  Dieu  à  Sparte.  IV,  i35.  Sa  généa- 
logie. 419. 

a'STT.  méprises  sur  ce  mot.  I,  453  et  454. 

ASTYAGES ,  fitsde  Cyaxares,  Roi  des  Mèdes.  1, 54. 
Beau-frère  de  Crésas.  5; .  Aïeul  maternel  de  Cy  ru», 
qui  le  tient  prisonnier  après  l'aroir  détrôné.  £9. 
Comment  it  étoit  aïeul  deCyrus.  75, 76.  Il  épouse 
Aryénis,  fille  â'Alyatles.  itQ,  Songe  qu'il  eut  à  la 
naissance  de  sa  fille  Maodane.  88.  Pourquoi  il  la 
maria  a  Cambyses.  ibid.  Ordre  cruel  qu'il  donna 
à  la  naissance  de  Cyrns.  89.  Manière  atroce  dont 
il  punit  Harpage  pour  avoir  sanvé  la  vie  à  cet 
enlàat.  98,  99,  i5o,  4o5,  4o6.  Il  fait  mettre  en 
croix  les  Mages  qui  lui  avoient  conseillé  de  ren- 
voyer Cyrus.  107,  Casse  tous  les  Officiers.  4o8, 
409.  Livre  bataille  aux  Perses,  est  battu  et  fait 
prisonnier;  Cyrus  le  détrône,  sans  lui  faire  d'autre 
mal.  107,  108,  4ii.  Selon  Clésias,  Cyrus  épousa 
Amytès,  fille  d'Astyages.  VI,  316. 

ASTYAGëS,  n'est  pas  le  même  que  Darius  le  Mède 
et  qa'Assuépus.  VII,  i^â. 

AS YCHIS ,  Roi  d'Egypte,  sucoesseur  de  Mycérinus  ; 

ses  actions;  pyramjjde  qu'il  fit  élever;  inscription 

Ëistueuse  qu'il  y  fit  placer.  II,  113,  ii3,464,465. 

Fit  une  loi  pour  défeqdi-e  d'emprunter,  1  iS,  465. 

Combien 
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Combien  d'années  de  règne  Veccbîetî  lui  donne- 
t-a.  VIT,  91.  Combien  doit-on  lui  en  donner 
d'après  le  temple  de  Vulcaiu  et  la  pyramide  qu'il 
fit  bâiir.  92.  Do  qui  Hérodote  tenoit-il  que  ce 
R.OÎ  succéda  à  Mycerinus.  101.  Ce  Prince  est 
omis  par  Diodore,  mais  de  manière  à  foire  soup- 
çonner par  cela  même  son  exùteoce.  ibid.  et  lox. 

ATABANTES ,  penples  de  Libye ,  n'ont  point  de 
noms  individaels ,  et  maudissent  le  soleil  à  cause 
de  sa  chaleur.  IQ,  349,  565. 

ATARBÉCHIS,  ville  de  l'île  Prosopitis,  dans  le 
Della.  EuToie  beaaconp  de  bateaux  dans  toute 
l'Egypte  poar  recueillir  les  oa  de  bœufs  et  les 
enterrer  dans  un  même  lieu.  II,  35. 
ATARNÉE,  pays  de  la  Mysic,  vis-à-yis  de  Lesbos  j 
à  quelle  condition  il  passe  aax  babitans  de  Chios. 
I,  129.  Orge  d'Atarnée.  ibid*  Voyez  Table 

GÈOGBAPHIQUE. 

ATHAMAS,  fils  d'Eole.  Peine  qu'il  attire  sur  sea 
descendons,  pour  avoir  tramé  avec  Ino  ta  perte 
de  Phrixns,  V ,  137. 

ATHÉN  ADÈS ,  Trachinien ,  tae  le  Mélien  Epbial- 
'  tes,  qui  aroit  découvert  aux  ennemis  le  passage 
des  Tbermopyles.  V,  1^7 ,  433  et  soiv. 

ATHÉNAGORAS,  fils  d'Archestratidfts,  envoyé 
des  Samiens  vers  la  fiotte  des  Grecs,  VI,  67. 

ATHÉNÉE.  Passage  de  cet  auteur  que  Ca^aubon 
n'a  pn  corriger.  I,  388.  Citation  du  même  écii- 
Tain  sur  l'or  acheté  &  Sardes  par  les  Lacédémo- 
niens  pour  dorer  une  statue  d'Apollon.  336.  Autre 
passage ,  ou  plutôt  antre  expression  dontM.  Coray 
a  voulu  s'autoriser  pour  expliquer  un  passage 
2'ome  IX,  Q 
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i'MBchyle.  33o  et  33 1.  Passage  d'Athénée  sar  les 
trépiedsi  364.  Correction  d'un  aatre  pMsage,  tiré 
des  Vies  deCIAarque.  3^1  et  373.  Sert  à  écUiroÎE 
itD  passage  de  Suidas ,  mal  entendu  on  ignoré  de 
Newton.  574.  Reproche  qu'il  fait  à  Hérodote  sor 
l'inTention  des  jeux.  375.  Cite  le  passage  entier 
de  cet  Historien  sur  les  repas  des  Perdes.  4i8. 
Correction  de  son  texte.  4i8  et  419.  Les  deux 
premiers  livres  de  son  Banquet  des  Sophistes 
n'exialoient  qu'en  abrégé  dès  le  temps  d'Eusta- 
the.  VU,  a65. 

ATHÈNES,  divisée  en  diverses  factions,  opprimée 
par  Pisijitrate.  I,  4s,  -iSs.  Solen  7  étabUt  U  loi 
égyptiène  qui  obligeoit  chacun  de  déclarer  tons 
les  ans  ses  moyens  de  subsistance.  H,  i^y ,  544, 
545,  546.  Familles  Sacerdotales.  355.  Délivrée  de 
ses  Tyrans.  IV,  4i  et  auiv.  Troubles  excités  par 
la  rivalité  de  Clisthènes  et  d'Isagoraa.  44  et  suiv. 
Propylées  ou  vestibules  de  la  citadelle;  époque 
de  leur  construction  ;  ce  qu'ils  ont  coûté.  381 , 
33o.  Trîbna  d'Athènes.  384.  Son  gouvernement 
des  Prytanes,  des  Froëdres,  des  Epistates  et  des 
Nancrares.  $09  et  suiv.  Grand  serpent,  gardien 
et  protecteur  de  la  £>rteresse.  V,  188.  Tombe  au 
pouvoir  des  Perses ,  n'étant  défendne  que  par  un 
petit  nombre  d'habitans.  194  et  suiv.  C'éloit  nu 
crime  k  Athènes  d'abandonner  sa  patrie  dans  un 
temps  de  danger,  ou  même  de  soustraire  sa  femme 
et  ses  en&na  i  ce  danger,  avant  qu'un  décret  l'eût 
permis.  46i.  Trésoriers  du  temple  de  Minerve. 
469.  De  l'Aréopage.  470et  suiv.  Athènes  prise  une 
seconde  fois  pax  Mardonîus.  YI,  3.  Entièrement 
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détruite  par  ce  Géo^ral.  9, 385,  384.  Chronologie 
d'AtiièDM.  VII,  377  et  sniv, 
ATHÉNIENS.  Soloa  &it  pour  eux  un  corps  de 
lois*  If  30*  A  quelle  condition!  tbîd.  Tiennent 
le  premiw  rang  parmi  les  Ioniens.  4o.  Félasges 
d*<nigine,  selon  Hérodote.  4i ,  379,  379.  Réfuta- 
tion de  ce  sentiment.  VII ,  s6  et  suiv.  Du  temps 
de  Crésns  étoieut  sons  le  }ong  de  Pisîstrate ,  qui 
les  aasnjétit  trois  fois.  1 ,  4» ,  44*48>  Leur  guerre 
contre  les  Mégariens.  43.  Leurs' faetions>  ibitL  et 
44.  Le  peuple  le  plus  spiritoel  de  la  Grèce.  44. 
Dédaignoient  le  nom  d'Ioniens.  117,  118,  43o.. 
Tribut  qu'ils  reeeToient  de»  Grecs  pour  la  défense 
du  pays  contre  les  Perses,  iioo.  Ouvrages  sur 
leurs  antiquités.  459.  Détails  sur  leur  Prytanée 
et  SOT  leur  Sénat.  44o  et  44i.  Leur  guerre  avec 
les  Béotiens  pour  le  pays  d'Onoé  et  -de  Méleenes. 
445.  Jour»  de  vacances  pour  leurs  tribunaux.  446. 
Leur  citadelle  confondue  avec  la  ville  par  plu- 
sieurs SavanSk  45S  et  454.  Comparaison  de  leur 
ilat  sous  les  Rois,  avec  ce  qu'ils  furent  sous  le 
gouvernement  populaire.  III ,  543  et  sniv.  Battent 
les  Béotiens  et  les  ChaloldieDs,  et  laissent  une 
colonie  dans  lenr  llej  quadrige  de  bronze  qu'ifs 
oEFrent  à  Pallas,  en  mémoire  de  cette  victoire. 
IV,  53  et  suiv.  Heureux  effets  de  l'expnlsion 
des  Tyrans  sur  la  conduite  des  Athéniens  à  la 
guerre.  54.  Repoussent  les  Thébains.  55.  Origine 
de  l'inimitié  existante  entre  eux  et  les  Ëginètes. 
56  et  sniv.  f'oyex  ëpIdaubiens.  Les  Atbéniènes 
-  tnènt  à  coups  d'agraffe»  le  seul  homtne  échappé  k 
la  dé&ite  des  Athéniens  par  les  Argiens  $  on  les 
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panit  en  les  obligeant  de  changer  la  forme  d« 
lears  robes.  €o.  Refusent  d'obéir  à  un  Oracle,  qaî 
lear  ordonnoit  de  suspendre  pendant  5o  ans  le 
cbâtiment  des  Eginètes.  63.  Leurs  forces  don- 
nent de  l'ombrage  aux  Lacédémooiens.  63.  Refu- 
sent de  rappeler  Hippîas  soutenu  par  les  Perses. 
75.  Persuadés  par  Âxistagons,  ils  arment  contre 
les  Perses.  74.  Abandonnent  Aristagoras  et  les 
Ioniens,  après  la  prise  de  Sardes.  77.  Un  fol 
amonr  de  la  liberté  l'emportoit  chez  eux  sur  tout 
autre  sentiment.  3^7  et  suîv.  Envoient  chercher 
le  devin  Epiménides  poar  purifier  leur  ville.  3i6. 
Us  dédient  de»  autels  aux  Dieux  inconnus.  317. 
Leur  affliction,  A  la  nouvelle  des  malheurs  éproo- 
Tés  par  les  Milésiens.  4o3.  Refusent  aux  Ëginèles 
de  leur  rendre  leurs  otages.  i46.  Guerre  à  ce  sujet* 
l48  et  suiv.  Us  battent  les  Eginètes.  i53.  Sont 
dé&its  à  leur  tour.  i53.  Vont  au  secours  des  Eré- 
triens,  mais  bientôt  se  retirent  à  Orope,  ceux 
d'Erétrie  n'étant  pas  d'accord  entre  eux.  i57, 
i58.  Vont  i  la  rencontre  des  Perses  i  Marathon. 
i5q.  Envoient  demander  du  secours  aux  Lacéd^ 
moniens.  t6i.  iSont  joints  par  les  Flatéena.  i63. 
Ordre  de  bataille  des  Atbéniens.  i€6.  Us  rem- 
portent une  victoire  complète,  et  sont  les  pre- 
miers des  Grecs  qui  aient  été  à  l'ennemi  en  cou- 
rant. 167  et  sniv.  Mauvais  succès  de  leur  expé- 
dition contre  Paros  sous  Miltiades.  180  et  sniv. 
Leurs  querelles  avec  les  Pélasges  qu'ils  chassent 
de  l'Attique.  i83.  Us  s'emparent  de  Lemnos  où  les 
Pélasges  étoient  réfugiés.  186.  Leur  vœu  avant  la 
bataille,  à  Marathon.  456.  Prenoient  k  leur  solde 
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deIacaTalerieThe3saliène,nepoaranten  entre- 
tenir enx -mimes,  ibid.  Aroient  jeté  dans  le 
baratlrre  les  héraults  àe  Darius.  V,  87.  Doivent 
être  regardés  comme  les  libérateurb  de  la  Grèce , 
par  lenr  exemple  et  leur  conrage.  9?.  Réponse 
frayante  que  fait  l'Oracle  de  Delphes  aux  Thëo- 
rea  envoyés  poor  le  consulter,  ibid.  Autre  réponse 
moins  dure  rappoEtée  à  Athènes.  94.  Sentimens 
partagés  sar  le  sens  de  rOiacle,  interprété  par 
Thémistocles.  96.  Les  Athéniens  se  déterminent 
i  attaquerXerxès  par  mer.  97.  Invoquent  Borée, 
qu'ils  regardent  comme  lenr  gendre,  contre  la 
âotte  des  Perses.  i33.  Lenr  commerce  sur  les 
cales  du  Font-Enxîn.  567.  Lienrs  forces  navales 
à  l'Artémisinm.  i65.  Renoncent  sagement  aa 
Commandement  de  la  flotte  des  alliés.  166.  Leurs 
exploita  et  lenrs  pertes  dans  un  combat  naval 
contre  les  Perses.  1 75.Se  hâtent  de  sortir  de  TAlti.. 
qne^  puis  d'Athènes,  qu'ils  croyent  abandonnée 
par  Minerve.  188.  Fournissent  cent  quatre-vingts 
Vaisseaux  à  Sàlamine.  190.  Lenrs  anciens  noms. 
ibid.  Lenrs  exploits  an  combat  de  Salamïne.  aai 
et  saiv.Leurréponseà  Alexandre I, Roi  de  Macé- 
doine,  et  aux  Ambassadeurs  de  Sparte,  an  sujet  de 
l'alliance  que  lenr  proposoi  t  Mardonius  avec  le  Roî 
de  Perse.  360  et  sniv.  Refusent  de  nouveau  d'en- 
trer dans  l'alliance  deXerxès,  et  lapident  un  Séna- 
teur qui  avoit  opiné  pour  l'affirmative.  YI,  S.  En- 
voient demander  des  troupes  anx  Lacédémoniens 
et  se  plaindre  de  leur  conduite  ;  discours  de  leurs 
Députés  anx  Ephores.  4  et  soiv.  Courage  de  trois 
cents  Athéniens  près  dn  mont  Ciibéron.  16.  Con- 
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testation  entre  les  Âthéaiens  et  lesTégéatM,  poOi 
le  commandement  d'une  des  deux  ailes  de  l'ar- 
mée. 18  et  suiv.  Les  Athéniens  l'emportent.  33. 
Leurs  exploits  à  la  bataille  de  Platées.  4^ ,  5i ,  53 , 
54.  Se  distinguent  le  même  jour  au  combat  de 
Mycale.  78.  Font  le  siège  de  Sestoa.  85.  S'en  em* 
parent.  88.  Retournent  en  Grèce.  8g.  Lenr  com- 
bat à  Tanagre,  contre  les  Lacédémoniens.  117. 
Le  titre  de  Roi  aboli  par  eux,  à  la  mort  de  Codrus) 
institation  des  Archontes.  i5a.  Voyez  Grbcs. 
Conduite  générense  des  Athéniens  dans  la  guerro 
contre  les  Perses.  477  et  suiv.  Envoient  des  se* 
cours  aux  Egyptiens  révoltés  contre  les  Perses. 
Vil,  io3.  Ce  qui  fondoit  leur  célébrité  et  leur 
influence  lorsque  les  Félasges-Tyrrhéniens  se  ré- 
fugièrent dans  l'Attique.  348.  Les  reçoivent  à  la 
simple  condition  de  bàlir  une  partie  du  mur  de 
leur  citadelle.  a4g.  Effrayés  des  accroissemens  de 
cette  colonie,  ils  lui  refusent  l'entrée  aux  dignité* 
de  l'Etat.  35o.  Simplicité  de  leurs  mœurs  à  cette 
époque,  ihiàk.  Finissent  par  prendre  les  arme* 
contre  les  Félasges,  et  par  les  chasser  entière- 
ment. 35 1.  Epoque  de  cette  expulsion,  ihid.  Blâ- 
més sur  cette  conduite  par  Hécatée  de  Milet.  ibid. 
et  353.  Fête  de  Diane  célébrée  en  grande  pompe 
près  du  mont  Hymette  par  les  Athénîèaes.  355. 
Leurs  filles  enlevées  i  cette  fôte  par  la  partie 
des  Félasges  qui  s'étoit  réfugiée  à  Lemnos.  354. 
Masshcrées  dans  la  suite  avec  leurs  eofans.  ibid. 
Réparation  demandée  par  les  Athéniens  aux  Dé* 
potés  de  ces  barbares.  355  et  356 .  Miltiades  ae 
rend  enfin  maître  de  l'île.  356  et  357.  Exames 
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de  la  question  :  Si  Uê  Athéniens  ont  reconnu  les  Pé' 
loêgea pour  leure ancêtrea.  a63,  «74.  Chronologie 
Aihéniëne,  ou  supputations  sur  les  Rois  d'Athè- 
nes. 386,  393.  Nombre  de  ces  Princes  dans  la 
maison  de  Mélanlhus,  entre  l'époque  du  retour 
des  HéracUdes  et  celle  de  la  première  Olympiade» 
4oi.  Voyeii  Â-nnëb  et  Comédies.  Leur  guerre 
avec  les  Béotiens  poar  une  place  appelée  Jl:fe/£en«9> 
et  dnel  qui  parolt  l'avoir  terminée.  U94.  Temps 
où  ils  fondèrent  Mégares.4i5.  Leur  guerre  contre 
les  habitans  d'£leusis,  mettent  Ion  à  leur  tète,  et 
s'appellent  de  son  nom  Ioniens.  435  et  436.  La 
dispute  des  enfans  de  Codrus  pour  l'Archontat 
donne  lieu  au  départ  des  Ioniens  poar  PAsie.  45o 
et43i.  Les  fils  d'Hercules  avoient  tronvé  chez 
enx  des  secours  contre  Euryslbée.  46g  et  470.  En 
guerre  avec  Alétès.  5s3.  Epoque  de  la  première 
domination  de  Pisistrate  sur  les  Athéniens.  555. 
De  ses  deux  autres  règnes ,  de  celui  des  Pisislra* 
tides,  et  de  la  domination  des  quatre  cents.  545 , 
549. 

ATHÉNIÉNES  enlevées  dans  le  bourg  de  Brau- 
ron,  pendant  la  célébration  des  fêtes  de  Diane. 
Vf ,  i84,  489.  Massacrées  arec  leurs  enfkns.  iS4 
et  i85. 

ATHMONÉENS  (bourgade  de  l'Attique^dite  des). 
Par  qui  fat  bâti  son  temple  de  Vénus  Urauie. 
VII,  37a,  280. 

ATHOS ,  mont }  la  flotte  de  Xerxès  éprouve  en 
le  doublant  une  violente  tempête,  et  essuie  de 
grandes  pertes.  IV,  118,  i54;  V,  35.  Description 
de  cette  montagne.  î&ûi  Xerxès  la  fait  percer 
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pour  y  former  un  canal  ;  folie  de  celle  entreprise* 
25 ,  36 ,  37 ,  388.  Sa  flotte  y  entre.  80. 

ATHRIBIS,  nome  d'Egypte.  II,  t38. 

ATHRYS,  rivière  deXhi-ace  qui  se  jette  dans  l'Ister. 
III,  161.  Son  vrai  nom  est  lalhrys.  VIII,  378  et 
567. 

ATLANTES,  peuples  voisina  du  mont  Atlas,  ne 
mangent  de  rien  qui  ait  eu  vie.  III ,  349. 

ATLANTIDE  (mer),  au-delà  des  colonnes  d'Her- 
coles.  I,  i63. 

ATLAS,  monlagne  de  Libye,  regardée  comme  une 
colonne  du  ciel.  III,  sig, 

ATLAS,  grande  rivière  sortant  du  mont  Hsemus  et 
se  jetant  dans  l'Ister.  lU,  161. 

ATOSSE,  fille  de  Cyrus,  sœur  de  Cambyses  et  de 
Smerdis,  femme  de  Cambyses,  ensuite  du  Mage, 
et  enfin  de  Darius.  III,  SB,  69,  76,  ^j.  Guérie 
d'une  tumeur  au  sein  par  Démocèdea.  107.  Sur 
l'instigation  duquel  elle  engage  Darius  à  marcher 
cuntrela  Grèce.  108.  EUle  emploie  l'empire  qu'elle 
avoit  sur  l'esprit  de  Darius  pour  lui  faire  déclarer 
Xerxès  son  successeur.  V,  3.  Passe  pour  la  pre- 
mière qui  ai  t  écrit  des  lettres  ;  sa  fin  tragique.  366. 

ATRAMYTTIUM,  ville  de  la  Mysie.  V,  38. 

ATRÉE,  fils  de  Pélops.  Comment  parvient-il  au 
royauniL'  de  Mycènes.  VII,  3^5.  Lui  on  son  fils 
Agamemnon  privèrent  Thoas  du  royanne  de 
Corinlfae.  5id. 

ATTAGINUS  de  Thèbes,  fils  de  Phrynon,  festin 

qu'il  donne  à  Mardonîus  et  à  ses  principaux  OEH- 

ciers;  pressentiment  d'un  Fei-se  sur  la  défaite  de 

ses  compatrioles.  VI,  11  et  suiv,  99.  Les  Grecs 

^ainçLueora 
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Ta!nqoeunia8u^geDtTlièbes,etdeinBndentqu'At- 
taginus  et  eux ,  qai  avoient  pris  les  intérèta  des 
Perses  lear  soient  livrés.  64,  i48.  Abandonné  des 
Thébains,  il  se  sanve  pour  éviter  le  supplice  qui 
l'altendoit;  Paosanias  renvoie  ses  enfons  absous. 
65,i4d,  149. 

ATTIQUE,  d'où  lui  vient  ce  nom.  UI,  448.  Par- 
tagée dans  rorigine  en  quatre  tnbos.  Leurs  noma 
en  difiéreos  temps.  IV ,  5o5.  Ion  leur  donne  dans 
la  suite  le  nom  de  ses  quatre  fils.  VI1>  436.  Les 
chevaux  y  éloient  fort  cfaers,  vu  le  dé&nt  de  pâ- 
turages. IV,  393.  D'où  viennent  les  noms  d'Acti- 
que  ou  Acte,  de  Cécropie,  d'Atthide,  d'Ereoh- 
teide,  d'Ionïe,  de  Mopsopie,  et  de  Fosidonie  donnés 
successivement  ice  pays.  VII,  366 ,  367, 368 ,  269 , 
379.  Etat  de  ses  babitans  avant  et  après  le  déloge 
d'Og/gës.  387  et  388.  Temps  où  Mégares  fut  fon- 
dée sur  ses  confins.  4i5. 

ATTIQUES  (termes).  ï,  444,  5oo. 

ATYS ,  fils  de  Crésna.  Présage  sinistre  sur  lui  ;  son 
mariage.  1 ,  371  Demandé  i  son  père  par  les  My- 
râens  pour  combattre  avec  eux  un  sanglier  énor- 
me. 38.  Obtient  enfin  la  permission  d'y  aller.  3 1 . 
Est  tué  par  accident  an  lieu  du  sanglier.  Ss.  Diflé- 
rent  d'un  antre  fils  de  Crésns,  avec  lequel  Ma- 
xime de  Tyr  l'a  confondu.  35o.  Nommé  lui- 
même  Agatlion  par  un  Auteur.  Voyet  ce  mot. 

ATYS,  fils  de  Manès,  Roi  de  Lydie.  I,  79,  375, 
577.  Père  de  Lydus  (d'où  vient  le  nom  de  Ly- 
diens) et  de  Tyrrhénas.  6,  VU,  55. 

AUCHATES,  peuplade  Scythe.  III,  i53. 

AUGER  (l'Abbé).  Son  omission  au  sujet  d'un  dé- 
Tome  IX,  R 


ihvGoogle 


l5o  TABLE 

cret  de«  Byzantiûs  conoervi  par  D^mosthinea. 
1 ,  373.  Confoad  Acharnes  «rec  rAcarnaoîe  dans 
•a  traduction  d'Ëschines.  393.  Antre  passage 
d'Rschines  qu'il  a  mal  traduit.  455.  Observations 
aur  ses  traductions.  III,  3i3 ,  385,  486,  4S8 ;  IV, 
367,  473}  V,  337,  54o,  444,  475. 

AUG£S  (supplice  des).  VI,  aSS. 

AUGILES,  canton  de  Libye,  abondant  en  pal- 
mien,  m,  94i,  348,  553,  554. 

AUGUSTIN  (Saint),  l'un  des  pins  savant  et  des 
plus  ingénieux  Docteurs  de  l'Eglise,  accusé  par 
M.  de  Pauw  d'avoir  débité  des  contes  ridicules 
dans  un  de  ses  sermons,  et  pleinement  justifié  à 
cet  égard.  III,  5^3,  575.  Sa  cité  de  Dieu,  citée 
sur  Arion.  I,  ai3  et  ai4.  Sens  particulier  qu'il 
donne  au  mot  mortalù  dana  un  endroit  de  ce 
traité.  539.  Combien ,  selon  ce  Père ,  l'année 
avoit-etle  de  mois  et  le  mois  de  jours,  avant  le 
déluge.  VII,  130,  137  et  138. 

AULUGELLE.  Mauvaise  citation  qu'il  fait  d'Hé- 
rodote pour  placer  des  Ljdïènes ,  joueuses  de 
flûte,  dans  l'armée  d'AIyattes.  1, 3o4.  A  beaucoup 
ajouté  an  récit  d'Hérodote  en  rapportant  d'après 
lui  l'Histoire  d' Arion.  sis.  Ne  fait  que  traduire 
cet  Historien  sur  le  fils  muet  de  Crésus.  35o. 
Le  traite  de  conteur  de  fables  sur  ce  qu'il  dît  de  la 
grandeur  du  corps  d'Oreetes*  SsS. 

AURAS,  rivière  qui  sort  da  mont  Hsemus  et  se 
jette  dans  l'Ister.  III,  161. 

AURÉOLE  sur  la  tète  d'un  Dieu ,  indique  qu'il 
descend  de  Jupiter.  II,  4i4,  49a  et  493. 

AUSCHISES,  nation  de  l'Afrique.  III,  34t. 
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AUSÉENS  et  MACHYLES ,  peuples  de  Libye  ; 
lenn  filles  se  battent  i  coup&  de  pierres  et  de 
bâtons  en  l'honnenr  de  Minevve^  III,  345.  Leurs 
femmes  sont  en  commun;  comment  on  assigne 
des  pères  aux  en&ns.  346. 

AUTEL  D'APOLLON,  qu'ArUtée  fit  élever.  III, 
i4o. 

AUTEL  de*  douze  Dieux  à  Athènes.  II,  6,  176} 
rV,  i65- 

..■■■ — — ■  de  Diane  Orllrosiine.  m,  187,  5o5. 

■  consacré  à  Herooies.  V,  ia4. 

■  '  deJupiter  Agoréen.rV,5i,  aaS, 

— -  érigé  apx  rents,  i  Thya.  V,  126,  4o3. 

AUTELS.  Les  Egyptiens  sont  les  premiers  qui  en 

aient  élevé.  II ,  i.  Les  Perses  n'en  élèvent  point. 

I,  109,  4ii,  4i3. 
AUTELS  et  bois  sacrés  nesetronVentpasenScythie, 

i  l'exception  de  ceux  oonaacrés  &  Mars,  m,  166. 
AUTÈSION,  fils  de  Tisamèue  et  père  de  Théras. 

ni,  a34,  537.  Père  d'Argia,  femme  d'Ariatodé- 

mus.  IV,  133,  4o5. 
AUTODICUS ,  père  de  aéadas  de  Platées.  VT,  64. 
AUTOLYCUS,  puni  pour  avoir  soostrait,  sans  la 

permission  dn  Sénat,  sa  femme  et  ses  eafans  aux 

dangers  dont  Athènes  éloit  menacée.  V ,  463. 
AUTOMOLES  ou  ASM ACH^  peuples  d'Ethiopie  ; 

leur  origine.  H,  ai  et  suiv. 
AUTONOUS  et  PHYLACUS,  Héros  Grecs;  terres 

qui  lenr  étoient  consacrées.  V,  187 ,  46i. 
AUXÉSIA  et  DAMIA,  les  mfmes  que  Proserpine 

et  Cérès;  leurs  statues  érigées  par  ordre  de  la  Py- 
thie. IV,  5?,  335. 

R  a 
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AZABARITE,  l'une  des  plus  importantes  charges 

à  la  cour  des  Roi»  de  Perse;  celui  qai  en  étoit 

revêtu ,  préseotoit  au  Roi  «eax  qui  desiroient 

èlre  admis  à  son  audience,  f^oyex  Ihteoduc- 

TEURs.  m,  386;  VI,  298,  399. 
AZANËS ,  fils  d'Artée ,  Chef  des  Sogdiens  dans 

l'armée  de  Xerzès.  V,  5a. 
ASONIDES,  commandant  d'une  trirème  d'Egine^ 

prise  par  les  Perses  à  Scialhos.  V,  137. 
AZOTUS ,  ville  de  Syrie ,  prise  par  Psammitichoi 

après  an  siège  de  39  ans.  II,  i33. 
AZYRIS ,  viUe  de  Libye.  UI ,  333 ,  34o. 


BABYLONE.  Ses  murs,  construits  en  briques  avec 
du  bitume  chaud.  I ,  i43 ,  485.  Largeur  de  ses 
tours;  ses  portes  d'airain.  i43,  486,  488.  Sa  cir- 
conférence; détails  à  ce  sujet.  483,  483  et  484. 
Partagée  par  l'Euphrate.  i44,  487.  Hauteur  des 
maisons.  488.  Sîége  de  cette  ville  par  Cyros;  il 
la  surprend  un  jour  que  les  habltans  célébroîent 
une  fête,  et  qu'une  partie  de  la  ville  l'ignorant, 
te  livroit  aux  plaisirs.  i53-i54,  5o5.  Les  filles 
nubiles  y  sont  vendues  à  l'enchère  par  un  crieur 
pablîc.  i58  et  159.  Ces  ventes  se  faisoicnt  sous 
les  yeux  du  tribunal  chargé  de  la  eonnoissance 
de  l'adultère.  Sig.  Prise  ane  seconde  fois  par  Da- 
rius, après  nn  long  siège  et  par  l'adresse  de  Zo- 
pyre.  5o5;  III,  136.  Darius  en  fait  abattre  les 
murs  et  enlever  les  portes.  1 37 ,  4o8.  Chronologie 
de  ses  Rois.  VU,  167,  i85.  Deux  Reines  mémo- 
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nUi»  »y  dHtingneat  par  leurs  grandes  actions.  ■ 
I,  lij.  Valeur  du  talent  babylonien.  III,  77,  348 
et  anir.  V<^tm  P&osTiTUTlON. 

BABTLONIE.  Sa  prodigieuse  fertilité;  fourniuoit 
la  table  du  Roi  pour  quatre  mois,  et  les  cberanx 
poorsonamiée.I,i54,5o5.  Ce  qu'en  retiroit  Tri- 
tantsechmèSiGonvernearnommé  par  Darius,  i&ùf. 

BABYLONIENS.  Leur  Roi  Labynète.  1 ,  58 ,  61 , 
i5o.  Alliés  de  Crésus.  61.  Sospects  &  Cyrus.  is4. 
Assiégés  par  ce  Prince.  i53.  f^oyex  Babtlohx. 
Richesse  de  leur  pays.  i54,  5o6-5o8.  Leurs  ba- 
teaux, leur  babillenient,  leurs  loiz  et  coutumes. 
i56,  161,  4oi,  5ai.  Rapport  d'une  de  leurs  loix 
sur  les  mariages  avec  celles  des  Grecs  et  des 
.  Troyens ,  selon  Bellanger.  Sso.  I^ors  soins  pour 
les  malades;  leurs  cérémonies  funèbres  ;  leurs 
ablutions.  iSg  et  160.  Loi  honteuse  de  la  prosti- 
tution des  femmes.  i6o,i6i,593etstti7.  Troisde 
leurs  tribus  ne  vivent  que  de  poissons.  161 ,  5a^. 
Inventeurs  da  Cadran  solaire,  du  pôle  et  de  la 
division  du  jour  en  douce  parties.  II,  84.  Secouent 
le  joug  du  Roi  de  Perse;  ne  se  réservent  que 
chacun  nne  femme,  et  étranglent  les  autres  pour 
ménager  les  provisions.  III,  lao  et  suiv.  Ils  sont 
assiégés  par  Darius  ;  raillerie  de  l'un  d'eux.  I3i. 
Us  tombent  au  pouvoir  de  ce  Prince,  apris  un 
long  siège;  trois  mille  des  plus  distingués  sont 
mis  en  croix.  136  et  suiv.  Rois  des  Babyloniens; 
détails  à  ce  sDJet.  VU,  167, 181.  ^o^es  Egypte. 

SABYLONIÉNES  (les)  obUgées  parpne  loi  hon- 
teuse à  se  prostituer  une  fois  dans  leur  vie.  1, 160, 
161 ,  533  et  suiv. 
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BACCHANALES  (les)  bUm^es  par  les  Scythes  et 
pourquoi.  lU,  181. 

BACCHIÂDËS  (maisfmdes)  i  Coriathe;  comment 
elle  fut  dépouillée  de  son  autorité  jux  Cypsélus, 
premier  Tyran  decetteTilIc^IV,  65  etsuiv.  Soa 
origine. 343,  VII,  £19, S20, Ssi^^^:^ lyxài  tîroit- 
elle  BOD  nom.  539.  Somme  totale  de  l«m:s  règnes. 
Sso.  Difierente  dans  Diodore  de  Sicile.  Sai.  Ma- 
nière ingénîease  doat  i/L  Wessating  concilie  cet 
ant«ar  arec  la  réalité. 53i.  EUe  neanffit  pas.  ibid, 
et  &uiv\  Cette  maison  étoit  la  baBncfae  cadette  des 
Héraclides  de  Corintbe,  et  très-ntinUirense.  £39. 
Conjectares  sor  les  motiis  qui  la  pertèreirl  à  dé- 
truire la  royauté,  i&ùi  et5Se.  Le  Feète  Ëumélas 
et  Déolarate  étoîent  de  cette  &mill«.  5i5,  536. 
Pry  tanes  annuels  tirés  de  cette  famille.  519. 

BACCHUS.  Fête  en  son  honneur,  établieàSmyme. 
I,  133.  Manière  dont  les  Egyptions  célèbrent  la 
fête  de  ce  Dieu  i  rôle  qa'y  jouent  les  femmes.  II , 
43.  Son  nom  et  son  onlle  introdutls  diez  les  Grecs; 
par  qui.  43.  Souverain  des  En&ca  ches  lea  Egyp- 
tiens. 101 ,  130  et  sair.  Père  d'Oros.  130,  38S 
et  suir.  Fils  de  Sémélé,  fille  de  Cadmas;  Jupiter 
renCcrme  dans  sa  cuisse ,  au  moment  de  sa  nais» 
eance,  et  le  transporte.à  Nyseï  1 33.  Otieii  du  troi- 
sième rang  chez  les  Ëgyptiess^  i3t.  N'éloit  chez 
les  Grecs  qu'an  héros  comme  Hercules  ;.ciHmnent 
fut  déifié.  359  et  suiv.  Le  Bacchus  des  Egyptiens 
est  Oairis.  369 ,  370 ,  489  et  suiv.  Fait  mettre  en 
croix  Lycorgne,  Roi  des  Thracss.  343.  Appelé 
Urotal  ohes  les  Arabes.  IQ,  7 ,  369.  Son  celle  en 
usage  chez  lesThraces.  IV,  4,. 190.  Oracle  de  ce 
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Diea  cbn  les  Sitres  en  Thrace;  les  Besses  en  sont 
les  interprèles.  V,  ^5.  Chez  les  Ligyréens.  S43. 
De  comblea  d'années  antérieur  à  Hérodolej  de 
combien  à  Hercules.  VU,  $26,  Année  de  sa  n«is> 
sance.  537. 
BACIS.  Son  oracle.  V,  176.  C'est  le  nom  de  pla- 
sieurs  derias  célèbres.  447.  Aristophancs  parla 
assez  lestement  de  ce  devin  et  de  tes  oracles.  448. 
Son  oracle  accompli.  934. 
BACIAIENS  (les),  peuple  d'Asie.  I,  ia4;  m,  80. 
Suspects  à  Cyroa,  1, 1 34.  Servant  dans  l'armée  de 
Xerzès}  leurs  armes  et  leur  Général.  V,  5i.  Lenr 
cavalerie.  60.  Leur  guerre  contre  Cyrus.  VI,  3i6. 
Se  révoltent  contre  Artoxersèa.  333. 
BADRÉS ,  fils  d'HysUnès ,  commande  les  Caba- 
liens-MéonîeDH,  les  Lasoniens  et  les  Milyens  dans 
l'armée  de  Xerxès.  V ,  56. 
BADRÉS ,  Fasagarde  d'extraction  ^  Chef  de  l'armée 

navale  envoyée  contre  les  Barcéens.  III ,  339. 
BAGÉUS,fiIsd*Artmtès,andesSeigneurs  Perses  de 
la  cooi  de  Darius  j  manière  adroite  dont  il  sert  ce 
Prince ,  irrité  des  crimes  d'Oretès.  III,  1  o3  et  suiv. 
BAGUETTES  D£  SAULE,  regardées  comme  divi- 
sa toirea  chez  les  Scy  thés.  III ,  1 7 1 .  Traces  de  cette 
superstition  parmi  les  Bergers  do  Berry.  487. 
BAINS  chauds  introduits  en  Grèce  par  Médée. 
m ,  4g4.  Bains  de  vapeurs  en  usage  chez  les  Scy- 
thes. 177, 494.  Chez  les  Indiens  delà  baîâd'Hud- 
son.  ibid, 
BALLOTTES  données  poar  juger  celni  qui  avoit 
mérité  le  premier  et  le  second  prix  de  valeur  à 
la  bataille  de  Salamine.  V>  343,  ài7> 
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BALTÂSSAR,  fiU  de  Nabuchodonosor ,  des  Pro- 
phètes Baruch  et  Daniel,  le  même  qu'Evilméro* 
dach  de  Jérémie,  et  qae  Iluarodamua  du  Canon 
dePtoIémée.  Vil,  173  et  174. 

BANIËR  (l'Abbé)  a'est  trompé  sur  le  but  de  l'expé- 
dition des  Argonautes.  1, 180, 46i.  Son  sentiment 
sur  le  songe  d'Astyages,  touchant  sa  fille  Man- 
dane.  4o3.  Il  rapporte  mal-à-propos ,  ainsi  que 
M.  Rollin,  le  fiiit  qu'on  nourrusoit  don»  dea  aouf 
terrains  du  labyrinthe  dea  crooodilea  aacréa;  Hé- 
rodote n'en  parle  point,  et  cela  auroit  été  impos- 
sible, n,  495.  Il  reproche  mal-à-proposà  Hérodote 
d'avoir  parlé  de  voûtea ,  dont  il  n'est  question  que 
dans  la  traduction  de  du ilj'er.  4g6.  Réfutation  de 
son  opinion  sur  la  situation  du  Iabyrinthe.5o4. 

BARATHRE,  fosse  dans  laquelle  on  précipitoit  i 
Athènes  les  criminels  condamnés  à  mort.  V,  87, 

BARBARES.  Signification  de  ce  mot  suivant  lea 
Lacédémoniens.  YI,  8,  96.  Hérodote  se^ert  aussi 
de  ce  mot  pour  désigner  les  Perses,  les  Mèdes  et 
tous  les  peuples  étrangers  aux  Grecs,  ihid.  Les 
Barbares  sont  moins  adroits  et  moins  ingénieux 
que  les  Hellènes.  1, 44.  Ils  poussent  de  grands  cris 
dans  tes  combats.  VI,  45. 

B.\RBAIUSMES,  appelés  Datismes,  de  Datis,  Gé* 
néral  Perse.  IV,  438. 

BARBE.  C'étoit  dans  tout  l'Orient  un  grand  ou- 
trage que  de  la  faire  couper  à  quelqu'un.  H,  434. 

BARBR  épaisse  qui  pousse  à  la  Pr&lresse  de  Mi- 
nerve ,  chez  les  Fedasieni ,  lorsqu'il  doit  leur 
arriver  quelijue  malheur.  I,  i4i,  48o;  V,  33o. 
BARBIE 
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BARBIE  DU  BOCAGE  (M.),  savant  G^graphe, 
A  très-bien  placé  lea  cavités  de  l'Eubée  dans  l'At- 
las des  Voyages  du  jeune  Anacharsis ,  sans  aroir 
égard  à  l'autorité  de  Cellarina,  de  De  l'Isle  et  da 
d'AnviUe-I.liv.  IV,445. 
BARCÉ,  vUle  de  Libye.  lU,  79.  Fondée  par  lea  Cy- 
rénéens.  334.  Se  soumet  à  Cambyses.  10.  Les  Bar- 
céens  tuent  Arcésilas.  358, 25g*  Assiégée  pat  Flié* 
relîme  et  les  Perses.  358.  Prise  par  rase.  aSg.  Bai^ 
baries  exercées  par  Fhéretime  sur  une  partie  de 
■es  Kabitans  et  leura  femmes  j  lés  autres  réduits 
en  esclavage.  360.  Transplantés  par  Darîua  dans 
la  Baclriane.  361.  Les  femmes  de  Barcé  ne  man- 
gent point  de  vache.  35o.  f^oyea  B«vF. 
BAB±!S,  le  même  que  Badrès,  commandant  la  flotte 
des  Perses,  envoyée  contre  Barcé,  veut  piller  Cy- 
rèoe;  Amasia,  Général  des  troupes  de  terre,  s'y 
oppose,  m,  361. 
BARIS,  espèce  de  navires  faits  de  bois  d'épine  cfaes 
les  Ëgyptiens;  manière  de  les  conduire.  II,  7^ 
et  soir,  Syg,  S80. 
BÂRONIUS  (le  Cardinal)  prouve  qu'on  sermon 
attribué  à  Saint  .\ugnstîn,  et  dans  lequel  il  dît 
avoir  prêché  l'Evangile  en  Ethiopie,  n'est  pas  de 
lui  ;  nouvelles  preuves  alléguées  par  le  tradnc* 
teur  d'Hérodote,  m,  Sji,  Sj^,  5/5. 
BARRE  (M.  de  la),  de  l'Académie  des  Belles* 
liAllres;  note  de  loi  am:  les  environs  d'Agbatanes, 
trouvée  dans  les  papiers  de  l'Abbé  Bellaoger. 
I,  4o4.  Relevé  sur  une  prétendue  altération  d'un 
passage  d'Hérodote,  relatif!  l'usage  de  cuire  la 
chair  des  victimes  ii5  et  4i6.  Son  sentiment  sur 
TomaIX.  S 
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le  nom  de  Lydien  i  subatitner  dam  nn  endroit 
d'Hérodote  à  celui  de  Mëde.  463.  Examen  d'une 
de  ses  remarques  sur  les  Cariens.  ^79  «t  i^5.  Re- 
marque peu  Juste  sur  l'Asîs  séparée  de  l'Afrique 
par  le  Nil ,  qui  lui  est  attribuée.  II,  ig6.  Note  du 
même  sur  les  Sources  du  Nil  et  du  Niger.  3s5  et 
suiv.  Sa  correction  et  son  explication  d'un  pas- 
sage d'Hérodote  ne  sont  pas  recevablea.  375  et 
376.  Sa  note  sur  le  talent  Eaboïque.  III,  348  et 
sniv.  Son  opinion  sur  le  nombre  des  Slatfames  ou 
maisons  royales.  IV,  339,  aSo,  335.  Se  trompe 
dans  la  traduction  d'un  passage  d'Hérodote  on  il 
prend  de  véritables  portes  pour  des  défilés  des 
montagnes.  33o  et  33 1.  Autre  passage  mal  traduit 
par  le  mftme.  aSs.  Corrections  heureuses  propo- 
sées par  le  même.  306,  aaS. 

BARTHÉLÉMY  (  M.  l'Abbé) ,  l'un  des  principaux 
ornemens  de  l'Académie  des  Selles* Lettres.  T; 
363,  369,  381,  309.  Son  éloge  par  ^f^f.  de  Niver- 
nois  et  de  Sainte-Croix.  5io.  Cilé.  Il,  aSB,  358, 
397,  433;  m,  399,  SSS,  587, 445,  Sois  IV,  aSi, 
V,  449,  459,  469,  472  ;  VU,  6i4,  673}  Vm,  37, 
3o,  390,  4i3. 

BARTHOLINI.  Son  Traité  sur  les  flûtes  des  an- 
ciens ;  manque  son  sujet;  extrêmement  diSîis  sur 
ce  que  tout  le  monde  sait,  il  garde  le  silence  snr 
ce  qu'on  souhaiteroit  apprendre.  I,  3o4. 

BASALTE  n'est  point  an  nombre  des  marbres, 
comme  plusieors  Naturalistes  aocieiu  l'ont  pré- 
tendu. II,  454  et  eaiv. 

BASCULE,  machine  employée  par  les  anciens 
Egyptiens  pour  répandre  l'eau  du  Nil  dans  les 
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eampagnea.  1, 5o6.  Elle  s'appelle  en  grec  Knhâriion 
en  latÏD  ToUeno.  ibid.  Cette  même  mactiine  est 
encore  employée  au  môme  luagé  par  les  babitans 
actuels  del'Ëgypte;  elle  est  figuréeda  aile  Voyage 
de  Uhaate  et  ba»e  Egypte  par  M.  DeQoa ,  pi.  103  ; 
elle  est  employée  ponr  tirer  le  bitume  des  puits 
où  il  se  rassembloit.  IV,  171 ,46li, 
BASSACÈS ,  &ls  d' AiUbane  .commande  les  Thiaces 

de  l'armée  de  Xerxès.  V ,  56. 
BAïS'APION.  F'oyè»  BAssABia. 
BASSARIS,  nom  qoe  les  Cyrénéens  donnent  au  re- 
nard, ce  gui  doit  engager  à  traduire  par  renard 
le  mot  B^rrifin.  III,  aSi ,  58i.  Sonaini  prétend 
qu'il  n'y  en  a  point  en  Afrique;  réfutation  de  son 
opinion.  5o5,  3o6,  So;*,  IH,  58t. 
BASSINS  ponr  l'eaa  lustnle ,  donnés  à  Delphes  par 
Crésus.  I,  Sf.  Fansse  inscription  mise  depuis  sur 
l'on  d'eux  pour  flatter  les  Lacédémoniens.  ibid, 
et  38.  Lieu  où  on  pla{oit  ces  sortes  de  bassins. 
367. 
BATAILIjE  entre  Crésus  et  Cyrus  dans  la  Ptérie , 
dans  laquelle  l'avantage  fut  indécîs.I,  60  et  61. 
Erreur  de  M.  Peyssonel  à  cet  égard.  3^. 

de  Platées.  VI,  55. 

BATEAUX  des  Babyloniens;  leur  matiire,  leur 
forme,  leur  usage.  I,  i56  et  ^57.  Bateaux  revêtus 
de  peaux ,  égalemnit  en  usage  chez  d'antres  peu- 
ples anciens.  517. 
BATIMENS.  Leurs  distributions  chez  les  anciens. 

IV,  420. 
BATON  on  CANNE  DES  ASSYRIENS,  devoît 
avoir  un  ornement  caractéristique.  I,  157.  Ses 

S   3 
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rapport!  aves  le  aceplre  on  bâton  «tes  Roii  ea 

Grice.  5 18. 
BATTIADES,  ngoèrent  i  Cjria»  300  au  ;  Inir 

gto^iogi«.  ni,  549. 

BATTUS  «goifia  Roi  dans  la  langna  Libyine.  m, 
aSo. 

BATTUS  I,  dit  le  foDâatflur,fllsdeFoljinneste» 
de  U  race  d'£uphémaa,  Minyen,  père  d'Arcisilas. 
m,  336,559,  5^1  54i.  Son  histoire  telle  qne  les 
Cyréaéens  la  racontent.  339  et  eoiv.  Etoit  bftgae; 
d'où  lai  fut  donné  le  nom  de  Battaa.  33o,  543, 
544.  Fondateur  de  Cyrène}  durée  de  md  règne. 
333 ,  547.  Malheurs  qu'il  épronve  dans  l'ile  de 
Théra  arant  de  fonder  Cjrène.  544  et  545. 

BATTUS  II ,  samommé  VHeunux  ,  Roi  des  Cyré- 
néens  en  Libye,  bat  les  Libyens  et  les  Egyptiens, 
m,  334.  Fila  d'Arcésilas;  contemporain  d'Apriès 
et  d'Amaais.  11,518. 

BATTUS  III,  le  boiteux,  Roi  des  Cyrënéens;  ré- 
glemens  établis  sous  son  règne  par  Démooax. 
m,  335. 

BAYER.  Son  sentiment  sur  IVclipse  de  Tlialès.  I, 
335.  Auteur  d'un  Mémoire  sur  la  Scythie  du 
temps  d'Hérodote,  m,  437,  477.  Méprises  de  cet 
Ecrivain  pour  n'avoir  lu  Hérodote  que  dans  la 
traduction  latine.  490,  507. 

BAYLE.  Passage  d'Hérodote  sur  Lichas,  qne  ce 
eavant  a  défiguré  en  voulant  relever  les  éditeurs 
du  Moréri.  I,  3ai.  Erreur  dans  laquelle  il  est 
tombé,  trompé  par  la  traduction  latine  de  Iao- 
rentValla.IV,3i8. 

BEAUTÉ,  même  dans  les  hommes,  fut  dans  la 
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G^e  nn  titre  de  recommancifttion.  ÏV ,  325* 
Honnears  rendus  à  Philippe,  citoyen  de  Crotone, 
par  les  babitans  d'./£geate,  à  cause  de  sa  beauté. 
3i,  39S. 
BEAU  VAIS  (  les  femmes  de)  repoossent  les  tronpes 
de  Charles  le  Téméraire,  Duc  de  Bourgogne;  prl- 
yiléges  qae  leur  accorde  Loai*  XI.  IV,  4a6. 
BECKMANN  (M.)-  Son  édition  dQ  livre  d'Aris- 
tote ,  de  MirabiUbu»  Auacultationibtu,  1 ,  3&i  } 
m,  584. 
BÉCOS,  mot  qni  signifie  pain  dans  la  langne  des 
Phrygiens ,  prononcé  par  deus  en&ns  auxquels 
on  n'aroit  jamais  parlé.  II,  9.  Conséquence  ridi- 
cnle  qu'on  tire  de  ce  fait  ponr  découvrir  la  lan- 
gue primitive.  3 ,  i53,  i3,  igS.  Essais  auiai  ridi- 
cules faits  dansles  temps  modernes  ponr  découvrir 
la  langae  primitive.  iSs. 
BÉJOT  (M.),  cité  à  l'occasion  d'nne  sigoificalion 

particulière  du  mot  S'iuutt.  Il,  509. 
BÈUDES  (portes)  k  Babylone.  m,  i34,  136. 
BELIER. ,  machine  de  guerre  de  rinrentioa  d'Ar- 

témon  de  Claiomènea.  VII ,  65g. 
BÉLlERS-aacré«cheslt)EgyptieQsetlesThébéeQd} 
pourquoi  ils  r^résentent  Jupiter  avec  une  tète' de 
bélier.  11,36  et  57. 
BELIN  DE  BALLU  (M.).  Scm  opiuion  sur  la  buba- 
lis.  m,  578.  Il  traite  avec  peu  d'égard  le  savant 
M.  Schneider;  ce  qu'il  dit  du  nom  donné  par  les 
anciens  au  zèbre.  V,  338,  33g.  Il  croit  juitifier 
Ctésiaa  sur  ses  fables.  VI,  353,  38d,  38 1.  Son 
erreur  an  sujet  de  l'Oarang-outang  qu'il  sup- 
pose gratuitement  être  le  Cynocéphale  de  Ctésias. 
38i. 
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BELITANAS,  nom  A^ayrion  de  Bélus;  le  tonibeaiT 
de  ce  Prince  ouvert  par  Xerxès  ;  fable  à  oe  sujet. 
VI,  aaS,  376et«aiv. 

BELLANGER(rAbbé).  Correction  qu'il &it  dans 
uoe  de  ses  notes,  et  doot  il  n'indique  pas  la  source. 
I,  359.  VoytK  Bbroleh.  Note  de  lui  sur  le  sens 
du  mot  Tyrans  chez  les  anciens,  arec  un  correc- 
tif du  traducteur,  39^.  Autre  note  snr  Lycut^ae, 
avec  des  observations  du  traducteur.  399,  So3. 
Critique  d'un  endroit  de  sa  traductioa^  relatif  i 
Solon.  559  et  36o.  Autres  où  il  s'écarte  sans  fon- 
demenl  de  la  leçon  de  Gronovius-  4i8,  453.  D'un 
autre  relatif  à  Crésus,  et  où  il  éloit  d'un  avis  op- 
posé à  celui  de  M.  de  la  Barre.  4i3.  Note  de  %t:» 
Essais  de  Critique,  où  il  est  d'un  avis  conforme 
à  celui  du  nouveau  traducteur,  touchant  la  navi- 
gation i  Babylone  par  la  Méditerranée,  496.  S'est 
trompé  snr  le  lac  creusé  par  Nitorris.  ihH.  498. 
Diverses  observations  sur  Hérodote.  II,  178,  lEEi, 
183,  i85,  193, 196, sSo, 353, 3o9j335, 333, 4o6, 
4i6, 458, 471, 475,  48i, 48a,  483, 485, SaSj lU, 
3o3, 334, 553, 56o,  384, 407, 4i5, 417, 464, 476, 
5o5;IV,  194, 195,303,  9o8,  316,  361,303,  3o3, 
3o5,  33i,  545,  355,  364, 58o,  386,  388,  S89,  4oi, 
4ia,  413,437,445,  466,  471,479-,  49»  ;V,  190, 
374,  377,  387,  393, 3o3,  5o6,  3i5, 335,  53i,  546, 
348,  35i,  355,  36o,  36i,  364, 374, 4o3,  4i6, 43o, 
446, 456,  48i ,  496, 499,  5i6,  533,  539 ;  VT,  103, 
113,  ii4, 133,  136,  139,  i3o,  139,  i56. 

BëLLEY  (M.  l'Abbé),  Ecrivain  plein  de  sagacilô 
et  d'émdition  ;  ses  recherches  sur  le  Silpfaium, 
m,  553. 
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BËLOE  (  M.  ) ,  Auteur  d'un»  très-bonne  traductioa 

luigloise  d'Hérodote.  V,  Si6. 
BÈLUS,  père  de  Ninua.  I,  6.  Sarnom  de  Jupiter 
chez  les  Babyloniens,  i^,  488, 489 ,  490.  Sa  sta- 
tue et  son  temple.  491.  Ployez  BéLlTANAS. 
BÈLUS ,  père  de  Cèphiée  et  grand-père  d'Andro- 
mède, épouse  de  Fetsée.  V,  5o. 
BENTLEY  (Richard),  Anglois,  oriu'qne  hardi  et 
plein  de  sagacité  ;  sa  lettre  i  Jean  SdiU  snr  la 
Chronique  de  Malélas.!,  3io.  Ce  qu^  pense  des 
prétendus  plagiats  des  Savans.  5i8.  Conformité 
de  Topinion  émise  par  M.  Bentley  et  de  celle  du 
traducteur  d'Hérodote  sur  des  passages  de  cet 
auteur.  III,  435;  V,  58a,  383.  Son  opinion  sur 
le  temps  auquel  a  vécu  le  poète  tragique  Phryni- 
chua.  IV,  388,  389.  Corrections  heureuses  pro- 
posées par  ce  savant.  364;  VI,  359,  ^^^-  Sa  ré- 
ponse à  Ch.  Boyle,  doit  èlre  consultée  sur  le  rrai 
sens  du  mot  iiMnitu  VII,  55i.  Traduction  qui  ea 
a  paru  i  Groningne.  III,  435. 
BÉOTIENS ,  leur  origine.  II,  44 ,  378.  Leur  chaus* 
sure.  1, 157,  517  et  soir.  Erreur  deGogoet  à  ce 
sujet.  5i.8.  Détachement  de  ce  peuple  établi  dans  la 
Cadméide,  avant  la  guerre  de  Troie.  439.  Guerre 
entre  eux  et  les  Athéniens  pour  le  pays  d'(Buoé 
et  deMélnues.  445;II,  378.  Forcent  les  Géphy- 
réens  à  se  retirer  à  Athènes.  IV,  38 ,  4o.  Ceux-  ci 
s'établissent  sur  les  bords  du  Céphisse ,  à  l'eodroit 
où  l'on  construisit  un  pont,  ce  qui  donna  lieu  à 
appeler  yi^f*t  tons  les  ponts.  366,  367.  S'empa- 
rent d'fflnoé  et  d'Hysies,  bourgades  de  l'Attiqur. 
Si,  Vont  an  Mcoura  des  Chalcidiena  contre  ici 
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Athéniem ,  et  sont  batttis/53  et  suir.  Sept  cent* 
aux  Thermopyles.  V,  i4o,  419.  Se  joignent  aox 
Perses.  i85.  Combattent  contre  les  Athénieiu  à  la 
bataille  de  Platées,  où  leur  caTalerie  protège  ta 
fuite  de  l'armée  Perse,  commandée  par  Maxdo- 
nina.  VI,  5i.  Voyez  Tab.  Géogr.  Leur  guerre 
contre  les  Athéniens  an  sujet  de  la  place  appelée 
Mélmneê,  et  combat  entre  leor  Roi  Xantïins  et 
Métanthos  pour  la  terminer.  VII,  394,  535. 
Quelle  éloit  lenr  Minerre  et  qui  lenr  en  avoit 
apporté  le  culte.  556.  Voyet  Aoms  et  Tsira ICBS. 

BERGERUS.  Passage  d'Achilles  Talios  qu'il  n'a 
pas  entendu.  I,  sso. 

BERGIER  (M.  l'Abbé).  Son  erreur  sur  Hercules  et 
Bacchas.  II,  359.  N'est  pas  heureux  en  étymo- 
logies.  361.  Reproches  mal  fondés  qa'il  fait  & 
Hérodote.  089,  419,  43o,  479. 

BERGLER  (Etienne).  Correction  très-henrensa 
qu'il  a  faite  dans  un  passage  en  formant  nn  mot 
de  deux,  et  supprimant  une  lettre.  I,  359.  Sa 
remarque  sur  un  endroit  où  Arislophanes  a  imité 
Homère.  559  et  56o.  Passage  d'Hérodote  dont  il 
a  le  premier  connu  l'altération.  368  et  569.  Ses 
observations  sur  Aristopfaanes  citées.  IV,  309 
et  310. 

6ERKELIUS.  Faute  i  corriger  dans  sa  traduc- 
tion d'Etienne  de  Byzance ,  au  sujet  de  la  colonie 
conduite  par  Gylax  à  ApoUonie.  Vil,  46;.  Cette 
faute  est  essentielle  i  corriger ,  parce  qu'elle  a 
induit  en  erreur  des  Savans  estimables.  îhidU 

BERMION,  montagne  de  la  Macédoine,  inacces- 
BÏble  en  hiver.  V,  355.  Voyes  Tab.  Oâogr. 

BERNARD! 
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BERNARDI  (M.),  savant  reBtanraleur  du  Traité 

de  la  Républiqoe  de  Gcéron.  IV ,  454. 
BÉROSË.  Son  Histoire  de  Cfaaldée;  ce  qu'il  rap< 
porte  des  antiquités  de  ce  pays  est  absurde.  Vil, 
i34.  Dédie  sod  ouvrage  i  Àatiochus  Soter.  168. 

yoyet  MÉGA6THÈNES. 

BERRUYER  (le Père),  Jésuite;  absurdité  de  son 
Système  Cbronologique  sur  les  Rois  Mèdes.  VU  j 
4  et  5,  174. 

BIAS  DE  FRIÈNE,  Tun  des  sept  Sages,  dissuade 
Crésoa  de  son  expédition  contre  la  Grèce.  I,  19 
et  30.  Conseil  qu'il  donne  aux  Ioniens^  i36.,  Sou 
éloquence  et  usage  qu'il  en  &isoit..  333. 

BIAS,  souche  des  Biantides  ;  son  frère  Mélampus 
partage  arec  lui  les  deux  tiers  dn  Royaume  d'Ar- 
gos.  Vn,  301;  VI,  a8,  39;  II,  5,  it6.  Epouse 
Péro,  fiUe  deNélée.  VU,  3o3î  U,  373,  ayi  j  VI, 
38,  39,  ii5, 116. 

BIAS ,  oncle  de  Pylas ,  Roi  de  la  Mégarîde ,  tné  par 
lui.  Vn,  45i. 

BIBLE  (la)  contient  seule  des  lumières  certaines 
sur  l'ancienne  Egypte.  Vil ,  44.  La  contradiction 
qui  se  trouve  entre  les  livres  Saints  et  le  récit 
d'Hérodolo  sur  la  hante  antiquité  des  Egyptiens, 
ne  peut  èlre  embarrassante  pour  nous.  81,  83, 
134.  Prépondérance  qu'elle  doit  avoir,  quand 
même  elle  ne  seroit  pas  nn  ouvrage  divinement 
inspiré.  i35.  Accord  entre  elle,  et  le  récit  d'Hé- 
rodote tonchant  l'irruption  des  Scythes.  iSs,  i65. 
Sa  Chronologie  s'accorde  presque  par-tout  avfc 
celle  d'Hérodote.  34o.  Voyez  MèGasthènbs. 

BIBLUS.  Voy^  Btbi.vs. 

Tome  IX,    '  T 


ihvGoogle 


iM  TABLE 

BIEIi  (M. }.  Correction  proposée  par  lui  et  adopta 
parle  traductear  d'Hérodote.  V,  3i3- 

BIËRRE,  boisson  des  Egyptiens.  !{,  63,  354. 

BILLBCOCQ(M.),traducleuriDgémeuxduVojage 
deNéarqae.  I,  Préface.  H;. 

BION,  Philosophe.  Ce  qu'il  peosoït  de  la  punition 
du  cinquième  ancêtre  deCrésui  dans  la  personne 
de  ce  Prince.  I,  363. 

Bl'Oz.  Emploi  de  ce  mot  pour  signifier  Ite  biens. 
I,  359,  séo. 

BISALTE8,  fila  d'Apollophanesd'ÂbydMï  chargé 
paFHistiée  delà  garde  de  l'Hellespont.  IV,  106. 

BISALTES ,  Roi  de  Thrace,  fait  «rêver  les  yeux  i 
six  de  ses  fils  pour  avoir  porti  les  armes  contre 
les  Grecs.  V,  33^,  34o,  5i5. 

BITAUBÉ  (M.).  Passages  d^Homère  mal  rendus  par 
ce  traducteur.  II,  435  et  suiv.  Sa  traductitm  d'Ho- 
mère supérieure  à  celle  de  Madame  Dacier.  III  ^ 
483}  V,  48i }  VI,  igi ,  193,  303.  Dénature  sa  tra- 
duction par  trop  de  délicatesse,  sis,  3i3. 

BITHYNIENS ,  subjuguée  par  Crésus.  1 ,  30,  931 
et  suiv.  Originaires  de  la  Thrace,  oe  prennent 
ce  nom  que  lorsqu'ils  passèrent  en  Asie,  ibid,  V, 
55.  f^oycjc  Thynibnb. 

BITON.  /^oj-M  Clèobis. 

BITUME  chaud  on  Asphalte.  On  s'en  serrit  pour 
la  bàtiaae  des  murs  de  Babylooe,  en  place  de 
chaux.  I,  i43,  485.  Extrait  d'un  puits  moyen- 
nant une  bascale.  IV ,  171 ,  467 ,  468. 

BLANCHARD  (M.)*  Ce  qu'il  dit  sur  le  Troohilus. 
n,  3i3.  Son  peu  d'exactitude  au  sujet  d'Héro- 
dote. 3x6,333,  333,  3x5,  336;  IV,  ^74. 
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BLE.  Méthode  anciennement  en  usage  en  Egypte 
poar  faire  sortir  le  grain  de  l'épi.  II,  la.  Celle  qui  ■ 
s'observe  actaellement  dans  le  même  pays,  igi, 

195. 
BLESSURES  que  se  font  à  eux-mêmes  Ulysse, 
Zopyre,  Fisistrate  et  Denys  de  Syraooses.  1, 45, 
283.  Us  n'ont  pas  le  même  but.  sSS. 
BLOUNT  (Charles).  Se  trompe  suc  un  passage  de 

Fhilosttate.in.See. 
BOCCHOBIS ,  Roi  d'Egypte.  Dorée  de  son  règne, 
sttÎTant  Diodwe  de  Sicile.  VU,  70.  Nom  de  st» 
père.  103.  Est  pentêtre  l'Anyais  d'Hérodote.  ihid> 
et  io4. 
BOCHART,  «Trant  dans  les  langues  orientales} 
abus  qu'il  en  fait }  il  voit  par-toat  les  Phéniciens. 
VU,  ai6.  Cité  à  différentes  ocoasiomi.  U,  9i6, 
5aa,  538}  m,  269, 559, 566, 473, 56i,  5.78, 579, 
Sai,5d9}IV,  351,953. 
SnOTIE.  B(BOTIËNS.  f^oyet  Béotib,  BÉotibng. 
BOERHAAVE,  célèbre  Chimiste,  fidt  l'éloge  d'Hé- 

loAotfc  I ,  Pvéf.  rj.  Le  justifie.  UI,  390. 
B(SUFB,  «mployés  par  les  Egyptiens  à  la  tritura- 
tion dn  Ué ,  on  pour  séparer  le  grain  de  la  paille. 
n,  13,  ig4»  195.  Diffîrantei  méthodes  de  trita- 
ration  on  batUge  du  blé,  par  les  bceuià  et  autre- 
ment. 194, 195. 
B(BUFâ  et  veaux  Mondes  oâ  roux,  seuls  destinés 
aux  sacrifices  cbei  les  Egyptiens.  II,.  5a  et  suit. 
Raisons  de  cet  usage  qui  passa  ches  les  Jui&  et 
chez  les  Indiens.  354,  356.  Défendu  de  sacrifier 
ou  de  manger  des  génisses  on  vaches,  parce 
qu'elles  étoient  consacrées  à  Isis.  34 ,  256.  Les 
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femmes  deCyrène  et  de  Barcé  obaerrent  U  mhmt 
défense.  III,  35o. 
B(BUFS.  Comment  on  les  enterroit  en  Egypte.  Il, 
55.  Les  cornes  leur  poussent  de  bonne  heure  dan» 
les  pays  chauds,  et  îli  n'en  ont  point,  oa  elles  pous- 
sent à  peine  dans  les  pays  froids.  III,  14^ ,  4Sa, 
Les  bœafîi  des  Garamaates  en  Libye  paissent  i 
rectilons,  à  cause  de  lears  cornes  rabattues  es 
avant.  248,  564.  Boeufs  sauvages  qui  ont  de  très» 
grandes  cornes.  V,  Sa. 
BOGÈS,  Gouverneur  d'Eion  pour  les  Perses;  très- 
fidèle  i  Xerxès;  sa  ville  étant  assiégée  par  les 
Athéniens,  il  refuse  de  capituler,  et  n'ayant  plus 
de  vivres,  il  se  brûlé  avec  sa  felnme,  ses  enbos 
'    -et  ses  domestiques,  plutôt  que  de  se  rendre.  V, 
73  j  75.  Jugemmt  qu'on  doit  porter  de  sa  coq- 
doite.  75,  note  b- 
BOILEAU,  cité.  II,  298;m,  433}  IV,  378;  V,  453, 
■    445. 

BOIRB  A  LA  SCYTHE,  c'est-à-dire  démesuré- 
ment, et  du  vin  pur.  lY ,  i45.  Les  Greoi  ne  ba- 
'  voient  qu'à  la  fia  da  repas.  178,  48). 
BOIVIN  l'aîné,  de  l'Académie  des  Bellefr-Letlres, 
remplit  très- heureusement  une  lacnne  de  Cen- 
sorin  par  le  nom  de  l'Historien  Timée.  VII,  571. 
BOMIDES.  Ce  que  c'est.  Il,  44i. 
BONAMY  (M.).  Observations  sur  son  Mémoire 
sur  l'ancien  usage  de  porter  da  feu  devant  les 
Empereurs.  III,  380,  381. 
BOREE,  regardé  par  les  Athéniens  comme  leur 
allié  et  leur  gendre  pour  avoir  épousé  Orîthyie, 
fille  d'Erechthée  ;  il  .est  invoqué  par  eux  contre 
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Xerxis;  chapelle  en  son  bonnear.  V,  iSs.  Ce 
Dieu  pris  pour  un  vent  par  les  uns,  et  par  les 
autres  pour  un  Prince  de  Thrace^  explication 
que  Socrate  donne  de  la  fable  absurde  de  Borée  et 
d'Oritbyie.  4io  et  auir. 

B0RI1ëCK(M.)»  Professeur iDuisbonrg;  correc- 
tion d'un  passage  d'Hérodote,  adoptée  par  le  tra- 
ducteur.I,  397  et  338.  Méprisé  où  il  paroltètre 
tombé  dans  une  citation  de  Flularque.  369.  Son 
j4pparaUa  criticua  ad  Herodotum.  399.  Correc- 
tion qu'il  admet  dans  le  texte  d'Hérodote.  438, 
5o4}ÏI,  194,  195,  531,  449,470,  493,  517;  m, 
558,  344,573,835,  4o3,4i5, 435, 436,  446,448, 
5io,54i,  546,  565;ÏV,  194,  53o,  536,  445^  V, 
180.  A  mis  en  latin  l'Essai  du  traducteur  françois 
sur  la  Chronologie  d'Hérodote.  VU,  7,11.  Objec- 
tion qn'il  loi  £ait  en  faveur  de  Marsham.  39,  Ré- 
ponse à  celte  objection.  39  et  5o,  Autres  réponses 
an  sujet  de  Manéthon.  4o,  43. 

BORMUS,  chanson  lugubre  eu  usage  chez  les  Ma- 
ryaudiniens.  II,  S4i. 

BORYSTHÈNES ,  fleuve  de  Scythie,  abondant  en 
poissons  excellens;  fertilité  de  ses  bords^  le  ael  se 
cryslallise  de  lai-mëme  i  son  embouchare.  III , 
i63  et  sniv. 

B0BYSTHÉNITES,ScytheBCullivaleQra.III,i4i. 
Leur  port.  ibid. 

BOSPHORE,  ou  plutôt  BOSPORE  CIMMÉRIEN. 
1,137,195. 

DE  THRACE.  Ses  dimension»;  fameux 

pont  de  bateaux  construit  par  ordre  de  Darius 
dans  son  expédition  contre  les  Scythes;  monu- 


ihvGoogle 


1^0  T   A   B    L   R 

ment  qu'il  Ëiit  élever  sur  les  bords  du  détroit.  X, 
i84  et  8utv. 

BOTTIÉENS,  peuples  de  Thraceî  leur  orïgioe.  V, 
4o6.  Font  partie  de  l'armée  des  Peraea.  i3o.  Chas- 
sés du  golfe  deTherme  par  les  Macédoniens.  siS. 
Voyez  Tab.  Géoor. 

BOUC  sacré  chez  les  Mendésiens,  lesquels  hqno- 
rent  ceux  qui  en  ont  soin  ;  origine  de  cette  véné- 
ration. II ,  4o ,  367.  Le  bouc  de  Tbmui's  jouit  chez 
«ux  d'une  vénération  particulière,  ihid.  Le  bouc 
et  le  Dieu  Pan  s'appellent  Meudès  en  Egyptien, 
il.  Opinion  de  Jablonsfci  i  ce  sujet.  367.  Femme 
qui  a  publiquement  commerce  avec  un  bouc.  4i. 
InOme  coutume  d'enfermer  des  femmes  avec  le 
bouc  de  Mendès  et  avec  celui  de  Thmuis.  267 
368.  Le  Lédanon  ou  ÏMdanon  est  recueilli  sur  la 
barbe  des  boucs  et  des  chèvres.  III,  93,  58o,  58t, 
583.  Les  Libyens  se  servent  de  l'urine  de  bouc 
comme  d'un  remède  spécifique  contre  les  spasmes 
des  enfans.  35i.  D'où  lui  peut  venir  cette  vertu 
médicale.  569. 

BOUCHES  INUTILES.  Comment  les  Grecs  ren- 
doient  cette  idée.  I,  5o3,  5oi. 

BOUCLIER  d'or  envoyé  par  Crésas  à  Minerve 
ProDtea,  i  Delphes.  I,  76.  Forme  des  boucliers 
du  temps  de  la  guerre  de  Troie.  474. 

BOUCLIER  et  pique  d'or  massif  donnés  par  Crésus 
an  temple  d'Amphiaratis,  où  ils  étoient  du  temps 
d'Hérodote.  I,  38.  Cette  pique  ressembloit  pour 
la  forme  au  javelot  des  Francs.  369  et  970. 

BOUCLIERS.  Leur  nsage  a  passé  des  Egyptiens 
aux  Grecs,  III,  346,  563.  Il  y  en  avoit  de  deux 
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eapècaa,  Vaapù  poor  les  troupes  pesamment  ar- 
mées,et  le  peUa  pour  les  troupes  légères.  IV,  307  ; 
V,533.CeDxqiiip 
bataille,  punis  cht 
montré  aux  FersM 
pour  les  engager  à 
173,  175,46a.  Le 
leurs  boacUers.  V 
clîers  étoient  fabriqués.  iSo. 

BOUGAINVILLE  (M.  de),  cilé  &  l'occasion  èa 
Voyage  de  Hannon.  III,  459. 

BOUHIER,  Pi-éflident  à  Mortier  au  Parlement  de 
Eourgoj^De,  dont  les  Ecrits  ont  illustré  ta  ville  de 
Dijon  'y  ses  Dissertations  sur  Hérodote,  citées.  I, 
i83,  33g.  Passage  d'Hérodote  qu'il  paroît  n'avoir 
pas  eulendo,  et  changement  qu'il  propose  d'après 
Cicéron.  34i ,  343.  A  bien  prouvé  qu'il  y  a  eu  en 
Phrjgie  plusienrs  Rois  du  nom  de  Midas  et  de 
Gordins.  aSa.  Ce  qu'il  a  prétendu  prouver  par 
l'inscription  de  Cyzîque>  troavée,  selon  lni>  à 
Flacie.  381.  Sa  Conjecture  sur  Léobotas,  plus 
recevable  que  celle  de  Marsbam  ,  quoique  ses 
calcula  ne  soient  pas  toujours  exacts.  3o3 ,  3oâ. 
Son  sentiment  sur  l'écIipse  de  Thaïes.  335.  Ré- 
futation de  son  opinion  sur  les  Scytbes-Eaaréea. 
391  y  398.  Réponse  à  ce  qu'il  dit  d'un  fragment 
présumé  de  l'Histoire  d'Assyrie  d'Hérodote.  4oi , 
4os.  Réfutation  de  ce  qu'il  a  dit  de  la  prise  de 
Ninive  sous  Cyazares  et  sous  Astyages.  4g3. 
Utilité  de  ses  recherches  et  dissertations  sur  Hé- 
rodote. Vn ,  3.  Combien  il  donne  d'années  au 
règne  de  Phéron  on  Sésostris  ïï.  88'  Admet  sept 
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Roi»  entre  Rhampsiiiile  et  Oi^ops.  90.  Rjfîi- 
talioD  de  M>n  fcatiment  snr  U  fin  da  règne  de 
Hjcértniu.  91.  Peoee  que  ce  fiil  «Tec  Séibt» 
qa'CHée ,  dernier  Roi  d'Ismel ,  f^ropoea.  ane 
atlUncc  contre  le»  Assyrien».  99-  Réfulation  de 
>oD  »yitëme  tar  les  aept  Roîs  entre  Rliunpsinite 
et  Chéope.  ibid.  100  et  loi.  Adopte  légèrement 
nne  correction  de  Férixonius  sor  U  dite  de  la 
décoQverte  de  l'île  d'Elbo.  108  et  110.  Explique 
trie-DalarellemenC  U  durée  qo'Hérodole  uâgoe 
à  TEmpire  d'Assyrie.  i45.  Indication  d'un  mé- 
moire pour  relater  son  avi»  sor  l'époqne  de  la 
bataille  de  NaborhodoDosor  contre  Fbcaorte». 
i5i.  Renvoi  i  nn  de  tes  mémoires  contre  t'opi- 
DÎon  de  DesTÏgnoles  sar  l'écIipse  prédite  par 
Tbalès.  i55.  Son  opinion  snr  l'identité  de  Darina 
le  Mède  et  de  Nérigliasar,  est  conforme  i  cellet 
de  Conringia»  et  do  traductear.  176.  S'accoide 
arec  Simson  sur  l'année  de  la  prise  de  Sardes  par 
Cyrus.  306.  Son  avis  sur  le  temps  on  Crésu»  re- 
chercha l'amitié  des  priacipaoz  peuples  de  la 
Grèce  contre  Cyrus.  911  et  sis.  A  quelle  époque 
il  fixe  ta  prÎM  de  Troie.  55g  et  56o.  Peut  se  joindre 
&  ceux  qui  ont  suivi  sur  ce  point  le  sentiment 
d'Hérodote.  577.  A  levé  d'une  manière  satisfiû- 
sante  les  difficultés  qu'on  peut  &ire  sur  la  durée 
des  règnes  de Cypsélosel  de  Périandre. 538. Source 
de  sa  méprise  sur  le  commencement  de  la  Tyran- 
nie de  Pisislrate.  543,  543,  544;  U,  a5i,  aSa, 
353,  a64,  383,  470,  492,  520;  lU,  5i6,  SaS,  ^o, 
54o,  545  6m,  547  iw,  549,  689;  IV,  aSi,  357, 
358,382,548,  556;  VI,  i94,3i3iVIU,  149. 
BOYLE 
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BOYLE  (Charles)  rend  mal  en  latin  un  passage  des 
lettres  de  Fhalaris.  TV ,  597. 

BRACHMANES,  s'abstiennent  de  la  chair  de  ra- 
dies; pourquoi.  II,  358. 

BOULIS,  fila  de  Nicolaos,  se  Tooa  à  la  colère  de 
XenEès  pour  expier  le  meurtre  des  héraults  com- 
mis à  Lacédémone.  Y,  88. 

BRANCHIDëS  (Oracle des)  danslaMilésie.1, 34, 
78 ,  137  ,  138.  IV,  384.  Ijear  nom  en  grec  aa 
féminin  ;  poarquoi.  I,  367  et  368;  II,  i34.  Tem~ 
pie  des  Braachides ,  célèbre  par  les  ricbèssee  que 
Créstis  y  aroit  oflFertes.  IV,  ai.  Situation  de  ce 
temple.  310.  Histoire  de  Branofaus,  son  fonda- 
teur. 311  et  suîv.  Brûlé  et  rétabli  ;  jouissoit  dit 
droit  d'asyle.  3iS.  N'est  pins  qa'on  amas  de  rui* 
nés.  ai4.  Origine  de  Branchus.  385. 

BRAURONIES,  fête  i  Athènes  en  llionneor  de 
Diane.  IV,  489. 

BREBIS  et  CHÈVRES  des  Indes,  pins  grandes  qm 
des  ânes.  VI,  337. 

BRENNUS,  Chef  des  Gaulois,  pénètre  en  Grèce 
par  le  même  sentier  qui  ayoit  été  enseigné  à 
Xerxès  deux  siècles  auparavant,  dans  la  même 
occasion,  et  bat  les  Fhocidiens  et  les  Athéniens; 
sa  mort.  V,  425.  , 

BREQUIGNY  (M.  de).  Son  explication  d'an  pas- 
sage d'Hérodote.  II,  48o. 

BRIËT  (le  Père).  Son  explication  dn  nom  de  la 
ville  de  Frécops.  IH,  4i3. 

ERIGES,  nom  da  peuple  qui  dans  la  suite  porta 
celui  de  Fhrygîens.  V,  54. 

BRIQUES,  f^oyex  pABYLONE. 

Tome  /X  V 
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BRISSON,  Président  au  Parlement  de  Paris,  et 
Tun  des  plus  savaaa  honimM  qu'il  y  ait  ea  en 
France ,  périt ,  par  l'ordre  des  Seize  ,  victime 
de  la  fidélité  qu'il  devoit  à  son  Prince.  Conclud 
d'un  passage  mal  entendu  d'Hérodote  que  les  arcs 
des  Perses  étoicnt  petits.  IV,  337.  Prouve  que 
c'ctoit  un  usage  constant  chez  les  Perses  d'en- 
terrer des  hommes  virans.  V ,  544 }  VI ,  5o6. 
Fronre  que  la  cidare  étoit  nne  espèce  de  tiare 
particalièrement  affectée  aux  Rois  de  Perse.  Vers 
le  milieu  de  cette  cidare  on  voyoît  nne  bande 
blanche,  ornée  de  petites  étoiles.  VI,  5oo.  Parle 
du  supplice  des  cendres' en  usage  en  Perse.  Sot. 

BRONGUS,  rivière  de  Thessalie.  J'ai  conjecturé , 
d'après  Peucer,  que  c'étoit  la  Save.  VIII,  76. 
Mais  ayant  reconnu  que  ee  fleuve  étoit  trop  éloi- 
gné, et  y  ayant  réfléchi  davantage,  je  pense  que 
c'est  le  Margus  de  Strabon ,  qu'on  nomme  aussi 
Bargus,  et  la  rivière  qu'on  appelle  actuellement 
la  Morave  de  Bulgarie.  567. 

BROSSES  (M.  le  Président  de)  se  trompe  au  sujet 
de  l'éclipsé  de  soleil  prédite  par  Thaïes.  I,  33i. 

BROTIER,  de  la  Compagnie  de  Jésus  à  l'époque 
de  la  suppression  de  cet  ordre,  non  moins  esli- 
mable  par  son  immense  érudition  que  par  sa  rare 
œodesUe.  H,  5o4î  III,  546i  IV,  3i4îVI,  5ia, 
385,458,479îVm,255. 

BROÏIER  (l'Abbé),  neveu  do  précédent,  conti- 
nuateur de  l'édition  du  Plutarque  d'Amyol.  VI, 
45a.  Est  loin  d'être  aussi  correct  que  son  oncle. 
458,  466,471,503. 

BROWNE  (M.),  savant  Voyageur  Anglois.  Pré- 
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faee.  xlviij.  Il ,  asS ,  339 ,  396 ,  597 ,  5o8  ;  Vin , . 
376 ,  577 ,  578,  579 ,  58o ,  58i ,  556 ,  557,  Voyex 
âsna  cette  Table  Whahton  (Rich.)- 
BRUCE  (  M.)>  Vice  de  sa  réfutation  d'Hérodote,  an 
sDJet  da  Delta.  Il,  169  et  suir.  Hérodote  cité  à 
fans  par  cet  auteur.  177.  N'a  pas  décourert,  quoi 
qn'il  en  dise,  les  Sources  du  Nil.  198.  N'a  point 
entendu  Hérodote.  3o4.  Sa  vanité  égale  i  son 
ignorance  en  Géographie.  311  etanir.  3i3,  3i5. 
£n  supposant  qu'il  ait  découvert  les  véritables 
Sources  du  Nil,  l'hoanenr  en  est  dû  aux  Mission- 
naires Jésuites.  33S  et  suir.  Maavmis  raisonne- 
ment de  M.  Bruce  sur  le  nombre  des  Hiérogly- 
phes comptés  par  ce  Voyageur.  343,  343.  Sa  mé- 
prise an  sujet  <le  l^bis.  536.  Autres  erreoTfi.  53i 
et  smv.  373^  385,  4oo,  4oi ,  437.  Se  trompe  sur 
le  mot  Macrobiens  qui  se  trouve  dans  Hérodote 
i  calé  d'Ethiopiens.  381  et  saiv.  Son  commen- 
taire au  sujetde  l'arc  duRoi  d'Ethiopie  réfuté.  386. 
et  sttiv.  Son  paradoxe  an  sujet  du  coquillage  qui 
donnoit  la  pourpre.  388.  Degré  de  confiance  qu'on 
doit  accorder  à  ce  qu'il  dit  des  anciens  Ethio- 
piens. 389 ,  395.  Peuple  imaginaire ,  écloa  do  cei^ 
veau  de  M.Ikuce.  394  et  suiv.  335,  586.  Relève 
trop  l'expédition  de  Darius  et  rabaisse  trop  celle 
de  Cyms.  467  et  suïv.  Attaque  le  D''  Shaw.  56o. 
Confirme  le  témoignage  du  même.  583,  583.  Ne 
paroit  pas  mieux  savoir  le  lalio  qne  le  grec.  IV, 
33i,  363. 

BRUIN  (le).  Voye%  Brutn  (Com.de). 

BRUMOY  (le  Père).  Sa  méprise  sur  le  mot  de 
Despote.  I,  533j  V,  368,  369. 

V  a 
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BRUNCK  (  M.  ) ,  l'on  àes  plu*  Savans  criti^aca  àa 
dix-huitième  siècle.  Ses  ADalectes  des  poète* 
Grecs.  I,  197,  ig8,  309,  3i5,  343,  338.  Son  édi- 
tion deSophocIes.ai6,notec,  377.  Passage  d'Es- 
chyle qn'il  a  omis  d'expliquer  33 1.  Arélabti  dans 
Tbéocrite  on  grand  nombre  de  Dorumes,  et  en 
a  négligé  pluiienri  dans  une  épigramme  de  Dio«- 
corides.  3'i8.  A  realitné  arec  succès  l'inscriplien 
de  Cbserémon  snr  les  Argiens.  Sâs,  555;  II,  347, 
375,376,  421,463,  46«,  543^111,  36o,  44i, 
486,  553,  568;  IV,  3o4,  309,  s43,  s53,  355, 
964,  368,  369,  3o3,  33o,  354,  563,  364,565, 
568,  S6g,  583,  419,  43o,  44;,  448,  45i,  459; 

V,  374,  276,  5i4,  333,  343,  417,  455,  436, 
443,466,487,537}  VI,  119,  i3o,  195,  aie, 
a66,  453,  490,  495,  497,  498,  499,  5ee,  5oa, 
5o6 ,  5o7 ,  508^ 

BRUYN  (Comeillede), célèbre Vojagear.n,44o; 

VI,  370. 

BRYANT  (  M.  ).  Etrange  abus  qu'il  fait  de  l'érudi- 
tion i  propos  d'Amphjlite,  dans  son  Analyse  de 
la  Mythologie.  I,  395.  Son  système  appuyé  sur 
de  Taines  élymologies.  II,  455,  486;  111,-367. 
Erreur  grossière  de  ce  savant,  au  sujet' du  Da- 
nube. IV,  474,  675. 

SRYGEIS,  peuple  de  Thrace,  subjiigaé  par  Mar- 
donius.  Général  des  Perses.  IV,  iiS.  FonI  partie 
de  l'armée  des  Perses.  V,  i3o. 

BUBALIS.  Divers  sentimensausujetdecet  animal. 
111,253,578. 

BUBARÉS.  Un  des  Commissaires  chargés  des  En- 
quêtes sur  le  meurtre  des  Perses,  en  Macédoine, 
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jpoQM  Gygée,  sœur  d'ÂIexauâre,  qui  par  ce 
mariage,  et  à  force  d'argent,  parvient  4  assou- 
pir l'affaire.  IV,  i5.  Eloit  fils  de  Mégabyze.  199. 
Préside  à  l'exécution  du  Canal  du  mont  Alhos. 
V,  25. 

BUBAâTlS ,  la  même  qae  ia  Diane  des  Grecs. 
II,  i33.  Description  d'un  temple  très-agréable, 
qu'elle  a  dans  la  ville  qui  porte  son  nom.  ni,  et 
suiv.  En  quoi  elle  dîSëre  de  Diane.  467. 

BUBASTIS,  ville  d'Egypte.  Âffluence  prodigieose 
de  monde  dans  cette  ville  pour  la  fôte  de  Diane; 
ce  gui  se  passe  dans  le  vojage.  II,  âo ,  5i.  Les 
cha(s  j  sont  enterrés.  66,  1 14. 

BUCH^.  Cjrua  j  fait  mettre  Crésns  et  quatorze 
jeunes  Lydiens,  pour  y  être  sacrifiés.  I,  70.  Ce 
&it  est-il  vrai*  S58. 

BUDÉE ,  cité.  U,  189 ,  4i7 ,  543  J  m,  544  î  IV,  409, 

BUDIENS  (les),  peuple  de  la  nationdes  Mèdes.1, 84. 

BUDINS  ,  voisins  des  Scythes,  peuple  Nomade, 
se  peignent  le  corps.  Leurs  maisons ,  leurs  tem- 

'  ples,lenrs  murailles,  leoTSStatues,  sont, de  bois. 
Leur  reli^on,  leur  langue  et  leur  architecture, 
tiennent  de  celles  des  Grecs}  description  de  leur 
pays.  IIT,  198  et  suiv.  Habïtoient  le  pays  appelé 
aujourd'hui  fToronez.  5i4. 

BUFFON  (M.  de),  homme  de  génie,  savant  Natu- 
raliste de  Dijon,  rend  justice  à  l'exactitude  des 
observations  d'Hérodote.  U,  307.  Donne  à  l'Ich- 
neumoo  le  nom  de  Mangouste.  3o5.  Conjecture 
que  la  dnrée  de  la  gestation  de  la  lionne  est  de 
six  mois,  m,  573.  Croit  que  laBubalis  d'Hérodote 
est  ce  que  nous  appelons  la  vache  de  Barbarie. 
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578.  AncOiie  des  espèces  de  GaEelles  décritea  par 
lui  ne  peut  6lre  TChyx.  57g.  Sa  description  du 
Zèbre  fait  toif  qm  cet  animal  est  l'Onagre  d'Hé- 
rodote. V,  538. 

BULARQUE,  Peintre.  Son  lablean  de  la  bauille 
des  Magnètes ,  acheté  an  poids  de  l'or  par  Can- 
daiiles,  est  le  pins  ancien  tablean  connu  par  l'Hîs* 
toire.  I,  i8i. 

BURE,  ville  de  l'AchaYe.  T,  119.  Voyez  Tablb 

GâoOBAFHIQUE. 

BURETTE  (M.),  sa^nt  Académicien,  se  méprend 
légèrement.  III,  45g.  Disculpé  contre  les  repro- 
ches de  M.  Schneider.  543.  Sa  dissertation  sur  le 
Fenlathle.  FV,  438.  Se  méprend  sur  l'air,  nommé 
Emmélie.  483. 

BURGEISS  (M.),  savant  critiqne  Anglois,  expliqua 
très-bien  une  expression  grecque  que  n'avoient 
pas  entendue  la  plupart  des  interprètes.  IV,  380. 

BURMANN  est  choqué  à  tort  par  nne  expression 
deClandien.  II,  4o4. 

BUSES  (les),  penple  de  la  nation  des  Mèdes.  1, 84. 
Voyez  Tab.  GÂOGR. 

BUSIRIS ,  Roi  d'Egypte.  Remarques  snr  oe  que 
Diodoi-e  de  Sicile  noas  en  apprend.  VII,  54  et  55* 

BUSIRIS ,  ville  d'Egypte  ;  fite  qo'on  y  célèbre  en 
l'honneur  d'Isis.  II,  5o,  5i.  Explication  du  nom 
de  cette  ville.  3g3.  Voyez  Tab.  GÉogk. 

BUSIRIS,  nndes  nomes  desHermotybies  en  Egypte, 
n.  i38.  Voyw  Tab.  Gëogk. 

BUTIN.  Crésns  conseille  k  Cyrns  d'obliger  ses  sol- 
dats à  se  dessaisir  dn  butin  qu'ils  avoîent  iait  à 
Sardes,  capitale  des  Lydiens.  I,  ^3.  Riche  bdlin 
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que  font  les  Grecs  après  la  bataille  de  Platées  ;  la 
part  de  Fausanias.  VI,  $o,  61,  i43  etsuir. 
BUTO,  Tille  d'Egjpte. Il,  5o,  53.  Les  Mnsaraigaes 
et  les  Eperviers  j  sont  enterrés.  56,  61.  Oracle 
de  Latone  qui  s'y  trouve.  65,  109.  Fête  qui  s'y 
célAbre  en  son  honneur.  5o ,  53.  Cet  oracle  est 
consulté  par  Psammitichus.  138.  Détails  sur  la 
TÏUe ,  l'oracle  et  les  différens  temples  de  Buto. 
iSo  et  SQÎT.  Le  temple  de  Latone  à  Buto  est  d'une 
seule  pierre.  i3o.  Pline  et  quelques  Auteurs  grecs 
appellent  cette  ville  Butos.  qqS.  ployez  Tablb 

GâOGBAPHIQUE. 

BVRAâSIE.  royejs  BrBLâsis, 
BYBLÉSIE,  leçon  i  laquelle  le  tradactenr  substi- 
tue celle  de  Bybasaie.  I,  i4o,  4^8.  f^oye*  Tab. 

GÉOGR. 

BYBLUS  on  PAPYRUS,  plante  de  marais  dont 
se  nonnisseat  les  Egyptiens.  II,  71.  Son  utilité 
pour  la  construction  et  l'équipement  de  certains 
navires.  75.  Diverses  descriptions  de  cette  plante, . 
dont  on  fait  du  papier.  371  et  suir.  DiEFérentes 
observations  à  ce  sujet.  IV,  361.  Sa  rareté  fait 
qu'on  écrit  sur  des  peaux  de  chèvres  et  de  mou> 
tons.  39. 

BYSSUS  DES  EGYPTIENS  éloit  le  coton,  n,  55;  î 
m,  568,  569}  V,  3i5, 4o3, 4o4. 

BYZANCE,  prise  par  Otanes.  IV^  16.  Far  les 
Ioniens.  78.  f^oyac  CBOiaeAiiT  et  Tab.  G&ogr. 

BYZANTINS.  Leur  décjret  sur  le  droit  de  cité 
accordé  aux  Athéniens ,  mal  expliqué  par  l'Abbé 
Auger.  I,  371  et  37a. 
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GABALIENS  -  MÉONIENS  t  faiaoient  partie  de 

l'armée  de  Xérxèa.  V,  56. 
CABIRËS  (Mystères des),  célébrés  parlesSamo- 
thraces.  II,  45 ,  380.  Hieur  temple  violé  par  Cam- 
by8es.III,33. 
CACHET.  CbaqueBabyloDÎeaaToit  le  sien  propre. 

I,  i5;. 
I    il  de  Polycrales,  exécuté  sur  une  émeraade 

montée  en  or.  111,36,  5o8. 
i  ou  sceau  du  Grand-Prêtre  d'Egypte.  II,  • 

53.  Ce  qu'il  représentoit.  35i,  355.  ^ 

CAD!tlÉËNS.I,  ll9.ChaMentlea^eIIènesdeI'fiis- 
tÏGeotide.  4o.  Sont  chassés  par  les  Argïens.  IV^ 
58, 4o.  Expédition  des  Athéniens  contre  eux.  YI, 
3L.  Leurs  lettres  ou  lettres  Cadméënes.  IV,  Sg, 
353  et  suiv.  f^oyes  Tab.  GâoGB. 
CADMÉIÈNE  (Victoire),  proverbe  grec  pour  dire 
une  victoire  funeste  au  vainqueur}  son  origine. 
1,465,466.  - 
CADMUS,  fila  d'Agénor.  IH,  334.  Passe  de  la  Phé- 
nicie  enUœotie.  I,  183;  II,  44,  a^8.  Ses  compa- 
gnons introduisent  en  Grèce  la  connoissance  de . 
quelques  lettres  nouvelles.  IV,  S9.  Son  voyage  en 
Grèce  antérieur  de  deox  sièctesàrexpédîtiou  dea 
Argonautes.  V,  4i4.  De  combien  de  générations 
a-t-il  précédé  Hercules.  VII,  soa ,  336.  Ses  des- 
cendans  enseignent  à  Mélampus  le  culte  de  Bac- 
chus.  ibid.  Son  arrivée  en  Bœotie  et  A  Lînde  dans 
l'ile  de  Rhodes  ;  de  combien  d'années  est-il  posté- 
rieur 
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rieur  i.  Danaûs.  Sao.  N'a  précédé  qas  d'aa  petit 
nombre  d'années  la  naissance  de  Bacchus.  53^. 
Epoques  de  son  débarquement  à  Tbaaos  et  de  soo 
arrivée  en  Béolie.  ièid.  Année  précise  de  sa  nais» 
sance.  33i ,  5Za ,  333.  Ses  enfans.  333.  Son  âge  à 
son  arrivée  en  Béolie.  333.  Apporte  aux  Béotiens 
le  cuite  d*Oga  en  Onga.  356.  Bfttit  la  Cadmée,  et 
laissa  ses  Etats  à  ses  desoendane.  4ig. 

CÀDMUS,  fils  de  Scytbès,  envoyé  &  Delphes  par 
Gélon ,  avec  trois  vaisseaux  chargés  de  richesses. 
V,  ii3.  Maître  de  I*ile  de  Gos;  après  la  mort  de 
son  père,  il  en  remet  généreusement  la  souve- 
raineté aux  habitans  ;  sa  droiture.  1 14. 

CADRAN  SOLAIRE,  passe  des  Babyloniena  aux 
Grecs.  11,84,  4o9,  4 10. 

CADYTIS,villedeSyrie,  prise  par  Nécos.  Il,  x34; 

III,  5.  Est  aussi  grande  que  Sardes,  ibid. 
CALASœiES  et  HERMOTYBIES,  nom  de  ceux 

qui  étoient  consacrés  à  la  profession  des  armes 
cfaes  les  Egyptiens;  nomes  qu'ils  babîtoïent.  Il, 
i38,523  etsuiv.VI,  26,ii3. 

CAL.ASIRIS,habitdelinchezîe8Egyptien8.II,64. 

CALCHAS,  fameux  devin  de  l'armée  des  Grecs, 
an  siège  de  Troie }  dispersé  par  la  tempête  au  re- 
tour de  Troie,  il  passe  en  Fampfiylie.  V,  63.  Sa 
fia  malheureuse.  334. 

CALCULS.  Se  foisoient  tous  par  le  secours  des 
doigts  chez  les  anciens.  IV,  4i5. 

CÂLLIADES ,  sous  son  Archontat  les  Perses  se 
rendirent  maîtres  d'Athènes.  V,  194. 

PALLIAS  lyÉLÉE,  Devin  de  la  race  des  Jamidea. 

IV,  39,  asSj  VI,  1x4.  L«  Crotoniates,  auprès 
Tome  IX.  X 
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desquels  il  s'étoit  retiré,  loi  donoent  dea  term. 

IV,  ag,  3o,  aai. 

CÂLLIAS,  fils  de  Fhénîppe,  pire  d'Hippooicus , 
est  le  seul  qui  ose  aebeter  les  biens  dePiaistrale 
b8tiDi;son  amour  pour  la  tiberié;  îl  remporte 
plusieurs  victoires  dans  le*  jeux  de  la  Grice.  IV, 
179.  Sa  magaificeoce;  il  domie  i  sesfiUet  les  ma- 
ris qu'elles  ont  eboiû^  17a ,  173*  Sa  g^sialogie* 
468,  etsuiv. 

CALLIAjS,  fils  d'HippoBÎeus,  petit-fils  de  Callîas 
qui  précède  ;  se  troiiT*  à  la  bataille  d»  Marathon; 
s'y  enrichit  d'une  nianière  odieuse  ;  sumom 
qu'on  lui  donoe  pour  cette  raison.  IV,  469.  Ëd- 
voyi  &  Arlaxerxès  Loaguematu  pour  ratifier  le 
traité  que  Cimonavoît  feitavec  ee  Prince.  4^0} 

V,  io5.  Date  d«  cette  ambassade»  Syi. 
CALLICRATES,  le  plus  bel  bomme  de  l'armre 

des  Grecs  confédérés,  est  blessé  mortellement 
à  Platées,  avant  l'aetitm;  ses  généreux  regrets. 

VI,  55,  lag.  Sou  tMabenu  chez  les  L.a«édémo- 
niena.  63. 

CALLIMAQUE  D'AFHIDNËS ,  Polémarqne  d'A- 
thènes. IV,  i€5.  Appuie  lavis  de  Miltiades  à  Ma- 
rathon et  commande  l'aile  droite  des  Athéniens. 
j66,  455.  Est  tué,  aprisavoÎE&it  des  prodiges  de 
valeur.  168,  458. 

CAL.LIRRHOÉ,  no»  d'une  iontaïae  d'Athènes. 
Origine  de  ce  hob,  et  comment  Fisistrate  par- 
vint i  en  distr^uer  les  eaux  dans  la  ville.  VII, 
a5o. 

CÂLLISTE  ou  THÉRA  (Ile).  Temps  où  elles'éleva 
du  fond  de  la  mer }  Apollonius  de  Rhodes  et  Pline 
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m  trompent  snr  c«tte  époqne.  Vil,  337  et  SaS. 
Sa  première  foodation  par  Memblîarès.  ibid.  Sa 
seconde  par  Théraj.  353,  33(). 
CALOMNIE.  Les  Tyrans  l'écoatent  volontien. 
III,  69,  70.  Caractère  de  la  calomnie  et  du  ca- 
lomniateur, y,  i4,  iS. 
CÂLVISIUS  (Setht).  Son  sentiment  sorréclip» 

de  solen  prédite  par  TimUia.  1,  535. 
CAIjYDNES  ,  poH^  qni  &it  partie  des  troupes 
amenées  à  Xersès  par  Artémîse.  V ,  66 ,  499. 
ytyeK  Tab.  Gbogb. 
CALYNDIENS;  I,  iSg.  Ce  penjde  fait  partie  de 
l'armée  lutTalo  de  Xerxès}  un  vaisseau  monté 
par  eax  est  coulé  à  fond  par  ArténÛM.  Y,  318, 
499. 
CA.MARINE,  cdottie  de  Sjracnniaa,  fondée  en 
quel  temps  et  {lar  qui.  VII,  464.  Détruite  pour 
rébellion;  en  qnel  temps,  ibid.  Rétablie  par  Hip- 
pocrate,  Tyran  de  Gela,  &  qui  les  Syracnsains 
l'avoient  domiée.  V,  106,  576.  Année  de  ce  ré* 
tabUssemenU  Utid.  et  465.  Détruite  de  nouveau 
par  Gélon  qni  en  transporte  les  habilans  à  Syra- 
coses;  il  la  rétablit  liù-mème  vers  la  fin  de  son 
règoe.  365.  Années  de  ces  événemeos.  iiid.  Voyez 
Tab.  GâoaR. 
CAMBYSËS ,  Perse  de  grande  maison  et  père  de 
Cyros.  I,  34,  88,  ga  ,  166;  V,  16.  pMirquoi 
AÎttyages,  Roi  des  Mèdes,  lui  donne  sa  fille  Maa- 
daue  en  mariage.  1 ,  88.  Expressions  impropres 
de  Fraguier  et  de  Banier  à  son  égard.  4o3. 
CAMBYSES,  Roi  de  Perse,  fils  de  Cyma  et  de 
Casaandaue,  fille  de  Fharnaspes.  U,  t  j  UI,  3. 
X  3 
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Les  Egyptiens  rerendiciaeitt  l'origine  do  ce  Roi. 
in,  3,  5.  Déaigué  par  Cyrua  pour  son  successeur; 
à  quelle  occasion.  1, 1G7, 55i>  Succède  à  son  père, 
et  se  dispose  à  mai-cher  contre  l'Egypte.  II,  1.  iSs 
générosité  envers  Ladicé,  femme  d'Âmasis.  149, 
i5o.  Causes  de  la  guerre  qu'il  déclare  à  Amaiis* 
in,  I  et  suiv.  Vn,  117.  Mot  attribué  à  ce  Prince 
encore  enfant.  3.  Demande  au  Roi  Aes  Araltes  pas- 
sage sur  son  territoire  et  l'obtient.  6.  Il  bat  le» 
Egyptiens,  prend  Mempbîs,  et  venge  l'outrage 
fait  à  ses  Envoyés.  9  et  suiv.  Sa  conduite  envers 
les  vaincus.  KoyeiL  PsAMMÊKiTE.  Les  Libyens,  le» 
Cyrénéens  et  les  Barcéens  se  soumettent  à  lui,  et 
lui  envoient  des-présens*  10,  11.  Barbarie»  qu'il 
iâit  exercer  sur  le  corps  d'Amasis.  i4  et  suiv.  Se 
prépare  à  faire  la  guerre  à  plusieurs  nations.  i6r 
Il  abandonne  ses  projets  contre  les  Carthaginois , 
n'ayant  pu  engager  les  Phéniciens  à  l'aider  contre 
eux.  17.  Envoie  des  espions  en  Ethiopie,  avec 
des  présens  pour  le  Roi  ;  manière  dont  ils  sont 
reçus  de  ee  Prince ,-  et  ce  qu'ils  ont  lïea  de  remar* 
qner  chez  les  Ethiopiens.  18  et  suiv.  Cambyses , 
furieux  du  mépris  qu'avtnent  affecté  pour  lui  les 
Ethiopiens,  se  met  en  marche  sans  prendre  au- 
cunes mesnres  pour  la  subsistance  de  son  armée. 
Ses  soldats  en  sont  réduits  i  se  manger  les  uns  le» 
antres  ;  l'expédition  échoue  ;  celle  contre  le» 
Ammoniens ,  pour  détruire  l'oraele  de  Jupiter 
Ammon ,  est  funeste.  33  et  sniv.  Condamne  à 
moi*t  les  Magistrats  de  Memphis  pour  avoir  rendu 
des  honneurs  au  Dieu  Apis.  34.  Blesse  le  Dieu  par 
dérision  ;  abolit  son  culte  et  fait  battre  de  verges 
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Ms  Ptètres.  nS.  Ses  crimes }  il  fiût  amueiner  aon 
frère  Smerdia,  puî»  sa  sœur  qu'il  avoit  époasée; 
alliance  inconnoe  arant  lui  che»  lea  Perses.  36 
et  suir.  Il  continiie  ses  cruautés  et  ses  folien;  se 
livre  aa  vin;  il  étoit  sujet  à  l'épilepsie  depuis 
aon  ea&nce.  39.  Veut  tuer  Crésus  qui  avoit  osa 
lai  donnei;  des  conseils.  Si  et  suiy.  Fait  ouvrir  les 
anciens  tombeanx;  viole  les  temples  et  fait  brAler 
les  sUtues  des  Dieux.  53.  Conspiration  du  Mage 
Patizithès  qui  vent  feîre  passer  son  frère  Smerdis 
~  pour  le  frère  de  Cantbyses ,  et  le  frtire  régner  à  sa 
place.  53.  Camb  jses  croit  son  frère  encore  vivan  t. 
mais  découvre  la  fourberie  )  ses  regrets  sur  le 
meartre  de  son  frère.  54  et  suiv.  H  se  blesse  en 
montant  à  cheval  ;  vision  d'après  laquelle  il  avoit 
cru  devoir  se  défaire  de  son  frère  ;  son  discours 
aux  Perses  assemblés  ^samort.  55  et  suiv.  355.  Ses 
femmes.  37,  Soi.  Histoire  de  ce  Prince  suivant 
Ctésias.  VI,  331  et  suiv.  Les  Perses  l'appellent 
un  jnaitre;  pourquoi.  III,  78.  Temps  où  il  étoit 
monté  sur  le  tr&no  de  Perse ,  et  année  où  il  con- 
qnit  l'Egypte,  VII,  117. 

CAMIRCtô,  ville  Doriène  dans  111e  de  Rhodes.  I, 
118. 

CAMP  DES  TTRIENS,  nom  d'an  lien  en  Egypte. 
n,  87. 

CAMPS.  Plusieurs  endroits  ainsi  appelés  en  Egypte. 
n,  139, 4i4.  f^i^M  Tab.  GâoGR. 

.  de  Pisistrate  près  de  Marathon.  1 ,  46, 

I     de  Gréstts  près  de  Sinope.  1 ,  60. 

des  Grecs  i  Platées.  VI ,  Ss. 

CAMUS  (M.),  Anteiur  d'une  excellente  traduction 
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de  l'HiattHre  des  ABÎmaux  d'Anatole.  Il,  So5, 
3o7,5o9,3io,3ii,3i3,3s4, 353  ;I1Î,  388,330, 
365,  567, 373,  573,  37*.  578, 583,  585ï  IV,  196-, 
VI,  356,  36o,  369, 374;  Vin,  3i5, 455, 478. 

CANAL  DE  NAVIGATION.  Vo^ti  Nàoos  n. 

CANAUX.  Canal  creuM  poor  détouracr  le  cours 
de  l'Haly*.  I,  60.  Objection  de  feu  Lagrange  sur 
ce  travail  )répoaaedatradacttar.34o,  Sii.  Par- 
tage du  Gyndes  par  Cyra*  en  trois  cant  soixante 
canaux.  i53,  5o3.  Fartage  unoblaUederAraxe. 
16a.  Canal  par  lequel  l'Araxe  «e  reud  dans  la 
mer  Caaftiiue.  529.  Canal  de  peaux  d'animaux 
cousues  enstmUe.  lU,  7.  Canal  et  cbemin  daoa 
une  montagne  de  Samoa.  5i ,  S3s.  Canal  creusé 
du  Nil  au  golfe  Arabique,  conuneBcé  par  Nécos 
st  discontintié  sur  la  répense  d'un  Oracle.  II,  i33  ; 
m,  153,448,457;  II,  5i5.  Canal  de  Xerxès,  i 
travers  le  mont  Athos.  V,  33. 

CANDAULES  ou  MYRSIL^,  descendant  d'Her- 
cules, etXyrao  de  Sardes  ;  nom  de  son  père.  I,  6. 
Nom  de  sa  femme.  1-95.  Perd  sa  souveraineté ,  et 
comment.  7,10.  Son  amour  pour  la  peinture.  iSi. 
Erreur  grossière  de  Pline  sur  l'année  de  sa  mort. 
ihid. 

CANE,  moBtagoe,  VI,  58.  ^o^mTab.  Géoor. 

CANNELLE.  Manière  dont  la  recueillent  les  Ara- 
bes. III,  90,  374,  5/5. 

CANON  Chronologique  des  Rois  d'Egypte,  selon 
Diodore  de  SicUe.  VII,  73  et  7^.  Sdon  Hérodote. 
135  et  136.  Princes  Babyloniens  du  Canon  de  Pto- 
lémée.  169.  Noms  de  Reines  qui  ne  s'y  trouvent 
pas.  ihiA,  Pourquoi.  171.  Détails  sur  ce  Canon.  ' 
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180  et  181.  Canon  Cbronologiqne  des  Rois  de  Ba- 
bjtone.  183-185.  Canon  dftsRoia  d'Athènes,  do- 
pais Ogygès  JDsqB'à  Codrtifl.  sgS.  Tablean  des 
douze  premiers  ArchontM  avec  les  évéïieiiiens 
arrÏTés  sous  eax.  3o€  et  So^.  Canon  Cbromilo- 
gîqoe  depuis  l'établiseement  de  la  Théocratie  en 
Egypte  jnsqa'à  la  fin  du  Royaame  do  Lacédé- 
mooe  avec  un  Avert^sement  Préliminaire  et  des 
Remarques  politiques  à  la  fin.  555,  73«.  'F'tyye^ 
Inondation  en  Tukmalie. 

CANOPE,  TÎlle  de  l'Egypte.  II,  76.  Étymologie  de 

ce  nom.  197,  56i  et  sniv.  Voys*  Tab.  Géogr. 
CANOPIQUB  (boucfae).  Etoit  autrefois  la  seule 
embouchure  du  Nil  où  les  marchands  eussent  le 
droit  d'aberder.n^iiS.  Conte  puérile  des  Grecs, 
an  sn^t  de  cette  bonefae  du  Nil.  J97. 

CANOTS  de  eanaes  ou  roseaux  ches  lea  lodiena. 
m,  84,  565. 

kaiIHAEt'ein  ,  mot  employé  par  Hérodote  et  par 
Flutarqoe.  Voye%  Rste^Dëvr. 

CAPPADOClEN&oo  LEUCO-SYRIENS.  1,656, 
57;TV,35jV,  54.  Crés  os  leur  fait  la  guerre.  1,57. 

CAPPERONNIER  (  M.)  se  trompe  au  sujet  de  la 
ville  dlKios.  IV,  4m. 

CAR,  frère  de  Lyda»  et  de  Iifya&S',  sdon  les  Ca- 
rions» I,  i58k 

CARACTÈRES  imprimés  sur  la  tète  d'un  esclare. 
IV,  33,310. 

CARCINITIS,  ville  de  la  Scythie.  m,  i65,  ïgé. 

CARDIA ,  ville.  IV ,  ixo-,  VI,  8fr. 

CARIE,  partie  de  l'Ionie.  I,  116,  wj*  Les  Perseé 
■*earendentmaitre8.V;io6.  fi>>'e<TAB.GéoGii> 
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CARIEN  (habit).  Sa  description.  IV,  61. 

CARIEN  (Jupiter).  I,  i38,  ijS;  IV,  44,  385. 

CARIÉNES.  Font  serment  de  ne  jamais  manger 
avec  leurs  maris;  ponrc[uoi.  I,  130. 

CARIENS ,  subjugués  par  Crésus.  I,  30.  Harpags 
marche  contre  eux  et  les  réduit  en  servitude.  137 , 
i4o.  Trois  inrentiona  qu'on  leor  doit.  i37,  ^i, 
474.  Chassés  des  tles,  ila  passent  sur  le  continent. 
1S7, 471.  Us  se.diAent  Autochthones,  ou  nés  dans 
le  paya.  i36.  Appelés  Coqs  ;  pourquoi.  4^3 ,  4^4.  Ce 
qu'ils  ont  ajouté  an  bouclier.  474.  Appelés  Lelèges 
par  les  étrangers  à  cause  de  leur  mélange  arec 
d'autres  nations.  iS^ ,  4/5.  Fsammitichus  leur 
donne  des  terres  en  reconnoissance  des  services 
qu'ils  lui  avoient  rendus.  II,  139.  Amasis  les  trans- 
fère à  Memphîs;  pourquoi.  i5d,5i  3,  âi3.  Cariens 
à  la  solde  de  Fsamménite.  III ,  8.  Se  découpent  le 
front  avec  leurs  épées ,  à  la  fêle  d'Isis.  II,  5i> 
Voyt%  Ioniens.  Soumis  par  les  Perses.  IV,  106. 
Se  confédèrent  avec  les  Ioniens  contre  Darius. 
IV ,  78.  Deux  fois  battus  par  les  Perses.  87.  Déli- 
bèrent s'il  étoit  plus  avantageux  de  se  rendre  aux 
Perses  on  d'abandânoer  l'Asie.  87,  375,  574.  Bat- 
tent les  Perses  dans  une  embuscade,  88.  Etoi^nt 
méprisa  des  autres  Grecs  pour  avoir  donné  les 
premiers  des  troupes  pour  de  l'argent.  383.  Four- 
nissent poixante-dix  vaisseaux  à  Xerxès;  leurs 
armes.  V,  $5.  Voye^  Tab.  GéOGB. 

CÀRLI  (leConjte).  Ses  lettres  Américaines,  citées 
sur  un  usage  du  Pérou.  1 ,  4o5. 

CÂ&NIES,  fête  à  Sparte  en  l'honneur  d' Apollon. 
y,  j43,  431,433. 

GARNITES, 
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GARNITES,  habitsns  de  la  ville  de  Carné  ;  passage 

remarquable  de  Lycophron  à  leuranjet.  1, 1^7, 

CARNUS,  devin  d'Acarnanie;aa  mort  vengée  sur 

les  Doriens  par  Apollon  ;  origine  des  fètes  de  ce 

Diea ,  appelées  Garnies.  V,  42i  et  suiv. 

CARPATHIÉNE  (met).  lU,  Sg.  f^oyes  Tablb 

GÉOGRAPHIQUE. 

CARPION  00  MYRORHODON  en  grec ,  arbre 
des  Indes ;baile  odoriférante  qui  en  distille.  VI, 
346  et  soiv. 

GARPIS,  rivière,  m,  161.  royeK  Tab.  Gêogr. 

CARRJ.  f^oyez  Gary. 

CARRIÈRES  des  montagnes  d'Arabie ,  fouUIées 
sous  Ghéops.  n,  I03. 

CARTES  GEOGRAPHIQUES  connues  en  Egypte 
long-temps  avant  le  règne  de  Sésostris,  IV,  336. 
Détails  cnrieax  que  nous  apprend  à  ce  sujet  Saint 
Clément  d'Alexandrie.  337.  Les  Caries  Géogra- 
phiques n'étoient  pas  si  anciennes  en  Grèce;  Ana- 
ximandre,  disciple  de  Tbalèa,  en  avoit  fait,  676 
ans  avant  notre  ère.  Anaxagoras  se  présenta  k 
l'audience  de  Cléomènes ,  Roi  de  Sparte ,  avec 
nne  table  de  enivre,  sur  laquelle  les  mers  et  la 
terre  étoient  gravées.  Ss ,  336. 

CARTHAGE.  Sa  fondation  placée  dans  des  temps 
trop  reculés,  par  M.  Gosselin.  VII,  i56.  Ses  mo- 
tifs et  réponses  du  traductenr.  ibid.  lis. 

CA  RTH AGINOÏS.  Leur  alliance  avec  les  Tyrrhé- 
niens  contre  les  Phocéens.  I ,  i33, 465 ,  468.  Battus 
sur  mer  par  ceux-ci.  465.  Cambyses  veut  leur  dé- 
clarer la  guerre;  il  renonce  à  cette  entreprise, 
III,  16,  17.  Manière  dont  ils  commercent  avec 
Tome  IX.  Y 
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les  habitatu  d'an  pays  aa-deli  âes  Colonnes  d'Hei^ 
cules.  Zn ,  a56.  La  même  façon  de  commercer 
encore  en  usage  aujourd'hui  dans  le  même  pays. 
585.  Offrent  des  sacrifices  à  Amilcar.  V,  116. 
Les  Auteurs  anciens  donnent  souvent  à  leurs 
Généraux  et  à  leurs  Suff&tes  le  titre  de  Rois. 

V,  391. 

CARY  (  M.  ) ,  de  l'Académie  de  Marseille;  l'étymo- 
logîe  du  nom  de  Marseille,  citée  sous  son  nom  par 
M.  Guys ,  a  déjà  été  donnée  par  Timée;  elle  n'est 
pas  approuvée  par  le  traducteur  d'Hérodote.  I, 
46; ,  468. 

CARYSTIENS,  babitans  de  la  ville  de  Caryste,  se 
rendent  aux  Perses  qui  les  avoient  assiégés>  IV, 
1 57.  Obligés  de  donner  A  Tbémîstocles  de  fortes 
sommes  d'argent.  Y,  336.  Leur  territoire  est  ra- 
vagé. 349.  Sont  en  guerre  avec  les  Athéniens. 

VI,  ?8,  i55.  Voyen  Tab.  Gâogb. 
CASAMBUS,  fils  d'Aristocrates,  donné  en  oUge 

aux  Athéniens  par  les  .^Ëginètes.  IV,  i58. 
CASAUBON,  cité.  U,  407,  54i;  III,  $98,  5o3î 

lV,4oa,4i6,  443,462;  VI,  ao5. 
CASIUS  (mont).  II,  5.  Son  nom  actuel.  174;  UI,  5. 

yoyez  Tab.  Géogb. 
CASMÉNES,  colonie  deSyracusea;  sa  fondation  ; 

en  qnel  temps.  VII,  464.  Voyea  Tab.  Géogb. 
CASPIENS.  UI,  80.  De  l'armée  de  Xerxès;  leur 

armure  et  leor  commandant.  V,  53.  Leur  cava- 
lerie. 60.  Voyez  Tab.  GÊOGn. 
CASQUE  étott  en  Egypte  la  marque  de  ta  Royauté. 

U,  t36,  530.  Venu  d'Egypte  chez  les  Grecs.  III 

346. 
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CASQUES  tÎMiis  âtti  PapUagoniens  ;  leur  detcrip* 

iion.  V,54,  Sjg. 
CÀSSANDANE,  fille  de  Fliartiupea,  femme  de 

Cyrus,inère  de  Cambyses.  Il,  i;in,S. 
CÂSSANDRE  (François).  Citation  dHérodoleqn'il 

amallradiutedansIaRliétoriqued'Amtote.1,175. 
CASSITÉRIDES  (îles).  lU,  gS,  584,  585.  Voyt* 

Tu.  GÊOOR. 
CASTOR  y  Historiea  Grec.  Doi^  qu'il  donnoit  à 

l'£mpire  d'Assyrie.  VU,  i44.  Son  Histoire  de 

Syrie  citée  »ar  l'époque  do  règne  d'Ogygès.  379. 

Suivi  pas  à  pas  par  Ëusèbe  pour  les  régnée  de  Mé- 

lanthua  et  de  Codi-as.  396 ,  3oo. 
CASTORetFOLLUX,  protecteurs  de  Sparte,  eous 

lesnomsdeDioscnretetdeTyndarîdesîles  Lacé- 

démottiens  portoîen  t  leurs  images  à  la  guerre.  IV, 

5a6.  F't^K  Dioscu&ES. 
CASTORS.  Lac  dans  lequel  on  les  prend.  III,  19g. 

Usage  qu'on  £iit  de  leurs  peaux  ;  leurs  testioulea 

ezcellens  pour  les  manx  de  mère,  ibid, 
CATACOMBES  D'ALEXANDRIE,  n,  552. 
CAVALERIE  THESSALiÈNE,  fort  estimée.  IV, 

43,  378 jV,  i56,  i57,4i5,4i€.  liacédémouïène 

ioférieore  k  celle  des  autres  Grecs.  V,  344,  5i3, 

5x9,  ^^<^>  ^^'' 
CAVALIERS  ou  CHEVALIERS,  ordre  établi  à 

Lacédémone  pour  la  garde  des  Rois.  IV,  4o8; 

V,  431 ,  5i8.  Nom  de  dignité  chez  les  Spartiates 

et  chec  les  Cretois.  530. 
CAUCASE  (le  mont) ,  remarquable  par  aa  hauteur 

et  par  son  étendue;  habité  par  différentes  nations* 

I,  i65.  f^oyesT^i.  Géogr. 

Y  2 
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CAUCONIENS.  Ce  nom  subetitaj  mal  k  propoi  A 
celui  cl«  Caaniena  ââiis  les  Milïons  d'Hérodote, 
excepté  dans  celles  d'Aide  et  d'Henri  Etienne, 

I,  i!^7  ,  note  a. 

CAUCONS-PYLIENS,  people  de  la  Triptylie, 
dont  étoit  Codras,  ainsi  qu'une  partie  des  Roi> 
Ioniens  issue  de  ce  Prince.  I,  lao. 

CAUNIENS.  Lear  origine  et  leur»  nœars.  I ,  i58. 
Harpage  marche  contre  eux.  137.  Mœort  et  reli- 
gion de  ce  peuple.  i58,4o8,  4o^Necèdentlear 
TÏlle  de  Caune  à  Harpage  qu'en  périsMut  eox- 
■lèmes.  i43. 

CAVITÉS  DE  L'EUBÉE ,  éeueik  très-dangereux; 
leur  description. IV, 44i,  443. Sentimens  dn  tra- 
ducteur sur  luur  position,  adopté  par  l'Auteur 
des  Carleâ  pour  le  Voyage  du  jeune  Anacharns. 
ï.  Prêt  Liv;  IV,  442. 

CAYLUS  (leComtede).  Son  sentiment  sur  la  sou- 
coupe donnée  par  Alyatics  au  temple  de  Delphes. 
I,  318.  Méprise  où  il  paroît  être  tombé  sur  la  ville 
de  Crestone.  378.  Cité  sur  les  arts  qni  fleuris- 
soient  en  Etrurie  dans  les  temps  les  plus  anciens. 
983.  Marbre  de  Cyzîque ,  qu'il  décrit  dans  le 
tome  II  de  ses  Antiquités;  434  ;  II ,  163  ,  35;  , 
346,  373,  397,  491,  5i3,  543-,  IV,  261,  386. 

CAYSTRE,  fleuve.  IV,  76.  f^oyes  Tab.  GâoGR. 

CAYSTROBIUS ,  père  d'Aristée  le  Poète,  de  Pro- 
connèse.  III,  138. 

CËADAS,  fosse  dans  laquelle  on  prëcipitoît  les  cri- 
minels chez  les  Lacédémoniens.  V ,  353. 

CÉCROPIDËS,  nom  des  Athéniens  sous  Cécrops. 
V,  190. 
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CECROFS  I,  Roi  del'AuiqDe,  d'où  vient  le  nom 
de  Biformu  donné  A  ce  Prince.  V,  465.  Eioit  con- 
lemporain  de  Deucalion.  VU^iS^r  i94-  Quelle 
année  de  la  pérîode  julienne  est  la  première  de 
son  règne.  ig5.  Même  remarque  pour  la  qua- 
trième, iiid.  Avoitépoaaé  la  fille  d'Actieon  son 
prédécesseur.  s66,  367,  280.  Combien  d'années 
après  l'inondation  de  l'Attique  fut-il  reconnu 
Roi.  380  ,  381 ,  531.  DiBërence  et  accord  entre 
les  Marbres  de  Paros  et  Eusèbe  sur  la  première 
année  du  règne  de  ce  Prince,  et  ce  qu'on  peut  in- 
férer de  positif  de  ces  deux  Chronologies.  aSi, 
393.  Raison  de  cette  différence.  3^,  Soa.  foycM 
Ogtgès. 

CÉCROPS  II,  fils  aine  d*ËrecIilIiée.  Son  règne  un 
peu  douteux  ;  pourquoi.  VII ,  38g.  Par  qui  la 
couronne  lui  fut-elle  adjugée,  selon  l'opinion 
commune.  437. 

CÉDRENUS  se  trompe  sur  le  temps  de  la  fondation 
de Tyr;  pourquoi.  VU,  i33. 

CÈIËNS ,  festins  célébrés  par  eux  à  Délos.  III,  1^3, 
445 ,  446. 

CELÉES,  un  de  ceux  qui  accompagnent  Doriée 
pour  fonder  une  colonie.  IV,  3o. 

CELLAIUUS  (Christophe).  Son  ouvrage  de  Géo- 
graphie a  induit  en  erreur  Peyssonel  sur  Sardes. 
1 ,  354.  Réfutation  de  ce  qu'il  dit  sur  nne  ville  de 
Tmolus.  355,  356.  Sa  méprise  sur  la  détermina- 
lion  du  cours  de  la  Mer  Caspiène,  par  Hérodote. 
55o.  Son  erreur,  relativement  à  la  place  des  ca- 
vités de  TEubée.  IV,  é43.  F^oyet  Tab.  GÉoor. 
au  mot  EUBÉE. 
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CELTES,  an-dflU  des  Colonnes  d'Hercnlet.  n,  s8 
333.  Sont  le  dernier  peuple  de  l'Europe  da  côté 
del'Oecident.  III,  161. 

C  ENDRE  (sopplice  de  la) ,  eommon  chec  les  FerMk 
V,5oo. 

CENSORIN.  Lacune  de  l'onrnige  de  cet  antenr 
(de  Die  NataU) ,  remplie  tris-hearetuemaat  par 
Boîvinralaé.  VIT,  370,  371.  Son  témoignage  nr 
la  définition  At*  génération!  à  3o  ans.  59;.  Sa 
réralnatiott  d'ane  génération.  485. 

CËOS,  lie  près  d'Àthtnes.  V,  3ii.  Le*  babitani  de 
cette  Ile  fonmissent  qaatre  vaia&eanx  à  la  flotte 
des  alliés,  à  rArtémisinm.  i65.  Se  troarent  arec 
lesmftmes  vaisseanx&Salamiae.  igi.^o^ecTAB. 

GÊOGK. 

CÉPHÉE,  fib  de  Bélos  et  père  d'Andromède,  qui 
devint  réponse  de  Fersée.  V,  5o,  io5.  Eloit  la 
eoQche  commune  des  maisons  royales  de  Perse 
et  d'Ai^o».  573. 

CÉPHÉNES,  nom  qae  les  Grèce  donnoieat  ancien- 
nement aux  Perses.  V,  5o. 

CÉPHISSE,  père  de  Thyia.  V,  136,  4o3. 

CÉPHISSE,  fleoTe.  V,  i84.  Voye^Tk^.  Gêogr. 

CÉRAMIQUE  (golfe).  1,  i4o.  f  oj'«TAB.G6ooa. 

l'ERCASORE,  Tille  d'Egypte.  U,  i4,  76,  58t. 
p^oye^  Tab.  GÉOGR. 

CERCOPES.  V,  149.  Ce  met  signifie  tantôt  dea 
bandits,  et  tantôt  des  personnages  ridicules,  qui 
cherchoieat  i  amuser  les  Grands.  436, 437.  ï^oyem 
Tab.  GÊOGR. 

CERCUEIL  d'or  où  fut  déposé  le  corps  de  Cyros. 
I,  554. 
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CERCUEILS  transparens  chez  les  Ethiopietu.  III, 

31.  De  quoi  sont-ils  faits.  390,  391. 
CËRCURE ,  vaisseau  long  de  l'invention  des  Cy- 
priens.  V,  65,  555. 

BRÉMONIAL  établi  chez  les  Mëdea  par  Déjocès 
leur  premier  Roi.  1 ,  83 ,  84. 
CÉRÉMONIES  dei  Prêtres  EgypUens.U,  3i.  Leur 
conformité  avec  celles  des  Juî£i.  344,349,354,355. 

préparatoires.  Il,  39,  aSS,  366, 

Orphiques,  Bacchiques  et  Py  ihagoriqaes. 

64,65,545,547. 

-  des  sacrifices  chez  les  Scythes,  m,  167, 


481,483,483. 

-  usitées  pour  fonder  une  colonie.  IV,  38, 


3i8;I,44o. 
CÉRÈS  et  BACCaUS  ont,  selon  les  Egyptiens,  la 

puissance  souveraine  dans  les  Enfers.  II,  101. 
CÉRÉS,  appelée  Isia  chez  les  Egyptiens.  lI,5o,  i33. 
Elle  joua  aux  dés  avec  Rhampsinite.  100.  Expli- 
cation que  M.  Szathmari  en  donne.  436.  Son  tem- 
ple en  Egypte.  101.  Son  temple  en  Scythie,  entre' 
le  Borysthènes  etl'Hypanis.IU,  i65, 479,  Déesse 
aux  Enfers  avec  Proserpiae.  V,  io5,  375.  Fête 
en  leur  honneur.  3o3,  486. 
GÉRÉS  ACHÉÉNE.  Sou  temple  et  ses  mystères.  IV, 

4o.  D'où  lui  venoit  ce  nom.  367. 
GÉRÉS  AMPHICTYONIDE.  V.  iSg,  417, 4i8. 
GÉRÉS  appelée  DéméUr  ou  Géméter  (terre  mère) 

chez  les  Grecs.  II,  436. 
CÉRËS  ÉLEUSINIÉNE.  Temples  élevés  à  cette 
Déesse.  VI,  44, 48,  73,  75,  i53.  Bocage  qui  lui  est 
cousacré  à  Thèbes.  5o. 
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CÉRES  GEPHYRÉÉNE.  Origine  de  ce  nom.  TV, 

267. 
CÉRÈS  THESMOPHORE  oa  LÉGISLATRICE. 

Son  temple.  IV,  i5i,  iQt.-  D'oùlui  venoitceaom. 

437.11,539.  Sra  fêtes  appelée*  Thumophoriea. 

u,  559. 

CERFS  et  SANGLIERS.  XI  n'y  en  a  point  dans  U 
Libye,  selon  Hérodole  et  Aristotè.  III,  354,  583. 
Opinious  de  plusieurs  Savansà  ce  sajel.  583.  Celle 
du  traducteur  d'Hérodote.  583. 

CÉSAR ,  troublé  par  un  songe.  IV,  453. 

CÉTÈ3  ou  PROTÉa  f^oyez  Protée. 

CETTI  (M.),  auteur  d'une  Description  de  la  Sar- 
daigne.  Ili,  5t4. 

CEYX,  Roi  deTrachis.  Les  enfans  d'Hercules  se 
réfugient  auprès  de  lui.  Vil,  469. 

CHACAL.  Description  de  cet  animal  que  l'on  croit 
&  tortètre  le  pourvoyeur  du  lion.  III,  58i.  M.  Ca- 
mus croit  arec  raison  que  c'est  le  thos  des  Anciens. 
583. 

CILEREMON,  ancien  auteur;  antérieur  à  Héro- 
dote, selon  Reiske  ,et  beaucoup  plus  récent  selon 
le  traducteur.  I,  35o.  Son  inscription  sur  le  com- 
bat des  Argicns  et  des  Lacédémoniens.  ibid.  Autre 
inscription  de  lui  sur  Cléuas,  fils  de Timoclès.  353. 

CHALCÉDONIENS.  Mot  ingénieux  de  Mégabyze 
i  leur  sujet.  IIl ,  321.  Ce  mot  ne  mérite  pas  la  celé* 
brité  qu'il  a  eue.  533.  Preuve  de  cette  assertion. 
VUI,  ii4  et  suiv.  Cb&lcédoniens  subjugués  par 
Otanes.  IV,  16,  3o4.  Fuyent  la  flotte  victorieuse 
des  Phéniciens,  et  fondent  avec  les  Byxantins  la 
ville  de  Mésambria.  1 10.  Voyez  Tab.  GÊOGB. 

CHALCIDIENS. 
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CHÂLCIDIENS.  Partent  de  l'EubéeaTecTheaclès 
pour  fonder  Naxoa  en  Sicile;  en  quel  leoips.  VU, 
343,  344,  447.  Des  Chalcidiens  quittent  celte 
ville,  et  vont  avec  le  même  Theuclès  chasser  les 
Sicoles  de  Lféonltum.  45o.  Fondent  ensuite  Ca- 
tane,  sous  la  conduite  d'Euarchès.  ibid.  Des  Cbal- 
cidiens  conduits  par  Lamis  l'aident  à  gouvernée 
1«  ville  de  Léontlum.  453.  Chassies  de  Thapsos 
après  aa  mort,  ils  bâtissent  Mégares  en  Sicile* 
45g.  Ravagentl'Attique.  IV,  5i.  Sont  défaits  pat 
les  A  thénieas,  et  ne  recouvrent  leur  liberté  qu'en 
payant  une  rançon.  â3.  Leur  guerre  contre  les 
Ërétriens.  75,  56i>  Font  partie  de  l'armée  des 
Perses.  V,  i5o.  Arment  vingt  vaisseaux  contre 
Xerxès ,  à  l'Ârtémisium.  i65.  Se  trouvent  à  Sala- 
mine  avec  le  même  nombre  de  vaisseanx.  191. 
CHALCIDIENS  DE  LA  CHALCIDIQUE.  Arla- 
baze  leur  donne  la  ville  d'OIynthe  après  en  avoir 
foit  égorger  les  habitaua.  345,  346.  Voyet  Tab. 

GÈOGO. 

CHALDÈENS.  Faisoîent  corps  avec  les  Assyriens 
de  l'armée  de  Xerxès.  V,  5i.  Leurs  armes  et 
leur  commandant,  ihid. 

CUALDÉENS,  nom  des  Prêtres  de  Jnpiter  Bélus  i 
Babylone.  1,145,489, 4go.^o^«E Tab.  Géogr. 

CHALYBE5,  peuple  d'Asie  subjugué  par  Crésus. 
I,  30,  336,  338.  /^o^es  Tab.  GÉOGR. 

CHAMEAUX.  Cyros  les  fait  mettre  i  la  tète  de 
son  armée  pour  rendre  inutile  la  cavalerie  de 
Créans,  les  chevanx  ne  pouvant  ni  sentir  ni  voir 
ces  animaux.  1 ,  64.  Description  qaHérodote 
donne  de  cet  animal,  ni,  86.  Erreur  qne  cet 
Tome  IX.  Z 
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auteur  commet  i  ce  sujet  36^.  Erreur  de  M.  Ck- 
mos  relevée.  U>id.  Manière  dont  lea  Indiens  hfllent 
leur  marche.  86.  Des  lions  dévorent  ceux  de  l'ar- 
mée de  Xerxès.  V,  Ss ,  346. 

CHAMPSES ,  nom  donné  aux  Crocodiles  par  les 
Egyptiens.  II,  58.  Obserralions  sur  ce  mot.  3i5, 
5i6. 

CHANDLER  (M.),  savant  Anglois}  s'est  &it  beau- 
coup d'honneur  par  son  éditî<ni  des  Marbres  d'Ox- 
ford, on  Recueil  diascriptions  antiques ,  ses  An- 
tiqaités  loniènes,  et  par  son  Voyage  en  Grèce  et 
dans  l'Asie  mineure.  I,  S^o;  IV,  a5o,  466;  V, 
398;Vn,so7î  Vni,  300. 

CHANVRE.  Les  Thraces  s'en  font  des  vètemeas. 
111,176,493.  8a  graine,  jetée  sur  des  {Âerres  rou- 
gies  an  feu,  répand  une  vapeur  qai  étourdit  les 
Scythes,  et  qui  est  si  grande,qu*eUe  leur  lient  lieu 
d'étnve  ou  de  bain  chaud.  177,  4^4,  496. 

CHAPELLES  dans  le  temple  de  Delphes,  appar- 
tenantes à  différentes  villes  ou  Rois;  en  y  dépo- 
soit  les  offrandes  faites  an  dieu.  1 , 1 1 ,  soo. 

CHAR  à  quatre  chevaux  en  bronse ,  consacré  à 
Minerve  dans  les  Propylées  par  les  Athéniens,  de 
la  dixième  partie  de  la  rançon  des  Bnotiens  et  de» 
Chalcidiens.  IV,  63,  $39,  35o.  Inscription  qui 
s'y  trouvoît.  54.  Elle  a  été  publiée  en  grec  par 
Henri  Etienne  et  M.  Bmnck.  33o. 

CHAR  sacré  de  Jupiter,  attelé  de  huit  chevaux 
blancs ,  dans  l'armée  de  Xerxès.  V,  5^ ,  47.  Laissé 
par  Xerxès  dans  la  Macédoine,  où  il  est  enlevé 
parlesPsoniens.  aSg. 

tHARAXUS  DE  MYTILÊNE,  frère  de  Sappho, 
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EU  de  Scamandroajme ,  achète  à  grand  prix  la 
liberté  de  la courtisanneRhodopis.  II,  m,  46i , 
463. 

CHARBONS ,  mis  dans  les  fondemens  d*Dn  bâti- 
ment, loi  donnent  de  la  solidité.  UI ,  3io. 

CHARDIN,  cité,  n,  4o3;  HI,  5oo;  V,  5io. 

CHARDON  DE  LA  ROCHETTE  (M.),  savant 
dîstÎDgaé ,  qni  se  dispose  à  publier  dans  peu  une 
édition  complète  de  l'Anthologie,  d'apris  le  tna- 
noacrit  dn  Vatican.  Préf.  xlij.  Epïgramme  iné- 
dite de  l'Anthologie  qu'il  communique  an  tra- 
duotear.  I,  34o.  Variante  d'une  inscription  sur 
Othryadea,  tirée  d'an  mannacrit  dn  Vatican  >  et 
dont  il  a  aussi  fait  part  an  traducteur.  55i  ;  V, 
543  j  VI,  498>  Observation  qu'il  communique  au 
traducteur  sur  un  texte  d'Eadocie ,  misérable- 
ment altéré.  VU,  335. 

CHARES.  Temps  de  son  Archontat.  VU,  455. 

CH  ARILÉE,  irère  de  Mteaadrius,  Tyran  de  Samos, 
l'accuse  de  lâcheté.  HI,  117.  Viole  la  capitu- 
lation conclue  avec  les  Perses ,  qui  assiégeoient 
Samoa;  il  fait  une  sortie  sur  eux,  et  .est  cause  du 
massacre  général  des  habitans.  118  et  sniv. 

CHARILLUS,  Roi  de  Sparte,  neveu  de  Ltcui^* 
et  son  pupille.  I,  4g.  Un  des  ancêtres  de  Léoty- 
chides,  et  petit-fib  d'Eonomns.  V,  349,  533.  Pris 
par  les  femmes  Tégéates,  et  renvoyé  avec  ser- 
ment de  ne  plus  porter  les  armes  contre  les  Té- 
géates. 1 ,  3 1 9  ;  VU ,  487 ,  489.  Aide  Archélaiis  i 
prendre  la  ville  d'^^gys.  ibid.  et  488.  En  quel 
temps.  491.  Année  de  sa  majorité.  490.  Commen- 
cement de  son  règne.  491.  Nombre  d'années  écou- 
Z  3 
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lées  entre  le  règne  de  Proclès  et  le  sien.  ibid.  st 
493.  Détails  SQr  son  règne.  4g5,  497, 
CHARIOTS  de  guerre  des  anciens.  IV,  84, 368 ,  569. 
CHARLES  LE  TÉMÉRAIRE,  Duc  de  Bourgogne. 
Sa  vaisselle  d'argent  prise  pour  de  l'élain  par  les 
Suisses,  après  la  bataille  de  Granson,  et  son  dia- 
mant  vendu  un  florin.  VI,  i4i, 
CHARON  DE  LAMPSAQUE,  Historien  grec  an- 
térieur à  Hérodote  ;  laits  qu'Hérodote  eu  avoit 
tirés.  I,  4o5.  Flularqae  l'oppose  à  Hérodote  sur 
le  fait  de  la  livraison  de  Faclyas.  453.  Réponses 
sur  ce  point.  453. 
CHAROPUSfUS ,  frère  d'Aristagoras  de  Milet,  Gé- 
néral des  Ioniens,  dans  leur  expédition  contra 
Sardes.  IV,  76. 
CHAROPS,  fils  d'^Eschyle,  premiar  Archonte  dé- 
cennal à  Athènes.  VI,  i5a. 
CHARPENTIER  (  M.  ) ,  cité.  Il ,  446. 
CHARRUE,  joug,  hache  et  soucoope  d'or  tombé* 

du  ciel  dans  la  Scythie.  III,  iSs. 
CHASSEB(BUF-VOLNEY  (M.).n,4o6}in,275i 

VI,  16a. 
CHASTETÉ.  Manière  dont  on  avoit  cherché  à  la 

maintenir  dans  l'Orient.  T,  160,  Sai  et  Saa. 
CHATS  et  CHIENS  en  grande  vénération  chez  les 
Egyptiens  ;  à  la  mort  de  ces  animanx,  les  Egyp- 
tiens se  rasent  la  tète  et  le  corps  en  signe  de  deuil; 
sont  embaumés  et  enterrés  à  Bubaslis.  H,  55  56 
5o3 ,  3o3.  Citoyen  romain  mis  i  mort  pour  avoir 
tué  un  chat.  3oo,  3oi. 
CHAULIODONTES,explicationdecemot.n,3o9. 
CHAUSSEE  fameuse construilesousChéopsj  temps 
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qu'on  y  employa.  II,  103,  loS,  45i,  433,  455. 
Dimension  de  celte  chaussée.  io5 ,  436  et  suiv. 

CHAUSSURE  des  anciens  Arméniens,  presque  sem- 
blable à  celle  des  Béotiens.  I,  157,517,  5iS. 

CHAUSSURE  des  Reines  d'Egypte,  assignée  sur  la 
TiUe  d'AnlhyllcII,  76,  383.  ^oye«  Table  Géo- 

GB.AFH1QUE  au  mot  ÀNTHTLLE. 

CHAU  VES.Il  s'en  tiouve  moins  en  Egypte  qnedans 
tous  les  autres  pays,  ni,  g,  10.  Chauves  de  nais- 
sance chez  un  peuple  au-delà  de  la  Scythie.  i44. 
CHAUX.  CeqnelesanciensOrien  taux  employoieat 

en  sa  place.  1, 485. 
CHEMINÉES  des  anciens  Macédooiena  an  milieu 

de  la  chambre.  V,  53g. 
CHEMIN  et  AQUEDUC  dans  une  montagne  de 

Samos.  IU,5i,  333. 
CHEMMIS ,  ville  de  la  Thébaïde.  Description  d'un 
temple  de  Persée ,  qui  t^j  trouve.  H ,  6g ,  564. 
VoyeK.  Tab.  Géoge. 
CHEMMIS  (île  de).  Pourquoi  cette  île  est  flottante, 
suivant  les  Egyptiens.  II,  i3i  et  suiv.  Rappro- 
chement entre  cette  île  et  celle  de  Délos.  5i3. 
frayez  Tab.  Géogh. 
CHEMMIS,  nome  des  Hermotybies  en  Egypte.  H, 

i38. 
CHÉNICE,  espèce  de  mesure.  IV,  ia6. 
CHÉOPS,  Roi  d'Egypte,  successeur  de  Rhampai- 
niste,  règne  en  Tyran.  Il,  103.  ^  accable  les 
Egyptiens  de  travaux ,  et  fait  constnùre  la  pyra-  ■ 
mide  qnî  porte  son  nom.  103  et  sniv.  Epuisé  par 
les  frais  énormes  qu'entraîne  cette  entreprise,  il 
prostitue  sa  propre  fille,  qui,  outre  une  somme 
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d'argeot,  exige  une  pierre  de  cbacaa  de  ses  amans} 
de  ces  pierres  fut  bâtie  ttoe  autre  pyramide,  loft 
et  io5.  Chéo^menrt  après  un  règne  de  5i  ans. 
Cliéphren ,  son  frère,  lui  succède.  io5.  Aversion 
des  Egyptiens  pour  ces  deax  Princes;  époque  et 
durée  de  son  règne.  VII,  90.  Nommé  Chemmis 
par  Diodore.  63 ,  97.  Celte  identité  reconnue  par 
Rhodoman ,  le  Président  Boubier  et  M.  Wesse- 
ling.  99. 
CHEPHRENi  Roi  d'Egypte,  frère  et  snccessenr  de 
Chéops ,  n'est  pas  moins  méchant  que  lui,  et  fait 
aussi  bâlir  une  pyramide.  II,  io5,  4Aj.  Durée  et 
époque  de  son  règne.  VII,  90. 
CHERAS  MIS ,  Perse ,  père  de  l'infortuné  Àrtayctès. 

V,57. 
CHERSICRATES,  Corinthien  descendant  d'Her- 
cnles ,  chasse  deCorcyre  les  Lîbames,  et  y  établît 
des  bannis  de  Corintfae.  VII,  445. 
CHERSIS,  père  d'Onësilus.  IV,  78,  et  de  Goi^s 
l'un  des  OfiSciers  distingués  delaflotte  des  Perses. 
V,65;IV, 364,365.  * 
CHERSONÈSE  qui  est  dans  l'HelIespont,  V,  3i , 
ou  Chersonèse  de  Thrace.  VI ,  86  et  soiv.  Ses 
villes  soumises,  prises  et  détruites  par  la  flotte  des 
Phéniciens.  IV,  110.  Miltiades,  fils  de  Cïmon,  en 
est  le  Tyran  ou  Roi;  comment  il  parvient  à  le 
devenir. m,  113,  186.  Foyes  Tab.  G&ogb.  Les 
principaux  habitans  de  la  Chersonèse  faits  pri- 
sonniers par  Miltiades  ;  moyens  par  lesquels  il 
s'empare  de  leur  personne.  ii4. 
CHERSONÉSITES  (les)  onvrent  aox  Athéniens 
les  portes  de  Sestos.  VI,  83. 


ihvGoogle 


IIES      Mi.tlÈB.£S.  l8S 

CBSVAL.  Un  des  cher&nx  blancs,  dits  sacrés  de 
Cyrw,  M  Boye  dans  le  Gyndes;  Menaces  que 
Cyras  {ait  «u  flenre.  I,  i5i.  Obserralions  du 
traductear  i  o«  snjet.  5o5.  Le  hennissement  du 
cheral  de  Datîm  lai  procnre  la  conronne.  III,  73 
et  Miiv,  'j'ji  348.  Le«beTaI  d'Artybius  singulier»* 
ment  dressé  ponr  la  gocrre  \  sa  mort.  IV ,  83 ,  8i. 
Peaux  de  front  de  obérai  avec  la  crinière  et  les 
oreilles  sert  de  casque  aux  Ethiopiens  Orien-» 
taux.  V,  54,  317 , 3i8.  Le  cheral de  Phsninchès 
tué  pour  l'avoir  jeté  k  terre.  61.  Les  oheraux  de 
l'armée  de  Crésus  dévorent  des  serpena.  I,  6s.  In- 
terprétation de  ce  prodige  par  les  devms  de  Tel- 
messe.  69 ,  545.  Ne  peuvent  ni  voir  ni  sentir  les 
chameaux.  64.  Sur  l'aversion  des  chevaux  pour 
les  chameaux.  V,  60,  399.  Tribut  des  Babylo- 
niens en  chevaux.  1,  i54.  Sacrifices  de  chevaux 
blancs  en  usage  chez  les  Perses.  V,  76.  Manières 
dont  ils  se  font.  343,  344.  Chevaux  immolés  cliez 
les  Troyens  en  l'honneur  du  Scamandre.  344. 
Chez  les  Scythes,  in,  168.  Immolés  an  soleil  par 
lesMassagètes.1, 173.  Sacrifices  de  chevanx  chez 
différem  peuples.  539.  Les  Ciliciens  donnent  cha- 
que jour  on  cheval  blanc  à  Cyms.  UI,  78.  Ceux 
des  Indes  beaucoup  plus  petits  que  ceux  de  la 
Méûie.  88.  Ceux  des  lyrqnes,  siogolièrement 
dressés  pour  la  chasse.  i45.  lU  léiistent  au  froid 
le  plus  rigoureux  en  Scythie.  147.  Chevaux 
Uanca  sauvages  aotonr  de  l'Hypanis,  flcnve  de 
Scyhie.  i63.  Cinquante  chevaux  et  autant  de 
cavaliers ,  étranglés,  empaillés  et  posés  autour  di) 
tombeau  du  Roi  des  Scythes  Royaux.  175.  Erreuf 
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d«  Voltaire  k  ce  sujet  ;  pareil  otage  te  tromra  en" 
core  aujourd'hui.  490,  igi.  Quatre  chevaux  atte- 
léaàno  cbareslune  invention  de» LibyeDi;de-li 
elle  a  passé  cbes  les  Grecs.  353.  Les  chevaux  des 
Sig^nnessont  trop  petits  pour  porter  un  homme, 
attelés  k  un  char  ils  vont  très-vile.  IV,  5.  Ceux 
des  habitans  du  bord  du  lac  Prasias  vivent  de 
poissons.  9,  195, 196.  Chevaux  quatre  fois  vain* 
gueurs  aux  jenx  Olympiques,  enterrés  avec  hon- 
neur. 159,446.  Dix  chevaux  sacrés  Niséens,  qui 
précèdent  le  char  sacré  de  Jnpiter.  V,  57 , 4?.  Cri- 
nière des  chevaux  coupée  en  signe  de  deuil  par 
les  Perses  et  différens  autres  peuples.  VI,  17,  to5. 

CHEVALIERS  SPARTIATES,  guerriers  d'élite. 
V,  a44,Si8etsmv. 

CHEVEUX  longs  des  Argiens  et  cheveux  courts 
des  Lacédémoniens.  A  quette  occasion  le*  pre> 
miers  se  rasent  la  tète  et  les  autres  portent  les 
cheveux  longs.  1, 66  et  67.  Courte  discussion  à  ce 
fDJet.  346  et  347.  Les  Abanles  se  coupoient  les 
cherenx  de  devant  ;  pourquoi.  437.  Même  usage 
établi  par  Alexandre  dans  ses  armées,  ibid.  DifFé* 
renée  entre  Hérodote  et  Strabon  sur  la  chevelure 
des  Babyloniens.  5i8.  Cérémonies  des  Egyptiens 
lorsqu'ils  font  raser  leurs  enfàns.  H,  54, 55, 399» 
Soo.  Les  jeunes  Délions  et  Déliènes  se  coupent 
nne  boucle  de  cheveux  en  l'honneur  des  Viwges 
Hyperfooréènes.  III,  i5o.  La  coutume  d'offrir  sa 
chevelure  aux  Dieux  est  très^anoîenue,  439 ,  44o. 
On  se  les  ooupe  en  signe  de  deuil.  44o.  Les  Maces 
n'en  conservent  qu'une  touffe  Sur  le  hautde  la  lèle. 
843.  Les  Maxyca  ne  rasent  que  le  côté  gauche  de 
la 
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la  lite.  355.  Les  Milésiens  te  rasrnl  la  tète  en  signe 
de  douletir  de  ia  perte  de  Sybaris.  IV^  io5.  Le« 
cheveaz  longs  distinguoieDt  l'homme  libre  de 
l'esclave.  V,  435. 

CHÉVKES.  Les  Mendéaiens  les  épai^ent,  ainsi 
que  les  béliers  et  les  boucs  ;  ils  immuleat  des 
brebis.  U,  36.  foyes  Bouc.  Hommes  à  pieds  de 
chèvTM  on  .^^podes.  III,  i45.  Quels  sont  cei 
hommes.  439. 

CHIENS.  Ce  qn«  les  Egyptiens  font  à  lear  mort. 
U,  56.  Ensevelis  dans  des  caisses  sacrées.  U>id. 
Guerre  à  l'occasion  du  meurtre  d'un  ohieo.  4o3> 
Foj'es  Chats. 

CHIENS  INDIENS.  Comment  on  les  nourrissoil  en 
Babylonie.  I,  iSi.  Engendrés  d'nn  tigre  et  d'une 
chienne,  selon  la  tradition  des  Indiens.  5o6.  Se 
battent  contre  des  lions.  VI,  533 ,  554. 

CBILEUS  DE  TÉGÉE,  conseille  aux  Lacédémo- 
niens  de  marcher  au  secours  des  Athéniens  contre 
Mardonius.  VI,  6. 

CHILON  DE  LÀCÉDÉMONE,  homme  très-sage; 
conseil  qu'il  donne  à  Hippocrates,  pire  dePisis- 
'  trate.  1 ,  43 ,  45.  Appelé  Sophiste  par  Plutarque. 
23o.  Ses  craintes  d'une  attaque  par  une  armée 
navale.  V,  160,  457.  Père  de  Percale.  IV,  i53. 
N'est  pas  celai  qu'on  compte  an  nombre  des  sept 
Sages.  4i6. 

CHINE,  soupçonnée  par  M.  de  Guignes  n'être 
qu'une  colonie  d'Egypte.  U,  397.  Sacrifice  de 
trente  esclaves  ordonné  par  on  Empereur  de  la 
Chine.  UI,  4go,  491. 

CHIOS,  ville  Louiène.  Ses  habitans  attaqués  par  Us 
2'ome  IX.  A  a 
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Etyihtéens,  sont  secourui  par  ceux  de  Milet.  I 
i3  et  i4.  Us  secoarent  i  leur  tour  les  Miléiiens 
contre  Alyattes.  iBid,  Leur  idiome.  1 1 7.  Factyas, 
Lydien  révolté  contre  Cyrus,  y  est  traïuporlé  et 
livré  aux  Officiera  de  ce  Prince  \  à  quelle  coudi- 
tion.  139, 45s  et  455.  Les  Fhooéena,  fugitifs  de  leur 
pfttrie,  débarquent  &  Chios  et  veulent  acheter  de 
cette  ville  les  Iles  <Bnasun,  ce  qui  leur  «strefUté. 
jSa.  Valeur  éclatante  des  habitan»  de  Chios  dans 
nn  combat  naval  entre  les  Perses  et  les  Ioniens 
confédérés  ;  ils  y  sont  maltraitéi.  IV,  100.  Une 
partie  de  ces  braves  gens  se  réfugie  sur  le  terri- 
toire des  Ephésiens,  et  est  massacrée,  ihid*  Chios 
subjuguée  par  Histiéc  de  Milet.  106.  Présages 
.  avant-coureurs  de  leur  désastre,  ibid,  et  sniv. 
f^oyez  T&B.  GioOH. 
CHIRURGIE  n'étoit  pas  autrefois  sépai^  de  la 

Médecine.  III,  106. 
CHiSHULL  (M.),  AugloU,  s'est  Ulostré  par  ses 
Antiquités  Asiatiques  et  sur-tout  par  le  savant 
commentaire  dontillesa  aocou]paguées.II,3o6, 
546;  m,  5oo;  IV,  ai5,  2S6,  aSg,  i55. 
CHL^ENE ,  espèce  de  manteau  qu'on  doanoit  en 

prix  à  Qiemmis.  II,  a65. 
CHOASPES ,  fleuve  qui  passe  i  Sases.  IV,  53 ,  36. 
Prédilection  des  Rois  de  Perse  pour  son  eao.  I, 
i5i.  Manière  de  la  transporter  dans  lenn  expé- 
ditions, ibid.  f^oyex  Tab.  Gëoob. 
CHŒRÉATES  (les),  tribn  de  Stcyoao,  IV,  46. 

Origine  de  ce  nom.  ibid. 
CH<BRÉES,  lieu  du  territoire  d'&élrie  dans  l'île 
d'Eubée.  IV,i58. 
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CH<BUR  de  cmt  jeunes  garçon* ,  envoyés  de  Chioa 
&  Delphes  ;  périt  de  la  peste ,  i  Texception  de 
deux.  rV,  106. 

CHSURS  de  femmes  dans  l'île  d'Egine,  qui  se 
disoïent  des  injures  en  l'honneur  de  Damia  vt 
d'Aaxesia.  lY,  5;,  335. 

CHIBURS  tragiques  en  l'honnenr  des  héros.  IV  ^ 
46. 5o3. 

CEI0BAMNIRN3 ,  peuples  de  Perse  )  les  mêmes 
snirant  toute  apparence  «{ue  te»  Qiorasmiens. 
VI,  a6i. 

CHORASMIENS  de  l'armée  deXerxbst  leurs  armes 
et  leur  commandant.  V,  53.  f^oye^  Tab.  G6ogb. 

CHORÉGES.  Lears  fonctions  dans  les  fêtes  publi- 
ques. rV>  536. 

CHOUS>  mesure  attîque,  qui  contient  i-pen-pris 
cinq  pintes  de  Paris.  VI,  367. 

CBROMIUS.  Voyet.  Alcbkor. 

CHRONIQUE  (vieille)  d'Egypte.  Vil,  i5. 

CHRONIQUE  PASCALE.  Ce  qu'on  y  lit  sur  la 
dorée  dn  rigne  du  soleil,  et  faute  d'impression 
qni  B*est  glissée  en  cet  endroit  dans  la  version 
latine.  VU,  19. 

CHRONOLOGIE  ÉGYPTIÈNE  depuî»  le  premier 
Roi  jusqu'à  Sétfaos,  suivant  les  Prfttres.  H,  118. 
Deux  opinions  i  ce  sujet.  i3i  et  I33.  Voyes  le 
volume  VII,  depuis  la  page  1 1  jusqu'à  la  page  1 1 8. 

CHRONOLOGISTES  MODERNES.  Leun  opi- 
ni«»  sor  la  Chronologie  d'Egypte.  VII,  37. 

CHRYSERMUS.  Ses  Féloponnésiaques$  particu- 
larité qu'en  tire  Flularque.  I,  345,  346. 

CHRYSIPFE,  Philosophe  Stoïcien.  Il  avoit  écrit 
Aa  3 
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sur  les  Oracles  de  Delphes,  et  auroit  été  induit 
en  erreur  comme  Crésus ,  par  l'ambiguïté  qui 
trompa  ce  Prince.  I,  370,  i3o.  Cite  âaos  son 
cinquième  livre  sur  la  Nature,  un  précepte  d'Hé- 
EÎode.  433  et  434. 

CHRYSOSTOME  (S.Jean).  Passage  d'une  de  ses 
homélies,  qui  sert  à  établir  le  véritable  sens  du 
mot  6iffir.  Vn,  33^.  Ce  mot  se  trouve  aussi  dans 
les  <BuvTes  Morales  de  Plutarque  avec  la  même 
signification. 

CHYTR^US  (David).  Sa  correction  sur  le  texte 
d'Hérodote  concernant  [es  Darnéens,  adoptée  par 
H.  Etienne,  Cellarius  et  le  traducteur.  I,  5o3. 

CICÉRON.  Passage  de  sesTnsculanes,  critiqué  par 
M.  Coray  et  par  le  traducteur  d'Hérodote.  I,  SSo, 
53i.  Se  trompe  sur  l'éclipsé  de  soleil  prédite  par 
Thaïes.  334.  Beau  passage  de  son  traité  sur  la 
Divination,  touchant  l'ancienneté  des Cbaldéena. 
vn,  i35.  Cite  avec  éloge  l'Historien  Phiiistus. 
a44.  Passage  remarquable  de  son  Oraison  pour 
Flaccus,  relatif  aux  Athéniens.  348.  Son  témoi- 
gnage sur  le  temps  de  la  mort  d'Epicure.  55o. 
Sur  le  temps  où  vivoît  Archiloque.  556. 

CICONIENS,  peuple  de  Thrace.  V,  ^9,  74.  f^oyes 
Tab.  Géogb. 

CIDARE  00  CITARE,  espèce  de  tiare  affectée  aux 
Rois  de  Perse.  VI,  5oo. 

CILICIE.  U,  i4,  a8}  VI,  81.  f^oyez  Tab.  Géogb. 

CILICIENS,  non  subjugués  par  Crésns.!,  30.  Don- 
noient  par  jour  un  cheval  blanc  au  Roi  de  Perse 
et  cinq  cents  talens.  III ,  78 }  IV,  33.  Armen  t  cent 
Taisseauz  pour  Xerxèsj  leur  armure^  origine  da 
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lear  nom;  celai  qu'ils  portoient  autrefois.  V,  63. 
Calte  barbare  qu'ils  rendoient  aa  Dieii  de  la 
guerre.  VI,  iSg.  Voye^  Tab.  Géogr. 

CILIX,  fils  d'Agénor,  Phénicien,  donne  son  nom 
aax  Ciliciens.  Y,  62. 

CILLA,  ville  Eolïèâe.  I,  lai.  Voyea  Tablb  Géo- 

GBAFHIQDB. 

CILLICYRIËNS ,  nom  que  les  Sjracusains  don- 
noient  à  leurs  esclaves.  V,  377. 

CIMETERRE  BE  FER,  simulacre  de  Mars  chez 
les  Scythes.  III,  168,  485. 

CIMMÉRIENS  (les).  Leur  incursion  en  lonie.  1, 6. 
Discussion  sur  le  temps  où  elle  s'est  faite.  i85 , 
i84,  203.  Chassés  d'Europe  par  les  Scythes.  12, 
86,588;III,i36  et  suiv.  S'emparent  de  Sardes  et 
sont  chassés  de  Lydie  par  Alyatles.  13.  Se  reti- 
rent dans  la  presqu'île  où  se  trouve  Sinope.  m, 
i38.  Voyez  Tab.  GÈOOR. 

CIMON,  père  de  Miltiades.  IV,  1 10,  1 13.  Ses  nom- 
breuses victoires  aux  jeux  Olympiques  ;  il  est 
assassiné  à  Athènes  par  les  enfans  de  Pisisirate, 
et  enterré  devant  la  ville.  169,  445. 

CIMON ,  fils  de  Miltiades,  paie  l'amende  à  laquelle 
son  père  «voit  été  condamné.  IV,  i83.  Son  expé- 
dilion  contre  la  ville  d'Eion.  V,  73 ,  54o. 

CINÉÂS,  Roi  de  Thessalie,  donne  des  secours  aux 
Fisi8tratides.IV,43. 

dNNAMOME.  Manière  dont  les  Arabes  le  recueil- 
lent, m,  91.  Etoit  chez  les  anciens  l'arbre  même 
qui  donne  la  cannelle;  ses  différentes  espèces,  375 
et  suiv. 

CINYPS,  fleuve  de  Libye.  III,  a43.  Pays  qu'il  ar- 
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rose,  le  plua  fertile  de  toute  la  Libyt.  iSf.  Koyes 

T&B.  GAOGK. 

CIOS,  rivière  deThrace.III,  i€i.Ce  nom  est  altéré. 
4i4:.  Voyez  Tab.  GÉOGK. 

CIRCONCISION,  en  usage  de  temps  immémorial 
chez  les  Egyptirns.  II,  So^  3i,  34>,  345.  Chei 
les  ColchidieDS  et  les  Ethiopiens.  81.  Peuples  qui 
la  tiennent  d'eox.  tAûJ.  A  pris  naîseanoe  obes  les 
Ethiopiens.  4oi  et  suir. 

CIRE.  Les  Perses  en  endaisoient  les  corps  morts } 
recherches  sur  cet  usage  ohes  d'autres  peuples. 
1,435.426. 

CIRRHÉENS.  Pillent  le  temple  de  Delphes;  ren- 
geance  terrible  qu'en  tirent  les  AmphlctyoBS  par 
ordre  d'ApoUoa.  IV,  a^S. 

CISSIENS  (  les  )  formoieal  la  Tni'  Satrapie  des 
Perses;  leur  tribut,  m,  60.  Font  partie  de  l'ar- 
mée de  Xerxès;  leur  costume  et  armure.  V,  5o, 
5i.  Leur  cavalerie.  60.  V<yfe%  TA.B.  GÉOGR. 

CITADELLE.  Ce  mot  souvent  emfJoyA  pour  celai 
ie palais  des  Rms,  parce  que  ceux-ci  étoient  for- 
tifiés, m,  68,  33g.  Celle  d'Athènes  bâtie  par  les 
Pélasges.  IV, 43,380. 

CITATIONS.  La  méthode  de  citer  sans  indication 
précise  auroit  dû  être  baDoie  d'un  recueil  tel  que 
celui  de  l'Académie  des  Belles-Lettres.  I ,  SaS. 

CITHARE,  instrument  de  musique  d'où  est  Tenu 
le  nom  de  notre  guittare,  quoique  ce  soit  uo  ins- 
trument différent.  I,  307.  Nome  ou  air  qui  loi 
étoit  affecté.  3i3.  Est  différente  de  la  lyre.  307. 
Sa  description.  III,  679. 

CITHERON ,  les  Grecs  se  postent  an  pied  de  cette 
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montagne  ponr  combattre  les  Perse».  Vil,  i5, 18. 
Passages  du  Cilheron.  3i. 
CrVITAS,  pris  quelquefois  par  les  Latins  pour  cila- 

delle,  à  l'imiUtion  des  Grecs.  I,  455,456. 
CLÂRKE  (Edouard).  Trait  d'Histoire  tiré  de  ses 

lettres  sur  la  nation  Espagnole.  I,  46o. 
CL  ARB^  (Samuel  ) ,  ci  té  sur  Fancieniieté  d*Homère 

et  d'Hésiode.  U,a86. 
CLAZOMÉNëS,  Tille  loniine.  AIjattes  l'assiège 
inatilemeuL  I,  13.  Où  située.  117.  Fatiie  de  Ti- 
mésias,  fondateur  d'Abdèrea.  i55.  Contribue  à  la 
construction  de  l'Hellénion ,  ou  Temple  Grec  en 
Egypte.  II,  147.  Frise  par  ArUpbemei  et  Otanea. 
IV,  Ug.  f^oyem  Tu.  GioGR. 
CLAZOMÉNIENS.  P^et  Trésors. 
CLÉADAS  DE  PLATEES,  fils  d'Autoaicn»,  fait 

construire  la  sépullure  des  Eginètes.  VI,  64. 
CLÉANAX  lyARGOS,  tutear  de  Crilhèis,  mère 

d'Homère.  Vï,i63. 
CLÉANDRE  DE  PHfGALIA ,  en  Arcadie,  devin 
qui  excita  les  esctayes  d'Argos  à  faire  la  guerre  , 
leurs  maîtres.  IV,  i44. 
CLÉANDRE,  fils  de  Pantari«,  toé  par  Sabyllus, 
citoyen  de  Gela,  après  avoir  régné  7  ans  dans 
cette  TÎUe.  V,  106,  375-,  VU,  466.  Eut  pour  suc- 
cesseur son  frère  Hippocratea.  106. 
CLÉANDRE  et  EUCLIDE,  fils  d'Hippoerates,  le 
frère  et  successeur  de  CSéandre,  dépouillés  de 
l'antorité  souveraine  à  Gela,  par  la  &nrl)trie  de 
Gélon  leur  tatenr,  qnî  s'en  empare.  V,  107,  376. 
CUËARQUË  DE  LACÉDÉMONE  commande  les 
Grecs  au  service  de  Cyrus,  révolté  contre  son 
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frère  AriMxtrxhs.  VI,  ai?.  Trompé  par  les  uti- 
ficM  et  In  aermeos  de  Tluaphemea,  U  est  £ûc 
priaoaDÎer  et  mis  i  mort.  sig.  Portrait  de  ce  Gé- 
néral} cause  de  toa  baDDÎ&aemeiit  de  Sparte.  Ssl 
et  saiv. 

CLÉARQUB.  Parle  dam  le  premier  livre  de  aee 
Erotiques  da  monument  que  Gygès  fît  élèvera 
sa  maîtresse.  I,  369,  370.  Passage  sur  les  moeurs 
des  Lydiens,  tiré  dn  quatrième  livre  da  ses  Vies. 
570,573. 

CLEFS,  inveatées  par  Théodore  de  Samoa,  sdoa 
Plioe.  III,  309.  Par  les  Lacédémoniena,  saivant 
d'aulres  auteurs }  réflexion  &  ce  sujeU  390. 

CLÉIDËS  ou  CLEFS  DE  CYPRE,  nom  de  qnd- 
ques  petites  iles  près  de  Cypre  et  d'un  promoa* 
toire.  rV,  81 ,  567  ,  368.  royeg  Tab.  Gêogb. 

CLÉMENT  D'ALEXANDRIE  (Saint).  Ses  Stro- 
mates  citées.  I,  188,  308,  318,  319,  330,  5ii, 
345, 4i3,  449.  Son  Ptedagogue.  335.  Son  exhor- 
tation aux  Gentils.  343.  Examen  d'un  passage  de 
cet  ouvrage  où  il  est  question  d'Anacharsis.  3gi, 
393,  395.  Passage  remarquable  de  ka  Stromairs 
sur  plusieurs  anciens  philosophes.  VU,  553.  Alté* 
ration  d'un  passage  où  il  parle  dn  temps  où  a 
fleuri  Archiloque.  556.  Correction  d'an  passage 
do  cet  Ecrivain.  V,  4S3. 

CLÉNAS  et  MALAUS ,  descendans  d'Agamem-* 
non,  rassemblent  des  troupes  dans  le  même  temps 
que  PenLhilus  pour  se  rendre  de  Thrace  en  Asie, 
et  sont  prévenus  par  lui.  Vil,  433.  Fondent  Cyiqe 
et  Phriconis.  434. 

GLÉOBIS  et  BITON,  Argieos^gls  d'une  Prèlressede 
JuQoat 
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Tunon;  leur  pî^té  filiale^  leur  mort  ;  on  leur  élève 
des8tataesàDelphes.f,3a,a5.NoDideIeurmère, 
et  épïgramme  grecque  ioédite  sur  leur  dévoue- 
ment. 3^0  ,  94i.  Idée  du  Grammairien  Servius 
siir  le  motif  qui  lea  porta  à  s'atteler  au  char  de 
leur  mère.  349.  Autre  épïgramme  ancienne.  :i43. 
Monumens  sur  cette  mort  mémorable,  ibid» 
CLÉOD^US,  GU  d'HylluB  et  d'iolé.  IV,  lai.  Fait 
une  troisième  tentative  auprès  de  l'Oracle  de 
Delphes,  par  rapport  i  la  rentrée  des  Héraclides 
dans  le  Péloponnèse.  VU,  4^0.  £n  quelle  année, 
selon  le  traducteur.  477.  Son  nom  à  substituer  à 
celui  d'ArîdcBus  dans  un  passage  d'(Bnomaiù  rap- 
porté par  Eusèbe.  470 ,  471.  Il  est  un  des  ancêtres 
de  Léonidas.  V,  i4i.  De  Léotychides.  349. 
CLÉOMBROTE ,  fils  d'Anazandrides ,  Roi  de  Spar- 
te et  frère  de  Léonidas.  IV ,  37  ;  Y,  308.  Père  de 
Pausanias.  VI,  7.  Mort  de  Cléombrole  après  avoir 
ramené  de  l'Isthme  l'armée  qu'il  commandoit, 
effrayé  par  une  éclipse  de  soleil.  7,.  Etoit  père  de 
Pausanias  qui  commanda  les  Grecs  iV  Platées-,  épo- 
que de  sa  naissance.  A''U,  5oo.  yoyeK  LÈONIDAS. 
CLJÈOMBROTE ,  Roi  de  Lacédémone ,  éloit  fils  de 
Pausanias  et  frère  d'Agésipolis  I  ;  durée  de  son 
règne.  VII,  5o6.  Est  taé  à  la  bataille  de  Leuctres.  - 
ibid. 
CLÉOMÉNES,fiIsd'Aaaxandrides,RoideSparle; 
sa  naissance.  IV,  37.  Noble  désintéressement  arec 
lequel  il  refuse  les  présena  de  Msandrius,  qu'il 
fait  sortir  de  Lacédémone.  III,  119  etsuiv,  4o6. 
Refuse  d'entrer  dans  le  parti  d'Arîstagoras  de 
Milet.  IV,  54  et  suiv.  Assiège  les  Pisistratotçï. 
TotnelX.  Bb 
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dans  la  cïladelle  d'Athènes.  43.  Secoart  Itagoraj 
contre  son  compétiteur  Clisthènes.  4^  et  sniv.  Son 
peu  de  succès.  49.  L'armée  qu'il  avoit  levée  pour 
ae  venger  des  Athéniens  se  dissipe  honteusemenl 
après  la  prise  de  quelques  bourgades.  Si  et  suiv. 
Fasse  à  Egine ,  et  veut  en  vaia  arrêter  quelques- 
uns  des  habitans  accusés  de  trahir  la  Grèce.  l3o. 
Injustement  accusé  par  son  collègue  Démarate, 
il  s'en  venge  en  profitant  d'un  mot  autrefois 
échappé  à  son  père  Arîston ,  pour  attaquer  la 
légitimité  de  sa  naissance  et  le  faire  exclure  du 
trône.  i3o.  Il  force  avec  Léotychidei  les  Eginètea 
à  livrer  dix  de  leurs  citoyens  les  plus  dislingués, 
i58.  Ses  intrigues  contre  Démarate  étant  décou- 
vertes ,  il  s'enfuit  chez  les  Arcadiens  qu'il  vent 
soulever  contre  Lacédémone.  ibid.  Les  Lacédé- 
moniens  effrayés  le  rappellent  ;  il  tombe  peu  après 
dans  une  horrible  frénésie,  se  déchire  le  corps  4 
coups  de  couteau,  et  meiirL  iS^.  Sa  fin  malheu- 
reuse regardée  comme  un  châtiment  des  Dieux, 
pour  sa  conduite  &  l'égard  de  Démarate  et  pour 
quelques  profanations,  ibid.  Stratagème  dont  il  se 
sert  pour  vaincre  les  Argiens,  i4i,d36.  Sa  cruauté 
à  l'égard  de  ceux  qui  a'éloient  réfugiés  dans  un 
bois  consacré  à  Argos,  auquel  il  fait  mettre  le  feu*, 
les  Argiens  prétendent  que  la  folie  qui  termina 
ses  jours  en  fut  la  pnnitiwi.  i4o  et  suit.  Son  in- 
tempérance véritable  cause  de  sa  fureur  et  de  sa 
mort.  i45.  Année  de  sa  naissance  et  durée  de  son 
règne.  VII ,  5oo.  Envoie  une  colonie  en  Libye 
sous  la  conduite  de  Doriée.  5o3.  Autres  événe- 
mens  de  son  règne,  ibid. 
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CLEOMÈNES,  frère  d'Agésipolis  II,  lui  succède} 
durée  de  aon  règne.  VU,  5o6.  Ses  deux  Cls.  5o8. 

CLÉOMËNËS,  Rts  de  Léomdtis  U,  lui  succède. 
YU,  5io.  Fait  la  guerre  A  Âratua,  se  sauve  en 
"Egyplo,  et  se  tue.  ibid.  Avoit  fait  empoisonner 
parles  Ephores  Enrydamidas.  III,  Su. 

CLÈONKS,  TÎlle  de  la  presqu'île  du  moot  Atlios> 
V,  25.  Voyez  Tab.  GÊoor. 

CLEOPATRE  fait  transporter  ses  Taisseaax  par 
terre  de  la  Méditerranée  dans  la  Mer  Rouge.  III, 
449. 

CLÉOSTHÉNES  DE  PISE  contribue  â  renouve- 
ler les  Olympiades.  VU,  48;. 

CLIMAT.  Son  influence  sur  les  mœurs  et  le  carac-* 
tère  des  nations,  soutenue  pai'  Hérodote,  démon- 
trée par  Hîppocrates  et  le  Président  de  Montes- 
quieu. VI,  90, 161.  Modifiée  par  la  Religion  Chré- 
tienne. 169. 

CLINIAS  d'Athènes,  fils  d'Alcibïades  et  père  da 
fameux  Alcibiades,  équipe  nn  vaisseau  à  ses  frais 
et  se  dislingue  dans  un  combat  naval  contre  les 
Perses.  V ,  175.  Ses  ancêtres;  il  périt  au  combat 
de  Coronée  contre  les  Béotiens.  447.  foyee  Alci- 
biades. 

CLISTHÉNES,  Tyran  de  Sioyone,  aïeul  maternel 
de  Clisthènes  l'Athénien ,  défend  de  chanter  les 
poésies  d'Homère ,  en  haine  des  Argiens  qui  y 
étoient  célèbres  ;  se  venge  d'Adraste  en  trans- 
portant i  Ménalippe  de  Thèbes  les  honneurs  qui 
lui  étoient  rendus.  IV ,  45  et  sniv.  Change  les 
noms  des  tribus  de  Sicyone.  48.  Amène  des  trou- 
pes  au  siège  de  Cirrba.  387.  Vainqueur  à  la  c 
Bb  3 
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du  char  à  quatre  cheTaax  ;  comment  cboicit  un 
époux  à  M  fillo  Agarîate.  175.  Se  dUtiogue  dan* 
la  guerre  sacrée.  475.  Les  Amphictyons  lui  adjo- 
gent  le  tiers  des  dépouilles  des  Crisséens.  474. 

CLISTHÉNES ,  citoyen  d'Athènes,  de  la  race  des 
Alcraseonides ,  petit-fils  du  précédent,  dispale 
l'antorilé  à  fsagoras,  après  l'expulsion  des  PiGÎi- 
tratides.  IV,  44.  Change  les  noms  des  tribus, 
siùj.  etsuiv.  179.  Son  pai-ti  l'emporte.  47.  Il  sort 
d'Athènes  et  &tt  place  à  son  rival,  aidé  par  Cléo- 
mènes,  Roi  de  Sparte.  49.  Est  rappelé.  5o.  Son 
bat  étoit  de  rétablir  la  Démocratie.  3o6,  VI,  4o5. 

CLYTIÂDES,  famille  de  devins,  branche  des  Ja- 
mides.  VI,  37,  ji5,  ii4. 

CLYTIUS.  fils  d'AIcnieeon,chefd'ane  famille  de 
devins  appelée  les  Cly  tiadei  ;  sa  généalogie.  VI , 
ii3. 

CNEPH,  Dieu  des  faabîlans  de  la  Thébaïde,  éloit 
immortel  et  n'avoit  point  eu  de  commencement. 
II,  479  etauiv. 

CN  IDE  ;  ville  Doriëne.  I,  1 1 8.  Voyez  TàB.  GèoGH. 

CNIDIENS  (les).  Colonie  deLacédémone;aux  ap- 
proches d'Harpage ,  ils  veulent  fairo  de  leur  pays 
une  île,  et  sur  une  réponse  de  la  Pythie,  ils  ces- 
sent de  creuser,  et  se  rendent  sans  combattre.  I, 
i4o,  i4i.  Voyexi  Isthme.  Délivrant  ceux  qu'Ar- 
césilas  vouloit  foire  mourir  pour  s'être  révoUcs 
contre  lui.  III,  337.  Ils  sont  amis  des  Tarenlins. 

113. 

CNtBTHUS  D'ÉGINE,  père  de  Nicodrome.  IV, 

i5o. 
COBON,  fils  d'AristophaotedeDelphes,  banni  ponr 
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bToir  engagé  la  Grande-Prèlresse  d'Apolloo  à  pro- 
noncer contre  Démarate.  IV,  i33. 
COCALUSjRoî  d'une  partie  de  laSicile,  fait  mourir 
Mino8,quî  poufAUiToil  Dtedale,  réfugié  dans  ses 
Etala,  V,  595. 
COCHONS.  lia  étoîent  en  horrenr  chez  les  Egyp- 
tiens, et  ne  servoîenl  que  pour  les  sacrifices;  on 
'   en  mangeoit  à  de  certainea  f%les.  II,  59,  366. 
CODRUS,  dernier  Roi  d'Athènes.  I,  120,  456, 
445.  Descendoit  de  Pélëe.  42.  Voytz  Caucons- 
Fylibns.  Dérouement  héroïque  de  ce  Prince. 
IV,  52^}  VI,  i53>  Combien  Eratosthènes  et  Castor 
donnoient-iJs  d'années  de  règne  à  Métanthus  et  à 
Codrufl.  VU ,  295,  5oo ,  Soi ,  Soa.  Partage  de  ces 
58  ans  par  Euaèbe.  Soo.  Expédition  des  Ooriens 
contre  ce  Prince.  4i6.  Prennent  Mégares.  45i. 
Fonrqnoi  le  premier  Archonte  perpétuel  fnt-il 
pris  dans  sa  femille.  43o.  Epoque  de  son  dévoue- 
ment pour  le  salut  de  sa  patrie.  525  et  534. 
CiBLËS  on  ÉCUEILS  de  l'Enbée,  mal  placés  par 

les  Géographes.  IV ,  44i  î  V,  173. 
C(BLÈ.  Voye^  DiacvlÂ. 

C<KNYRëS  et  ^NYRES,  cantons  de  File  de  Tha- 
005  OÙ  il  7'  aroit  des  mines  riches.  IV,  119.  Voyez 
ces  deux  mots  dans  la  Tab.  Géogii. 
COÈS,  fils  d'Erxandre,  Général  des  Myliléniens; 
sages  conseils  qu'il  donqe  à  Dariaa,  au  sujet  du 
pont  construit  sur  l'Ister.  ÏII,  192.  Fait  Tyran 
de  Mytilène  par  ce  Prince.  IV,  6.  Pris  par  latra- 
goras ,  et  lapidé  par  les  Mytiléniens.  35. 
COL^US,  patron  d'un  navire  de  Samos,  aborde 
à  Platée;  service  qu'il  rend  à  cette  colonie  est  le 
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priocipe  de  l'amitié  qai  exista  ealre  lei  Samiens 
et  les  Cyréaéens.  lEI ,  338. 

COLAXAIS,  fiU  de  Targilaus  ;  ses  frères  lui  cèdent 
la  Royauté}  origine  des  Scythes.  lU,  iSa.  Par- 
tage son  Royaume  entre  ses  trois  Els.  i33. 

COIXHiDE.  1 ,  3.  Sa  dicUnce  du  Palus  MœotU  et 
route  de  Colchide  en  Médie.  86.  Le  lin  qui  vient 
de  la  Oïtchide  est  appelé  par  les  Grecs  lia  Sardo^ 
nique.  II ,  83.  Explicalioa  de  celte  expression. 
4o3 ,  4o3. 

COLCIDIËNS ,  liabilans  de  la  Colcbide.  Les  Grecs 
ne  leur  donnent  point  de  satisfaction  de  l'entéTe- 
ment  de  Médée;  sur  quel  motif.  I,  3,  180^  181. 
Etoîent  Egyptiens  d'origine}  ils  descendent  d'one 
partie  des  troupes  ds  Sésoatris;  traits  de  ressem- 
blance entre  eux  et  les  Egyptiens  qiû  jHrouveat 
cette  descendance.  U,  80  et  suir.  395.  Quelques 
Ecrivains  les  font  descendre  des  Israélites;  Réfu- 
tation de  ce  système.  397  et  suiv.  Cousent  leur* 
morts  dans  des  peaux  et  tes  suspendent  aux  ar- 
bres. 399.  Don  gratuit  de  jeunes  garçons  et  de 
jeunes  filles  qu'ils  font  tous  les  cinq  ans  aux  Rois 
de  Perse.  III,  83.  Sont  les  mêmes  que  les  Ethio- 
piens Asiatiques.  $5q.  Au  service  de  Xerxès;  leur 
armure  et  leur  commandant.  V,  5^. 

COLIAS,  promontoire  et  c6te  de  TAttlque.  V,  3ai. 
Voye^  Tab.  GÉOOR. 

COLLINE  DES  GRACES ,  seul  endroit  de  la  Libye 
où  il  y  ait  ane  forêt.  III,  343. 

COLOMBES  noires  de  Dodone  et  d'Ammon.  II, 
47 ,  48 ,  49 ,  393.  Pourquoi  les  Perses  chassent  les 
Colombes  ou  Pigeons  blancs.  I,  ii4. 
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COLONIE  envoyée  par  les  Lydiens  en  Tyrrh^nie} 
à  quelle  occasion  et  sons  qael  chef.  1 ,  79.  Colonie 
de  Letnniens  et  d'Embriens,  conduite  à  Amycles 
par  Philonomns  de  Sparte.  iSg.  Far  les  Pariens 
ÏTbasos.  195. 

COLONIES  chez  les  ancleos ,  entretenoîent  do  feu 
pris  dans  le  Prytanée  delà  Métropole,  &  laquelle 
il  fîklloit  recourir  pour  le  rallnmer,  s'il  s'éteignoitt 
IV,  218. 

COLONIES  GRECQUES.  Chronologie  de  cdies 
qui  sont  antérieures  à  la  prise  de  Troie.  VU,  io5 
et  suir.  Chronologie  de  celles  qui  sont  posté- 
rieures à  cette  époque.  4i5  et  soir. 

COLONNES  D'HERCULES.  U,  a8,  aSs;  IH,  i34. 
Ce  n'est  point  l'Hercules  des  Grecs,  mais  celui 

'  des  Phéniciens  qui  a  donné  son  nom  à  ce  lien. 
m,  4i8.  Les  Carthaginois  portoient  lenr  com~ 
merce  aa-deli  ;  la  manière  de  faire  ce  commerce. 
356.  Est  encore  asilée  anjourd'hui.  585.  Voyet 
Tab.  Gêook. 

■C01X)PHON,TiHeIonièneenLydie.  1,117,  Prise 
parGygès.  11. 

COLOPHONIENS,  exclus  de  la  fête  des  Apaturies; 
pourquoi.  I,  I30.  Des  fugitifs  de  Colophon  s'em- 
parent de  Smyme  pendant  une  f%te  qui  se  célé- 
broit  hors  de  la  ville.  1 33.  Détails  différens  donnés 
par  Strabon  sur  ce  fait.  448. 

COLOSSES ,  ville  de  Phrygie.  3o.  Voyez  Table 
Géographique. 

COLOSSES  à  Mempbis  et  &  Sais.  II,  107, 129,  i45, 
146.  Colosses  des  Grands-Prètres  Egyptiens.  119. 

COMBAPHËE,eunaqued'Amyrlée,Roid'£gyp- 
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te,  trahit  ton  tnaitrf,  et  est  fait  h^parque  daa 
Efïypliens  par  Cambyseg.  VI,  aai. 
COMBAT  antre  les  Lydiens  et  les  Mèdes,  cesse  par 
la  frayeur  qa'inspire  i  ces  peuples  une  éclipse  de 
soleil.  1,58,  85.EalreCyru8etCreflus.6i.  Entre 
trois  cents  Argiens  et  trois  cents  Lacédémooiens. 
65.  Comment  se  termine.  66,  345,  346.  Entre  les 
Macsagètes  et  les  Perses,  sous  Cyrus.  170,  i;a. 
Comment  donnoit-on  le  signal  des  combatsavant 
l'invention  des  trompetlen.  177.  Combat  naral 
des  .£giens  contre  les  ^toliens.  437. 
COMBAT  NAVAL  entre  les  Corinthiens  et  tes 
Corcyréens,  le  plus  ancien  dont  on  ait  coooois* 
sance.  m,  33i. 
COMÉDIES.  Défense  faîte  à  Athènes  d'en  repré> 
tenter.  VU,  56o.  Motif  de  cette  défente,  et  com- 
bien dara-t-elle.  56i ,  563.  Discussion  sur  deux 
pièces  de  théâtre  qui  remportèrent  la  rictoire  à 
des  jeux  publics,  et  qui  montrent  sons  quels  Ai*- 
chontes  la  défense  fut  faite  et  levée,  ibid. 
CQMIAS,  Arcfaonte  d'Atbèaet.  C'est  tons  son  Aiv 
chontat  que  Pisistrate  s'empara  de  l'autorité.  VII, 
54o,  54i,  54a.  Avec  quelles  époques  cet  Archono 
tat  concourt-  il.  543 ,  544, 
KOMi'Zfl.  Hérodote  a  toujours  employé  ce  mot  dans 
le  sent  de  tranaporler,  et  non  d'avoù-Min,  1, 44g. 
COMMERCE.  Noms  que  lui  donnoient  les  Çrec». 
I,  373.  Vaisseaux  destinés  à  faire  le  commerce 
dans  les  anciens  temps.  46o,  46 1.  Les  Carthagi- 
nois faisoient  le  commerce  au-delà  des  Colonnes 
d'Hercules.  III,  a56.  Ce  commerce  se  faisoit  par 
échange,  ibid.  et  â85, 

COMMI, 
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COMMI,  employa  aux  «mbaamemens  par  les  Egyp- 
tiens. II,  67.  Est  la  GomiDfl  Arabique  on  Gomme 
da  Sénégal.  SSg. 

COMPARATIF  mis  an  lien  da  positif  «  par  les 
Attiques.  II,  366. 

CONFISCATION  DE  BIENS,  &  l'égard  d'an  hom- 
me  qni  avoit  conspiré  contre  Crésns.  I,  76,  77. 

œNJURÉS  contre  les  Mages}  lenr  Histoire.  IH, 
'61-68,  337.  Leurs  sentimens  sur  les  diversee  for- 
mes de  GouTemement.  I,  69-73 ,  539  ^'  sniv. 

CONON.  Méprise  singulière  de  Thomas  Gale  et  de 
l'Abbé  Gédoyo ,  sur  un  endroit  de  cet  auteur.  I, 
439 }  VII,  44i .  Son  récit  sur  la  fondation  de  Méloa 
eatconfirméeparTbucyâides,et  appuie  en  même 
temps  cet  Historien.  443 ,  476.  Ce  qu'il  nous  a 
transmis  des  anoieunes  traditions  sur  L>ocrea. 
45o.  Temps  où  il  florissoit,  et  &  qui  a-t-il  dédié 
son  ouvrage.  533.  Ce  qu'il  raconte  d'Alétès,  Roi 
de  Corin the,  confirme  ce  que  Didyme  en  dit.  Uiid. 
CONRINGIUS  (Herman),  savant  Cbronologiste 
Allemand.  I.  4»oî  VII,  87,  167,  x64,  176.  Ses 
Advertaria  Chronologica,  en  quoi  il  loue  etblàme 
Hérodote,  VU,  37 ,  3fj.  Chapitres  de  ce  livre  i 
lire  avec  attention  pour  l'Hisloire  d'Assyrie.  iSj. 
Croit  à  l'ideatilé  de  Darius  le  Mède  et  de  Néri* 
glissar.  176. 
CONSACRER  UQcmaison  dans  une  ville;  ce  qu'Hé- 
rodote paroît  avoir  entendu  par-là.  I,  i3i,  464. 
F<^ex  Dieux. 

CONSÉCRATION,  royet  DiEUX. 

CONSriRÂTlON  de  sept  Seigneurs  Perses  contre 
l'imposteur  Smerdis*  III,  60  et  soiv.  Manière  siu- 
2'ome  IXt  C  o 
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guUère  dont  iU  élisent  un  noarean  Roi.  74  et 
SUIT. 

COOK  (le Capitaine),  citi.  III,  4gi. 

COOK  (le  Docteur),  cité.  III,  493. 

COQUILLAGES.  On  en  troure  sar  les  montagnei 
d'Egypte.  II,  10,  186. 

CORAY(M.),  savant  Grec  de  Smyrne,  qui  a  tra- 
duit avec  élégance  en  françois  les  Caractères  de 
lliéopliraste  et  le  Traité  d'Hîppocrates,  des  Airs, 
'des  Eaux  et  des  Lieux,  avec  des  notes  sarantei  t 
question  qu'il  propose  sur  une  expression  fami- 
lière &  Hérodote.  I,  i85.  Motifs  de  ne  la  pas 
admettre.  186.  Note  importante  du  même  savant 
pour  jastifier  et  maintenir  dans  le  texte  une  ex- 
pression d'Hérodote,  mni,  nnifir.  358,  sSg.  Antre 
note  pour  soutenir  le  sens  donné  à  un  autre  mot 
dans  la  version  latine  de  l'Historien.  a43.  Autre 
correction  qu'il  propose,  quoique  déji  rejetée  par 
Wesseling,  et  qae  l'on  ne  croit  pas  non  plus  pou- 
Toir  admettre.  235.  Note  de  lui  sur  le  mot  à4Ue- 
fuu ,  et  sur  l'f  rTpl4r«/t«i  des  Grecs  modernes.  390 , 
391.  Antre  pour  donner  à  ip>il  la  signification  de 
"^uxi.  339, 33o.  Réponse  du  traducteur.  SSo,  S3i. 
Variante  d'Hîppocrates  communiquée  par  lui. 
Sg7.  Autres  corrections  du  même.  433,  43?,  53 1. 
Remarque  contre  ces  corrections.  533.  Autres 
corrections  proposées  inutilement  pour  l'article 
de  la  communauté  des  femmes  chez  les  Massa- 
gètes.  536,  537.  Observations  de  ce  savant  criti- 
que. II,  376,  58i,  591,  593;  III,  525,343,368, 
388,  593,39861  suiv.  420,443,  486,  523,  54 1, 
555 ,  576 ,  577  j  IVj  3o4.  Examen  de  son  opinion 
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sur  Im  oracles  apportas  à  Lacédémone  par  Cleo* 
mènes.  SSg  et  suiv.  549,  ^7^'  ^^°  >  %^>  ^^> 
48iî  V,  3?4,  5oo,  56o,  368,  Syi,  4o4,4io, 
446,  448,  546;  VI,  iio. 

CORBEILLE  à  blé  conservée  dans  le  temple  de 
JuDon  A  Olympia,  en  mémoire  da  danger  auquel 
avoit  échappé  CypséIus,«a&uitqQs  sa  mère Labda 
y  avait  caché.  IV ,  54^. 

CORCYRE.  Epoque  de  la  fondation  de  cette  lie  par 
les  Corinthiens.  III|  4ft,  5ao  et  suiv.  Aujourd'hui 
Corfou,  fondée  presqu'ea  niAmé  temps  que  Syra- 
cuses;  enquelleaonéeet  par  qilî.  VII,443,  444* 
556.  Détails  recueillis  par  Conon  sur  les  anti-» 
quités  de  cette  lie.  450.  Périandre  y  relègue  son 
fils.  534.  f^oye*  Tab.  Géoob. 

CORCYRÉENS  {  trois  cents  tmhna  )  envoyés  à 
Sardes  pour  être  faits  Eunoques,  sauvés  par  les 
Samiens.  HI,  4i ,  43,  3i8  et  suiv.  Conduite  équi- 
voque des  Corcyréens  à  l'égard  des  Grecs,  qui  les 
invitoient  é  se  joindre  à  eux  centra  Xerxès,  V> 
ii6  et  suiv.  Sauvés  par  Tbémistocles.  5q5,  Epi- 
damne  ou  Dyrrachtum,  colonie  de  Corcyréens^ 
par  qui  fondée.  Vn,  466,  46^.  Des  Corcynéens  ' 
onis  avec  des  Corinthiens  paroissent  avoir  aussi 
fondé  Apollonie.  467 ,  468.  Combat  naval  très- 
sanglant  entre  les  Corinthiens  et  les  Corcyréens. 
53o,  535.  Tuent  Lycophron,  fils  deFériandre, 
an  moment  du  rappel  de  ce  jeune  homme.  534. 
Trois  cents  )e&nes  Corcyréens  envoyés  à  Alyattes 
par  Fériandra.  554 ,  536.  Sont  délivrés  par  les 
Samiens,  ce  qui  fut  une  des  causes  de  l'expédition 
des  Corinlhiens  et  des  Lacédémoniens  contre  Fo> 
Ce  a 
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lycrate».  Tyran  de  Samos.  557.  Foyse  ci-iouas 

CoRCTHE. 

CORINTHE.  Lieu  de  riaventioo  oa  plDt6tdela 
première  exécutîoa  du  Dithyrambe.  I,  16,  17. 
Désignée  aussi  par  Findare  pour  cet  objet,  mais 
non  pas  seule,  aog.  Forme  de  GonTcmemeat  de 
cette  ville  sous  les  Bacchiaden  IV,  65, 343  et  suiv. 
Détails  sur  son  origine  et  les  difierentes  dynasties 
de  aea  Rois.  VU,  5i5,  538.  Cause  de  l'inimitié 
qui  subsista  entre  cette  ville  «t  Corcyre;  bataille 
«anglante  entre  elles;  en  quelle  année.  443.  Voyez 
Lacédémone  (Rois  de). 

CORINTHIÉNES.  Fériandre  leur  ordonne  de  s'as- 

:  sembler  dai^  le  temple  de  Juoon,  et  les  y  fait  dé- 
pouiller par  s&k  gardes  de  leurs  riches  vètemens 
qa'il  fait  brûler;  pourquoi.  IV,  69,  70. 

CORINTHIENS,  font  beaucoup  de  cas  des  artistes  ; 
diS%renl  en  cela  des  Lacédémoniens  et  des  autres 
Grecs.  II,  159.  Fourvenger  la  prétendue  insulte 
faite  par  les  Samiens  A  Périandre,  ils  prennent 
parti  contr'eus  avec  les  Lacédémoniens.  m^  4i , 

.  5i5  et  SUIT.  VI,  4o3 ,  466.  Leur  inimitié  avec  les 
Corcyréens.  III,  43.  Marchent  avec  Cléomènes 
contre  les  Athéniens,  mais  ne  tardent  pas  à  l'aban- 
donner. IV,  5i.  Histoire  de  leurs  Tyrans,  après 
la  destruction  du  gouvernement  oligarchique. 
65  et  suiv.  S'opposent  au  rétablissement  d'ilip- 
pias  à  Athènes.  71.  Vendent  très-bon  marché 
aux  Athéniens  vingt  vaisseaux  que  la  loi  leur 
défendoit  de  leur  fournir  gratuitement.  i5o,  436. 
Entreprennent  de  réconcilier  les  Thébains  et  les 
Flaléeoa.  i64.  Envoient  quarante  vaisseaux  à 
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l'Artémisium.  V,  i65.  Autant  à  Salamiae.  189. 
Accusés  d'avoir  foi  à  Salamine;  ramenés  par  un 
prodige;  témoignage  qae  leur  rend  tonlela  Grèce, 
&  Texception  d'Athènes.  933  et  saîv.  5oa  et  suiv. 
Taillés  en  pièces  par  la  cavalerie  des  Thébaiob, 
«près  la  bataille  de  Platées,  &  laquelle  ils  ne  s'é- 
toient  pas  trouvêsi  YI ,  Sa.  Se  signalent  an  com  ■> 
bat  de  Mycale.  78.  Apologie  de  leur  conduite  à 
Salamine,  par  Plutarqne.  458  et  suiv.  A  Platées. 
445.  Les  Corinthiens  unis  à  des  Corcyréens  pa* 
Toisaent  avoir  été  les  fondateurs  d'ApolIonie.  yil» 
467  et  468.  Médée  s'étoit  retirée  i  Athènes  pour 
se  soustraire  à  la  vengeance  des  Corinthiens.  5i6* 
Attaquèrent  les  Doriens  à  la  rentrée  des  Héra- 
cUdes  dans  le  Péloponnèse,  ibid,  Lear»  Prytanes 
annuels,  tirés  de  quelle  &mil}e.  $19.  Combien 
d'annéesdure  cette  forme  de  gouvernement  selon 
Diodore.  530.  Selon  le  traducteur.  627.  Combat 

'  naval  très-sanglant  entre  les  Corinthiens  et  les 
Corcyréens.  53o.  Débats  des  Bacchiades  et  des 
Mélanîdee,  dont  Cypsélus  profite  pour  s'emparer 
de  la  souveraineté.  â3o  et  53i.  Voyex  Trésors. 

CORNES.  Pays  où  les  bœufs  en  ont  et  où  ils  n'en 
ont  point.  III,  147,  433. 

COROBIUS,  teinturier  en  pourpre,  Cretois,  con- 
duit nne  colonie  de  Théréens  dans  llle  de  Platée, 
m,  337  et  suiv. 

CORQBUS  D'ÉLÉË  remporta  le  premier  le  prix 
de  la  course  aux  jeux  Olympiques  j  sa  victoire 
sert  d'époque  aux  Olympiades.  Vil,  486  et  487. 

CORONEENS,  voisins  desThébâins.  lY,  55.  Voyez 
Tab.  Géoor. 
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CORPS  MORTS.  Lm  Perses  les  enduisent  de  oirc 
avant  de  les  enterrer,  I,  iiS»  4^5  et  suir.  Les 
Elbiopieas  les  mettent  dans  des  cercueils  de 
Terre.  III,  si ,  290,  991.  Les  Indiens  Fadéens  les 
mangent.  Si ,  365,  364.  Les  Scythes  les  trsnBpor- 
tent  de  maison  en  maison  cbez  les  amis  pendant 
quarante  jours  avant  de  les  enterrer.  176,  491. 
D'antres  Scythes  les  snspendoient  i  on  arbre  et 
les  laissaient  ponrrir  en  cet  étal.  491.  Usage  des 
funérailles  dans  l'ile  d'Otaheite.  491 ,  493. 
CORSE  (ilede),  autrefois  Cynu.  Voyex  ce  mot 

dans  les  deux  Tables. 
CORSELET  DE  LIN ,  d'un  travail  précieux,  con- 
sacré à  Minerve  de  Linde,  par  Amasis.  II,  i5o} 
m,4o. 
CORSINI ,  Clerc  Régulier  des  Ecoles  Pies,  s'est 
immortalisé  par  ses  Fastes  Attiques  et  plusieurs 
autres  savans  ouvrages  :  iaosie  induction  qu'il 
tire  d'un  passage  de  Plutarque  pour  fixer  l'époque 
des  premières  pièces  de  Theapia.  I>  s54 ,  335.  Ré* 
fute  très-bien  Meursius  sur  le  temps  où  il  place 
la  Tyrannie  de  Piaistrale.  387.  Induit  en  erreur 
par  nne  plaisanterie  d'Aristopfaanes.  393.  Son 
sentiment  sur  l'éclipae  de  soleil  prédite  par  Tha- 
ïes. 335.  Le  même  cité.  UI,  445;  IV,  3i5.  a5o, 
383,285,  agi,  So5,  513,371,421,  458, 475(V, 
449,  45o,  519  note;  VI,  ii4,  iSS^i^S.  Année 
où  il  place  la  prise  de  Sardes  par  Cyrus.  VU, 
3o6.  Son  motif  et  aes  méprises  à  cet  égard,  ibid* 
307  et  308.  A  éclaire!  presque  tontes  les  difficultés 
des  derniers  temps  de  la  Chronologie  d'Albèncs. 
309.  Vains  subLei'fuges  dont  il  ae.sert  pour  prou- 
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Ter  qn^Esope  n'a  point  tu  la  commencement  de 
laTyrannie  de  Fisistrate.  54i.  Suit  le  Père  Pétau 
poar  l'époque  où  cette  Tyrannie  a  commencét  543. 
Fixe  le  temps  où  se  célébroient  tes  fêtes  Pythiè« 
nés.  556.  Paroit  croire  qu'il  y  avoit  encore  quel- 
que différence  entre  l'année  Attique  et  l'année 
Olympique ,  postérieurement  à  la  réforme  du 
calendrier  par  Méton.  55g. 

CORYDALE  D'ANTICYaE,  un  de  ceux  qui  dé' 
couvrirent  aus  Perses  le  passage  des  Thermo- 
pyle».  V,  i47,  i48. 

COR  Yâ,  fleure  d'Arabie,  se  jette  dans  la  mer  Ery- 
thrée, m,  7-  Le  même  que  le  torrent  de  Coré. 
i6g.  yoyex  Tab.  GÈOGR. 

COS ,  ville  Doriène  de  la  FenUpoIe.!,  ii8.  Patrie 
de  Philétas,poèteéIégîaqaequePropercea  imité. 
3o5.  Ile  de  Co«  gouvernée  par  des  souverains  hé- 
rédîtairee.  V,  ii4. 

COSMES  DE  CRÉTR  Magialrats  qui  avoient  en 
Crile  la  même  autorité  que  les  Ephores  à  Lacé- 
démone.  I,  3i6. 

COTON ,  est  le  Byssus  des  anciens  ;  est  employé 
par  le»  Egyptiens  dans  les  embanmemens.II,6^j 
55/  et  SQLV.  m,  3i3,  368.  N'étoit  pas  aussi  rare 
en  Egypte  du  temps  d'Hérodote,  qu'un  savant  l'a 
avancé.  V,  4o3,  4o4. 

COTTLE,  mesure  d'environ  un  demi-septier.  VI, 
376. 

COTYS,  père  d'Asias,  de  qui,  selon  les  I^dieni*, 
l'Asie  a  pris  son  nom.  III,  158,470,471. 

COUDÉE.  Evaluation  de  cette'  mesure  chez  les 
Grecs  de  l'Asie  mineure  et  en  Egypte.  I,  483. 
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Quelle  Mt  celle  qa'Mérodote  paroît  avoir  eue  en 
TUS  dans  u  sappatatîoD  cle  la  hauteur  et  de  l'éten' 
dae  de*  mors  de  Babylone.  485. 

COUDÉE  DE  ROI  cbee  les  Ajsyriens}  sa  valenr. 

I,  i43.  Varia  ea  différens  temps;  celle  qai  serroit 
k  mesurer  la  crue  du  Nil  fut  toujours  la  même. 

II,  i6a  etsuiv.  Evaluée  au  pied.  3o8,5i3. 
COUPE  d'or  attachée  au  baudrier  d'Hercules.  III, 

i35.  Les  Scythes,  ea  mémoire  de  cela,  porteat 
aussi  une  conpe  à  leur  baudrier.  i36. 

COUPS  de  fouets  employés  pour  contraindre  les 
Perses  à  percer  le  mont  Athos.  V ,  35 ,  388.  Pour 
les  faire  marcher  &  l'ennemi.  3o8.  Xerx.is  fait 
ainsi  défiler  son  armée  pendant  sept  jours  et  sept 
nuits.  47. 

COUR.  Etat  d'une  cour  d'Asie  pendant  la  jeunesse 
deCyTns.1, 94,99  et  loo.  Comment  les  Ministres 
des  Rois  s'appeloient  dans  ces  cours.  Voye%  (Bu. 
DU  Rqi, 

COURIER  dont  les  dépèches  étoient  imprimées  sur 
la  tète.  IV,  35. 

COURIERS  en  Perse;  lenr  célérité.  V,  395, 5o8. 

COURONNES  D'OLIVIER,  prix  des  vainqueur» 
»ux  jeux  Olympiques.  V,  180,  45i ,  453. 

COUROTROPHOS,  la  même  divinité  que  Lncine. 
VI,  183,  3o4. 

COURSE  DE  MULES  aux  jeux  Olympiques  ;  dis- 
cossion  critique  à  ce  sujet.  III,  433  et  suiv. 

COURSE  DES  FLAMBEAUX.  En  quoi  consistoit 
cette  course  qui  se  célébroit  en  l'honneur  de  plu- 
sieurs divinités.  IV,  449  *^  suiv. 

COURTISANES,  ToutesIesfillesdeLydiel'étoient. 

I, 
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1, 78. 5ii.  Uaage  dos  habitans  de  l'île  de  Cypre  à 
cet  égard.  £37. 

CRACHEMENS.  Déjocès,  devenu  Roi  des  Mèdes, 
attache  de  la  honte  &  rire  et  à  cracher  devant  lui 
et  même  en  présence  les  nns  des  autres.  1 ,  83. 
Usages  pareils  chez  d'autres  nations.  387. 

CRÂNAËNS,nomdoanéanxAthénien8.VII,365. 
Conjectures  sur  rorîgine  de  ce  nom.  367.  Âatre 
étjmologie  donnée  par  Strabon.  iiid. 

CRANAFES,  fils  de  MitrobatesjOré  tes  les  fait  périr 
l'an  et  l'autre,  m,  ici,  103. 

CRANÂUS,  second  Roi  d'Athènes}  année  de  aon 
règne.  VII,  iq5  ,  570.  Les  Marbres  de  Faros  pla- 
cent à  la  quatrième  année  de  son  règne  le  déloge 
de  Dencalion.  194.  Remarque  à  ce  sujet.  195. 
Nom  qu'on  donna  anx  Athéniens  sous  ce  Prince. 
367.  Etoit  Athénien;  et  Amphictyon qui lechassa 
éloit  son  gendre.  389. 

CRANES  D'HOMMES.  Les  Isaédons  les  dorent  et 
les  font  servir  comme  des  vases  précieux  dans 
leurs  festins,  m ,  i46.  Erreur  de  Vossïus  à  ce 
sujet  ;  usages  pareils  chez  d'autres  peuples.  45o. 
Les  Scythes  dorent  en  dedans  ceux  de  leurs  en- 
nemis, et  s'en  servent  comme  d'une  conpeà  boire. 
170.  Crânes  sans  suture  et  d'an  seul  os.  VI,  63 , 
i46. 

CRATÈRES.  Ce  que  c'étoit.  1, 37.  Six  cratères  d'or 
donnés  par  Gygès  avec  d'autres  vases  an  temple 
de  Delphes;  leur  poids;  en  quel  lieu  ils  étoient 
du  temps  d'Hérodote.  1 , 1 1 , 1 99.  Cratère  d'argent 
donnjS  au  même  temple  par  Alyaltes.  18.  Deux 
antres,  l'un  d'or,  l'antre  d'argent,  donnés  par 
Tome  IX.  Dd 
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Créras.  57.  Poidi  du  cratère  d'or,  et  en  quoi  lien 
il  étoit  du  temps  d'Hérodote,  ibid.  Capacité  et 
nsage  du  cratère  d'argent}  par  qui  traraUlé.  ibid* 
Cratère  de  bronze  en  vo  jé  A  Créaus  par  let  Lacédé- 
moniens;  sa  capacité  et  sec  ornemeni.  54.  Acheté 
on  enlevé  par  les  Samiena  et  consacré  dans  le 
temple  de  Jnnon.  55.  Ul,  4o.  Cratère  consacré 
par  Fausaoïas  k  l'embouchure  du  Font-Ëuxin. 
i85,  499.  Cratère  argoUqae  de  bronze,  orné  de 
tètes  de  grjphons,  que  les  Samiens  font  bire  et 
qu'ils  consacrent  daus  le  temple  de  Junon.  338. 
Cratère  de  Lesbos.  167 ,  483.  Cratère  de  Glaacns. 
I,  ai5,  330. 

CRATHIS,  fleuve  on  ruisseau  du  pays  des  Achéens; 
particalarîlé  à  son  sujet.  I,  11g.  Koyet  T&bls 
GËOGRAFUIQUB.  Prétendues  propriétés  de  ses 
eaux.  IV,  333. 

CRAVAN,  oiseau  sacré  chez  les  Egyptiens.  U,5ç), 

3,9. 

CREME.  Les  Grecs  et  les  Latins  n'ont  point  dans 
leurs  langues  de  terme  qui  exprime  ce  mot.  Cre- 
mor  est  de  la  basse  latinité.  III,  4il. 

CRÉON,  Roi  de  Corinlhe.  Sous  son  règne,  Médée 
et  Jason  se  retirent  en  cette  ville.  VU,  5t6.  Sa 
£]le  et  lui  sont  les  victimes  de  la  jaloiisiede  Médée. 
ibid. 

CRÉON,  devenu  Roi  de  Thèbes  on  platôtRégent, 
par  la  mort  de  Polynice  et  d'EtéocLes,  défend  de 
donner  la  sépulture  aux  Argiens  morts  sous  les 
murs  de  Thèbes.  VI,  3i ,  106.  Donne  sa  fille  Mé- 
gare  en  mariage  à  Hercnlesj  en  quel  temps.  VII, 
535. 
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CKÉON,  premier  Axclionte  annaelj  année  où  il  re- 
çut cette  dignité.  VII,  5o8.  Mémoire  do  traduc- 
teur snr  TArchontat  de  Créca.  ML  et  466. 

CRÉONTIADÉS,  chef  de  la  puOe  dei  Phocéens 
qui,  Toolant  se  soaatrairs  an  joug  dea  Perses, 
UlitlaTilIed^Blée.  1,468. 

CRÉOFHYLE  DE  9AUOS  donne  lOiospitaUté  & 
Homère.  VI,  9o5. 

CRESPHONTES.  /^oyw  AttWTODéMDB. 

CRÉSUS,  Roi  de  Lydie,  fib  d'AIyattea.  I,  5  et  6. 
Est  le  premier  Barbare  qui ,  s'alliant  arec  un* 
partie  des  Grecs,  ait  rendu  l'autre  tribnlaire.  6. 
Qndle  étoît  sa  mère.  77.  Saccade  à  son  père.  18. 
On  Tonloit  mettre  à  aa  place  Fao^éon^oi  étoït 
•on  frère,  mais  d'une  autre  mère.  7^,  566,  S6q, 
Attaque  Ephèse.  18  ,  asi.  Fait  Ja  guerre  aux 
Ioniens,  aux  Eolïena  et  autres  peuples.  19.  Les 
soumet,  ibid.  Ce  qui  l'engage  à  faire  alliance  avec  ' 
les  Ioniens  des  îles,  ig ,  30,  saa  et  sniv.  Accroît 
sonroyanmeetlapuissance  des  Lydiens.  30,  336 
et  snir.  Tous  les  Sages  de  la  Grèce  se  rendent  à 
aa  coor.  ao.  Son  entretien  avec  Solon.  si  et  suîv. 
et  sSs.  Songe  qui  le  punit  de  s'être  estimé  le  plus 
heureux  des  hommes,  sfi  etsuiv.  Purifie  Adraate, 
qui  avoit  tué  sans  le  vouloir  son  propre  frère.  37 , 
356.  Perd  son  fils  Atys,  et  comment.  53.  Pense 
à  s'opposer  au  progrès  des  annes  de  Cyrus.  34.  Ce 
qu'il  fait  demander  i  différens  Oracles  pour  tes 
éprouver,  ibid,  55 ,  358.  Ses  sacrifices  et  ses  pré* 
sens  au  Dieu  de  Delphes  en  le  consultant  de  nou- 
veau sSg  et  360.  Evaluation  de  ces  prësens.  36g, 
56,  37,  38.  Prérogatives  que  les  Delphieus  lui 
Dd  3 
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accordent  par  reconnoïssance,  ainsi  ga*aax  hj- 
âiens.  S^.  Conclut  un  traité  d'alliance  avec  les 
Lacédémoniens  qu'il  avoit  comblés  de  bion&ita. 
53 ,  54,  3a5.  Son  dessein  d'attaquer  Cyms  et  les 
Perses  ;  avis  que  Ini  donne  à  ce  sujet  un  sage  Ly- 
dien. 55.  Fart  à  la  tète  de  son  armée  pour  la 
Cappadoce.  5^ ,  6o.  Combat  entre  Cyros  et  lui , 
et  marche  que  Crésus  avoit  tenue.  6i,  34o.  Dé> 
pntés  qu'il  envoie  à  Telmesse ,  et  route  qu'ils  pa- 
roissent  avoir  prise.  343.  Anire  combat  sous  les 
murs  de  Sardes;  Ci'ésus  s'enferme  dans  la  ville. 
65  et  66.  Il  tombe  entre  les  mains  de  Cyrus.  55, 
63.  Détails  a  ce  sujet.  69;  VI,  317, 358,  399, 463. 
Son  fils  muet  lui  sauve  la  vie  et  recouvre  la  pa- 
role. 69 ,  357.  Ce  fils  n'étoit  pas  sourd ,  mais  seu- 
lement muet.  348-35o,  35?,  358.  Il  est  mis  sur 
nn  bûcher,  il  invoque  Apollon ,  et  est  sauvé  des 
flammes  par  une  pluie  abondante.  70,  73.  Son 
consril  à  Cjrns  an  sujet  du  pillage  de  là  ville  de 
Sardes,  73  et  73.  Envoie  avec  la  permission  de  Cy- 
rus ses  fers  à  Delphes ,  et  iait  des  reproches  k  la 
Pythie.  74.  Réponse  de  la  Pythie.  74, 75.  Avoue 
enfin  n'avoir  pas  compris  ses  Oracles.  76.  Offran- 
des magnifiques  qu'il  fait  encore  aux  Dieux.  i6id. 
D'où  venoient  ces  présens.  ibid.  et  77.  Piété  d« 
ce  Prince.  70.  Son  fils  muet.  68  et  69.  Emmené 
à  Agbalanes  par  Cyrus.  i34.  Conseil  qu'il  donne 
i  ce  Prince  pour  sauver  Sardes  et  empêcher 
les  Lydiens  d'être  vendus  comme  esclaves.  i35 
et  136.  Son  discours  à  Cyrns  dans  l'expédition 
contre  les  Massagètes.  165-167.  Est  l'émis  et  re- 
commandé à  Cambyses,  fils  de  Cyrus,  par  ce 


ibvGoogle 


DES     HÀTIÈBES.  3l3 

Prince  &  son  départ  ponr  cette  expéditiom  i6j. 
Grande  renommée  de  ses  richesses..  199.  DiGcua-> 
sioa  sur  la  dnrée  de  son  règne.  335,  3^4,  355, 
a56  et  357.  Statue  de  sa  panneliire  ofierte  A  Del- 
phes par  lai-même.  38, 365 ,  368.  Voyez  Ionibhs. 
Accompagne  Cambyses  dans  son  expédition 
d'Egypte,  ni ,  i3.  Flatterie  ingénieuse  qu'il  lui 
adresse.  5o.  Cambyses,  offensé  de  ses  sages  con- 
seils, vent  le  faire  tuer.  5i  et  suiv.  Récompense 
magnifiquement  Alcmeeon  de  l'accueil  qu'il  aroit 
&it  à  ses  Députés.  1 74.  En  quelle  année  fut-il  dé- 
trôné; discussion  à  ce  sujet.  Vil,  sog-ais. 

CRESTONIATES  ou  CRESTONIENS,  habitant 
de  Crestone,  peuplade  de  Pélasges.  I,  4i.  Leur 
langue,  ihid.  Auteurs  A  consulter  sur  lenr  Tille. 
a77.Denysd'Halicarnasse  l'a  confondue  arec  Cor* 
tone,  etleComtodeCaylnsavecCrotone.  378. 

<^EtÈT£.  Lycurgue  apporte  de  cette  île  les  loix  qui 
s'obserToientàSpartedn  temps  d'Hérodote.  1, 4g. 
Les  Lyciens  sont  originaires  de  celte  !le,  occupée 
très-anciennement  par  des  barbares.  iSg,  476, 
477.  Sarpedon  et  Mînos  s'en  disputent  la  souve- 
.  raîneté;  Mines  l'emporte,  et  Sarpedon  passe  dans 
Je  pays  des  Solymes  ou  Milyens.  I,  iSg.  Ordre 
équestre  établi  à  Lacédémone  sur  le  modèle  qui 
existoit  en  Crète.  3i8.  Anciens  babitans  de  celte 

■  ile.  476  et  477.  Vi^e%  Cosmes,  MÉNÉLAS  et  la 
Tasle  Géographique.  Après  avoir  consulté 
l'Oracle  de  Delphes,  refusent  aux  Grecs  les  se- 
cours qu'ils  leur  demandoient.  V,  118.  Leur 
guerre  en  Sicile,  après  la  mort  de  Minos;  sont 
popssés  par  la  tempête  dans  l'Iapygie  et  s'y  éla- 
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blîasent;  battent  ceox  de  Tarente  et  cl*  Rhéglum. 

119.  Calamité  ga'ils  essuient  à  leur  retour  de 

Troie.  i30.  Réputatioa  de  leurs  archers.  VI,  385. 
CBJËTINES,  père  d'AnaziUs ,  TTran  de  ilhésiom. 

V,ii5. 
CRÉTINES, père  d'Aminoclès.V,  i55. 
CREX.  Description  de  cet  oiseao.  U,  534.  Sentt- 

mens  de  Oesner  et  de  M.  Camus  sur  cet  oiseau. 

ibid.  Réfulatton  de  oe  sentiment.  5a5. 
CRI  ASUS,  un  des  Rois  Inachides.  VII,  3i3. 
CRIEUR  public  vendoit  les  filles  nubiles  à  Babj- 

lone.  I,  i58.  En  présence  d'un  magistrat.  Sig. 
CRINIPPE,  père  de  Térille,  Tyran  d'Himère.  V, 

ii5. 
CRINS  descbeTOtixconpésjcfltte  coutume,  comme 

marque  de  deaîl ,  s'observcât  également  chez  les 

Barbares  et  chez  les  Grecs.  VI,  17,  lo3. 
CRIOS,  fils  de  Folycrite  d'Egioe,  s'oppose  i  Cleo» 

mènes.  IV,  i3i.  Est  mis  en  dépôt  entre  les  mains 

des  Athéniens.  i38. 
CRIS  perçans  en  usage  dans  les  temples  de  Mioerve 

en  rhonnenr  de  cette  Déesse,  ni ,  353 ,  5^0 ,  5^  1. 

Usités  dans  les  combats  par  les  Barbares.  VI,  46^ 

138. 
CRISA,  plaine  de  Crisa.  V,  i84.  f^oyex  Table 

GÉOGRAPaïQUE. 

CRITHÉIS,  fille  de  Ménalc^ns,  ayant  eu  une  fbi- 

ble$sepoQrnnjeunebomme,estenvoyéeiSmyrne 
par  son  tuteur  Cléonax,  et  accouche  d'Homère 
sur  les  bords  du  Mélès;  elle  épouse  Fhémius  qui 
adopte  le  jeune  Homère ,  appelé  alors  Mélési- 
gènes;  mort  de  Crithéis.  VJ,  i63j  i64,  i65. 
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CRrTHON.pèredltliBgèaesjiindeaBncètresd'Ha- 

mère-  VI,  i65. 
CBITIQUK  Règle  certaine  pour  U  critiqne  des 

ancieiu  anteara.  1, 33i>  Four  les  eoDJectareu  sur 

des  textei  altérés.  486. 
CRITOBULE,  citoyeD  distingué  de  Cyrèoe  ;  sa  fille 

devient  réponse  d'Amasis,  Roi  d'Egypte.  II,  149. 
CRITOBULB  DE  TORONË,  établi  gouverneur 

d'Olynthe  par  ArUbaice.  V,  a4Ç. 
CR0BY21ENS  (lesThracos),  III,  161  ^Vm,  568 

569. 
CROCODILE.  Description  de  cet  animal.  II  ^  5^. 

Vénération  et  soins  qu'ont  pour  lai  une  partie 

des  Egyptiens.  58.  Manière  de  le  prendre,  ibid. 

Pourquoi  appelé  crocodile,  ibid.  Crocodiles  aacrés 

enterrés  dans  le  labyrinthe,   isi.  Hérodote  et 

Aristote  se  trompent  en  disant  que  le  crocodile  n'a 

point  de  langue.  309  et  suiv.  Autre  erreur.  5io. 

Des  écailles  du  crocodile.  5ii  et  suiv.  Crocodile 

envoyé  à  Lonis  XIV  par  le  Grand-Seigneur.  3i  5. 

Ville  (U)  des  Crocodiles.  Voyez  Table  Géogr. 

Crocodiles  terrestres  dans  le  pays  des  Lydiens 

Nomades.  UI,  354. 
CROCOTTAS  on  CYNOLyCUS,  chien-loup  d'E- 

thiopie ,  d'une  force  étonnante.  VI ,  349  >  ^79* 
CROISADES.  Voyti  HÉRACLioiis. 
CROISSANT,symbolede  la  ville  deByzance,qu'on 

voit  sur  ses  médailles  autonomes  •■,  les  Turcs  l'ont 

pris  pour  leurs  armoiries  api'ès  la  prise  de  celle 

ville.  Vm,  83. 
CROSS^A ,  leçon  lautive  changée  par  le  traduc- 

teucenCrustea.  V,8i}  Vin,  i5i,  i53,  i53. 
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CROTONE,  fondée  en  quel  tempa  «t  par  qni.  Vtl , 
444.  Réputation  des  médecins  de  celte  ville,  m, 
106.  Voye»  Tab.  Géogb. 

CROTONIATES.  S'emparent  de  Sybaris.  IV,  39. 
Cause  de  celte  guerre,  aaa.  Se  joignent  aux  Grecs 
arec  un  vaisseau,  à  Salamine.  V»  19a. Opinion 
du  traducteur  an  sujet  de  celui  qui  envoya  ce 
vaisseau.  467  et  sniv.  Ils  sont  Acliéens  d'extrac- 
tion. 199 ,  468.  Voye%  Tab.  Gëoob. 

CROTOPUS,  un  des  Rois  Inachides.  Vil,  3i5. 

CROUPÉZOPHORES ,  surnom  donné  aux  Béo- 
tiens à  cause  de  leur  chaussure  pai'lîculiàre.  I, 
517,  5i8. 

CROZE  (M. delà),  cité.  II,  275,  377,  487. 

CRUS^A.  Voyen  Cro68£A. 

CTÉSIAS.  Raconte  la  prise  de  Sardes  et  les  actions 
de  Cyrus  autrement  qu'Hérodote.  I,  556,  583. 
Manière  de  concilier  Hérodote  avec  lui  et  ceux 
qui  le  suivent.  384.  A  copié  Hérodote  sur  la  hau- 
teur des  murs  de  Babylone,  et  a  été  copié  i  son 
tour  par  d'autres  auteurs,  ihià.  Suivi  par  Strabon 
surun  stratagème  employé  par  Cyrus.5S3.Exlraît 
de  son  Histoire  de  Perse.  VI,  3i5  et  suiv.  Fut 
médecin  de  la  Reine  Parysatis.  349.  Fart  qu'il 
«ut  aux  afiaires  sous  Arlaxerxès  ;  ses  voyages; 
son  style.  aSi  et  suiv.  355  et  suiv.  Preuves  de 
l'ignorance  de  cet  Historien.  363.  Récit  d'une 
absurdité  révoltante.  36^.  Son  caractère  toomé 
à  la  contradiction  et  au  merveilleux.  366  et  suiv. 
Récit  invraisemblable.  369, 380.  L'ordre  des  faits 
totalement  in(erverti*,sottîseet  ignorance  de  Cté- 
sias.  383  et  suiv.  Seconde  expédition  des  Perses 
contre 
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coalre  le  temple  de  Delphes,  ridiculement  ima- 
giaé.  386.  Vanité  de  Ctésias.  5o3,  3o6.  Est  peu 
croyable  dans  les  choses  éloignées  de  son  temps , 
puisqu'il  ignore  celles  tjui  se  sont  passées,  pour 
ainsi  dire,  sous  ses  yenx.  5i5.  Fable  puérile  au 
snjet  de  la  mort  de  Cléarqne  de  Ijacédémone>  SsS. 
Sentiment  de  Plutarque  sur  le  compte  de  Ctéaîas. 
53o.  Son  Histoire  de  l'Inde.  35i.  Composée  de 
fables  qu'il  donne  pour  autant  de  Térités.  349. 
Durée  qu'il  donne  iï'Ëmpire  d'Assyrie.  VU,  i44. 
Diodore  de  Sicile  Ëtit  profession  de  le  suivre.  147. 
Le  Canon  Chronologique  d'Assyrie,  par  J.  Afri- 
cain,  étoit  iait  d'après  Ctésias.  i46.  Réflité  sur  ces 
points  par  Conringius.  i64  et  166.  Mémoire  pour 
concilier  entre  eux  Hérodote  et  Ctésias,  et  ces 
deux  Ecrivains  avec  les  Perses ,  sur  le  commen- 
cernent  et  la  duréio  de  l'Empire  d'Assyrie.  166  et 
16& 

CUIRASSES  de  lin  des  Assyriens,  i  l'épreuve  da 
fcr.  V,5i,3i3- 

CUIVRE.  royes  Airain. 

CUFER  avance ,  mais  sans  la  prouver,  que  le  nom 
de  Phiedriades  étoit  commun  k  tous  les  rochers 
des  environs  de  Delphes.  VU,  54o.  Comment 
'Wesselîng  juge-t-il  cette  opinion,  ibid. 

CURETES  et  LÈLÉGES,  appelés  dans  la  suite  po- 
llens et  Locriens,  envahissent  sons  Deucalion  la 
Thessalîe  sur  les  seconds  Pélasges.  VU,  3 18. 

CUSHITES ,  descendana  de  Cham ,  ancêtres  des 
Abyssiniens.  II,  3i5  et  suiv. 

CYAX  ARES ,  Roi  des  Mèdes,  petit-fils  de  Déjocès  » 
fils  de  Fhraortes,  et  père  d'Aatyages.  I,  5j.  Sou 
Tome  IX.  Ee 
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caractère  violent ,  et  «a  guerre  contre  Alyattea  à 
l'occasion  dee  Scythes,  ibîd.  et  58 ,  flag.  Son  règne, 
sea  conquêtes,  ses  revers,  etc.  85  et  86,  387.  Sa 
mort.  88.  Cfaerche  à  venger  la  mort  de  son  pire* 
VII,  i5o  et  i5i.  Commence  le  siège  de  Ninive 
et  le  lève  k  cause  d'une  incursion  des  Scythev. 
i5i.  Battu  par  eux,  leur  paye  tribut,  ibid.  Fait 
massacrerleeprincipaux  d'en  tr'euxdansan  festin. 
1, 87;yil,  i5S.  FrendNinive.I,88.Gnerreentre 
lui  et  Alyattes ,  Roi  de  Lydie  i  courte  discuseion 
i  ce  sujet.  VU,  i53  et  i54. 

CYfiÈLE  ou  LA  MÈRE  DES  DIEUX.  On  portoit 
sur  soi  de  petites  statues  de  la  Déesse  en  célébrant 
Besf%teB}m,  178,496.  Son  temple brûléàSardes. 
IV,76,77,36a,365. 

CVBERNISQUE,  fils  de  Sicas,  de  Lycie,  Officier 
de  la  flotte  de  Xerxès.  V,  65. 

CYCLADES,  ile8,IV,  30.  f^e*  Table  Géogra- 
phique. 

CYCLIQUES  (auteurs).  Ecrivains  où  ont  puiié  les 
anciens  tragiques  et  autres  poètes.  Vil,  33i,35f. 
Tuos  perdus  i  rexceptîon  des  trois  livres  de  la 
Bibliothèque  d*Apollodore,  qu'on  regarde  comme 
un  abrégé  des  auteurs  de  ce  genre.  558,  588. 

CYDIAS.  Nie  un  dép&l  d'argent  qui  lui  aroit  été 
confié;  sa  mauvaise  foi  et  son  stratagème  décou- 
verts. IV ,  433. 

CYDIPPE,  Prêtresse  de  Junon ,  mère  de  Cléobis  et 
Biton.  I,  34o.  Son  nom  se  trouve  dans  une  épi- 
gramme  inédite.  34o,  34i.  Voyez  Anthologie. 

CYDIPPE,  femme  d'Anazilas,  Tyran  deRhégium, 
fille  de  TérilIcV,  ii5. 
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CYIXESTIS,  pain  des  Egyptiens,  fait  avec  âe 
répeautre.  U,  63. 

CYLON  D'ATHÈNES,  ayant  été  victorieui  aux 
jeux  Olympigaes,  veut  s'emparer  de  la  l^annie, 
et  est  massacré  avec  ses  partisans,  par  les  AIc- 
mieonides ,  malgré  la  foi  donnée.  TV,  48.  II  avoit 
épousé  une  fille  de  Théagènes ,  Tyran  de  Mé- 
gares.  Sog.  Son  histoire  selon  Thucydide».  319 
et  suiv.  Selon  Plutarque.  531. 

CYLON  DE  GROTONE  conspire  contre  les  Py- 
thagoriciens. Vn ,  56o.  Son  époque  présumée. 
ibid, 

CYMEoaPHRJCONIS,  viUeEoUène.  I,  laiîV, 
i55i  VI,  i65,  i64.Pactya8,  Lydien  révolté  contre 
Cyrna ,  se  sauve  dans  cette  ville.  137.  Ses  babitans , 
sommés  de  le  livrer ,  font  consulter  un  Oracle 
qui  leur  ordonne  deux  fois  de  le  livrer  aux  Per- 
ses ,  pour  éviter  le  malheur  dont  le  même  Oracle 
les  menace,  ils  finissent  par  envoyer  ce  suppliant 
d'abord  &  Mytilène  en  Lesbes,  et  de-là  i  Chios. 
137,  isS,  13  9.Smyme  étoit  une  colonie  deCymct, 
selon  un  ancien.  3o5.  Les  Cyméens  renvoient 
leurs  Tyrans,  et  les  autres  contrées  de  l'Ionie  sui- 
vent leur  exemple.  IV,  35,  3i4.  En  quel  temps 
fut-elle  fondée.  VU,  44o.  L'armée  navale  de  Xer- 
xès  après  la  bataille  de  Salamine  passe  l'hiver  à 
Cyme.  V,  347 ,  348.  Accueil  qu'on  y  fait  à  Ho- 
mère. VT,  169.  Les  Magistrats  de  cette  ville  re- 
jettent  la  demande  de  ce  Poète.  170,  171. 

CYNAMOLGES,  peuples  de  l'Inde  qui  se  nonr> 
rissent  du  lait  des  chiennes.  VI,  Ô69  et  sniv. 

CYNEGIRE,  fils  d'Euphorion,  tué  à  Marathon ,  en 
Ee  3 
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voulant  arrêter  an  vaisseaa  des  Perseg.  tV,  i68, 
459.  Frère  A'JEichylt  ;  épigramme  grecque  tra- 
duite eo  vers  latins  par  Grotias ,  sur  son  actioD 
courageuse  à  la  bataille  de  Marathon.  VII ,  36t). 
CYNISCUS ,  appelé  aussi  Zeuxidamus ,  ne  SQCcède 
pas  à  son  père  Léotychides  aa  tr&ae  de  Sparte. 

IV,  157. 

CYNO  ou  SPACO ,  c'est-i-dîre  chienne ,  nom  de  la 
femme  de Mitradates ,  pâtre  d'Astyages.  I,  go, 
4o4.  Comment  elle  consejrve  la  vie  à  Cyrus.  ^^ 
9?.  Cyrn»  parle  souvent  d'elle  et  s'en  loue.  loi. 

CYNOCÉPHALES.  III,  253,  573iVI,54i  et suiv. 
36&  Ces  prétendus  hommes  ne  sont  point  de» 
Ourang-Outans.  58i. 

CYPRE(itede),I,  £7.  Son  temple  de  Vénus.  87, 
527.  En  quelques  endroits  de  l'île  de  Cypre,  le» 
femmes  se  prostituent  dans  le  temple  de  Vénus. 

I,  161 ,  537.  Amasis  est  le  premier  qui  ait  rendu 
cette ile  tributaire.  Il,  i5o,  55i.  Cleù  ouClé'ide» 
de Cypre.  IV,  81 ,  568.  P'o^ezT^B.  GÉOGR. 

CYPRIAQUES  (vers).  Ne  sont  point  d'Homère, 

II,  91.  Sujet  de  ce  poëme.  4t8.  Attribués  à  difié- 
rens  auteurs.  419. 

CYPRIËNS,  habitans  de  Hle  de  Cypre.  I,  87.  Se 
donnent  aux  Perses ,  et  les  accompagnent  en 
Egypte.  III,  17.  Se  liguent  avec  les  Ioniens  contre 
les  Perses.  IV,  78.  Abandonnés  par  les  Carien»  et 
les  Salaminiens,  ils  prennent  la  fuite.  84.  Sont  de 
nouveau  réduits  en  esclavage  par  les  Perses.  85. 
Font  partie  de  l'armée  navale  des  Perses,  contre 
les  Ioniens.  9?.  Fournissent  cent  cinquante  vais- 
seaux à  Xerxès^leur  armure  j  sont  un  mélange  de 
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nations  différentea.  V,  63.  Leur  coiffure.  35^ ,  533. 

CYPSÉLIDËS,  descendanâ  de  Cypsélus»  Voyez 
Ctpsèlus. 

CYPSÉLUS ,  fiU  d'Eétion ,  Roi  de  Corinlhe.  1, 1  i , 
199,  soo,  365.  Ktoit  Lapithe  d'origioe.  Oracle 
qui  prédit  sa  naissance  à  son  père.  IV,  65.  Les 
Bacchiades  veulent  le  faire  mourir.  66.  Sa  mère 
le  soustrait  à  leur  poursuite,  en  le  cachant  dans 
une  corbeille  à  blé;  d'où  lui  Tient  son  nom.  67.  Il 
s'empare  de  Corinlhe;  sa  conduite  pendant  ses 
5o  ans  de  tyrannie.  68.  Son  fila  Fériandre  lui  suc- 
cède. 348.  Epoque  de  l'aTénement  des  Cypsé- 
lides  i  la  Tyrannie.  35i.  Chasse  de  Corinthe  les 
Prjtaaes,et  s'empare  de  la  souveraineté.  VII,  5 19, 
565.  Année  où  il  monta  sur  le  trône ,  selon  Busèbe. 
5^5.  Selon  le  Président  Bonhier.  536.  Cet  événe- 
ment fut  cause  que  Démarale,  l'un  des  Bacchia- 
des,  se  retira  en  Italie,  ihid.  Sentiment  du  tia- 
ducteur  sur  ce  point  de  Chronologie.  Î6(rf.  537 
et  538.  Nom  de  ses  père  et  mère.  53i.  Oracle 
rendu  à  sa  naissance ,  et  périls  qui  l'avoient  me- 
nace, ibid.  Durée  de  son  règne.  553. 
CYR  AUNIS ,  île  près  de  la  Libye  ;  lac  qui  commu- 
nique avec  la  mer;  autres  d'où  l'on  tire  des  pail- 
lettes d'or  et  de  la  poix.  III,  355.  Voyez  Tab. 

GÉOGR. 

CYRÉNAIQUE,  partie  de  la  Libye  extrômement 
fertile  ;  on  y  fiait  trois  récoltes  par  an.  III ,  •i^'j, 
Voyez  Tab.  Gêogr. 

CYRENE,  ville  de  Libye  ;  histoire  de  sa  fondation. 
III,  33 1  elsuiv.  SesRois;  leur  Chronologie  expli- 
quée par  le  Président  Bouhter.  VII,  3. 
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CYRÉKÊENS.  Ils  défont  nne  partie  de  l'année 
d'Apnès,  Roi  d'Egypte.  II,  i35,  519,  53o.  Sa 
soumettent  à  Cambyses.  III,  10,  11,  374.  Leur 
amilié  avec  les  Samiens.  338.  Leur  histoire  soos 
leurs  difiërens  Frioces,  depuis  Battus  leur  fcm- 
dateur.  335  et  auiv.  Battent  encore  Âpriès ,  ce 
qui  occasionne  une  révolte  contre  ce  Prince.  3S4. 
Dé&itsparArcéfiila8.334,355.  ConsalteBtl'Ora* 
cle  sur  la  forme  du  gouvernement  qu'ils  dévoient 
établir.  335,  Si8.  Les  femmes  de  Cyrène  ne  man- 
gent point  de  vache  par  respect  pour  Isis.  a5i , 
567,  568.  Donnent  passage  aux  Perses,  et  sont 
menacée  du  pillage.  a6o.  Ils  leur  donnent  des 
vivres  pour  retourner  en  Egypte.  361.  Les  Mé* 
decins  Cyrénéens  étotent  regardés  comme  les 
seconds  de  toute  la  Grèce,  les  Crotonîates  comme 
les  premiers.  III,  106. 

CYRNE,  aujourd'hui  [a  Corse.  Les  Phocéens  y 
hâtissent  une  ville  pour  obéir  k  un  Oracle ,  et 
prennent  vingt  ans  après  le  parti  de  s'y  établir. 
I,  i33  et  i33.  Les  Phocéens  y  b&tissent  Alalie  ; 
en  quelle  année.  VII,  436  et  437-  Quand  s'étoient- 
ils  retirés  dans  cette  lie,  et  combien  de  temps  y 
demeurèrent -ils.  437.  Voyez  Tablb  GÉOGEA- 
FHIQUE. 

CYRNUS ,  héros.  La  Pythie  ordonne  aux  Pho- 
céens de  lui  élever  un  monument.  I,  i34.  Deux 
Cyrnas;  quel  est  celui  dont  il  est  le  plus  vraisem- 
blable qu'Hérodote  a  voulu  parler.  469  et  470. 

CYROPEDIE  (la)  est  plutôt  un  roman  qu'une 
histoire  véritable.  VI,  355. 

CYRSILE,  mis  à  mort  pour  avoir  conseillé  aux 
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Athéniens  de  recevoir  Xersis  dans  leur  ville;  sa 
femme  lapidée  parles  Alhéniènes.  VI,  95. 
CYRUS,  fils  de  Cambyses  et  de  Maodane,  désigné 
par  rOracIe  sous  le  nom  de  malet,  à  cause  de 
l'origine  de  son  père  et  de  sa  mère.  1, 4o.  Proscrit 
en  naissant  par  son  aieul ,  et  pounjaoi.  S8  et  89. 
Comment  il  est  sauvé.  90  et  suiv.  Aventure  qui  le 
&il  r<  i  de  dis  ans.  9^  et  95.  Ce 

quia  hienne  l'aToit  nourri.  90, 

101  e1  renvoie  en  Perse,  sur  une 

répon  ,  101.  Cj^rus  fait  révolter 

les  F  yages.  io3-io6.  Bataille 

qui  h  Astyages.  10^.  Autre  ba- 

taille "e  près  de  Faaargades.  409. 

Détru  [èdes.  34, 56.  Crésua  entre- 

prend de  renverser  sa  puissance.  54 ,  55 ,  5^ ,  59. 
Cyrus  tente  vainement  de  souleverles  Ioniens.  61. 
Tradition  suspecte  sur  le  projet  qu'il  eut  de  se  re- 
tirer dans  l'Inde.  34i.  Premier  combat  contra 
Crésus  et  son  armée.  61.  Second  combat.  63,  64. 
Cyrus  fait  le  siège  de  Sardes.  65.  Prend  la  ville 
et  Crésus.  55,  63.  Détails  à  ce  sujet.  67-69.  Sa 
conduite  envers  Crésus  qu'il  envoie  d'abord  sur 
un  bûcher.  70-76.  Sa  réponse  aox  Ioniens  etaux 
Eoliena ,  sur  leur  ofTre  tardive  de  se  soumettre. 
li5  et  116.  Au  Héraut  des  Spartiates  touchant 
l'Ionie.  133  et  i34.  Il  part  de  Sardes  et  emmène 
Crésns  avec  lui.  ia4.  Sur  la  nouvelle  d'un  sou- 
lèvement des  Lydiens ,  il  suit  l'avis  de  ce  Prince 
qui  lui  conseille  de  changer  les  mc6nrs  de  ce  peu- 
ple. 1 36.  Il  envoie  une  armée  contre  l'Ionie.  Cette 
contrée  est  bientôt  subjuguée.  i3o-i56.  Harpage, 
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Général  de  cette  armée,  réduit  aassî  en  aervî-* 
tude  les  aatrea  peuples  de  l'Asie  Mineure,  tandis 
qae  Cyrns  subjugue  en  personne- toutes  les  na- 
tions de  l'Asie  supérieure.  i37-i43.  Marche  de 
Cyrus  contre  Labynète.  i5o.  Il  coupe  le  Gyndes 
en  trois  cent  cinquante  canaux  ;  i  quelle  occasion. 
i5i  et  iSa.  Après  an  long  siège,  il  snrprend  Ba- 
bylone  an  milieu  d'une  fète.  i5s-i54,  5o5.  Il 
tourne  ses  armes  contre  les  Massagètes.  163.  Ses 
motifs.  l64.  Détails  sur  cette  expédition  qui  lui 
est  funeste,  ibid.  et  suir.  Particularités  sur  sa 
mort.  171.  yoyet  ToMTRis.  Ce  qui  peut  faire 
préférer  le  récit  d'Hérodote  à  celui  de  Xénophoa 
sur  ce  point ,  et  faire  adopter  une  partie  de  celui*- 
ei.  535  et  534.  Belle  inscription  mise  sur  le  lom* 
beau  de  ce  Prince.  535.  Son  portrait  chargé  par 
Jiéredote  d'après  les  idées  des  Grecs.  5o5.  Aucun 
Perse  ne  se  juge  digne  d'être  comparé  à  ce  Prince, 
ni,  137.  Sages  avertistemens  qu'il  donne  aux 
Perses.  VI,  90.  Persécution  qu'il  exerce  contre 
Astyages  ;  il  le  reconnoit  enfin  pour  son  parent  ; 
sa  guerre  contre  les  Bactriens.  316.  Il  est  fait 
prisonnier  par  Sparéthra,  Reine  des  Saces.  317. 
Son  expédition  contreSardes;saconduiteà  l'égard 
de  Crésus,  dont  il  fait  mourir  le  lîls.  ibid.  et  suiv. 
Marcbe  contre  les  Derbices ,  et  meurt  d'une  bles- 
sure reçue  dans  le  combat.  3ig.  Disposition  qnll 
fait  au  moment  de  sa  mort.  S3o.  Sli-atagème  au 
moyen  duquel  il  défit  entièrement  les  Saces.  a56. 
Durée  de  son  règne.  36a.  Commencement  de  ton 
règne  sur  les  Mèdes,  selon  les  anciens  Cbronolo- 
gîflles- 
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giates.  VII,  i65.  Reoalé  an  an  pins  Urdparle  tra- 
ductear;  pourquoi,  ibid,  et  i64. 
CYRUS  le  jenne,  fils  de  Dariiens  Ochus  et  de  Pary- 
Mtis.  VI,  34S.  SoT^voIte  contre  son  frère  Arsaces 
on  ArtozerxÂs.  aij.  Il  est  tué  k  la  bataille  de 
Cnnaza;  son  corps  indignement  mutilé  par  Ar- 
taxerxès.  348 ,  397.  Sa  cmaalé  i  l'égard  de  ses 
consins.  307.  Aroït  conspiré  contre  la  vie  de  son 
frère ,  avant  sa  révolte  j  comment  il  avoit  élé 
sauTé  par  sa  mère.  3o8.  Détails  sur  sa  mort.  3ii 
etsnir. 

CYRUS.  Ce  mot  signifie  Soleil  dans  la  langue  des 
Perses,  si  l'on  en  croît  Ctésias.  VI,  345.  Flatarque, 
Pléthon  et  Hésychins.  5o3.  Hais  ces  auteurs  se 
sont  trompés,  comme  l'a  prouvé  le  savant  Gâta* 
ker.  ibid. 

CYTHÈRE  (île  de).  Son  temple  de  Vénus  Uranie, 
bàli  par  des  Phéniciens.  I,  87.  Cbilon  disoit  qu'il 
seroit  avantageux  aux  Spartiates  qu'elle  fût  an 
fond  des  eaux.  V,  160.  Voyeit  Tab.  Géoor. 

CYTHNIENS.  Se  tronveot  à  Salamine  avec  un 
▼aisseau  et  un  pentécontère ,  on  vaisseau  à  cin- 
quante rames.  V,  193.  Ces  insulaires  étoient  tri»- 
foibles.  467. 

CYTISSORE,  fils  de  Phrixns;  il  délivre  des  mains 
des  AcfaéeoB,  Athamas,  qu'Us  étoient  sur  le  point 
d'immoler,  selon  l'ordre  d'un  Oracle  ;  ses  descen- 
dana  en  sont  punis.  V,  i58. 

CYZICÊNIENS,  célèbrent  U  fîte  de  U  Mère  des 
Dienx.  in,  178,496. 

CYZICUS,  Roi  des  Pélasges  de  Cjrique  da  temps 
des  Argonautes  \  «Jt  tué  dau  une  mêlée.  VU , 
35;. 
Tome  IX.  Ff 
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Dacieh.  Son  sentiment  sur  les  récits  différCDS 
d'Hérodote  et  de  Flutarque  touchant  les  marques 
de  deuil  des  Argiens  Bprèa  la  guerre  pour  Tiiyrée. 
I,  546  et  347.  Courtes  observations  du  traducteur  k 
ce  sujet,  ibid.  Contre-sens  et  note  ridicule  dont  il 
l'accompagne.  454.  A  mal  rendu  le  mot  U\fiT»t,  qui 
est  le  mola  des  Latins,  qu'on  jetoit  sur  la  tète  des 
victimes.  iSj.  Se  trompe  sur  le  sujet  du  Poème  in- 
titulé les  Çypriaques.  Il,  4i8.  Fait  dans  FluUrqae 
une  correction  inutile.  III,  5i3.  Changemens  ridi- 
cules qu'il  feit  sur  Longin.  V,  454.  Préfère  à  tort  le 
sentiment  de  Flularque  à  celui  d'Hérodote.  5i5. 
Correction  ridicule  qu'il  fait.  VI,  98.  Ignore  la  ma- 
nière dont  les  Grec»  comptoient  leurs  mois.  i42. 
Fausse  évaluation  qu'il  donne  du  stade.  i43.  Fait 
une  bonne  observation  surPIutarqae.  5ia.  Le  même 

ci  lé.  457. 

Dacibr  (Madame),  citée.  55i,III,  5o5,594.  Pas- 
sage d'Homère  qu'elle  n'a  point  saisi.  483}  IV,  4a2  -, 
V,  48i.  Ciléeavec  éloge.  5i8. 

Daciek  (M.),  Secrétaire  perpétuel  de  l'Acadé- 
mie des  Belles- Lettres ,  Ecrivain  plein  de  grâces, 
élégant  traducteur  de  la  Cyropékie,  etc.  lU,  5;^, 
594,  535;  VI,  377. 

Dauices  à  l'armée  de  Xerxès;  leurs  armes  et  lear 
commandant.  V,  52, 

Dauuquh  ou  Forte -PLAHBEAtT.  C'étoit  la  se- 
conde dignité  dans  les  Mystères  d'Eleusis,  et  cette 
dignité  étoil  héréditaire  dans  ane  des  plus  illustres 
maisons  d'Athènes.  IV,  470. 


ihvGoogle 


DE9      MATINEES.  337 

DADALB>arnère-pelît-fi]sd'Erechthée} son  pire 
etsesaïenx.V,  5g4j  Vnj342.  Habite  sculpteur,  le 
premier  qnî  ait  repi-ésenté  les  hommes  les  jambes 
sépai-ées  et  les  mains  étendues  ;  son  histoire  et  celle 
de  son  fils  Icare.  V,  Sgi  et  suit.  Est  poursuivi  par 
Minoa  qui  y  trouve  nne  fin  malheureuse.  119,  S9A, 
S96.  Eo  quel  temps  et  sous  quel  Prince  passa-t-il 
dans  l'ite  de  Crète.  VII,  34i.  Calcul  qui  rend  croya- 
ble tout  ce  que  Diodore  de  Sicile  raconte  de  lui.  343. 

Dabns  (les).  Tune  des  tribus  Nomades  chez  les 
Perses.  I,  io-4. 

Daïpiiantb,  fils  deBalhylliusjrésolution  coura- 
geuse qu'il  inspire  aux  Phocidiens.  V,  454. 

Damas  de  Sieis,  fils  de  Samyris;  leçon  vulgaire 
abandonnée  parle  traducteur ,  et  plusieurs  critiques, 
pour  celle  de  Damasus ,  de  Siris,  fils  d'Amyris.  IV, 
475. 

Damasichthon,  Roi  de  Thèbes  en  Béotie;  son 
père  et  son  aïeul.  Vil ,  SSs  et  553. 

Dahasithyhe,  fils  de  Candaules,  de  Carie,  OflS'- 
cier  de  la  flotte  de  Xerxès.  V ,  65.  Koi  des  Calyn- 
diens;  son  vaisseau  coulé  à  fond  par  Arlénùse,  dans 
le  combat  naval  de  Salamine.  aiij. 

Damasquimurb.  Par  qui  inventée.  I,  18.  Ce 
qu'elle  étoit  dn  temps  d'Hérodote.  ai5, 

Dahasds  de  S1RI8,  fils  d'Amyris ,  un  des  préfen- 
dans  i  Agariste.  IV,  176.  Correction  &ite  i  ce  pas- 
sage par  le  traducteur  et  plusieurs  critiques.  475. 

Damia  et  AuxÉsiA,  étoient  chez  les  Epidaariens 
les  mêmes  que  Céris  et  Proserpine.  IV,  333.  Des 
slatues'éleréesenleur  honneur  par  les  Epidauriena, 
font  cesser  un  fléau  dont  ils  étoient  affligés.  56. 

Damis,  auteur  Arabe,  cité.  111,579. 

rr  2 
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Dauophon  ,  descendant  de  Sisyphe;  règne  i  Co- 
rinlhe.VII,5i6. 

Dahaé,  fille  d'Acrisius,  mère  dePersée.  ZI^  69} 
IV,  134}  V,  105,573. 

DiNAÏDES  on  FILLBS  DE  Danavs,  établissent  les 
Thesmophories  chez  les  Félasges.  II,  i4i ,  55g,  54o. 
Fondent  à  Linde  un  temple  à  Miaerve.  i5o ,  549. 

Dan AU8 ,  premier  Roî  d'Argos,  de  la  maison  des 
Daniudes,  a'étoit  pas  frère  de  Sésostrisj  c'est  one 
fable  imaginée  par  Manéthon  et  adoptée  par  la  plu- 
part des  écrÎTaina  poslérieurs.  I ,  Préf.  ij ,  566  f  IV, 
4o7î  Vn,  8,  4i,  45,  45-47,  SsS. 

Danaus,  I^inee  de  la  maison  des  Danaïde»,  n'a 
point  été  Roi  et  par  conséquent  il  est  lrès>différent 
du  précédent.  II,  76,  585}  VII,  Saa,  428,  S^S. 

Danaus  de  Chbhiiis  ,  jeux  Gymniques  institués 
en  son  honneur.  II,  70. 

Daniel  (  le  Père) ,  cilé  sur  un  usage  des  Polonois, 
qui  a  du  rapport  arec  an  usage  des  Scy  ihes.  III,  489. 

Danses  des  Grecs.  Elles  étoient  de  deux  espèces, 
les  danses  guerrières  ou  Pyrrbiques,  et  les  dauses  de 
Paix  ou  Emmélies.  IV,  1 78 ,  48a ,  485 ,  484. 

Danube  (sourcedu).  II,  35i. 

DaphnÊphores  ,  Prêtres  d'Apollon  Isménieo. 
IV,a65et265. 

Daphnépuories  ,  fête  en  l'honneur  d'Apollon 
Isménieo,  à  Thèbes;  cérémonies  de  celte  fêle.  IV 
263. 

Daphnes  de  Pélusb.  II,  83.  P'oyez  Tab.  G&ogr. 

Dafhnis  d'Abydos.  Son  opinion  dans  le  Conseil 
des  Princes  Ioniens  allachés  à  Darius.  III,  218. 

Dardanus,  ville  située  près  d'Abydus.  IV,  86} 
V,  59.  f^o^ex  Tab.  Géogb. 
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DailUKUS  ,  fiU  de  Xerxès ,  accusé  du  meurtre 
de  ce  Prince,  dont  il  étoit  innocent,  et  mis  &  mort. 
VI,  35a. 

Dariqce  ,  monnoie  d'or  frappée  par  Darias.  III, 
sSg.  Sa  valeur.  55o. 

Darius  Nothus  ,  Roi  de  Perse.  Sons  ee  Prince 
les  Mèdes  secouent  le  joug  des  Perses  et  sont  bien- 
tôt après  subjugués.  I,  108.  Epoijue  de  cet  événe- 
ment.  ibid.  eliii. 

Darius,  fils  d'Hystaspes  et  père  deXerxès,  forme 
le  projet  d'enlever  du  temple  de  Babylone  une  statue 
d'or  de  Japiter.  i,  i46.  Viole  inutilement  le  tom~ 
beau  de  Nitocris  où  il  comploit  trouver  de  l'argent. 
i5o,  âoo.  Songe  et  soupçons  que  Cyrus  avoit  eus  à 
■on  sujet,  lorsque  Darius  n'avait  que  vingt  ans.  168. 
Temps  où  il  a  régné.  Qoti.  Prend  Babylone.  Bo5, 
Veut  placer  sa  statue  devant  celles  de  Sésostris;  le 
Grand-Prètre  de  Vulcain  s'y  oppose  ;  il  lui  par- 
donne sa  courageuse  remontrance.  II,  85,  4i  1.  Fait 
continuer  le  canal  de  l'Isthme  de  Sues.  i33,  5i5. 
£nire  dans  la  conapiralion  d'Otanes ,  contre  l'im- 
posteur Smerdis.  III ,  61  et  soiv.  Tue  un  des  deux 
Mages  usurpateurs.  67.  Son  discours  sur  le  gouver- 
nement à  donner  à  la  Perse,  après  la  mort  de  l'im- 
posteur. 71  el  suiv.  Est  élu  Roi,  par  l'adresse  de 
son  écnyer.  7^  et  suiv.  546  et  suiv.  Ses  différentes 
épouses^  inscription  de  sa  statue  équestre.  76  et 
sniv.  Il  partage  ses  Etats  en  Satrapies  et  règle  les 
impôts  qu'elles  doivent  payer.  77  et  suiv.  Ses  re- 
venus et  sa  manière  de  les  amasser.  8i  et  suiv.  Fait 
punir  Oretès  de  ses  crimes.  103  et  suiv.  Est  guéri 
par  Démocèdea  d'une  entorse  au  pied.  io4  et  suiv. 
393  el  suiv.  yoytn  DÊMOCÈDES.  Récompense  géiié- 
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reusement  les  services  qu'on  lut  rend.  107,  ii4) 
IV ,  5 ,  6.  Il  envoie  reconnoltre  la  Grèce  ;  première 
et  siogulîèi'e  origine  de  ses  guerres  contre  ce  pttj-s. 
III,  107  et  suiv.  597.  N'étoit  d'abord  que  Garde-du- 
Corps  de  Cambyses.  ii3.  S'empare  de  Samos,  et  en 
donne  la  Tyrannie  an  Grec  Syloson,  frère  de  Fo- 
lycrates,  qui  lui  avoit  aulrefoia  &it  présent  d'un 
manteau  d'écarlate.  112  et  suiv.  Assiège  Babyloae 
révoltée ,  et  s'en  rend  mtdtre  par  le  stratagème  hé- 
roïque deZopyre.  lai  et  suiv.  4ot),  409.  Repeuple 
la  ville  en  y  envoyant  des  femmes  des  nations  voi- 
sines. i37>  Ses  enfana.  347.  Louable  conduite  de  ce 
Prince,  au  sujet  des  impôts.  356.  Mot  célèbre  de  ce 
Prince.  4o8.  Découvre  la  plas  grande  partie  de 
l'Asie  et  sobjugoe  les  Indiens.  157.  Marche  contre 
les  Scythes.  139.  La  pauvreté  de  ces  peuples  ne 
l'arrête  pas.  Sa  cruauté  envers  (Bobasns.  i84.  Force 
incroyable  de  son  armée  et  de  sa  flotte}  monument 
qu'il  fait  construire  sur  le  Bosphore.  186  et  suiv. 
Fait  construire  un  pont  sur  le  Bosphore.  187.  Passe 
en  Europe.  188.  Colonne  érigée  près  de  la  source 
du  Téare,  pour  attester  son  passage.  Tas  de  pierres 
formés  par  son  ordre  sur  tes  bords  de  TArtiscus; 
il  subjugue  les  Gètes.  189.  Passe  l'ister,  et  ordonne 
ta  conservation  du  pont  construit  sur  ce  fleuve. 
193  et  suiv.  Fait  bâtir  huit  châteaux  en  Scythie. 
309 ,  536  et  suiv.  Poursuit  les  Scythes  sans  ponvoir 
les  forcer  an  combat.  309  et  suiv.  Lear  fait  deman* 
der  la  terre  et  l'eau ,  et  n'obtient  qn'une  réponse 
pleine  de  fierté,  su  et  suiv.  Se  tronve  dans  nne 
extrême  disette.  3i3.  Reçoit  des  Scythes  un  oiseau, 
un  rat,  une  grenonille  et  des  flèches;  sens  de  ces 
présens.  3i5.  Prend  le  parti  de  se  retirer;  rnse  dont 
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il  se  aert  pour  faire  es  retraite  sans  être  inquiété. 
916.  Echappe  aux  Scythes  qui  le  croyoïent  déjà  en 
lenr  pouvoir.  330.  Fait  battre  monnoîe  de  l'or  le 
plus  pnr.  35g,  S5o.  Subjugue  les  Férinthiens.  IV,  i. 
Toute  la  Thrace.  s.  Transporlc  les  Fœoniens  d'Eu- 
rope en  Asie.  6  et  suiv.  Demande  aux  Macédo- 
niens la  terre  et  l'eau.  lY,  g,  10.  Mande  Histiée 
de  Milet,  dont  il  avoit  récompensé  les  service»} 
mais  dont  il  cratgooit  les  talens  et  les  projets» 
et  le  retient  k  sa  cour.  i4  et  suir.  Apprend  la  prise 
et  l'incendie  de  Sardes  par  les  Athéniens  et  les 
Ioniens,  jure  de  se  venger  des  premiers,  et  se  fait 
rappeler  tons  les  jours  l'injure  qu'il  en  a  reçue.  IV, 
79.  Séduit  par  la  justification  insidieuse  d'Histiéo, 
au  sujet  de  la  révolte  d'Aristagoras ,  il  le  renvoie  en 
lonie.  79  et  suiv.  Ses  gendres  battent  les  Ioniens  et 
se  partagent  l'ile  de  Çypre  dont  ils  mettent  les  villes 
au  pillage.  85.  Désapprouve  le  supplice  d'Histiée  et 
fait  ensevelir  honorablement  sa  tête,  qu'Harpage 
lui  avoit  envoyée  salée.  108.  Donne  i  Mardonîus  le 
commandement  de  ses  armées  en  lonie.  116.  De- 
mande aux  Grecs  du  continent  et  des  iles  la  terre 
et  l'eau ,  et  l'obtient  de  la  plupart,  lao.  Ceux  qu'il 
avoit  envoyés  pour  le  même  objet  i  Athènes  et  à 
Lacédémone  sont  jetés  les  uns  dans  le  Barathre  et 
les  autres  dans  un  puits.  V,  87 ,  55i  et  suiv.  Ole  à 
MardoniuB  le  commandement  de  l'armée  et  le  con- 
fère à  Datia  qu'il  envoie  avec  son  neveu  Artaphernes 
contre  les  Athéniens  et  la  ville  d*£rétrie,  et  tous 
ceux  des  Grecs  qui  n'étoient  pas  encore  subjugués. 
IV,  i53.  Ce  que  signifie  son  nom  en  Grec.  i56. 
Traits  de  bonté  et  de  clémence  de  ce  Frince.  Sgs. 
Il  fait  de  formidables  préparatifs  contre  les  Grecs, 
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epfès  la  bataille  cle  Marathon ,  el  en  même  temps 
contre  les  Egyptiens  révoltés.  V,  i.  Contestation 
entre  ses  fils  au  SD)et  de  la  Couronne,  s.  Il  déclare 
Xerxès  son  successeur,  et  meurt  au  moment  qu'il 
alloit  se  mettre  en  marche,  après  trente-six  ans  de 
lègne.  5>  Epoque  de  sa  mort.  367.  Sa  Généalogie. 
a82.  Voyez  l'EXTH&iT  de  Ctésias.  VI,  335.  Ses 
enfans;  trois  de  la  fille  de  Gobrjas,  avant  d'être 
Roi}  dont  l'aîné  est  Artobarsaaes.  Y,  3,  que  le  tra- 
ductenr  conjecture  être  rancêlre  de  Mithndate. 
s63  et  suiv.  Quatre  d'Atosse,  fille  de  C^rus,  dont 
Xerxès  étoît  l'aîné.  3.  Ses  autres  fils  de  diSérent^s 
épouses;  Hystaspes.  Si.  Arsamenés.  Ss.  Arsamès. 
55.  Gobryas,  54.  Ariomarde.  56.  Ariabîgnës.  65. 
Achemënes.  ibid.  Abrocomès  et  Hypéranlhès.  i54. 
Masistès.YI,8o. 

DAKiusn,  fils  de  Xerxès,  éponse  Arlay.nte,  fille 
de  Masistfes;  Xerxès  conçoit  nne  violente  passion 
pour  elle.  VI,  81. 

Darius  le  Mède.  A  quel  âge  soccède-t-il  à  Bal- 
tassar,  selon  le  Prophète  Daniel.  VII,  i-ji.  DiscDS< 
sion  de  plusieurs  Savans  à  son  sujet,  ibid.  et  175. 
Le  même,  i  ce  qu'il  paroît, que  Nérigliasar  de  Mé- 
gasthènes ,  et  Nérégasolasorua  du  Canon  d»  Ptolé- 
mée.  176,  i84.  Durée  de  son  règne.  176, 177,  179, 
i85. 

DarnÉBKS.  Lear  pays.  I ,  i5i.  Foyes  Tjlbis 

GÉOGRAPHIQUE. 

Dacgon  et  MÉNÉCOL05 ,  Chefs  de  la  colonie  de 
SyracQsains  qui  fonda  Camarine.  Voyes  ce  nom< 

Datis,  Mède,  remplace  Mardonius  dans  le  com- 
mandement de  l'armée  de  Darius.  IV,  i55,  433. 
Ses  exploits  à  Naxos.  i54  et  suiv.  Ramène  les  Dé- 
liens 
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liens  qui  fnjoïent,  et  laur  promet  de  ne  leur  faire 
aucun  mal.  i56,  44o.  Il  ramène  eu  Asie  les  Perse* 
battus  à  Marathon }  vision  d'après  laquelle  il  met  en 
dépàt  à  Délos  une  statue  dorée  d'Apollon,  trouvée 
sur  la  flotte,  et  qui  appartenoit  au  Déiiam  des  Thé- 
bains.  170;  VI,  ^37,  3/4,  376.  Ses  fils.  V,  61. 

Davibs  (M.),  habile  critique  Anglois.  On  lui  doit 
une  excellente  édition  du  Traité  de  la  Nature  des 
Dieux  de  Cicéron.II,345-,in,555,559îV,434, 497. 

Daulibns.  Leurs  villes  ravagées  et  brûlées  par 
les  Perses.  V,  i85. 

Oaufhik,  poisson.  Reçoit  sur  son  dos  Ârion  qui 
s'étoit  jeté  à  ta  mer.  I,  1^.  Arion,  voulant  par  re- 
connotssance  éterniser  la  mémoire  de  cet  événe* 
ment,  fait  faire  sa  statue  en  bronze,  portée  sur  un 
Dauphin.  18.  Crédulité  de  Pline  à  cet  égard.  3i4. 
C'est  nne  figure  symbolique,  ibid. 

Davbisès,  gendre  de  Darius,  bat  les  Ioniens.  IV, 
85.  S'empare  de  plusieurs  villes  de  l'Hellespont,  et 
se  rend  en  Carie  pour  réprimei*  la  révolta  de  cette 
province.  86.  Bat  deux  fois  les  Caricns  sur  les  bords 
du  Marsyas.  87.  Est  tué  dans  une  embuscade.  88 , 
374. 

DÉBITEURS,  f^oyez  DETTES. 

DÉcËLÉBNS.  Leur  conduite  envers  les  Tynda- 
rides,  qui  cherchoient  Hélène  enlevée  par  Thésée; 
honneurs  et  privilèges  que  leur  vaut  à  Sparte  leur 
conduite  en  cette  occasion.  VI,  55  et  suiv.  i35  et 
suiv.  Foyet  Tab.  Géogb. 

Deobn  (M.),  savant  Allemand  ;réponfie  à  ce  qn'il 
B  dit  en  favenr  de  Manélhon.  Vil,  4i-43. 

Déjanihe,  fille  d'(8née.  Quel  futl'aîné  des  enfans 
qu'elle  eut  d'Hercule.  VII ,  469. 

ToinelX.  G  g 
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DÉJANIRB ,  fille  de  Lycaou  premier,  ^poate  Vé- 
laagua,  fils  de  Nîobé.  VII,  9io.  Année  de  sa  nais- 
sance. 3  II. 

DÈJOcks,  aïeul  de  Cymxareii  et  premier  Roi  des 
Mèdes.  1, 57.  Manière  dont  il  parvient  à  la  Royauté. 
80-83.  Etendue  de  son  royaume  et  durée  de  son 
règne.  84.  Motif  qui  l'engagea  k  rendre  la  justice 
arec  tant  de  zèle  et  d'impartialité  avant  son  éleo- 
lion.  384  et  385.  Règne  paisiblement.  VU,  i5o. 
Qualités  qui  l'avoient  fait  élire.  161.  Epoque  oà  il 
avoit  été  élu,  et  durée  de  son  règne.  iSoet  163.  Quelle 
est  de  toutes  les  opinions  sur  l'époque  de  son  élec- 
tion celle  qui  est  la  préférable.  i65. 

DÊiPHONtTs  d'Atollome  ,  fils  d'Erénias,  devin 
Je  la  flotte  Grecque.  VI ,  68. 

DsL&TAL  (M.),  savant  Naturaliste  Anglois.  VI, 

57.. 

DÊLiAST&fl.  Leurs  fonctions.  III,  439. 

DÉLIENS.  Culte  qu'ils  rendent  à  des  Vierges  Hy- 
perboréènes.  III,  i5o  et  suiv.  S'enfuyent  de  leur 
Ile  et  y  rentrent  sur  l'invitation  des  Perses  qui  ne 
leur  font  aucun  mal.  IV,  i65.  Voyez  Datis. 

DÉLIES ,  fêtes  qui  se  célébroîent  à  Délos  eu  l'hon- 
neur d'Apollon.  III,  445. 

Dblisle  (Guill.).  Sa  carte  détaillée  de  la  Mer 
Caspiène.  I,  53o;  II,  sos;  III,  5i4.  Son  erreur  an 
sujet  des  Cavités  de  l'Eubée.  W,  445. 

DÉLiuH  DBS  Thêbains.  IV,  170.  Voyett  ce  mot 
dans  la  Tab.  Géocr. 

DÉLOS  (  lie  de  ).  Pisistrate  la  purifie  par  ordre  des 
Oracles,  et  comment.  I,  48.  Quel  étoit  son  motif. 
398.  Détails  sur  cette  purification.  i6û^  et  169. 
VoytK  Datis.  Tremblemens  de  terre  dans  cette  i!e) 
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regardés  comme  les  présages  des  calamités  qui  atten- 
doientles  Grecs,  et  annoncés  par  l'Oracle.  IV,  ]56, 
44o.  Tont  ce  qui  étoit  situé  au-deU.  efirayoit  les 
Grecs  par  le  pen  de  conaoissance  qu'ils  aroient  du 
pays.  V,  s5o.  Voyez  Tab.  Gèogb. 

Delphes  ou  Fttho,  ville  célèbre  par  son  tem- 
jile  consacré  à  Apollon  ;  présens  que  Mîdas  et  Gygès 
envoient  à  son  Oracle.  I ,  lo.  Alyattes  y  envoie  des 
Dépotés.  i4.  Riches  préaens  qu'y  lait  Crésos.  5;  et 
58.  Son  Oracle  consulté  trois  fois  par  ce  Prince. 
54, 58, 39.  Prérogatives  accordées  parles  Delphiens 
à  Crésus  et  aux  Lydiens.  Sj.  Chapelles  ou  salles 
appartenantes  dans  le  temple  de  Delphes  à  difFé- 
rentes  villes,  à  des  Rois,  à  de  riches  particuliers. 
300,  365.  Cheval  de  bronze  envoyé  à  Delphes  par 
les  Argiens  A  l'imitation  da  cheval  de  bois  de  Troie. 
5't6.  Temple  de  Delphes  brûlé  et  rebâti.  Il,  liS. 
Ce  qa'il  ëtoit  dans  son  origine.  TV,  374.  La  ville  et 
le  temple  sauvés  de*  ravages  des  Perses  par  un 
grand  nombre  de  prodiges.  V,  186.  En  quelle  année 
iaat-il  placer  la  députation  de  Crésns  i  l'Oracle  de 
cette  ville.  VU,  31  s.  Le  rocher  d'où  Esope  fui  pré- 
cipité étoit  la  roche  Hyampée ,  aux  environs  de 
Delphes.  559  ^^  ^^^*  ^^  <^'i\.  iaut  penser  du  senti- 
ment de  Cuper  sur  le  nom  de  Pbeedrïades  qu'il  pré- 
tend avoir  été  commun  à  tous  les  rochers  qui  en- 
tooroientcette  ville.  54o.f^o^MOaACi£setpTTHO. 
Delphievs,  babitans  de  Delphes.  Leurs  fêtes  ap- 
pelées Théophanies.  1,57.  Prérogatives  qu'ils  accor- 
dent à  Crésus  et  aux  Lydiens.  5^ ,  370-373.  Super- 
cherie d'nn  habitant  de  cette  ville  pour  flatter  les 
Lacédémoniens.  57  el  38.  Nom  de  cet  habitant. 
367.  D'où  leur  mois  Théoxinius  tiroit  son  nom. 
Gg  3 
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366.  ConsuIlSDt  rOracIe  pour  tous  les  Grecs.  V, 
136.  Erigeât,  d'après  sa  réponse,  un  aalelaux  vents. 
ibid.  AbaudoDoeat  leur  ville,  à  l'approche  des  Per- 
ses. i85.  Tombent  sur  les  barbares,  déjà  mis  en  d^ 
sordre  par  plusJears  prodiges,  et  sauvent  leur  ville 
et  leur  temple.  187. 

Delta,  partie  de  l'Egfpte.  n,  11-16,  i48.  Les 
Ioniens  prétendent  i  tort  que  le  nom  d'Egypte  n'ap- 
partient qu'an  seul  Delta,  la  et  i3.  F'oyex  Table 

GÈOGBAFHIQUB. 

DÉLUGE.  N'a  point  atteint  le  sommet  des  plus 
hautes  montagnes.  II,  186  et  suiv. 

DéiiABATE,  fils  d'Ariston,  Koi  de  Lacédémone, 
abandonne  son  collègue  Cléomènes,  et  se  retireavec 
Jes  troupes  qu'il  avoit  amenées  contre  les  Athéniens. 
IV,5i  ;  Vil,  5o3.  Sa  jalousie  contre  Cléomènes  qu'il 
accuse.  131. La  légitimité  de  sa  naissance  est  attaquée 
par  Cléomènes.  i33.  La  Pythie  gagnée  déclare  qu'il 
n'est  pas  fils  d'Aiiston ,  et  il  perd  la  couronne.  i33. 
Nommé  à  un  emploi  dans  la  Magistrature,  il  reçoit 
un  nouvel  affront  deLéotychides,  son  accusateur  et 
son  successeur.  i53.  Il  supplie  sa  mère  de  lui  dire  la 
vérité  au  sujet  de  sa  naissance.  i34.  Celle-ci  l'assure 
qu'il  esl  fils  d'Arislon  ou  du  héros  Astrabacus.  i55. 
Il  se  retire  dans  l'Elîde,  puis  à  Zacynifae,  poursuivi 
par  les  Lacédémonîena,  et  enfin  à  la  cour  de  Darius, 
où  ce  Prince  le  reçoit  magnifiquement  ;  son  éloge;  il 
avoit  été  plusieurs  fois  vainqueur  aux  jeux  Olym- 
piques. i36;  VU,  5o5.  Comment  ses  conseils  valent 
à  Xerxès  le  trône  de  Perse.  V,  3.  Son  entretien  avec 
Xerxès  après  la  revue  de  l'innombrable  armée  de 
ce  Prince.  67  et  suiv.  Conseils  qu'il  lui  donne,  après 
le  combat  des  Thermopyles.  160.  Donne  avis  aux 
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Ejtrédémonieas  des  préparatifs  de  Xersès.  i63} 
VII,  5oS.  Villes  que  lui  donne  Xerxès,  pour  le  ré- 
compenser  de  Favoir  accompagné  en  Grèce.  a66. 
Origine  de  sa  faveur  à  la  cour  de  ce  Prince.  VI,  379. 
De  quelle  maison  et  de  qui  étoit-il  fils.  VII,  5o3. 

DÉ11ARA.TU8,  de  la  &miUe  des  Bacchiades,  à  Co- 
rinlhe,  fuyant  la  Tyrannie  de  Cypsélus,  passe  en 
Ëtrurie ,  avec  tons  se»  biens  ;  son  fils  devint  Roi  de 
Rome  sous  le  nom  de  Tarquin  rancïen.  XV ,  S5o  ; 
Vn,  $26,  538,  53i.  Education  qu'il  fait  donner  à 
ses  deux  fils  Amns  et  Lucnmon.  536.  Année  de  son 
mariage.  $3^, 

DÉHETER  (c'est'i-dîre  Terre-Mire  on  Cérès),  nom 
donné  par  les  Grecs  à  Isis.  II,  5o. 

DéhocèdbsdeCrotonb,  Médecin  dePolycratea, 
et  te  plus  habile  de  son  temps.  III,  100.  Esclave  da 
perfide  Orétès.  101.  Darius  le  fait  venir  i  sa  cour, 
après  la  mort  d'Orétès,  pour  le  guérir  d'une  entorse. 
lo5,3g3.  Ce  Prince  est  obligé  de  le  menacer  pour  le 
faire  convenir  qu'il  étoit  médecin;  il  gnérit  Darius, 
qui  le  récompense  magnifiquement.  io5.  Son  his- 
toire avant  de  s'attacher  à  Folycrates.  106.  11  use 
avec  générosité  de  la  faveur  dont  il  jouit  à  la  cour  de 
Perse  ;  il  guérit  Atosse ,  femme  de  Darius,  et  se  sert 
adroitement  de  cette  Princesse  pour  suggérer  an 
Roi  le  dessein  de  porter  la  guerre  en  Grèce,  et  s'y- 
làire  envoyer  avec  quinze  Seigneurs  Perses  char- 
gés de  reconnoitre  le  pays.  10;  et  suiv.  11  part 
comblé  de  présens;  arrivé  iXarente,  il  échappe  aux 
Perses,  et  se  relire  à  Crotone ,  où  ceux-ci  essaient  en 
vain  de  l'enlever.  log  et  suiv.  Il  épouse  la  fille  du 
célèbre  athlète  Milon.  m. 

DÉMOCHATi(iUE(gonvememenl)  ne  peut  prendre 
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de  consistance  chez  un  peuple  corrompu.  Il,  aSi* 
Eat  le  plus  despotique  et  le  plus  dur  de  tous  les  gou- 
vememens.  VU,  i  ii ,  TUtte.  Eat  communément  en 
proie  à  des  intrigans  et  &  des  hommes  vils  et  sans 
principes.  VI,  455.  Otanes  parle  en  faveur  de  ia 
Démocratie.  UI ,  69 ,  70.  Il  l'établit  en  lonie.  IV, 
117.  Mégabyze  et  Darius  le  réfutent,  m,  70-75. 
Dangers  de  ce  gouvernement.  70,  7i,54o  etsniv. 

DâmocBiTE,  commandant  d'un  vaisseau Naxien , 
détermine  ses  compatriotes,  envoyés  pour  se  join- 
dre à  Xerxès,  à  passer  du  câté  des  Grecs,  i  Sala- 
mine.  V,  191.  Inscription  en  sou  honneur;  ses  ex- 
ploita dans  le  combat.  466. 

DÉMODAMAS,  Général  des  Rois  Séleucns  et  An- 
tiochus,  élève  des  autels  à  Apollon  Didyméen.  IV, 
586. 

DÉxoNAX  DB  Mantinée,  appelé  par  les  Cyr^ 
néens  pour  leur  donner  desloix.  III,  335,  548. 

DÉMOFHILB,  fils  de  Diadromas,  commande  les 
Thespiens  aux  Thermopylea.  V,  i55 ,  437 ,  438. 

DÉMOFflON,  douzième  Roi  d'Athènes;  poarquoi 
les  copistes  du  Syncelte  lui  ont-ils  donné  vingt-trois 
ans  de  règne  au  lien  de  lrente>trois.  VXI,  381,  384. 
£st  an  des  Princes  dont  Eusèbe  a  raccourci  les 
règnes.  3^5 ,  396,  585. 

DÈMOSTUËNBS.  Traduction  et  explication  d'un 
passage  de  sa  Harangue  contre  Aristogiton.  I,  366 
et  567.  Phrase  de  sa  Harangue  contre  Aristocrates  ^ 
citée  à  l'appui  d'une  construction  d'Hérodote.  4o4. 
Petit  bâtiment  i  Athènes,  appelé  on  ne  sait  pour- 
(^no\  t  Lanterne  de  Démoathènes.  43i  et  453. 

Demys  d'Halicarnasse.  Ses  Antiquités  Romai- 
nes, citées  sur  £ratoslhène.  I,  18S.  Sur  les  diffé- 
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nos  lombeaax  d'un  même  homme.  554.  Son  Traité 
de  l'Arrangement  de»  mots.  189.  Sa  Rhétorique. 
189.  Citation  qu'il  y  fait  d'un  passage  d'Hérodote 
sur  les  maisons  de  Babylone.  488.  Il  place  la  ville 
de  Creslone  en  Ombrie.  378.  Il  croyoit  que  les  Péla»- 
ges  étoient  une  natioa  Hellénique.  380.  Cité  sur  les 
Félasges  de  Dodone.  VII ,  333 ,  335.  Sur  leur  précé- 
dent séjour  en  Béotie.  sSS.  Sur  leui-  passage  dans 
l'HialiEBotide.  389 ,  a4o.  Sur  l'identité  des  Abori- 
gènes et  des  (Bnotriena.  343.  Préféré  à  Tbncydi- 
des  sur  l'époque  du  premier  établissement  d'une 
colonie  Grecque  en  Sicile.  344.  S'éloigne  mal-i- 
propos  d'Hérodote  sur  l'origine  des  Tyrrhéniens. 
347.  Confond danscel Historien Crotoneavec  Cres- 
tone,  et  place  cette  dernière  ville  duis  l'Ombrie. 
sS;  et  358.  Son  opinion  sur  le  temps  de  la  des- 
truction do  Troie.  3io,  875  et  3/4.  On  ne  paat  im- 
puter qu'à  son  traducteur  latin  d'avoir  donné  i  DA- 
ioirire  j^i^us  pour  mari  ao  lieu  de  Félasgns  second. 
Su.Pentètro  cité  parmi  ceux  qui  évaluent  les  gé- 
nérations à  trente  ans.  397  et  398.  Comment  on  doit 
expliquer  ce  qu'il  dit  de  l'expulsion  des  Sicules  de 
la  Tyrrhénie  par  les  Aborigènes  «t  les  Pélasges. 
éoB.  Ucàns  croyable  que  Strabua  sur  la  fondation 
de  Crotooe.  444.  Plus  s^  que  Thucydides  lui-même 
am  l'époque  où  lea  Sicules  passèrent  en  Sicile.  446. 
Ce  qn'il  non»  apprmd  aar  Démarate  de  Corintlie. 
6»6* 

DbbTs  le  PÉaiÉG:&TB ,  cité  sur  les  Phéniciens. 
If  175.  Sur  la  source  de  l'Euphrate.  486.  Sa  méprise 
sur  la  source  du  Choaspes.  5oi.  En  quel  temps  placer 
l'émigration  en  Italie  des  enfans  nés  des  Locriènes 
«t  de  leurs  esclaves.  Vil,  449. 
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DsNYS  DE  Chalcis  parle  d'un  peuple  en  Arcadie 
nommé  les  Séténites.  VU ,  336. 

Dents  ,  commandant  des  Phocéens ,  dans  la 
guerre  des  Ioniens  contre  les  Perses.  Son  avis  ans 
Confédérés.  IV,  96.  Les  Ioniens  lui  donnent  le 
commandement  de  la  flollc ,  et  bientôt  cessent  de 
lo  reconnoltre  en  celte  qualité.  97  et  suiv.  Use  retire 
en  Sicile,  d'où  il  exerce  ses  pirateries  contre  les' 
Carthaginois  et  les  Tjrrhéniens.  101. 

DÊFOT.  Réponse  que  Glaucus ,  qui  en  avoit  reçu 
d'un  Milésien,  obtient  de  la  Pythie,  sur  l'obligation 
de  le  restituer.  IV,  li^  et  suiv.  438  et  suiv.  Punition 
de  celui  qui  refuse  de  rendre  un  dépôt.  149 ,43i ,  iSa. 

DÉPUTÉS  (les)  que  les  Grecs  envoy oient  con- 
sulter les  Oracles ,  se  nommoient  Théores  on  Théo- 
propes.  I,  137,  note. 

DÉRU8IËBMS  (  les  ) ,  l'une  des  tribus  de  labou- 
reurs chez  les  Perses.  I ,  loi. 

DÉS  (jeu  de).  Son  invention  attribuée  aux  Ly- 
diens. I,  79,  S74  et  suiv.  Il  n'en  est  fait  aucune 
mention  dans  Homère.  I,  5yS.  Rbampsinile  joae 
aux  dés  avec  Cérès.  H,  100,  436. 

Desfontaines  (l'abbé).  Sa  double  méprise  sur 
le  sens  du  terme  mola,  dans  sa  Traduction  de  Vir- 
gile ,  et  dans  celle  du  livre  de  Nienport.  1 ,  453. 
Fait  ridiculement  hurler  des  Nymphes,  m,  Sfi» 
Autre  méprise  dn  même.  IV,  igs^V,  456. 

Despote.  Ce  titre  donné  à  tous  les  Dieux ,  mai* 
propre  an  Soleil.  I,  533  et  533.  Les  Rois  de  l'Orient 
éloient  despotes.  V,  4,  368,  369. 

Dessert.  Les  Perses  en  faisoient  grand  usage. 

1, 110, 4ia. 

Dbavignoles  (  Alphonse  ).  Son  opinion  trop&ffi^ 
mative 


ihvGoogle 


DES     MATIÈRES.  ^^^ 

mative  snr  l'Histoire  d' Assyrie  d'Hérudote.  I,  4oi. 
Fense  que  c'eat  avec  Séthos  qae  le  dernier  Roi  d'Is- 
raël, Osée,  fit  alliance  contre  les  Assyriens.  VII,  99< 
A  disonté  avec  succès  la  plupart  des  opinions  sur 
l'éclipsé  de  soleil  prédite  par  Thaïes.  i54.  Son  opi- 
nion sur  celte  éclipse  combattue  par  le  Président 
Bonhier  et  par  le  Traducteur,  ibid.  et  i55.  Sapposl- 
tion  à  laquelle  il  a  été  forcé  pour  accorder  le  Canoa 
de  Ptolémée  avec  l'Écriture,  touchant Nabuchodo- 
nosor.  iSi.  Adopte  eu  hésitant  l'année  fixée  par 
Usher  (  Usserius)  pour  1a  prise  de  Sardes  par  Cyrns> 
3o6.  Préféré  au  P.  Petao  par  le  Traducteur  sur  quel- 
ques points  de  ta  Chronologie  de  l'Ecriture.  55/. 
Sa  Chronologie  de  l'Histoire  Sainte.  VII,  36.  Son 
idée  snr  le  sens  dn  mot  y'ours,  en  Hébreu  etcfaes 
les  Egyptiens.  ii8  et  119. 

Dettes.  Honteux  chez  les  Perses  d'en  avoir.  I» 
ii5,  430.  En  Egypte  les  débiteurs  donnoient  en 
gage  les  corps  de  leurs  pères  ;  les  inaol  vables  ne  pou-» 
voient  être  ensevelis.  Il,  lis,  ii3,  465.  Toutes 
dettes ,  soit  an  Roi ,  soit  au  trésor  public ,  étoient 
remises  à  la  mort  des  Rois  de  Sparte.  IV ,  ia8.  La 
même  chose  s'observoit  en  Perse,  ibid. 

Dedcalion,  règne  en  Tbes8alie.I,4o.  Discussion 
sur  sa  naissance  et  sur  un  point  de  sa  généalogie. 
VII,  166.  Epoque  de  son  règne.  J93  et  193.  Quand 
faut-il  placer  le  déluge  de  son  nom.  ibid.  et  suîv. 
Suite  chronologique  depuis  la  naissance  de  Deu* 
calîon  jusqu'à  l'expulsion  de  Mélanthus.  199,  19S, 
198, 199.  Portion  de  Pélaages  qu'il  chasse  delà Tfae»- 
•alie;  en  quel  temps.  266.  Sa  postérité  jusqu'à  Scieus. 
354.  Quel  âge  il  avoit  à  la  naissance  de  son  fils  Am- 
phîetyon.  555  efr'556t 

TomelJC  H  h 
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Detihs,  ches  lesSe  ythes  ;comment  ils  ezcrçoinit 
leur  arl.  III  y  171 ,  487.  Fuoilîon  At»  faux  Devins 
enScythie.  173, 173.  lUétoieatiescmidnotennâes 
anciens  Grecs  dans  toules  lenrs  entreprises  et  mfmt 
en  guerre.  VI,  38,  ii4,  ii5. 

M/^ ,  emploi  de  cette  proposition  pour  «-p^I  i  a^i. 

DiACSLB,  lauBse  lefon  des  anciennes  idilions 
d'Hérodote  au  lien  de  Cslâ,  lieu  d'Athènes,  près 
dn  Céramique.  IV,  lAg,  445,  446.  f^oycM  aussi 
Tab.  Géogr.  au  mol  Cslé. 

DiACBE  (  Jean  )  explique  tris-bien  Texpression 
ChauliodonUê.  II,  309. 

DiACTORiDBS ,  Cranonimi ,  de  la  maison  des  Sco- 
padcs,  un  des  prétendsns  d'Agariste.  IV,  17" ,  479. 

D1AGOBA8,  surnommé  rAlhée,  s'enfuitd'Atlitoesi 
les  Athéniens ,  peuple  religieux ,  mettent  sa  tète  à 
prix.  VII,  671. 

DiAME  s'appeloit  en  Grec  Artémis.  Raison  de 
cetla  dénomination.  I,  »i.  I^es  Ëphésiens  lui  con- 
sacrent leur  ville,  étant  attaquée  par  Crésus.  18. 
Son  temple  A  Bubastis.  II,  ii4.  ÂppMée  Bnbastis 
par  les  Egyptiens.  ii4,  t33,  467.  Fille  de  Bacchus 
et  d'Isis  selon  les  Egyptiens.  iSa.  Fille  de  Cérès 
selon  MschyXe.  iSa,  5t4.  Son  temple  et  oracleà 
Buto.  i3o.  Sa  fète  célébrée  à  Bubastis;  indécence 
des  femmes  dans  cette  occasion.  II,  5o,  Si ,  395. 
Diane-la-Royale.  Dans  les  sacrifices  qu'on  lui 
oITroit,  OD  Ëiisoit  usage  de  paille  de  froment.  III, 
lâo,  439.  Dîane-Orthienne  ou  Orthosienne.  Son 
culleetsastatoeenTaurideetàSparte.  187, 5o3  et 
snir.  Sa  fête  célébrée  à  Brauron  et  appelée  Braa- 
ronies.  IV,  i84,  489.  Son  temple  dans  l'Arlémisiam 
paroît  avoir  donné  le  nom  à  la  côte  et  au  bras  de 
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mer  appelés  ainsi.  V,  134.  Diane- Eucléia.  Son 
temple.  VI ,  i43  et  auiv. 

DiCiEA.nQiTB ,  Hutorien  Grec,  s'éloigne  d'Héro- 
dote encore  pins  qae  Diodore  pour  ce  qui  regarde 
Séioatris  et  l'Histoire  da  royaume  d'Egypte.  VII, 
^7)  ^7)  ^^7'  Usage  qoe  l'antenr  de  la  Chronique  de 
Fan»  semble  avoir  fait  de  lui.  3o3 ,  385.  D'oii  étoit- 
il ,  et  quand  a-t-il  fleuri.  366 ,  386.  Passage  impori- 
tant  d'an  de  ses  Onvragea,  rapporté  par  Apollonius 
Rhodiua.367,368. 

Diciisoi,  espèce  d'oiseau  de  l'Inde.  VI,  339^ 
365  et  sniv. 

Dtckvê ,  d'Athènes ,  fiU  de  Tliéocydes ,  banni 
d'Athènes,  jonit  chez  les  Mèdes  d'une  grande  con- 
ddératiouf  ce  qui  loi  arriva  dans  la  plaine  deThria , 
avec  Démarate  de  Lacédémone.  V,  303  et  suiv. 

DiCTioNNAiRBa ,  communs  k  Athènes ,  environ 
iio  ans  avant  notre  ère.  II,  319. 

DiCTTx,  animal  du  pays  des  Libyens  Nomades, 
m,  a54. 

DiCTTHiiB ,  BRlTOHl.nTU  et  Aphxa  ,  trois  noms 
d'une  seule  et  même  Déesse ,  adorée  ea  Crèt?.  Son 
Histoire.  III,  5o,  33g  et  suir. 

DiDBEOT ,  Patriarche  des  Athées ,  plus  connu 
par  la  hardiesse  de  ses  opinions  que  par  leur  j  uslesse. 
U,453. 

DiDTHB,  le  Grammairien,  a  fourni  à  M.  Wes- 
leling  un  moyen  de  conoilier  Diodore  de  Sicile 
avec  lui-même  sur  la  durée  de  la  souveraineté  des 
Rois  at  Prytanes  annuels  de  Corintbe.  VII ,  Sau 
Son  passage.  533  et  533.  Ce  qui  lui  donne  du  prix. 
533. 

DiÈNEcàs,  de  Sparte.  Sa  réponse  à  un  Trachi- 
Hh  2 
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Dira,  sar  le  grand  nombre  dea  Perset  aux  Ther- 

mopylea;  ses  exploits  et  sa  mort.  V,  i55. 

Dieu  se  plaît  à  abaisser  tout  ce  qui  a'élève  trop 
haut.  V,  i4.  Ce  qu'il  a  résolu  ne  peut  pas  Être  dé- 
tourné par  l'homme.  VI,  i3.  Selon  Artabane  il  Ëiit 
voir  sa  jalousie  en  assaisonnant  la  vie  de  l'homme 
de  quelques  plaisirs.  Vj4o,  3o6,  So?.  Il  envoie  des 
signes  avant-coureurs  pour  annoncer  les  grand* 
malheurs  qui  menacent  une  contrée.  IV^  107.  L'<w> 
gueil  du  Roi  Apriès  lui  fait  penser  qu'un  Dieu  mèm« 
ne  pourroit  pas  le  détrôner.  II,  i4o,  Saâ. 

DiEtr  INCONNU,  autel  qui  loi  est  élevé  à  Athènes. 
IV,  7  et  suir.  3i.  Saint  Paul  justifié  à  ce  sujet,  ibid. 
DiBux.  Les  anciens  croyoieat  qu'ils  quittoient  les 
villes  prèles  &  être  prises.  1 ,  333.  Manière  de  leur 
consacrer  les  villes  chez  les  anciens.  I,  18,  3ai  et 
333.  Dieux  étrangers  chassés  par  les  Cauuiens.  i58, 
159.  Dieux  qui  se  rendent  enx-mèmea  dans  leort 
temples.  i45,  4go.  Les  Dieux  sont  les  prolecteurs 
des  Rois.  IV,  Si.  Ils  ont  connoissance  de  toutes  les 
actions  des  hommes.  V,  33i.  Vengeance  et  jalousie 
des  Dieux.  I,  a4,  36,  343,  344;  III,  36,  So?;  V,  \i, 
4o,  3o6,  3o7,  33 1,  334.  «Tenter  les  Dieux,  ou 
»  commettre  l'injustice,  c'est  la  même  chose».  Ré- 
ponse de  la  Pythie  à  Glaucus.  IV>  149.  Les  huit 
Dieux  des  Egyptiens,  pères  des  douze  Dieux.  Il, 
58,  4o.  Les  douze  Dieux  des  Egyptiens  adoptés  par 
les  Grecs.  4.  Autel  qui  leur  est  consacré  à  Athènes. 
6,  176.  Sacrifice  des  Athéniens  aux  douse  Dieux. 
IV,  163.  Presque  tous  les  noms  des  Dieux  sont 
venus  d'Egypte  en  Grèce.  II,  44.  On  a  long-temps 
ignoré  l'origine  des  Dieux,  leur  forme,  leui-  nature. 
46.  Les  Egyptiens  ne  connoissent  point  de  Dieux 
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koni  la  forme  hamaine.  118,  479*  Les  Dienx  ré- 
gnèrent sur  l'Egypte  avant  le  premier  Roî.  lao, 
487,  488.  Jours  de  la  naissance  de  quelqnes-uns  des 
Dienx  Egyptiens.  167,  iâ8>  Différence  de  l'opinion 
des  Grer-s  et.  des  Egyptiens  à  l'égard  de  Bacchus, 
Fan,  et  Hercule,  xsi ,  122.  Dieux  des  Arabes.  III, 
7,  ^69*,  des  Scythes,  166;  des  Libyens,  aSi,  369; 
des  Thraces.  IV,  4,  190. 

Différends  pour  le  commandement  de  l'armée 
entre  les  Grecs  et  les  Argiens.  V,  101 ,  369. 

DxopOLiES.  Fête  en  l'honneur  de  Jupiter  Folisai* 
I,  455. 

DioooRE  DE  Sicile,  dislingue  Ompbale  d'une 
esclave  de  Jardanus ,  aimée  d'Hercules.  1 ,  1 86.  Ce 
qu'il  faut  penser  de  celle  distinciion.  S^a.  Critiqué 
i  tort  par  Rollïn ,  au  sujet  du  pont  de  l'Euphrates. 
499  et  600.  Son  Système  Chronologique  sur  l'Egypte, 
moins  bon  que  celui  d'Hérodote.  VII,  6,  8,  Détaila 
à  ce  sujet.  4^  ,  74,  78,  83,  87.  Son  seuliment  sur 
l'époque  de  la  prise  de  Troie.  62 ,  76.  Ce  sentiment, 
le  même  que  celui  d'Eratosthènes ,  n'est  pas  soute- 
nable.  531 ,  537.  Pourquoi  a-l-il  admis  tant  de  Rois 
entre  Fhéroa  et  Frôlée.  96-98.  Temps  où  Diodore 
voyagea  en  Egypte.  73.  Suit  l'usage  des  Grecs  en 
complant  dans  les  générations  tes  deux  extrêmes. 
68,  116  et  117.  Durée  qu'il  donne  à  l'Empire  d'As* 
syrie.  i44.  Fait  profession  de  suivi-e  Ctésias.  147. 
Son  témoignage  préfërable  i  celui  des  Marbres  sur 
la  durée  du  règne  de  Gélon  à  Syracuses  ;  pour  quelle 
raison.  455.  Suit  presque  toujours,  pour  les  années , 
la  manière  de  compter  en  usage  de  son  temps.  456. 
Son  passage  snr  les  Rois  et  Prytanes  annuels  de 
Coriuthe ,  et  moyen  de  coocilier  ce  t  Historien  avec 
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lui-même,  par  rapport  à  la  durée  de  cesdeux  forme* 
deGouveraement.  519-531,533.  ^o)'ee  HÉRODOTE* 

D10GÈNE8  Labkce.  Ce  qa'il  dit  du  berceau  d« 
la  philosophie  chez  les  Barbares.  I,  490. 
-  Dion  Cassius  ,  Historien  Grec,  cité  sur  le  sens 
à'Û7rifCa.im.  I,  I77. 

DiONU  DU  SÊIOVB  (M.),  de  1* Académie  des  Sciao- 
ces.  ladaction  qu'il  tire  d'ua  ouvrage  attribua  à 
Lucien ,  pour  avancer  que  les  ancêtres  des  Arca- 
diena  avoient  existé  avant  que  la  Lnne  eût  un  satel» 
lite.Vn,333. 

DioNYSioPUANiss,  d'Ëphèse, enlève  furtivement 
le  corps  de  Mardonius,  et  loi  £iit  rendre  les  hon- 
neurs funèbres }  il  en  est  récompensé  par  le  fiU  de 
Mardonius.  VI,  65,  i46,  147. 

D10NY8IUB.  yoyex  Dents. 

Dionysos,  nomGrecdeBacchas.  ^o^»  ce  mot. 

DioâcoRiD£s ',  Poète  Grec.  Son  Epigramme  sud 
Olhryades,  qui  s'éhnt  rendu  célèbre  &  la  journée  da 
Thyrée.  I,  Sig.  Autre  Epigramme  du  mftme  sur 
Euphratès,  esclave  Perse.  436. 

Di08CtJRE8(les).  CaBloretPollux,&ls  de  Jupiter, 
inconnus  aux  Egyptiens.  II,  44.  Reçus  par  Eupho- 
rion  d'Axanîe.  IV,  176;  et  par  Phormion  le  Spar- 
tiate. 478. 

DlPHTHÈRBS,  nom  donné  par  les  Ioniens  à  leurs 
lîvrea  écrits  sur  des  peaux  ou  du  parchemin.  Ori- 
gine de  ce  nom.  IV,  3g,  360,  361. 

DlïODE  OU  Jbrboa  ,  espèce  de  rat  d'Afrique. 
m.  354,  583,584. 

Discipline  Militaire,  connue  chez  les  Hébreux 
avant  d'être  inti'oduite  dans  l'Asie  par  Cyazare*. 
1,587  et  588. 
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DucoVEs  de  Prexajpas  aux  FersM ,  avant  de  se 
tner.  III ,  65.  D'Otanea  pour  la  Démocratie.  69.  De 
Mégabyse  pour  rOIygurchie.  70.  De  Darius  pour 
la  Monarchie.  71.  De  Coès,  Commandant  des  My- 
tilénien*.  193.  D'Histiée  aux  Scythe».  319.  D'Aris- 
tagorai  i  CUomènes.  IV,  Sa.  Des  Spartiates  à 
Hippias  et  aux  députés  des  Grecs  alliés.  65.  De 
Sosiclès  aux  Lacédémenlens.  64.  Des  Tyrans  des 
Cypriens  aux  Ioniens.  Sa.  D'Histiée  À  Darius.  80. 
Des  Perses  aux  Tyrans  d'Ionie.  95..  De  Léotycbide* 
sur  un  Dépôt,  lé^.  De  Clisthènes  aux  Prétendans 
de  sa  fille  Agariste.  179.  De  Xerxès  aux  Perses  sur 
la  guerre  contre  les  Grecs.  V,  6  et  suir.  45  et  suîr. 
De  Mardonius  à  Xerxès.  9.  De  Xerxès  i  Artabane. 
4o,  4i ,  43 ,  44.  D' Artabane  à  Xerxès.  II ,  39,  4i , 
43.  D'Hannocydfls  aux  Phocidiens.  VI ,  i3.  Des 
TégéAles  pour  le  cominan dément  de  l'aile  droit* 
dans  l'armée  des  Grecs  alliés.  VI,  19.  Des  Albé< 
niens  sur  le  même  snjet.  ai.  D'Alexandre  II,  Roi 
de  Macédoine ,  aux  Généraux  des  Grecs.  36.  De  Vau- 
sanias  aux  mêmes.  S^.  De  Mardonius  aux  Spartiates. 
58.  De  Mardonius  à  Eurypile ,  Tbrasydéîus  et  Tho- 
rax. 45.  De  Fausanias  aux  Athéniens,  au  momeut 
du  combat.  46,  47. 

DiavuTE  entre  Neptune  et  MinerTe,  potn-  l'At- 
tique.  V,  196,  479. 

Dithyrambe,  sorte  de  poëme.  Par  qui  inventé. 
1 ,  16.  Sa  définition ,  son  origine ,  son  caractère.  307 
et  suiv.  Trois  lieux  diETérens  pour  l'invention  de  ce 
poëme,  et  tons  trois  indiqués  par  Findara.  309.  Pris 
de  ce  genre  de  poëme.  'Jio. 

DiTHYRAMBiQDBs(poètes).  Idée  plaisante  d'Aris- 
tophanes  à  leur  sujet.  I,  s  10.  Appelés  Maîtres 
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(  ltiifM>»t  )  r  comme  1m  tragiques  el  les  comiqne*. 

an. 

DiTHYHAKBUS,  fils  d'Harmatidè» ,  se  courre  de 
gloire  aux  Thermopyles.  V,  i56. 

Divination  ,  altribnée  en  Egypte  à  certains 
Dieux.  II,  65,  Séy.  Comment  elle  s'exerçoit  chex 
lea  Scythes,  m,  171.  Chez  les Nasamons.  342,565. 
Dixième  (  la)  partie  de  la  rançon  des  prisonniers, 
employée  par  les  Athéniens  pour  faire  un  char  de 
hronze  qn'on  plaça  k  l'entrée  des  Propylées.  IV,  55 , 
S5e. 

DiYLMU*,  Historien  Grec.  Période  de  temp^ 
^u'embraasoit  son  ouvrage.  VI,  476. 

DoDONB  (Oracle  de),  le  plus  ancien  de  la  Grèce. 
1 ,  54;  II ,  46, 47.  Voyea  ObACLEs.  Ce  furent  d'abord 
des  hommes  tiui  readirent  les  Oracles  à  Dodone, 
Irfors  différens  noms.  a88  et  suiv. 

DoDWBLI.,Iclandois,8avantCbronologi8te  et  Cri- 
tique, se  plaît  on  peu  trop  aux  paradoxes.  I,  200, 
a3i,a53îIV,5ii;VI,  i38,  i55-,  VII,  458  el  suiv. 
Vin,  98, 10a.  Ci  lé  sur  Scymnus  deChios.  VII,  36*. 
Sa  Dissertation  sur  Dicnaarque.  366.  Est  un  de  ceux 
qui  ont  suivi  le  sentiment  d'Hérodote  sur  l'époque 
de  la  prise  de  Troie.  377.  En  quelle  année  place- 
t-il  la  fondation  de  Syraoutes.  448.  Examen  de  son 
sentiment  sur  l'époque  à  laquelle  il  veut  rapporter 
la  fondation  de  Mégares  et  antres  colonies  Grecques 
en  Sicile.  458,  46i.  Dispute  A  Thaïes  d'avoir  pn 
prédire  nne  éclipse.  33a. 

DoLiONS*  Noms  des  Pélasges  qui  se  trouvoient  i 
Cyzique  du  temps  des  Argonautes.  VII,  357. 

DoLOMiBU  ( M.  le  Commandeurde ) , savant  Phy- 
•ioien.II,  167, 191. 

DOLONCES, 
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DOLONCES,  penple  de  Thrace;  leurs  RoU,  reçus 
i  Athènes  par  MUtiades ,  iîls  de  Cypsélus ,  le  déler^ 
minent  à  mener  une  colonie  dans  la  Chersonèae , 
ponr  obéir  à  l'Oracle  de  Delphes.  IV,  m.  Choi- 
sissent Miltiades  ponr  leur  Roi.  iis. 

Don.  Quel  est  le  plus  grand  que  puissent  faire  les 
Rois  de  Perse.  VI ,  82  >  i56t  Ctéaias  en  suppose  nn  > 
qui  est  ridicule.  338  et  339 ,  378. 

Dons  d'Amasis  et  des  Grecs  établis  en  Egypte, 
pour  la  reconstruction  du  temple  de  Delphes.  Il, 
t48,  i4g.De Darius  et  de  ses  femmes  &its  au  Médecin 
Démocèdes.  III,  io5.  Leur  effet  dans  la  guerre.  V, 
167,  168. 

DoRiCHA.  Voyeit  Rhodofis. 

DoRiDAS  et  Hyanthidas  ,  succèdent  conjointe- 
ment à  Propodas  leur  père,  Roi  de  Corinthe.VII, 
5i6j  519.  Cèdent,  après  la  rentrée  des  Héraclidesj 
le  Royaume  à  Alélès.  5i6.  Conjecture  sur  les  motifs 
de  cette  cession,  et  leur  ftge  quand  ils  la  firent,  i&ûj^ 
et  517,  519. 

D0B.1ÉB,  fils  d' Anaxandrides ,  Roi  de  Sparte, 
ne  voulant  point  dépendre  de  Cléomènea ,  son  frère 
de  père,  qui  lui  avoit  été  préféré,  se  retire  en  Libye 
et  y  fonde  ane  colonie  à  Cinyps.  Chassé  trois  ana 
après  par  le»  Maces  et  les  Carthaginois,  il  revient 
dans  le  Péloponnèse.  IV  ,  38.  Fart  pour  une  autre 
expédition  en  Sicile  {conduit  sous  Cléomènes  son 
frère,  nne  colonie  en  Libye.  VII ,  Soa.  S'empare  de 
Minoa  en  Sicile,  et  lui  donne  le  nom  d'Héraclée. 
ihià.  Féritdans  un  combat  contre  les  Carthaginois. 
Î&Ù2.  Versions  différentes  snr  sa  mort.  IV,  39,  3o, 

334. 

DoRiBN  (  habillement).  IV>  60,  Cl. 
Tome  IX.  U 
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DoRiEEtS  de  l'Asie,  aqbjugaés  par  Crésu.  1,6, 
30.  D'où  ils  tirent  leur  origine.  4o.  Quand  appelés 
Dorions.  4i.  Iteurpayt  appela  d'abord  Hesapole, 
et  ensuite  FentBpole}oiQtifâeoe  changement.  118. 
Les  Doriena  et  les  Ioniens  obaasent  les  Cariens  dea 
iles,  elfont  passerceux*oianrle  Continent.  i37,  i58. 
Plusieurs  de  leurs  mjgratioiii  attribuées  aux  VA- 
lasges.  373.  Voj'age  vers  la  Crète ,  par  les  Dorions 
chassés  de  Lacédémone.  éSg  ;  II ,  i43.  Première 
expédition  des  Lacédémoniens- Doriena  en  Asie. 
m  j  48.  Leurs  diverses  expédï  lions  dans  l'Atb'qoe. 
IV,  53.  Leurs  Tribus.  Soi.  Changement  de  noms 
des  Tribus  Doriennes.  46.  Les  Doriens  AsialiqDes 
donnent  3o  vaisseaux  à  Xerxës.  V,  65.  Lea  Chefs 
des  Dorions  sont  originaires  d'£gypte.  IV,  ia4.  Le» 
Doriens  ont  beaucoup  de  villes  célèbres.  V,  309. 

DORIBITS  ou  PÉLOPONNésiENS.  f^O^ea  HbLLËNES. 

Leur  colonie,  conduite  de  Mégares  dans  l'ile  de 
Crète.  VII,  4i  5.  Leurs  au  très  établiweniensjk  Rhodes, 
Halicarnasse.  ibid.  Ce  que  Fausanias  nous  apprend 
du  temps  où  ils  prirent  Mégares  est  contredit  par 
Strabon.  4i6,  45i.  Lacédémone  leur  est  livrée  par 
Chilonomus.  44i. 

DonuQUB.  IV,  75  tV,  »7,  73.  Pour  les  autres 
passages,  voya*  la  Tab.  G&ogr. 

Dohvillb(M.).  Soh  opinion  snrles  Stratèges. 
IV,  3i5. 

DoRVs  ,  fils  dTIelIen  ,  Roi  des  Hellènes  ;  sous 
son  règne  les  Hellènes  habitent  l'Histj«otidc.  I,  4o. 
8'éublit  aux  environs  du  hrnasae.  4S>. 

DORTsatls ,  on  des  ancêtres  de  Léonidas.  V,  lii. 

DosiTHÉE.  Son  Histoire  de  Lydie.  I,  301. 

DoTUs,  fils  de  Mégasidrès,  commande  les  Fa- 


ihvGoogle 


DES     KATIÉRBS.  35l 

pltUgonlens  et  les  UaliaDÎenfl  ^  dans  Parmée  de 
Xerxèa.  V,  54. 

Dbachmb.  Son  éraluatioD.  IV,  SSg. 

Dracon,  Législateur  Athénien.  Ses  loîz  abrogées 
k  cause  de  leur  excessive  sévérité;  mot  célèbre  de 
l'oratenr  Demades  à  ce  sniet.  Il ,  545  et  suir. 

Drâcon  ,  fils  d'Enpompns  de  Samos ,  distingaoît 
les  objeu  à  30  stades  j  ce  Tut  pour  cela  qu'il  accom- 
pagnoît  toujours  Xerxès.  V,  Soo. 

Deaoêbs.  Etymologie  de  ce  mot.  I,  4i8t 

DsAOON  de  Mélélis,  auquel  on  rend  un.  cultes 
n,33i,  539. 

DaoFiQUBS  (les).  L'une  desTribus  Nomades  chez 
les  Perses.!,  io4. 

Drtopidb.  Habitation  des  Hellènes  au  sortir  de 
Pinde.  I,  4i. 

DucANOE ,  cité  au  sujet  de  l'investiture.  III ,  Siq. 

DcuR  (  M.  ),  cité.  U ,  54i.5i3  ;  V,  428  j  VI ,  ago. 

DuFiNBT.  Sa  Traduction  ridicule  d'un  passage 
de  Pline.  111,379. 

Dhfuis  (  m.  ) ,  de  llnstitut  National.  Court  exa- 
men de  son  Mémoire  sur  l'ûrigine  Pélasge  des  Ar- 
cadîens  et  sur  leur  Religion.  YII ,  33g  et  33o , 
374-277. 

Ddput  (&f.),  de  l'Académie  des  Belles- Leltrea. 
-Légère  méprise  de  ce  Savant.  II ,  396 ,  3Sa.  A  bien 
saisi  le  sens  d'un  passage  d'Hérodote.  533.  Se  trompe 
sur  un  autre.  48o,  48 1. 

DlT&RA.  Grain  coltivé  par  les  Arabes;  combien 
^  rend.  1,507. 

DuRTER ,  Traducteur  d'Hérodote,  n,  i85,  soï, 
388,  396,  335,  337,  496.  Confond  mal-à-propos 
Momempliis  avec  Mempbis.  53i ,  535.  Singulière 
li  3 
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méprise  de  ce  Tradacteur.  III,  3 13,  SSg,  é33 ,  425, 
5oo,  Est  une  très-mauvaise  aalorité.  536;iy,  igi, 
3o8,  218,  5o5,  466;  V,  374,  5o3,  623  ;  VI,  i5o. 

DusAULX  (  M.  ) ,  célèbre  Ti-aductear  de  Juvé- 
nat ,  DOD  moins  recommandable  par  les  quatîtéa 
du  cœur  que  par  celles  de  Tesprit.  rV>  4i5,  433j 
V,  396. 

DusoiTL  (Moïse),  cité.  V,  534, 468}  VI,  3i2. 

DVTHEIL  (  M.  de  la  Porte ) ,  l'un  des  plus  illustres 
savans  de  l'Académie  des  Belles- Lettres  ;  traduit 
jï^cbyle  avec  une  scrupuleuse  exactitude  et  la  plus 
grande  élégance.  III,  394,  4^3. 

Dynasties  collatébalss  des  Rois  d'Egypte» 
imaginées  par  Manéthon»  chez  les  aocieDS.  VII,  8} 
et  par  Marsham ,  chez  les  modernes.  19.  Ce  qu'il  eo 
faut  penser.  8,  28  elsuiv.  Dynasties  des  Pischdadî» 
etdesKaganisenPerse;  reniarqueÂleur sujet.  166. 

Dyssesterib  (  la  )  et  la  pesto  ravagent  l'armée 
de  Xerxès.  V,  aôg,  5x4,  5i5. 

E 

Eau.  Les  Perses  ftmtdes  sacrifices  à  l'Eau.  1, 109. 
Comment  on  en  fait  parvenir  dans  tes  lieux  arides 
de  la  Syrie.  III,  6,  7,368,  369,  370.  Celle  du  Nil 
ne  se  corrompt  jamais.  a68.  Eau  d'une  fontaine  en 
Ethiopie  si  foible  et  si  légère ,  qu'elle  ne  laisse  rien 
surnager.  III,  20,  390.  Eau  de  la  fonUine  Exam- 
péo  en  Scylhie,  tellement  amère,  qu'elle  gâte  tontes 
les  eaux  du  fleuve  Hypanis.  III,  i63,  i8'3,  476. 
Eaux  du  Styx  se  trouvent,  à  ce  qu'on  croit,  dans 
Nonacris ,  ville  de  l'Arcadie.  IV,  i38.  On  >ure  par 
ces  eaux.  ibid.  £au  d'une  graode  fontaine  ciraduite 
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parles  Saaiens ,  arec  de»  frais  immeoMs ,  k  travers 
ane  montagne.  III,  5i. 

Eau  lustrale.  ï,  3/,  367. 

Ebène, vient  de  l'Ethiopie.  III,  9a. 

EcHANSONs.  Manière  élégante  doat  ils  servoient 
à  boire.  III,  5^4. 

ECHAUOUBTTB  DE  FEKSftE.  Il,  13. 

EcHÊLATUS ,  fil»  de  Fenthilus ,  conduisit  la  trow 
sième  colonie  .«ÏSoliène  dans  la  Cyzicène  aux  envi- 
rons de  Dascylîum.  VII ,  433. 

EcuÉMUs,  filsd'Aéropus,  Roi  des  Tégéates,  est 
choisi  par  les  Alliés  pour  se  battre  contre  Hyllus, 
et  le  tue.  VX,  30,  io4,  io5.  Nom  de  sa  femmç. 
A-t-il  été  le  père  d'Evandre.  Vil,  4i3.  Son  âge, 
lorsqu'il  tua  Hyllus,  qui  l'avoît  provoqué  &  un 
combat  singulier,  ibid.  et  4i4.  Aanée  de  cet  événe- 
ment, ibid, 

EcHÉNÉis  ou  RÉuoHA ,  petit  poisson  qui ,  selon 
Fline,  arrête  les  vaisseaux  en  s'y  attachant.  III, 
319.  Ce  fait  fabuleux  est  répété  par  plusieurs  Au- 
teurs modernes;  Aristote  n'en  parle  point.  319, 33o. 

EcHESTHATUS ,  Roi  de  Lacédémone,  un  des  an- 
cêtres de  Léonidas.  V,  ^ 4i.  La  Cyourie  prise  sous 
son  règne  par  les  Lacédémouieus.  I,  345  ;  VU,  é^î. 
Son  origine.  357. 

EcHiNADES  (îles).  La  moitié  de  ces  îles  jointe  au 
Continent  par  les  alluvîons  de  t*Âche1oiis.  II,  8,  9. 
Thacydides  assure  qu'elles  le  seront  toutes  un  jour. 
i84.  Cette  prédiction  ne  s'est  pas  encore  vérifiée. 
ibid. 

EcuFSB  DE  Soleil,  pendant  un  combat  entre 
CyaxaresetAIyattes;  comment  désignée  par  Héro- 
dote. I,  5tiet  85.  Discussion  sur  cette  Eclipse,  j^d. 
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33i-555.  Eclipse  lors  du  départ  de  Xerxèa  de  Soaes 
pour  marcher  contre  les  Grec».  V,  54,  Soi.  Aatre 
dansTaDoéede  la  bataille  deSalamine,  selon  le  Père 
Pétaa;  opinion  de  M.  Pîngré  à  ce  snjet.  VI,  7 ,  95. 
Autre  Eclipse  de  Soleil  dans  la  guerre  des  Médea 
et  des  Lydiens;  par  qui  prédite,  et  sentimensdiffé- 
rens  sur  son  époque.  VU)  i54  et  i55.  Quel  est  le 
plus  vraisemblabte.  ibùL  et  i56. 

EcEiTAiNS  Phëhicibns  pea  d'accord  arec  les 
Perses  sur  les  motife  des  guerres  de  ceux-ci  avec  les 
Grecs.  I,  a  elsuir. 

EcUTsa.  Les  Scythes  étranglent  et  enlerrent 
celui  de  leur  Roi  avec  lui.  m,  174.  Olui  de  Darius 
lui  procure  la  Royauté  par  le  hennissement  de  son 
cheval.  74  et  soir. 

Edg&K  f  Roi  d'Anglelerre  ;  &it  atroce  de  os 
Prince,  rapproché  de  la  conduite  d'Astyages  en- 
vers Harpage.  1 ,  4o6. 

EoiFiCB  d'une  seule  pierre,  ou  Monolithe,  trans- 
porté en  trois  ans  par  deux  mille  bateliers  d'Ëté- 
phantine  à  Sais.  II,  i45,  545.  Edifice  du  trésor  de 
Rhampainile.  96.  Manière  de  bfttir  les  pyramides 
m  Egypte.  io5  et  suit*  i4a  et  sniv.  Edifice  souter- 
rain de  Zalmoxis.  III,  191. 

Editions.  Ce  qui  donne  du  prix  anx  premières 
éditions  des  Auteurs  grecs  et  latins.  VII,  563. 

Education  CADMâiEHNB  pourédacalion  funeste 
à  celui  qui  Ta  reçue.  I,  465  et  466.  Education  des 
enfiins  en  Perse;  ils  apprennent  dis  FÂge  de  cinq 
ans  &  monter  &  cheval.  113,  ii5>  419  ,4xo. 

EÊTION,  fils  d'Echécratis ,  Lapitbe  d'origine, 
époux  de  Labda,  père  du  Tyran  Cypsélus,  consulte 
l'Oracle  de  Delphes  qui  lai  prédit  la  naissance  de 
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Mm  fila.  IV,  65 ,  343  et  «uir.  Eloit  l'iia  dea  de«cen- 
dans  de  Mêlas ,  et  avoit  épousé  ancfilte  d'Amphîon , 
l'un  des  Bacchiides.  VII,  53i. 

Eoai.it6  entre  le*  Citoyens»  est  le  gouvernement 
le  plus  avantageux.  IV,  54.  En  qaoi  consiste  celte 
égalité.  33o. 

Egêb,  fils  de  Pandîon ,  chasse  d'Alhènes  son  frère 
LycuB.  1, 159.  Médée  se  réfugie  auprès  de  lui  pour 
se  soustraire  à  la  vengeance  des  Corinthiens.  YU , 
S16. 

EoÉB,  fils  d'Oiolycus,  donne  le  nom  aux  Egidea, 
tribu  de  Sparte.  III,  396. 

Egidb  des  Statues  de  Minerve;  les  Grecs  l'ont 
emprunté  des  Libyennes.  III,  aSa,  5^0. 

Egides,  triba  de  Sparte,  ne  pouvant  conserver 
d'enfans,  bâtissent  un  temple  aux  Paries  de  Laïus 
et  d'fBdipe,  pour  arrêter  ce  fléau.  III,  336. 

Eginëtbs,  bâtissent  un  temple  à  Jupiter.  II, 
1^7 ,  i48.  Leur  haine  contre  les  Samïens.  III,  5o , 
5i.  Ils  prennent  le  parti  des  Thébatns  contre  les 
Athéniens,  et  ravagent  les  c6tes  de  l'Attique.  IV, 
55-  Causes  de  leur  inimitié  contre  les  Athéniens. 

56  et  suiv.  Voyea  EpidauRIems.  Etoient  autrefois 
sujeU  d'Epidaure;  refusent  anx  Athéniens  des  sta- 
tues qui  leur  appartenoient;  suite  de  ce  différend. 

57  et  suiv.  Agrafiirs  portées  par  leurs  femmes  et  pré- 
eentées  en  offrandes  k  Cérès  et  à  R'oserpine,  poni 
contrarier  les  Athéniens.  61.  Accordent  à  Darias  la 
terre  et  l'eau  \  accasés  à  Sparte- par  les  Athéniens  de 
trahir  la  Grèce.  i30.  S'opposent  à  Cléomènes,  Roi 
de  Sparte  qui  vouloit  arrêter  quelques-uns  de  leurs 

'  concitoyens  par  suite  decette  accusation.  131.  Atta- 
qués par  Cléomènes  et  Léotychtdes,  ils  donnent  dix 
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Otages  qu'on  met  en  dép6t  chez  les  Athéniens,  len» 
plus  grands  ennemis.  i37,  i38;  VU,  5oa,  5o4.  lU 
envoient  redemander,  ces  otages.  IV,  i46.nsfout 
la  guerre  aux  Athéniens ,  qui  refusent  de  les  ren- 
dre. 149.  Dommages  qu'ils  causent  aux  Athé- 
niens. i5o,  45i.  Complot  de  Nicodrome  pour  lirrer 
Egine  aux  Athéniens  déconrert  et  puni.  i5o  et 
suiv.  Vaincus  par  les  Athéniens ,  ils  implorent  le 
secours  des  Argiens^qui  le  leur  refusent;  motifs 
de  ce  refus.  i52.  Battent  la  flotte  Athénienne.  i53. 
Fournissent  dix-huit  vaisseaux  à  la  flotte  des  alliés 
contre  Xêrxès.  V,  i65,  465,  466.  Quarante-deux 
à  Salamine.  191.  Leurs  exploits  dans  le  combat. 
331  et  suiv.  345.  Obtiennent  le  prix  de  la  valeur.' 
5t6  et  517.  Consacrent  à  Delphes. un  mât  d'airain^ 
surmonté  de  trois  étoiles  d'or.  345.  Ils  s'enrichirent 
•près  la  bataille  de  Platées,  en  achetant  à  vil  prix 
des  Hilotes  l'or  da  bntin  fait  sur  les  Perses.  VI,  61 , 
l4i.  /^o^es  Darius. 

EoTFTB.  Incursion  que  les  Scythes  veulent  y 
faire.  I,  86.  Commencement  de  la  Médecine  en  ce 
pays.  531.  N'étoit  qu'un  marais  du  temps  de  Mènes. 
II,  4.  Description  générale  de  ce  pays;  son  étendue} 
nature  de  son  sol;  preuves  qu'une  grande  partie 
de  l'Egypte  étoît  anciennement  couverte  par  les 
eaux  du  Nil.  5,  8  et  suiv.  S'est  élevée  considéra- 
blement depuis  le  Roi  Mceris.  10.  Dangers  de  nou* 
veaux  accroissemens.  11.  Réfutation  de  cette  opi- 
nion. 169  et  suiv.  187.  Manière  de  cultiver  les  terres, 
lorsque  les  eaux  du  Nil  se  sont  retii-ées.  1 1  et  suiv. 
Cette  culture  n'est  pas  particulière  à  l'Egypte.  193. 
Après  l'inondation  on  lâchoit  les  pourceaux  dans 
les  champs  pour  leur  faire  manger  les  racines  des 
plantes 
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■plantas  aqnatiquea  qai  auroïent  pu  noire  au  blé. 
13,  ig4.  Difficultés  que  plusiean  Savans  trouvent 
dans  ce  passage;  correction  proposée  par  le  Traduc- 
tear.  193,  tg3,  194.  Les  champs  sont  ensuite  en- 
semencés ,  et  la  semence  enfoncée  dans  la  terre  par 
des  bœufs  dont  oa  se  sert  aussi  pour  faire  sortir  le 
grain  de  l'épi.  12,  i^i,  195.  Doit  sa  fertilité,  plus 
ou  moins  grande ,  i  la  hauteur  plus  ou  moins  oon- 
.sidérable  do  Nil  débordé.  11,  13.  La  pluie  est  ez> 
4rèmement  rare  en  Egypte,  la.  Quelle  étendue  de 
j>ays  on  doit  comprendre  sous  le  nom  d'Egypte  ;  opi- 
nion des  Ioniens,  rejelée  par  rAuteur^  son  sentiment 
confirmé  par  le  témoignage  de  l'Oracle  de  Jupiter 
Ammon.  13  et  suir.  Pourquoi  l'air  est  toujours  sec 
eu  Egypte,  ao*  L'Egypte  contient  plus  de  mer- 
veilles qu'aucune  a^tre  région.  aS.  Les  animaux 
n'y  sont  pas  en  grand  nombre.  54.  Description  de 
quelques  animaux  sauvages  et  domestiques.  54  et 
*uiv.  Quantité  prodigieuse  de  moucherons  ;  manière 
de  s'en  garantir.  7  4,  Aspect  de  TEgyp  te ,  inondée  par 
le  Nil  ;  route  des  vaisseaux  tant  que  dure  l'inonda- 
tion. 75.  Ce  pays  est  devenu  impraticable  aux  che- 
vaux et  aux  voitures  par  les  nombreux  canaux  et 
fossés  dont  Sésoatris  le  fit  entrecouper  par  ses  pri- 
sonniers de  guen.'e.  83  et  84.  Erreur  de  M.  Bellanger 
sur  ce  passage.  4o6.  L'eau  des  sources  et  des  puits 
en  Egypte  n'étoit  pas  bonne  à  boire.  407.  Stérilité 
dont  l'Egypte  peut  être  affligée  par  la  suite  ;  pour* 
quoi.  191  etsniv.  De  dififérens  vins  d'Egypte.  a5i. 
On  y  trouvoit  beaucoup  d'émeiandes.  363.  Insalu» 
brité  de  l'air  depuis  qu'on  a  négligé  les  canaux.  335. 
Sur  les  quarante  années  de  désolation  dont  parle 
l'Ecrilure,  après  la  conquête  de  l'Egypte  par  Nabu- 
Tom*  IX.  Kk 
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chodonosor.  536  et  sniv.  L'Egypte  aatrefoU  très- 
peuplée.  543  et  soir.  Dirme*  dominatiotu  aoas 
îesqneUefl  elle  a  pawé  y  jasqn'i  celle  da  Onad- 
Seigaeur.  IH,  376.  £lle  ne  fut  jamaîa  plo*  floris- 
sante et  pltu  heureuse  <|ae  ton»  AmaiU,  elle  oon- 
tenoit  alo»  TÏDgt  mille rilles bien  pespl^-Hj  i46, 
543  et  auÎT.  JJEgy^le  goaTcmée  pu  doose  Rjoi*. 
s  33.  CambyMs  âgé  de  dix  Ass,  M  promet  de  détmire 
l'Egypte.  UI,  5,  365,  366,  367.  Subjuguée  par  le* 
Ferte*.  6.  Wle  en  deriat  tributaire.  79.  Chronolo- 
gie de  sea  Rois ,  sdoa  Diodore  de  Sicile.  VII ,  43 , 
74.  Selon  Hérodote.  75>  laS.  Longévité  des  habi- 
tans  de  ce  pays.  84.  Invasion  de  ce  pays  par  les 
Rois  d'Ethiopie  sooa  Anysis  et  ions  SéUtos.  93, 97 , 
106,  107. 

Egtptibhs.  Alliée  de  Crésos.  I,  61.  Soepects  i 
Cyras.  isi.  Avant  le  rigne  de  Psammitichas  ils  se 
cj'oyoient  le  peuple  le  plus  ancien  de  la  terre.  II, 
1,  i5i,  i53.  InTentearsdel'aDnéejIeurCalendner 
mieaz  raisonné  que  celai  des  Grecs.  4,  4St  etsuir. 
Se  servent  les  premiers  de*  ooins  des  douze  Dieux 
qui  passent  chec  les  Grec*;  «ont  les  premiers  qui 
leur  élèvent  des  temple*  et  des  statues,  et  gravent 
sur  la  pierre  des  figure*  d'animanx.  4.  Leurs  usages 
di&ërent  autant  de  ceux  de*  antre*  nations  que  le 
Nil  difi%re  des  antre*  fleuves;  de  ces  «sages.  39. 
Satisfont  le*  besoins  naturels  dans  l'intérieur  des 
maisons,  et  mangent  dans  les  rues;  leurs  raison* 
pour  en  agir  ainsi.  99.  Us  mangent  avec  les  ani- 
maux ;  leurs  Frètres  se  rasent.  5o.  Les  femmes  ex- 
clues du  Sacerdoce,  ibid.  Filles  obligées  de  nourrir 
leurs  parens,  les  gargons  n'y  étant  point  tenus,  ibid. 
Ceux  qui  se  nourrissent  de  froment  et  d'oi-ge  re- 
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gard^  comme  infômu.  ibid.  Lea  Egyptiens  fout 
mage  de  l'olyre  ou  zéa,  qai  est  Tépeautre.  3o,  34o. 
Ils  pètriswnt  la  farine  avec  leurs  pieds,  et  enlèvent 
les  immondices  avec  lean  maînit  3o.  Se  font  cir- 
concire. 3o,  34o.  Ecrivent  et  comptent  différem- 
ment qne  les  Grecs;  ont  deux  sortes  de  leLLres,  les  sa- 
crées elles  vulgaires.  3o,  3i.  Selon  d'autres  Auteurs, 
ils  en  avoient  troia  sortes;  diacnssion  à  ce  sujet. 
34o,  34i,  sis.  Sont  très-religieux  et  font  grand 
cas  de  la  pn^reté.  Si ,  345  et  suiv.  Leurs  Prêtres 
.se  rasent  le  corpé  entier  tous  les  jours.  5i.  Leurs 
«hauianresetlubils>lenrs  usages  et  cérémonies,  et 
leurs  privilèges*  3i  et  suiv.  244  et  suiv.  On  leur 
donne  de  Ia  viande  et  du  vin.  33 ,  35o.  Ne  mangent 
ni  poisson  si  fèves,  et  smit  i.  leur  mort  remplacés 
par  leurs  £U.  33,  aSi,  353,355.  Chaque  Dieu  a 
plusieurs  Prêtres  et  nn  Grand-Prètre  ;  leur  choix 
pour  les  victimes ,  «t  marques  qu'elles  doivent  avoir 
pour  être  réputées  mondes.  Sa,  954.  Cérémonies  des 
sacrifices  ;  ils  diargent  U  victime  d'imprécations. 
53  ;  semblaUes  m  oala  aox  Juifs.  355.  Les  Egyp- 
tiens nf  mangent  jamais  la  tête  d'aucun  animal. 
.  5i.  Leur  respect  poar  les  génisses.  55.  N'en  man- 
gent point,  et  s'abstiennent  aussi,  en  certain  cas, 
de  la  chair  de  b«eii£  aoi ,  356.  Funérailles  qu'ils  leur 
font  ainsi  qu'aux  bceu&  et  aox  autres  bestiaux  que 
la  loi  leur  défend  de  tuer.  35.  Leur  aversion  pour 
les  Grecs.  55,  35^.  N'adorent  pas  tons  également 
les  mêmes  Dienx.  56.  Leur  répugnance  singulière 
pour  les  cochons  et  ceux  qui  les  gardent  ;  n'en  im- 
molent qu'à  la  Lune  et  i  Bacchus;  temps  et  céré- 
monies de  ces  sacrifices.  4i.  Ne  rendent  aucun  hon- 
neur funèbre  aux  héros.  44.  Ont  les  premiers  in- 
Kk  3 
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'  venlé  l'art  de  prédire  l'avenir,  les  ftles,  les  piw- 
cessions ,  etc.  49.  Multiplicité  de  leurs  fêles.  5o. 
Indécence  des  femmes  dans  le  coite  d'Isis  î  prodi- 
gieuse consommation  de  vin  à  celte  occasion  ;  il  s'y 
rend  sept  cent  mille  personnes.  5i ,  agS,  396.  Fêle 
des  Lampes  ardeniesàSaw.  5i.  Elle  ressemble  beau- 
coup à  celle  des  Lanternes ,  établie  à  la  Chine.  397. 
Fètea  à  Héliopolis ,  à  Buto ,  à  Paprémis  ;  ils  se  frap- 
pent, et  se  découpent  le  frontj  combat  i  coups  de 
bâtons.  53 ,  55 ,  298.  Défendent  d'avoir  commerce 
avec  les  femmes  dans  les  lieux  sacrés,  et  d'y  entrer 
après  les  avoir  connues,  sans  s'être  lavés.  55.  Loi  qoi 
leur  ordonne  de  nourrir  les  bètes  ;  honneur  attaché 
i  celle  fonction  )  peine  de  mort  ou  amende  contre 
quiconque  tue  un  animal  consacré.  54.  Douleur 
des  Egyptiens  à  la  mort  d'un  chat.  56.  Celui  qui 
en  tue  un  est  puni  de  inort.  5oo,  5oi.  Animaux 
auxquels  ils  donnent  la  sépulture.  56,  Soi  et  suiv. 
yoyea  Nil,  Cbocodilb.  Cultivent  beaucoup  leur 
mémoire.  63 ,  332.  Régime  qu'ils  suivent  poar  con- 
server leur  santé;  après  les  Libyens,  il  n'y  a  point 
d'hommes  plus  sains;  se  noun-issent  de  pain  d'é- 
peaulre,  de  toutes  aortes  d'oiseaux  et  de  poissons, 
mangent  cruds  qnelques-uns  de  ces  derniers,  et 
boivent  de  la  bière,  faute  de  vignes.  63,  63  et  73. 
Coutume  de  faire  apporter  un  cercueil  i  la  fin 
du  repas  pour  s'exciter  à  se  réjouir.  65 ,  356.  Leurs 
chansons,  et  particulièrement  celle  appelée  Mané- 
ros.  65 ,  64 ,  338,  34i.  Leur  respect  pour  les  vieil- 
lards. 64,  34i  et  343.  Manière  dont  ils  se  saluent. 
64.Leurs  habits.  64,  65,  343  et  343.  Ont  inventé  les 
horoscopes.  65.  N'atUibucnt  la  divination  qu'à,  cer- 
lains  Dieux.  65,  347.  Ont  des  médecins  pour  cba- 
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qne  espèce  de  maladies.  166,  347.  Deoil  et  fnn^- 
tailles.  66.  Cérémonies  concernant  la  sépulture  des 
Egyptiens  ;  les  honneurs  n'en  sont  accordés  qu'après 
VB  jugement.  S^q.  Des  embanmeUrs,  et  des  trois  ma* 
nières  dont  ils  embaument  les  Cadavres.  66  et  suiv. 
Précaution  que  l'on  prend  à  l'égard  des  femmes  de 
qualité  et  des  belles  femmes,  pour  empêcher  que  les 
embaumeurs  n'abusent  de  leurs  corps;  nn  d'eax  pria 
Bttr  le  fait.  68.  Four  quelle  raison  ils  embaument  les 
corps  morts  au  lieu  de  les  enterrer.  IH,  i5.  Magnifi- 
cence avec  laquelle  les  villes  sont  obligées  de  rendr* 
les  derniers  devoirs  aux  cadavres  trouvés  sur  leur 
territoire;  sagesse  de  cette  loi.  69.  Les  Egyptiens 
ont  nn  grand  étoignement  pour  les  usages  des  Grecs. 
ibid.  Mœurs  et  coutumes  de  ceux  qui  habitent  la 
partie  marécageuse.  70  etsniv.  N'ont  ordinairement 
qu'une  femme.  ^i.Paindehotos.  ibid.  Forme,  mâ- 
ture et  construction  de  leurs  vaisseaux.  74,  76, 379, 
S&o,  58i.  Sont  les  premiers  qui  aient  cra  l'ame  im- 
mortelle ,  et  qoi  aient  adopté  la  métempsychose. 
101 ,  436  et  suiv.  Leur  culte  interdit  sous  Chéops. 
103.  Rétabli  soos  Mycérinus.  106.  Les  Egyptiens 
accablés  de  toutes  sortes  de  maux  pendant  cent  six 
-ans ,  sous  les  règnes  de  Chéops  et  de  Chéphren.  ibid. 
Avoient  été  gouvernés  par  les  Dienx  qui  avoient 
habité  panni  les  hommes,  iso,  487,  488.  Recou- 
vrent leur  liberté  après  la  mort  de  Séthos,  mais 
bientôt  élisent  douée  Rois,  et  divisent  l'Egypte  en 
autant  de  parties.  133.  Appellent  barbares  tous  ceux 
qui  ne  parlent  pas  leur  langue.  i33.  Sont  partagés 
en  sept  classes  suivant  les  professions,  et  les  fils 
prennent  l'état  de  leur  pire.  i5^  et  suiv.  473 ,  533  ; 
yi,  ia8>  Leur  estime  pour  les  gent  de  guerre;  privi- 
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léges  qu'ils  lear  accordent,  et  le  peu  de  cas  qu'ils 
font  des  antres  professions.  i38  et  suîv.  La  fenfma 
en  Egypte  est  la  mutreace  du  mari.  33â  el  anW.  Lei 
Egyptiens  ne  coanoissent  point  de  bâtards.  256. 
Veulent  qu'on  rende  des  honneurs  à  l'instrument 
de  la  génération.  367.  Se  plaisent  dans  les  souter- 
rains. 393.  Commencement  de  leur  commerce.  4o8* 
Fourqooi  évitoient  la  compagnie  des  personnes 
ronsses.  ^89.  N'ont  été  célèbres  ai  dans  la  peinture 
ni  dans  la  scniptare.  54&.  Faisoient  des  étoffes  très* 
belles  ponr  le  dessin  et  la  broderie.  549.  Conservent 
de  Teau  troisetqoatreans  comme  d'autres  peoplea 
conservent  du  vïo>  III,  368.  Ils  sont  battus  par  les 
Cyrénéens.  334.  Font  partie  de  Farmée  navale  des 
Perses  contre  les  Ioniens.  IV,  93.  Subjugués  par  Com- 
byses,  ils  se  révoltent  contre  1«6  Perses.  V,  34.  Four- 
nissent des  vivres  à  rarmée  des  Perses  dans  leur 
expédition  contre  les  Grecs.  37.  Ils  fournissent  deux 
oen  ts  vaiiaeanx  &  Xerxès  ;  leur  arm  ure.  63.  Se  distin> 
guent  dans  une  bataille  navale  contre  les  Grecs.  175» 
Baltni  par  Mégabys^  et  obligés  de  demander  la  paix. 
VI,  293.  D'où  vient  le  nom  de  Mizuaïm  donné  à 
leur  pays.  VII ,  i3.  Exposé  des  divers  systèmes  suc 
leur  Chronologie.  i5, 138.  Spoliation  de  leurs  tem- 
ples par  Cambyses,  et  ce  qui  resloit  de  leurs  ar- 
rhives  an  temps  d'Hérodote.  71  et  73,  Comment 
leur  ancienne  langue  fut-elle  anéantie,  foyes  Grsc. 
Quel  étoit  avant  Menés  leur  gouvernement.  76, 80. 
Nombre  des  Pontifes  dont  on  montra  les  statues  en 
bois  i  Hérodote.  82, 83  et  84.  Rev«ius  A  leur  liberté 
primitive  après  la  mort  de  Sélhos;  ils  veulent  élire 
un  Roi,  et  ont  pradant  quelque  temps  une  sorte 
d'anarchie,  iia.  Âppeloient  les  jours  des  années. 
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selon  Soldas,  iig-  Rédaclion  de  leur  année  par 
M.  Jackion.  137.  Seatimeot  de  Saint  Augustin  op- 
posé à  celle  réduction,  ibid,  et  isS.  l^t^ez  Indioïnes 
et  SiDON. 

EiRÉsiONË.  Verscbantéspar  Homère.  VI,  ]85, 
308  et  SUIT. 

Electutoh,  fils  et  successeur  de  Persée  dans  le 
Royaume  de  Mycènes.  VII,  SaS. 

Elêcns.  Leur  ambassade  en  Egypte  an  sujet  des 
JenxOlympiques.  II,]  54.  Conseilsqne  leur  donnent 
les  Egyptiens,  ibid.  i35,  5i8,  519.  N'ont  pas  de 
mulets  chez  eux,  et  l'atlribuent  à  one  malédiction. 
m,  i48,453  et  suir.  Détruisent  plusieurs  TÏtlesdes 
Minyena.  325.  Leurs  Agonotbèies.IV,  176,  477  et 
suiv.  Consacrés  à  Jupiter^  politique  des  Lncédé- 
moniens  pour  les  fitîre  relâcher  de  leur  discipline 
et  leur  6ter  tonte  expérience  militaire.  V,  489. 
Affligés  de  n'être  arrivés  à  Platée*  qu'après  la  ba- 
taille, ils  exilent  leurs  capitaines.  VI,  58. 

Elëonte.  IjCS  babitans  de  cette  ville  demandent 
Tengeance  de  la  mort  de  Protésilas  par  celle  d'Ar- 
tayclès.  VI ,  89.  Foyei  Tab.  GéoGR. 

Eléphant.  Tribnt  de  vingt  grandes  dents  d'Elé- 
phant payé  an  Boi  de  Perse  par  les  Ethiopiens  et  les 
Indiens  Calaties.  III,  83.  Grandeur  et  poids  de  ces 
dents.  563.  Eléphans  de  Libye.  353. 

Eleusis  (  combat  près  d' }.  1 ,  33.  Cléomines  avec 
'le  secours  des  Lacédémoniens ,  entre  dans  le  terri- 
toire d'Eleusis.  IV,  5i.  Bois  consacré  aux  Déesses 
(CérèsetProserpine)prèsd'Ëleusi3.  i59,433.Dîccu8 
voit  s'y  élever  une  forte  poussière,  et  entend  une 
Toîx  qu'il  regarde  comme  un  funeste  présage  pour 
l'armée  des  Perses.  V,303,  3o3.  Les  Argiens  liié^ 
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dansl'expédilioodeTbibesavfecPoIjaices, y  furent 
inhumés.  VI,  21, 107,  108.  f^oyez  Tab.  Géoge. 

Eleuthehia  oa  Fête  delà  Liberté,  établie 
à  Smyme  soas  Gjgè$  ;  événemeat  qai  donna  occa- 
sion i  cette  fôte.  I>  301. 

Eleuthëkiens  (  Jeax  )  &  Flatéei,  en  mémoire  de 
la  rictoire  remportée  par  les  Grecs  sur  les  Perses. 
VI,  i44. 

Eude.  h  ne  8*7  engendre  point  de  mulets ,  ce  qui 
est  regardé  par  les  habilans  comme  l'e&et  d'ane 
malédiction.  III,  i48.  P^oyet  Tab.  Géoge- 

jfAïKi'A  signifie  quelquefois,  dans  Hérodote,  la 
taille,  la  stature.  Savante  note  de  M.  Coray  i  ce 
sujet.  III,  533-  J'ajoute  &  la  note  de  ce  savant  un 
passage  de  Saint  Matthieu,qui  confirme  cette  sigai- 
fication,  533  et  53$.  J'auroia  pu  y  joindre  le  passage 
suivant  de  Flutarque,  qui  est  décisif,  et  qui  se 
trouve  dans  son  second  volume ,  page  109.  t/<f tp» 
T$  ii$,  ««J  T«  jov  jffit*»  Tt  Koi  tÀ  rit  iKtûas  iyyûr. 
«  Semblable  à  son  fils  et  par  l'âge  et  par  la  taille  ». 
Ce  que' ce  mot  signifie  suivant  les  bons  auteurs,  et 
abus  que  l'on  en  a  fait.  VU,  55 1. 

Elli^  (  M-  )  >  <=i^^  Boi^  <">  ^'t  qui  sert  à  expliquer 
un  passage  d'Hérodote.  II,  337. 

EifBADES ,  espèce  de  chaussure  qui,  selon  Follux, 
ressembloit  à  un  petit  cothurne ,  et  que  M.  Goguet 
|i*a  pas  connu.  I,  5i8. 

EMBACMEisENTet  Funérailles  debEgtftiens. 
F'oycM  Egyptiens. 

Emeraudb  {colonne  d')  dans  le  temple  d'Hercules 

à  Tyr;  elle  jetoit  la  nuit  un  grand  éclat.  II,  ^Q. 

Cette  polonne  étoît  vraisemblablement  du  verre 

coloré ,  dont  l'intérieur  étoit  éclairé  par  des  lampes. 

263. 
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365.  Folycrates  jette  à  la  mer  ane  Emeraude,  qui 
se  relroave  dans  le  Tentre  d'un  poisson  qu'on  lui 
apporte.  III ,  36, 3; ,  3o8  et  suiv. 

ËXERi,  8orte.de  pierre  métallique;  ses  divers 
usages.  V,  Siy. 

Ehmélies,  diverses  sortes  de  danses  ainsi  appelées 
chez  les  Grecs.  IV,  178,  48a  et  suiv. 

Empire  de  ijl  mbr.  Peuples  qui  l'ont  possédé. 
m ,  588. 

Emprunts.  En  Egypte  on  ne  pouvoît  emprunter 
qu'en  mettant  en  gage  le  corps  de  son  père.  Il,  113, 
465. 

Enagées,  portion  d'Athéniens  dévoués  i  l'ana- 
tlième.  IV,  48. 

EnarËbs.  Surnom  des  Scythes  attaqués  d'une 
maladie  particulière,  dont  Vénus  Uranie  les  avoit 
punis  pour  «voir  pillé  son  temple  d'Ascalon.  1, 87. 
Discussion  à  ce  sujet.  390-598.  Hommes  efieminés  , 
qui  disent  tenir  de  Vénus  le  don  de  la  divination. 
111,571. 

Encens  ,  ne  se  trouve  qu'en  Arabie  ;  maniera 
dont  on  l'y  recueille.  III,  88.  Forêts  d'Encens  près 
la  ville  de  Saba.  369.  Figure  de  l'arbre  qui  le  porte, 
peu  connue;  se  récolte  deux  fois  l'année  par  inci- 
sion. 370. 

Encuantbvrs.  Les  Neures  passent  pour  l'être. 
III,  197.  Fables  des  Grecs  et  des  Scythes  i  ce  sujet. 
5i4  et  suiv. 

Enée.  Les  Rois  d'Albe  sont  descendus  de  ce 
prince.  VII,  564.  En  quel  temps  s'embarque-t-il 
pour  lltalie  après  la  destruction  de  Troie.  365. 

Enfaks  MÈDE8  confiés  aux  Scythes  pour  les 
élever;  ceux-ci  se  vengent  par  la  mort  d'un  de  ces 
Tofne  IX,  L 1 
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enfans  des  maunis  iraitemena  âe  CjtxareB ,  et  ie 
Tetirent.1,57,58,  SaSeUaiT.Fsatnmitichos&itéle- 
Ter  des  enfans  sans  leurparier,  pour  aaroîr  quel  mot 
iU  prononceroient  le  premier.  II,  a,  i53.  Ménëlas 
immole  deux  enfans  pour  se  rendre  les  vents  favo- 
rables. 95,  433.  Neuf  garçons  et  neuf  filles  enterréd 
vivans  dans  le  canton  appelé  les  Neuf- Voies  ;  qua- 
torze enfans  des  plus  illustres  familles  de  Perse,  en- 
teri-éa  pour  rendre  grâces  au  Dieu  qui  est  sous  terre. 
V,  76,  544.  ^oj-w  Education. 

Enfers.  Les  Fables  des  Grecs  i  ce  sujet ,  ne  sont 
qu'une  imitation  de  ce  qtti  se  pratiquoit  anx  funé« 
railles  des  Egyptiens.  II,  349  et  suiv. 

Enmvs.  Sagesse  d*un  de  ses  vers  sur  la  nodité. 

I,.9'- 

Enomotib,  sous-divisi 
Lycnrgue.  I,  4^.  La  mè 
3o6.  De  combien  d'hom 
discussion  i  ce  sujet,  ibid 

Entimus  ,  de  Crète ,  l'u 
en  quel  temps.  VU,  46i  c 

ËOLIKNS ,  de  l'Asie ,  su 
so.  Députent  k  Cyrus,  s 
soumettre,  après  la  chute 
en  reçoivent.  ii5  et  116. 
celui  des  Ioniens;  Smyru 
133.  Leurs  diverses  possc 
Sparte  avec  les  Ioniens  p< 
contre  Cyros.  116,  laS. 
seaux  à  Xerxès.  V,  6i. 

PHIQUB. 

Epafhus,  fils  d'Io,  fi 
qu'Apis ,  selon  les  Grecs.  I. 
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foyez  Afis.  StAaa  les  Egyptiens,  les  boeols  mondes 
lui  appartiennent.  53. 

E'nA'fAZ.  ^o^'mTihée. 

ETBA.UTB.B,  Olyra.  oq  Zba.  J>s  Egyptiens  en 
foatsar-tout  usage.  II,  3o,  34o. 

Er^EKs  ( les).  Nélée  n'avoit  pasTonlu  permettre 
à  son  fila  Nestor  de  porteries  armes  conlr'eux. 

Epertibh  ,  oiseau  sacré  chez  les  Egyptiens;  celui 
qui  en  tue  un  est  puni  du  dernier  supplice.  II,  55, 
Soo.  Us  les  enterrent  à  Buto.  56.  Sept  conples  d'éper- 
viers  sont  un  heureux  présage  aux  sept  Perses  qui 
conspiroieat  contre  les  Mages.  III,  66. 

Ephàsb,  Tille  loniine  ùtnée  eu  Lydie.  I,  117. 
Siège  de  eelte  ville  par  Crésus.  18,  331.  Dislance  de 
la  vieille  ville  an  Temple  de  Diane.  19.  La  plupart 
des  coloimefl  du  Temple  étoient  dd  présent  de  Cré- 
sus. 76.  Smyme  en  étoit  un  quartier.  448>  Voyem 
EPBÉfliBNs  et  la  Tab.  (Ïéogr. 

Efhésibns.  Crésntleur  fait  la  guen-e.  1 ,  18  et  19. 
Consacrent  leur  ville  à  Diane,  espérant  la  sauver. 
ihid.  Exclus  de  la  {%te  des  Apaturics  i  cause  d'un 
meurtre,  iso. 

Efhialtes,  Mélien,  fils  d'Earydème,  indique 
aux  Perses  un  passage  qui  les  conduit  aux  Thermo- 
pyles ,  et  est  la  cause  delà  perte  des  Grecs,  qui  le 
gardoient  ;  sa  tèle  est  mise  k  prix  ;  il  est  tué  par  Athé- 
nadas.  V,  li^.  Son  action  n'est  pas,  à  proprement 
parler,  une  trahison.  493.  YI,  381. 

Efbores,  Magistrats  de  Sparte,  institués  par 
Lycurgue.  I,  4g.  Divers  sentimens  sur  l'époque  de 
leur  institution.  3ii.  Nombre  et  autorité  de  ces 
Magistrats.  3i5et5i6. 

EricURE ,  fils  de  Néoclès ,  n'osoit  pas  nier  ouver- 
Ll  3 
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tement  rexlstence  des  Dieux,  mai*  il  la  readoit 
nulle  par  le  fait.  V,  565.  Il  n'anroit  point  été  dupe 
de  l'ambiguité  des  Oracles  901  trompèreot  Crésus. 
I,  370.  Année  de  sa  mort.  VU,  55o.  MéU-odore 
reconnoissoit  avoir  été  aon  disciple.  553. 

Efidaure.  Froclés  en  étoit  Tyran.  IIE,  45,333. 
Frise  par  Fériandre.  45.  Voye%  Tab.  Géogb. 

Epidauribns,  afBigéa  d'uae  grande  stérilité, 
érigent  des  statues  k  Gérés  et  à  Proserpine,  par 
ordre  de  l'Oracle  de  Delphes;  conditions  auxquelles 
ils  obtienuent  des  Athéniens  du  bois  d'olivier  pour 
ces  statues.  IV,  56.  Cessent  de  payer  le  tribut  au- 
quel ils  s'étoient  engagés ,  ces  statues  leur  ayant  été 
enlevées  par  les  Eginétes,  révoltés  contr'enx.  57, 
et  sulv.  Guerre  au  sujet  de  ces  statues  entre  les 
Ëginètes  et  les  Athéniens,  diversement  racontée. 
58et8UÎv.  EnvoienthuitraiaseauxirArtémisium. 
V,  i65.  Dix  à  Salamine.  189.  Voyez'Vk^.  Géogr. 

Efigones  ,  poëme  grec.  Sujet  de  ce  poëme , 
attribué  à  plusieurs  auteurs.  III ,  i4g ,  43^. 

Efilefsib,  regardée  comme  un  mal  sacré  par  les 
îgnorans  et  les  charlatans.  III,  3o2. 

Epimëlidbs  ,  Nymphes  qui  présidoient  aux  pâtu- 
rages. III,  484. 

Efimênides,  devin  célèbre  de  Fbiestos  en  Crète, 
Tient  à  Athènes,  et  purifie  cette  ville  en  proie  à 
une  maladie  contagieuse.  IV,  5i6. 

Efinb  d'Egyftb  dont  on  faisoit  des  vaisseaux. 
U,"4el38o. 

Epistate  de  la  Prylanie,  à  Athènes;  ses  fonc- 
tions. IV,  487. 

Efistrophus,  père  d'Amphïmneslus,  un  de» 
prétendans  d'Agariste.  IV,  176. 
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^PlTAPBB  en  dialogue.  Y,  34i. 

Efuélus  ,  Athénien ,  fils  de  Cuphagoi-as ,  perd 

la  vue  d'une  manière  singulière  à  la  bataille  de 

Marathon.  IV,  169.  Nom  et  dignité  que  lui  donne 

l'Auteur  des  Parallèles  attribuées  à  Plularqne.  466. 

Equestre  (Ordre),  établi  à  Lacédémone.  IV, , 
4o8 ;  V,  a44 ,  420 ,  4ai ,  5i8 ,  Sai. 

Erasinus,  flenve.  A  quelle  occasion  Ctéomènea 
lui  offre  des  sacrifices.  W,  i4o.  F'oyesT/LV.  jSÉooR. 

Erashb  est  d'avis,  ainsi  qne  le  Cardinal  Baro- 
niu9,  que  le  sei'mon  adressé  aux  Frères  du  Désert 
n'est  pas  de  Saint  Augustin.  III,  673,  5^5, 

Ebatocltdes,  Corinthien,  de  la  race  d'Hercules,' 
Chef  d'une  colonie  de  Corcyréens  qui  fonde  Dyrra- 
chJuiii.Vn,466,467. 

Eratosthènes  ,  confondu  avec  Apollodore  par 
Fréret.  1, 188  note.  Sa  lettre  au  Lacédéinonien  lia- 
gétor.  3 1 6.  Temps  où  il  vivoit ,  et  son  âge  à  sa  mort. 
Vil,  574.  Détails  sur  ses  Ouvrages.  38;  et  588.  Mé- 
prises où  il  est  tombé ,  quoique  très- habite  en  chro- 
nologie. 6.  Suivi  par  Eusèbe  sur  l'époque  de  la  colo- 
nie loniène.  3o  et  5o3.  Méthode  vicieuse  qui  lui  avoit 
fait  abréger  les  temps  des  Rois  de  Lacédémone. 
397  et  398.  Son  calcul  pour  les  règnes  de  Mélanthtis 
et  de  Codrus,  donne  les  mêmes  résultats  que  celui 
de  Castor  suivi  par  Eusèbe.  5oo  et  Soi.  Discussion 
sur  le  temps  où  il  plaçoit  la  prise  de  Troie.  3-4  et 
375 ,  390  et  391.  Preuve  que  son  calcul  à  cet  égard 
n'est  pas  recevable.  3o3.  Induit  tincore  Eusèbe  eu 
erreur  pour  le  temps  des  onze  premiers  Archontes 
perpétuels  d'Athènes,  ibid.  Son  sentiment  sur 
l'époqne  du  retour  des  Héraclides  dans  le  Pélopon- 
nèse. 364>  Suivi  par  le  Traducteur  sur  l'époque  de 
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la  seconde  colonie  loniène.  43i.  Passage  pr^ieux 

de  cet  Auteur  sur  Pytbagore,  que  nous  a  conservé 

Dtogènes  de  Laërtes.  5^9.  F'oyes  AfollodORE^ 

Strabon. 

Ebb  ds  Nabonagsar  paroît  aroir  élé  înstîtuëo 
dans  la  Tue  d'éterniser  l'affranchissemeat  des  fiabjr- 
lonîens  de  la  servitude  où  les  tenoieat  les  Assyriens. 

VU,  158,595. 

£llB  DE  SÉ80STEIS,  inconuue  jusqu'à  présent} 
confirme  ce  que  j'ai  dit  sur  la  Chronologie  des  Rois 
d'Egypte.  11,553. 

Ebecbthéb  ,  Roi  de  l'Attique ,  donne  sa  fille 
Creuse  en  mariage  à  Xuthos.  I,  433;  VII,  187, 
]  96.  En  immole  ne  autre  poar  le  saint  de  l'Attiqae 
et  pour  obéir  &  un  Oracle;  ce  qui  a  Kmrni  le  sujet 
d'une  pièce  d'Earipides.  I,  433;  V,  476.  Partage 
l'Attique  en  quatre  trîbus.1,  434.  L'Attique ,  nom- 
mée de  lui  Erecbthéide.  VII,  367.  Ses  descendans  et 
commencement  probable  de  son  régne.  196,  343. 
Quel  âge  pouvoit>it  avoir  alors,  ibid.  Ses  eniàns  sa 
disputeut  la  couronne  après  sa  mort.  437,  Il  est 
appelé  Fils  de  la  Terre,  et  pourquoi.  V,  196,  474, 
On  lui  oQroitdes  sacrifices  dans  Bon  temple,  situé 
dans  la  oïudeile  d'Athènes.  196,  ^5.  Homère  s 
inséré  ses  louanges  dans  l'Iliade.  VI,  180.  Indication 
exacte  de  ces  passages.  3o3. 

Erêthie,  ville  de  l'Eubée.  Fîsîsirate  s'y  retire. 
I,  46,  389.  Il  y  avoit  encore  une  antre  ville  de  ce 
nom  en  Thessalie.  aSg.  ï^oyet  Tab.  Gëogr. 

Erêtkiens,  envoient  cinq  trirèmes  contre  les 
Perses,  par  reconnoissance  pour  les  services  des 
Milésiens.  IV,  75.  Fournissentsept  vaisseaux  pour  la 
{lotie  des  Alliés,  à  t'Artémisiam.  V,  i65.  Envoient 
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les  mâme<  vaisseaux  à  Salamine.  igi  ;  VI,  4o8. 
Menacés  par  les  Perses ,  appellent  les  Albéniens  à 
leur  secours.  Ceux-ci  se  retirent,  voyant  la  discords 
qui  régnoit  dans  Erétrie.  IV,  iS;.  Deux  traîtres 
Uvrent  la  ville  aux  Perses;  après  une  vigonreuse 
défense,  ils  sont  réduits  en  esclavage  et  leurs  tem- 
ples incenâiés.  i58.  Traités  avec  clémence  par  Da- 
ritu,  qui  les  envoie  habiter  Arderica  en  Cissie.  171. 
Description  de  ce  pays.  467. 

Ebgamêmès,  Roi  d'Ethiopie,  s'affranchit  de  la 
tyrannie  des  Prêtres.  II,  siS. 

EiucHTHONiiTS,  Roi  d'Athènes.  De  qui  étoit-il 
fils,  et  comment  succéda-l-il  à  Amphictyon.  VII, 
389.  ËD  quelle  année  est-il  monté  sur  le  trône.  52i, 
438. 

EniPHYLE,  femme  d'Amphiaraiis,  le  persuade 
d'aller  à  la  guerre  de  Thèbes ,  où  il  pént;  elle  eat 
tuée  par  son  fils  Alcrateon,  par  l'ordre  d'Amphia- 
raus;  Histoire  de  son  collier  d'or.  V,  538.  Pourquoi 
ce  collier  devint  si  famenx  dans  la  Grèce.  538. 

Erkesti  (  ].  Aag.  ).  Ses  Notes  sur  l'Iliade  d'Ho- 
mère. I,  Ssâ.  Ce  qu'il  dit  du  Scriptorum  Ludua 
dans  l'Index  de  son  édition  de  Cicéron  ou  Clavia 
Ciceroniana.  5^i.  Cité  encore.  II,  543;III,  556, 
475;IV,3i4,38o,  484}  V,  48iîVI,  igS,  196, 

197, 303, 304. 

ERTTURÉB(mer).  1, 1,  oumerAuslraIe.il,  i53 
et  sniv.  Le  Golfe  Arabique  porte  le  nom  de  Mer 
Erythrée  long-temps  avant  le  règne  d'Alexandre. 
5i6.  Notice  historique  sur  cette  mer  et  les  peuples 
qui  en  ont  liabité  les  bords.  1 74  et  sniv.  Armure  et 
Chef  des  insulaires  de  la  mer  Erythrée.  V,  57. 
Quelle  mer  il  &at  entendre  ici.  336. 
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EaTTHHÉBHS ,  habïUns  de  la  ville  lonîèae  d'E- 
rythras  ;  lear  guerre  contre  ceux  de  Chios.  I ,  i4. 
lia  parlent  la  même  langue  que  ceux  de  Chios.  117. 

ËBYTURE8,  ville  loniène.  I,i4.  Sa  situation.  117* 
Appelée  auxai  Erythi'ée.  VI ,  198.  Homère  y  aborde 
lorsqu'il  veut  se  rendce  en  Chios.  lyé.  Elle  est  sur 
un  lerrein  rude  et  montuenx  ;  vers  d'Homère  i  ce 
sujet.  174.  F'oyez  Tah.  Géogr. 

Krtx.  Hercules  avolt  fait  l'acquisition  de  son 
pays.  IV,  38,  3ao. 

Ertxo,  femme  d'Arcésilas ,  Roi  de  Cyrène,  lîîs 
de  Battus  le  Fondateur^  venge  la  mort  de  son  mari. 
m,  335  et  547. 

EscHiNBS  rOrateur,  Mot  remarquable  de  lui  sur 
les  efieu  du  taxe.  I.  45i.  Passage  où  Wolf  et  l'abbé 
Auger  ne  l'ont  pas  bien  entendu.  455.  Woytz  atuti 
.(EsceisE». 

EscuiNES ,  fila  de  Nothou ,  un  des  premiers  Ere- 
triens,  fait  part  aux  Athéniens  venus  au  secourt 
des  Erétriens,  de  la  discorde  qui  règne  parmi  eux, 
et  les  engage  à  se  retirer.  IV,  157. 

Eschyle.  Ployez  uEschtlb. 

Esclaves  d'Argos.  Après  la  défaite  des  Argiens, 
ils  prennent  le  timon  des  affaires  et  font  la  guerre 
à  leurs  îaaîlres,  IV,  i44,  Récit  de  Flutarque  con- 
traire à  celui  d'Hérodote.  437.  Esclaves  faits  parlas 
Perses  i  Erétries.  170,  171 ,  467. 

Esope,  le  Fabuliste,  compagnon  d'esclavage  de 
la  courtisane  Rbodopis.  II,  110  et  111.  Contem- 
porain et  ami  de  Crésus.  Sa  mort.  46o  et  suir.  Sa 
statue  placée  par  les  Athéniens  en  face  de  celles  des 
Sept  Sages.  46i.  Autres  particularités  sur  sa  vie. 
m,  3i5  et  suiv.  Fut  le  dernier  que  les  Delphiens 
précipitèrent 
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précipitèrent  do  haat  de  l'Hyampée.  V,  46i \  VU, 
539.  La  date  de  sa  mort,  marquée  arec  trop  pea  de 
prëcisioQ  par  les  Chrooologîstes  ;  celle  de  sa  nais- 
sance, impossible  à  déterminer.  S^q.  Erreur  mani- 
feste d'Easèbe  sur  l'année  de  la  mort  de  ce  Fabuliste. 
Sio.  Avoit  vu  le  commencement  de  la  Tyrannie  de 
Fisiatrate.  54i  et  Sia. 

Et&no  d'Aehenviluers  ,  dans  la  Brie  Fran- 
çoise, cnltiré  i  la  manière  des  Egyptiens.  II,  193. 

Etat  du  père;  en  Egypte  les  fila  sont  obligés  de 
l'embrasser.  U,  So;IV,  138,  4i3.  Usage  semblablo 
chez  lea  Lacédémoniens.  138. 

EtéArquo,  Roi  des  Ammonienaj  Histoire  qn'îl 
raconte  relati rement  à  la  source  du  Nil.  II,  35  et 
«lir. 

Etèabque,  Roi  d'Axua  en  Crète,  veut  faire  périr 
sa  fille,  faussement  accusée  par  sa  belle-mère.  III, 
339. 

Etëoclbs  et  FoLTNiCBa.  Proverbe*  auquel  leur 
victoire  donne  lien.  1 ,  466. 

Etâocles  et  sou  fils  Laodamaa  se  succèdent  au 
ti-6ne  de  Thèbes.  IV,  4o,  366. 

Etësienb  (  tes  vents).  Hérodote  prouve  très-bîen 
qu'ils  ne  sont  pas  la  cause  de  la  crue  du  Nil.  II, 
17.  Selon  Maillet,  ils  y  contribuent  cependant.  3o4, 

205. 

Ethiopie.  Ses  animanx  et  ses  productions.  Les 
hommes  y  sont  beaux  et  vivent  long-temps.  UI,  93. 
Sésostris  est  le  seul  Roi  d'Egypte  qui  ait  régné  en 
Ethiopie.  II,  84,  4ii.  Le  Roi  d'Ethiopie  qui  força 
Anysis  de  descendre  du  trône  d'Egypte,  ne  peut 
être  celui  qui  fit  mourir  le  père  de  Psammitichus. 
Vif,  106  et  107. 

Tvme  IX.  M  m 
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Ethiofibits  se  font  circoncire  de  tempt  immé- 
morial. II,  81.  Regardent  les  Egyptiens  comme 
une  de  leurs  colonies,  ig  j.  Divinités  qu'ils  adorent, 
selon  Hérodote.  33.  Leur  cuUe.  ibid.  Selon  Strabon 
ils  mettent  leurs  bienfaiteurs  bu  nombre  des  Dieux. 
316.  Détestent  le  Soleil.  317.  N'ont  pas  le  sperme 
noir  comme  le  prétend  Hérodote.  III,  85,  365. 

Ethiopiens  Asutiqubs  ,  étoient  de  la  dix- 
septième  Satrapie.  III)  81 .  Les  mêmes  que  les  Col- 
diidiens.  ibid.  VIII,  419  et  43o. 

Ethiopiens  Macrobiens.  Pays  qu'ils  habitent; 
Cambyses  envoie  des  espions  reconnirïtre  leur  pays. 
lU,  16.  Ce  qu*iU  appeloieatla  Table  du  SotêiL  17. 
Ils  sont  les  plus  grands  et  les  mieux  faits  de  toui 
les  hommes.  18.  Ils  donnent  la  couronne  au  plus 
grand  et  au  plus  fort  d'entr'eux.  ibid,  Réponse  du 
Roi  d'Ethiopie  à  Cambyses,  et  ses  propos  aur  les 
présens  de  celui-ci.  18, 19.  Longévité  de  ces  Ethio- 
piens ,  leur  manière  de  se  nourrir,  propriétés  sin- 
gulières d'une  fontaine  de  leur  pays.  30.  L'or  aussi 
commun  che*  eux  que  le  enivre  y  est  rare  et  pré- 
cieux ;  cercueils  de  verre  où  ils  gvdcat  leurs  moris 
un  an  entier  chez  eux  après  les  avoir  desséchés; 
culte  qu'ils  rendent  i  ces  corps.  3i,  Mauvais  succès 
de  l'entreprise  de  Cambyses  contr'eux.  93,  393. 
Autres  Ethiopiens  soumis  par  Cambyses  ;  leurs  usa- 
ges, leurs  fètes  en  l'honneur  de  Bacchus;  position  de 
leurs  maisons  ;  leurs  cérémonies  funèbres  ;  tribut 
qu'ils  paient  au  Roi  de  Perse.  &3,36i  etsuiv. 

Ethiopiens  Nomades.  Pays  qu'Us  habitent.  II, 

35. 

Ethiopiens  Occidentaux  et  Oeibntaux  font 
partie  de  l'armée  de  Xerxès;  leurs  armes,  leurs 
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babils  et  leur  chef.  V,  55.  DéUils  au  sujet  de  leur* 
armes.  317,  3i8. 

Etienne  (Henri),  savant  et  célèbre  Imprimeur 
de  France,  justifié  contre  les  reproches  de  Jacques 
Gronovius.  III,  435.  £t  contre  ceux  de  Fischer, 
y,  5o6. 

Etœnnb  Ifl  Géographe ,  cité.  Il ,  5 13 ,  et  paaainu 
Etoiles  d'or  sur  un  mât  d'airain,  consacré  à 
Delphes  par  les  Eginètes.  V,  343. 

Etrusques.  Ennemis  des  Félasges ,  et  non  lears 
descenâaos.  VII,  276. 

Etute.  Ce  ^ui  eu  tient  lieu  aox  Scythes.  IH, 
^77  >  494- 

Etagoru,  de  Locédémone,  remporte  i  Olym- 
pie  le  prix  de  la  course  da  char  à  quatre  cheranx. 
IV,  i5g ,  160.  Fait  donner  une  sépulture  honorable 
i  ses  chevaux.  446. 

EVAGOBAS,H.oîdeSakmiQe,daasl'îIedeCypre,  - 
se  brouille  avec  Artoxerxès ,  Roi  de  Perse.  VI,  s5i  ^ 
338.  Son  origine;  sa  mort.  339. 

EuAXCis,  Commandant  des  Ërétrîens,  célébra 
par  ses  victoires  i.  différens  jeax  de  la  Grèce,  est  tué 
dans  une  bataille  contre  les  Perses.  IV,  77 ,  563. 

Etanshb,  condnit  une  colobie  d'Àrcadie  en  Ita- 
lie. VII,  376.  QaiUétoiu4o9,4ii  et4ia.  Estreço 
arec  humanité  par  Faunus,  Roi  des  Aborigènes,  et 
bâtit  une  ville  près  du  Tibre.  4io.  Sa  colonie  ré- 
voquée mal-à-propos  en  doute  par  Strahon  ;  pour- 
quoi, ibid.  et  4ii.  Temps  où  il  passa  en  Italie,  iii 
et  4l3. 

EVANTBE ,  chef  des  Locriens-Ozoles ,  qui  établi- 
rent dans  la  Brultie  les  liOcriens-Epizéphyriens. 
VU,  44». 

Mm  a 


ihvGoogle 


•176  T  A  É  L  C 

ËuARCHÈs,  fonde  avec  des  Chalcîdlem  la  ville 
de  CaUne.  VII,  45o,  45g. 

ËlTBÉE ,  tie  vaste  et  riche ,  non  moins  grande  que 
celle  de  Cypre.  IV,  30.  Combat  maritime  des  Grecs 
et  des  Perses  près  de  cette  île.  V,  167  etsniv.  ^o^«s 
Tab.  Géogr. 

EuBÉE  (cavités  ou  écneils  de  1').  IV,  44i  et  snir. 
Voyen  Tab.  Géogb. 

EuBÉENS.  Donnent  trente  talons  pour  engager  la 
flotte  des  Alliés  à  rester  devant  l'Eabée.  V,  167. 
Leurs  troupeanx  détruits  par  les  Grecs ,  avant  leur 
retraite  ;  un  Oracle  leur  avoit  annoncé  ce  malheur. 
176. 

EtJB«BN6  de  Sicile.  Comment  ils  sont  traités  par 
GéloD,  Tyran  de  Sjracnses.  V,  108. 

EvBOïQUE,  talent  et  mioe.  III,  77.  I^eor  évalua- 
tion. 348  et  suiv. 

EVCHEB.  (Saint),  Evèque de  Lyon.  Son  commen- 
taire sur  les  livres  des  Rois,  cité  aor  le  temple  de 
Vénus,  à  Babylone.  I,  536. 

EVCHIDAS ,  part  de  Platées  pour  Delphes,  revient 
le  même  jour  avec  lefeu  sacré,  et  expire  en  arrivant. 
VI,  i45. 

EucLÊÈs  (  on ,  selon  d'autres ,  Tharsipfe  d'Ë- 
S«ADEs),  tombe  mort  aux  pieds  des  Arphontes^ 
en  leur  annonçant  la  victoire  de  Marathon.  IV , 
46i. 

EuciiaA  (  Diane  ).  Son  temple  chez  les  Flatéens. 

yi,i45. 

EUCLIOES,  l'un  des  chefs  de  la  colonie  qui  s'éta* 
hlitàHimère.  VII,463. 

EucLiDES  et  Cléandre  ,  fils  d'Hippocrates ,  dé- 
pouillés par  Gélon  de  la  Tyrannie  de  Gela.  V,  107. 
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EVDABIDAa  I ,  frère  d'Âgù  II>  loi  saccède  j  durée 
de  8oa  règne.  VII,  Sog. 

EuDAHiDAS  II,  fils  d'Archidamus  IVj  lui  sue- 
cède;  durée  de  son  règoe.  VII,  5ii. 

EODAJUDAS  IIIj  fils  d'AgU  m,  snccède  à  aoa 
fière,  qnoiqu'enfant.  Le  T;raa  Cléomènes  le  fait 
•mpoiaonner  par  les  Ephorea.  VII,  5ii ,  ^38. 

EuDOCiB.  Altération  et  correction  d'un  passage 
de  l'eavrage  de  cette  Princesse;  cette  restitution' 
«si  autorisée  par  nne  scholie  de  Tcetzès  sur  Lyco* 
phroa.  Vn,  335. 

ElTDOXE,  disciple  de  Platon.  Ce  gn*il  dit  sur  l'exit- 
tence  des  Aroadiens  avant  la  lune.  Vil,  335. 

Etelthon,  Roi  de  Salamine,  consacre  à  Delphes 
nn  encensoir;  envoie  un  fuseau  d'or  avec  une  que- 
nouille, revêtue  de  laine,  àPhérétimejiuèred'Ar- 
césilas  j  fils  de  Battns  le  Boiteux,  au  lien  d'une  armée 
qu'elle  lui  demandoit.  III,  306. 

EvÉNÉtas,  Folémarque,  fils  de  Carénns,  com- 
mande les  Lacédénioniena  k  Tempe.  V,  1 33. 

EvËNivs,  père  dn  Devin  Déiphonua,  s'endort  en 
gardant  les  troupeaux  d'ApoUonie ,  consacrés  au 
Soleil,  et  est  condamné,  par  les  ApoIIonîates,  à 
perdre  la  vne  ;  est  vengé  par  les  Dieux  ;  réparation 
qu'il  reçoit  des  ApoIIonîates;  les  Dieux  lui  accordent 
le  don  de  la  divination.  VI,  68  et  suiv. 

EimÉLVS ,  fils  d'Ampbilyte ,  de  la  maison  des 
Bacchiades,  »t  auteur  d'une  Histoire  de  Corinthe 
en  vers  héroïques.  VII ,  5i5.  Ce  qu'il  racoutoit  dans 
son  Histoire  sur  les  premiers  temps  de  Corinthe. 
ihid.  Se  joignit  à  Archias,  loraqne  celui-ci  alla  fon- 
der Syracnscs  ;  quel  âge  avoit-il  alors ,  et  quand  a-t-îl 
fleuri.  éiS. 
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ElTHÉLva ,  fiU  d'Admète ,  un  de*  tncètrei  do 
Thésée  leThessalieo,  qui  fonda SmjTne.  VI,  t64, 
189, 190. 

EuHÈNES,  d'Ânagyronte,  se  distingue  parmi  les 
Athéniensàla  joDmée  deSalamioe,  en  poariQÎTant 
Artémise.  V,333. 

EuMOLPE,  Thrace  de  Daiasaiice>  fait  une  eiipé- 
dition  contre  Eleusis.  Il  n'y  a  qu'on  seul  guerrier 
de  ce  nom.  Les  Athéniens  supposent  qu'il  7  en  a 
deux  ,  parce  qu'ils  n'aroient  que  des  idées  confuses 
de  ce  temps-là.  V,  473 ,  476  et  suir. 

EtiKomiSj  Roi  de  Lincédémoae,  père  de  Poljr. 
dectes  et  de  Lycurgue  ;  durée  de  son  régne.  Vil,  4^5* 
Tué  dans  une  sédition  ;  en  quelle  année,  i&id. 

EiTHOMUS,  fils  de  Folydeotea,  un  des  ancêtres  de 
liéotychidea.  V,  349* 

EuNtFQVEs  de  Perse;  leur  caractère.  V,  5io.  Les 
Eunuquessoat  pins  estimés  en  Perse  que  les  esclaves 
qui  n'ont  pas  été  mutilés.  sSo.  Vengeance  qn'Her- 
luotime  prend  sur  Faatonius ,  pour  l'avoir  fait  eu* 
nuque,  afin  de  le  Tendre  plus  oheh  ibid*  Chez  les 
Rois  de  Perse  ils  éloient  cbai^gés  de  leur  présenter 
les  requêtes.  III,  67. 

EosAUMCS ,  fils  de  Nanstropfans,  de  Mégare, 
architecte,  perce  une  montagne  et  conduit  i  Samoa 
de  l'eau  par  le  moyen  d'un  aqueduc,  m,  5i ,  533. 

Euf  BORBE ,  fils  d'Alcimachus ,  et  Philagrus ,  fils 
de  Cjnéas,  livrent  Erétrie  aux  Perses.  IV,  lâS. 

EuPHOKiOH ,  père  du  poète  Eschyle.  II ,  iSs ,  5 1 4. 
Et  de  Cynégire,  qui  se  distingua  à  la  bataille  de 
Marathon.  IV ,  168,  459  et  suiv. 

ËirpBORiON ,  Arcadien ,  père  de  Laphanès,  reçoit 
dans  sa  maison  Castor  et  Polluxj  son  caractère 
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boapitalier.  IV,  176.  Faroit  différent  da  Spartiate 
Phormion  qui ,  selon  Pauranias ,  reçut  aussi  les 
Dioscnres.  478. 

ËUPHRATÈs,  esclave  Perse.  Epigramme  ou  Ins- 
cription de  Dioscorides  sur  lui.  I,  4a6.  Philosophe 
célèbre  du  même  nom.  îbid.  note. 

EUPHRATBS,  fleuve,  rraverse  Babylone  et  divise 
cette  ville  en  deux  quartiers^  il  roule  avec  ses  eaux 
beaucoup  de  bilnnae,  dont  on  sa  servit  pour  bâtir 
les  murs  de  Babylone.  I,  i43,  i44,  487.  Travaux 
de  Sémiramis  et  de  Nitocris  sur  ce  fleuve.  1^7 ,  l5o. 
Ses  sources  et  son  cours.  486,  487.  Son  coors  tor- 
tueux }  explication  de  son  triple  passage  par  Ardé- 
rica.  493, 4g4, 4(^5.  Ne  féconde  pas  les  terres  comme 
le  Nil.  i54 ,  i55 ,  5o6.  f^tjyex  Tablb  Géogra- 
PHIQUB. 

EuHiPB,  bras  de  mer  qui  sépare  la  Béotie  de  l'Eu- 
bée.  IV,  55;  V,  i23, 174.  ^oywTAB.  GÉogr. 

Euripide».  Fragment  de  son  Archélatia ,  con- 
servé par  SlraboQ,  et  cité  sur  le  sens  du  mot  wé^t. 
1,  455.  Ce  qu'il  faut  penser  de  sa  supposition  sur  la 
mort  de  Frotée,  Roi  d'Egypte,  avant  l'arrivée  de 
Ménélas  en  ce  pays.  VII,  89.  Fragment  de  son 
Erechtbée,  conservé  dans  une  harangue  de  Lycur- 
gue  ;  et  par  Plutarque.  365. 

EOHOPB,  fille  ^Inacbns,  enlevée  par  les  Cretois. 
I,  5.  Mère  de  Sarpedon  et  de  Minoa.  139.  En  quelle 
annéeoodoitplaeerson  enlèvement.  VU,  537, 338, 
339.  Si  elle  a  donné  son  nom  à  la  partie  du  Monde 
appelée  Europe.  III,  159,  473. 

Edropb,  étendue  et  limites  de  cette  partie  du 
Monde,  selon  Hérodote.  III.  i54-i58.  L'origine  de 
son  nom  est  inconnue.  iSg.  Bochart  soupçonne  que 
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ce  nom  vient  d*Ur-Appa,  terme  Phénicien  qai  fut 
donne  i  cette  partie  da  monde  i  canse  de  la  blan- 
chenr  do  teint  de  ses  faabitans.  473*  Hérodote  la 
croit  plus  grande  que  l'Asie;  origine  de  cette  erreur. 
469.  Ses  extrémités  à  l'Occident  sont  inconnues.  gS. 
Eloge  que  Mardonios  fait  de  sa  beanté  et  de  sa  fer* 
tUité.  V,  4. 

EVROTAS  ,  troisième  Roi  de  Lacédémone  avant 
la  Dynastie  des  Héraclîdes;  temple  qu'il  consacre 
à  Oga  on  Onga.  VU,  354  et  Sâ6.  Sa  fille  Sparte 
mariée  à  Lacédémon.  355.  Temps  où  l'on  peut  pré> 
samer  qu'il  a  vécu.  356. 

EuRYANAx,  fils  de  Doriée,  parent  et  lieutenant 
de  Paasanias.  VI ,  7.  Fait  ses  efforU  pour  engager 
Amopharite  à  marcher  avec  le  reate  des  troupet 
Lacédémoniènes.  43,  43. 

EuRTBATBS ,  d'Ephèse ,  envoyé  par  Créms  dans 
le  Péloponnèse,  avec  de  l'or  pour  lever  des  troupes, 
découvre  &  Cyrns  les  ordres  dont  il  avoit  été  chargé; 
son  nom  passe  en  proverbe  chez  les  Grecs,  pour  dé- 
signerun  traître.  I,  3a5,  53,  54. 

EuBTBATES,  d'Argos,  chef  des  volontaires  Ar- 
giens,  qui  passèrent  an  service  des  Eginètes  oontro 
les  Athéniens  j  ses  exploita  ;  sa  mort.  IV,  i53  ;  VT, 
57,  i37- 

EuRTBUDBS,  fils  d'Euryclides,  nommé  parles 
Spartiates  commandant  en  chef  de  la  Botte  des 
Alliés,  à  l'Artémisîum.  Vj  166.  Il  la  commande 
aussi  à  Salamine.  189.  Se  rend  aux  conseils  de  Thé- 
mistocles,  et  se  décide!  combattre  devantSalamine, 
au  lien  de  se  rendre  à  l'Isthme ,  comme  il  avoit  été 
arrêté.  198  et  suiv.  Combat  l'avis  de  Thémistocles 
apr^  la  dé&ite  des  Perses,  et  dissuade  les  Alliés  de 
poursuivre 
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ponranim  Xerxès.  355.  Les  Lacéd^ODiena  lui 
d^ement  une  couronne  d'olivier.  344. 

EuRTCHATBS  I ,  fiU  de  Folyâore ,  an  des  ancê- 
tres de  liéonidas.  V,  i4i.  Dorée  de  son  règne.  VII , 
498, 

EVRTCnATBS  n ,  fils  d'Anaxandre  ;  durée  de  son 
règne.  Vn,  5oo.  Hérodote  l'appeUe  Enrycratidei. 
ibid.  Et  le  cite  parmi  les  ancêtres  de  Léonidu.  V, 
i4i. 

EtTRTCRATIDBa.  Voyet  EtTBTCRATES  IL 

EvaTiiAiiË,  fille  de  Diactorldes,  et  épouse  de 
Léotychides.  IV,  1S7. 

Ei;eti,éov,  de  Sparte,  le  seul  des  compagnons 
de  Doiiée  qoi  ne  périt  pas  dans  le  combat  contre  les 
Phéniciens  (on  plutôt  Carthaginois)  et  les  habitaos 
d'.^^Mte,  lorsqu'ils  voulurent  fonder  une  colonie 
en. Sicile.  IV,  3o.  Il  s'empare  de  Minoa>  prend  pos- 
session du  trône  ,  et  gouT«me  despoliquement  ; 
bientôt  après  il  est  massacré  au  pied  de  l'autel  de 
Jupiter  ÂGOHÂEN.  ihid. 

EuRYXAGHUS ,  fils  de  LéoDtiades ,  général  des 
lliébains,  s'empare  de  Platées,  et  est  tué  par  les 
habitans  de  cette  rille.  V,  i5g,  437. 

EuRTPHOjr  ou  EcRTTON,  Roi  de  Lacédémone, 
delà  maison  des  Proctides;  s^étant  distingué  par  des 
actions  d'éclat,  ses  descendans  prennent  le  surnom 
d'Eur jpontidea.  VII,  48o.  Durée  de  son  règne.  4^5. 
Il  étoit  fils  de  Soiis,  petit-fils  de  Froolès,  et  un  des 
ancêtres  de  Léotychideaj  sous  son  règne  les  Lacé- 
démonieoj  réduisirent  les  Hilotes  en  esclavage.  V^ 
34§ ,  5a3. 

iÇURTHIf  et  TBRASTDâiiTs ,  frères  de  Thorax, 
de  Iiarissej  mandés  auprès  de  Mardonius,  lorsque 
TojmlX.  Nn 
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les  Lacédémoniens  eurent  abandonni  leor  cainp. 

VI,  45. 

EuavsTBÉS ,  fils  de  SthéD^iu ,  ■iioeède  i  son  père 
dans  le  royaume  de  MycèuM.  VU,  SsS.  Persécul* 
Hercules  et  ses  enfans.  VI,  19,  3i  ;  VII,  ^69. 
Thésée  lui  fait  la  guerre  pour  les  défendre.  470. 
Ses  enians  périssent  dans  l'acLion,  et  lui-m&m* 
est  lue  par  Hyllua,  Tainé  des  fiJU  d'Herculee  et  de 
Déjanire.  ibid. 

Edrtatuàmes  et  FnocLis,  fils  jameanx d'Aris- 
todémua,  mineura;  Thérta,  leur  oocle,  gonveme 
pour  eux.  III,  3!l4.  Tons  deux  sont  déclarés  Rois 
par  l'Oracle  j  ils  ne  petivent  s'accorder.  IV,  i33  et 
«uiv.  Epoqne  de  leurs  règnes.  VII,  4$^,  49$. 

EimTTirs ,  Lacédémonien  ,  retcnik  an  lit  pour  ua 
grand  mal  ;â*yenx ,  se  fait  conduire  anx  Thermo- 
-pyles,  et  est  lue  avec  «es  oontpagnons.  V«  157. 

EusÈBE,  de  Césarée,  ou  Eusèbb  Paxpuile.  Idée 
^e  sa  Chronique.  VU,  a3,  i3il-i4o.  Combien  il 
donne  d'années  au  règne  de  Menés.  53.  Récit  de 
Bérose  qu'ilarapporlé  d'après  d'aatreaAutenrs.i3i. 
N'a  par  lui* même  aucune  autorité  on  Chronologie* 
i38,i39,  398,399, 3iO,3i3et46i.  Reproche  qu'on 
lui  a  fait  d'avoir  admis  quatre  Rois  dans  le  Canon 
Chronologique  d'Assyrie.  147.  N'admet  que  quatre 
Rois  des  Mèdea,  après  la  i-évolutim  d'Arbaces.  \5q. 
Donne  le  titre  de  Roi  aux  Arcboates  d'Athènes. 
160.  Semble  avoir  cru  qu'il  en  avuit  été  de  même 
chez  les  Mèdes.  ibid.  Est  une  des  autorités  d'Usher 
sur  l'année  de  la  prise  de  Sardes ,  quoiqu'il  mette  la 
prison  de  Crésus  deux  ans  plutôt.  3o5,  308.  Diffé- 
rence entre  lui  et  lea  Marbres  de  Faros  sur  la  pre- 
mière année  du  règne  de  Ccccopa.  aSi,  398.  Com- 
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ment  suivi  m  ce  point  par  le  Syaeelle.  aBi,  385j 
984.  S'est  atUohé  au  calcul  des  générationa ,  ou  a 
snivi  des  Auteurs  qui  s'en  étoi^it  servis.  383.  ]> 
Syucélle  et  lui  sont  presque  les  seuls  Ecrivains 
Ecclésiastiques  dont  nous  ayons  une  Chronologie 
suivie.  3Q5.  Raison  pour  laquelle  il  a  trop  abrégé  les 
règnes  de  plusieurs  Rois  d'Athènes,  et  vice  de  sa 
Méthode.  395  et  396.  Quels  Auteurs  il  paroit  avoir 
suivis  pour  les  Rois  d'Atfaiues,  antérieurs  à  la  pris* 
de  Troie.  398.  Temps  où  il  met  cet  événement.  377. 
D'où  vient  son  erreur  sur  l'époque  de  la  colonie 
loni&ne  conduite  par  Nélée.  3oi  et  So3.  Far  son 
attachement  an  fiystéme  d'Eratosthtoes ,  il  abrège 
les  Avcboatats  des  onse  premiers  Archontes  perpé- 
tuas d'Athènes.  3o3.  En  quel  temps  il  place  le  règne 
d'Inachus,  premier  Roi  d'Argot.  Sog,  3i3.  Pourquoi 
Eusèbe  et  autres  Chronologistes  ont-ils  abrégé  les 
temps  anciens.  Sic.  Temps  où  il  place  l'avènement 
de  Gélou  au  trâne  de  Syracuaes,  et  la  fondation  de 
Sélinante.  453  et  46i,  Marque  exactement  la  durée 
des  règnes  des  neuf  Rois  de  Lacédémone  de  la 
maison  des  Ëurjsthénides ,  mais  il  se  trompe  sur 
l'intervalle  de  temps  que  ces  règnes  sapposent.  483. 
yofeM  Tboie. 

EtTSTATHB.  Son  Commentaire  sur  Homère,  cilé 
sur  les  Phéniciens.  1, 17$.  Sur  des  expressions  em> 
plojées  par  les  Ioniens  et  les  Poètes.  186.  Sur  le  sens 
du  mot  JM^ôr.  349.  Sur  le  mot  ovfw.  Ss^.  Sur  Pala- 
mède.  377.  Sur  l'eau  que  buvoit  le  Roi  de  Perse.  Soi . 
Surlenom  de  Tri  tanteBchmès.5o5.Son  Commentaire 
sur  Denys  le  Périégète.  178,  578,  4Ï6,  Soi ,  So5. 
Dans  «on  Commentaire  sur  Denys  le  Périégèle,  il 
copie  Hérodote  snrl'idée  que  les  Athéniens  avoieut 
Nn  3 
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de  lear  haute  antiquité.  VU,  364.  Temps  où  il  a 
fleuri,  et  a'il  y  avoit  alors  beaucoup  plus  d'aocienâ 
Anlenn  Grecs  que  nous  n'en  avons.  a65, 

EuTHTKÈNts,  Archonte  d'Athènes,  lève  la  dé- 
fense de  jouer  des  Comédies.  VU ,  56i. 

Expiations  et  Purifications  ,  le»  mêmes  ches 
les  Lydiens  que  chez  les  Grecs.  1, 27.  F'oyeB  AdRAS- 
TB,  DÉLOs.  Quelle  sorte  d'expiation  la  Pythie  or- 
donne aux  Agytléens,  pour  le  meurtre  des  Phocéen» 
prisonniers.  i34.  Purification  habituelle  des  per- 
sonnes mariées  à  Babylone.  iSg  et  160.  La  Pythie 
défend  au  meurtrier  d'Ai-chiloque  d'entrer  dans  le 
temple ,  avant  d'avoir  appaisé  les  mânes  de  ce 
Poète.  197  et  ig8.  Cérémonies  des  expiations.  aSo 
et  a5i.  Expiation  pour  détourner  l'efiFet  de  la  vision 
d'Hipparque.  IV,  58,  aSa,  355. 

ExPlATEUH,  surnom  de  Jupiter.  ^o_}'«c  ce  mot. 

EzécBiEL.  Accomplissem«it  littéral  de  sa  pro- 
phétie sur  l'Egypte.  III,  377  et  suir. 


Fabricius  explique  très-bien  nn  passage  de 
Cicéron  que  n'a  point  entendu  M.  Mosheim.  Il, 
345. 

Facius  (M.) ,  éditeur  de  Pausanias,  s'accorde  avec 
Wcsseling  sur  la  signification  du  mot  i<rirfij(tir. 
III,  598.  Cilé  à  l'occasion  d'un  passage  dePausanias 
corrigé  par  te  traducteur.  444. 

Familles  qui  nourrissoient  des  chevaux  ponr 
les  jeux  Olympiques.  IV,  111,  SgS. 

Fakiiïe  de  dix-huit  ans  en  Lydie.  I,  7g.  Donna 
occasion  à  difierenles  sortes  de  jeux,  ioventés  pour 
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tromper  la  faim,  et  enfin  à  U  colonie  qne  Im  Ly- 
diens envoyèrent  dans  TOmbrie,  qui  prit  le  nom 
deTyrrbénie,  deTyrrhéniu,le  Chef  delà  colonie> 
ibid.  et  80,  3^5-978.  Famine  extrême  dans  l'armAe 
de  Cambysea;  les  soldats  se  décimoient  et  mon» 
geoient  celui  sur  lequel  le  sort  tomboit.  III,  33. 
Famine  dans  l'armée  de  Xerxès,  ravagée  de  plus 
par  la  peste  et  la  dyssenterie.  V ,  aSg.  Famine  dans 
Seatos  assiégée.  VI,  67. 

FÉLicrrÊ  DBS  HOMMBB,  son  iostabililé.  I,  5.  I^a 
trop  grande  félicité  de  Polycratea  cause  des  inquié- 
tudes à  Amasis.  m,  35,  S6.. 

Fbmbibs  enlevées  en  Asie  et  en  Europe.  1, 4, 181 , 
183.  Une  femme  dépose  sa  pudeur  avec  ses  vète- 
inens.  7,  190,  191.  Une  maladie  de  femmes  a£Qige 
Ifs  Scythes  déprédateurs  du  temple  de  Vénus  i 
Ascaton.  87 ,  Sgo  et  auiv.  Femmes  qui  couchent 
dans  le  temple  de  Jupiter  Bélus.  i45;  dans  celui  de 
Jupiter  Thébéen.  ibid.  Récit  différent  de  Slrabon. 
490.  Dans  le  temple  de  Fatare  en  Lycie.  i46.  Cou- 
rage des  femmes  Tégéate8.3i9,  Sso.  Loi  bonleose 
prescrite  aux  femmes  de  Babylone  et  de  Sicca  Ve- 
neria,  colonie  Pbéniciène.  160, 491 ,  5a3,  £36, 537. 
Communauté  des  femmes  chez  les  Massagètes.  173, 
ainsi  que  chez  les  Tyrrhéniens.  536,  537.  Toutes 
les  fois  qn'un  Babylonien  aroit  eu  commerce  avec 
sa  femme,  l'un  et  l'autre  se  parifioient  en  brûlant 
des  parfums,  et  en  se  lavant.  160.  En  Egypte  elles 
font  les  affiùres  du  dehors  de  la  maison,  portent  les 
iârdeanx  sur  les  épaules ,  les  hommes  sur  la  tète  ; 
elles  y  urinent  debout,  les  hommes  aocronpis.  39, 
5o,  a35  et  suiv.  Loi  qui  défend  de  faire  mourir  une 
femme  enceinte  avant  qu'elle  aott  accouchée.  343. 
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Les  femmes  out  été  la  cause  de  beaucoup  dt  guerre*.' 
lU,  265  et  «aiv.  Monslre  moîLié  femme  et  moitié 
serpent.  i54, 4i8.  Femmes  étrangléeB  par  les  Baby- 
loniens pendaot  le  siège  de  leur  ville  afin  de  mé- 
nager leursprovisioas.  131.  Cinquante  mille  femmes 
envoyées  à  Babylone  par  Darius  pour  la  repeupler 
137.  Femmes  Athéniènes,  célébrantlafôte  de  Diane 
à  Brauron ,  enlevées  par  les  Félasges.  aas ,  535-556. 
IV,  i84, 18g.  Le  fuseau  et  le  quenouille  sont  les 
nrésens  qui,  selon  Eveltbon ,  Roi  de  Salamine,  con- 
viennent aux  femmes,  et  non  pas  nne  armée  que 
Fhérélimelniavoitdemandée.  III,  336.  Les  femmes 
des  Zauëces  vont  à  la  guerre,  et  oonduisen  t  les  chars 
des  combaltans.  354.  Pluralité  des  femmes  permise 
cbeï  plusieurs  peuples.  IV,  5 ,  189 ,  tj.  Femmes  qui 
se  disputent  l'honneur  d'être  immolées  sur  le  tom« 
beau  de  leurs  maris  et  d'àtre  enterrées  aveo  eux.  5. 
Cet  usage  est  très-ancien ,  et  s'observe  encore  dans 
l'Inde.  189.  Les  Thraces  imprimoient  encore  du 
temps  de  Plutarqne  à  leurs  femmes  dea  stigmates 
pour  venger  Orphée.  190.  EUlea  sont  admises  dans 
les  festins  chez  les  Perses;  les  Députés  du  Roi  de 
Ferse  ayant  insulté  des  femmes  i  un  repas  chec 
Amyntas,  furent  tués  par  de  jeunes  Macédonien* 
Itabillés-en  femmes.  io-i5.  l>es  femmes  de  Corînlho 
dépouillées  par  Pérîandre.  70.  Femme  devenne  très- 
belle,  après  avoir  été  très-laide  dans  son  enbnce. 
ISQ.  Femmes  tuées  avec  leurs  en&ms  par  les  Fé- 
lasges k  Lemnos.  i85.  De-U  l'expression  action* 
XeiTiTiMnMpour  actiortt  atrocet.  ibid.  Fhérélime  &it 
couper  le  sein  ans  femmes  des  pins  coupables  entre 
les  Barcéens,  et  en  fait  border  le  mur.  360.  Femmes 
(ini  défendent  et  sauvent  Argos.  4a jt.  Celles  de  Beau- 
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nia  reponsaent  les  Bonrguignoiu.  436.  Une  femme 
transfuge  des  Perses  demande  i  Pansanias  d'être 
rendue  à  ses  païens  dans  l'île  de  Cos.  VI,  57, 58 ,  i38, 
iSg.  Femmes  Argiànes  devenues  furieuses,  guéries 
parMélampus.  uS,  ag,  ii5, 116.  foyesCakiTETÈ, 
FouBPiu((Robede),  Fuueur. 

FÊn6lon.  Passage  de  cet  Ecrivain,  où  il  peint 
la  Tyrannie  du  gonvernement  démocratique.  III, 
54i. 

Fer.  Ancienneté  de  la  déooDTerte  de  ce  métal  et 
de  la  manière  de  le  travailler.  I,  3i8-330.  Décon> 
vert  et  employé  long-temps  après  l'airain.  333. 

Festin  ,  qui  avoit  lieu  dans  les  fêtes  et  sacrifices. 

1,25. 

FÉTBS  DES  AvATVKUS.  1, 130.  SoQ  origine.  445, 
446.  Fêles  desThéophanies.  37, 366.Fètes  des  Théo- 
xénies.  366.  lia  célébration  d'une  fête  facilite  aux 
Perses  la  prise  de  Babylone.  i55 ,  5o5.  Fête  de  Dio- 
nysos 00  Bacchus  en  Egypte.  II,  43,  Elle  est  appelée 
Famylia.  369.  La  même  célébrée  ches  les  Ethio- 
piens. III,  83,  36o.  Fêle  instituée  par  lesSamiens 
pour  sauver  la  vie  à  de  jennes  Corcyréens  réfugiés 
dans  un  temple.  4i ,  43.  Fête  de  Diane  à  Bubaslis 
en  Egypte.  Il,  5o;d*l8i8à  Busiris.  5o,  5i,  sgS;  de 
Minerve  à  Sais.  5o,  394,  395  ;  UI,  345,  346;  du 
soleil  à  Héliopolis.  II,  5o  ;  de  Latoneà  Bnto.  iàid.  de 
Mars  à  Papremis.  ibid.  Fêles  des  Lampes  Ardentes 
en  Egypte.  II,  5i,  53.  £Ue  ressemble  beaucoup  à  celle 
des  Internes  en  Chine.  397.  Les  Egyptiens  sont 
les  premiers  qui  aient  établi  des  fêtes.  49 ,  393,  293. 
Fête  d'Apis  interdite  anx  Egyptiens  par  Cambyses. 
m ,  25.  Fête  de  la  Magophonie  chez  les  Perses,  en 
mémoire  dn  massacre  des  Mages.  68.  Fête  de  la 
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Mère  d«s  Dieox  i  Cyzîqne.  178.  Veillée  àe  la  fttr. 
496.  Fêle  d'ApolloD  Isméniec  cbes  les  Tliébuii», 
elle  e»t  appelée  Daplméphorie.  IV ,  365  et  39.  FèU« 
célébrées  par  les  Athéaieos  toas  les  cinq  ans.  166. 
Jjtt  Délies  et  les  Panalhénées  étoîent  célébrées  dans 
cet  intervalle  de  temps.  455.  Fêtes  Fythiènes;  temps 
où  elles  se  célébroient.  VII,  556. 

Fbv  sacré  chez  les  Perses,  porté  devant  les  Roil. 
de  Perse  et  les  Empereurs  Romaias.  III,  378  etsniv. 
Le  fen  est  regardé  par  les  Egyptiens  comme  mi  ani- 
mal Torace.  \5, 

FfavBS.  Les  Egyptiens  n'en  sèment  ni  n'en  man- 
gent. II ,  33.  Cest  en  Egypte  que  Pytbagore  prit  de 
l'aversion  pour  les  j%ves.  353 ,  353.  Sufiîrage  des 
fèves  par  leqnel  s'élit  la  Polémarqae  à  Athènes.  I  V> 
i64,  i65. 

Fbuillbs  (les)  da  froment  et  de  l'orge  ont  qoatre 
doigls  de  large  en  Assyrie.  I,  i55. 

F1GUIEB8.  Figues  inconnues  en  Babylonîe.  1, 56. 
Passage  de  Julien  sur  ce  qu'Hérodote  veut  dire  d'an 
pays  quand  il  rapporte  qu'il  n'y  croit  point  de 
figues.  337.  Manière  de  lever  ane  contradiclion  qui 
se  trouvoit  à  cet  égard  dans  les  anciennes  veiw 
sions  de  cet  Historien ,  k  l'article  de  la  Babylonie. 
5o8  et  509.  Passage deThéophraste  et  d'Aristote  sur 
les  moucherons  des  figuiers  sauvages.  Su  et  5l3. 
Passage  de  Pline  sur  la  caprification  du  figuier  sau- 
vage. 5 1 4.  Autre  passage  plus  circonstancié  de  Toup> 
nefortsnr  la  caprification  de  ces  figuiers  dans  les  iles 
de  l'Archipel.  5i5-5i7. 

FiLLB  noyée  dans  le  Nil  pour  en  obtenir  un  plein 

débordement  ;  examen  de  cette  anecdote.  H,  563 

et  suiv.  Les  filles  nubiles  se  vendoient  i  l'enchère  à 

Babylooe. 
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B«byloQe.I,  i58,  619,  530.  En  Scylbie,  Isa  fiUes 
sont  exemptes  de  la  ptoaoription  portée  contre  leurs 
pères  coupables.  III,  173,  489'  Filles  en  Libye  se 
battent  à  coups  de  bâtons  et  de  pierres  en  oélébxsDt 
la  fète  de  Minerve.  346. 

FucHkR  (M.)  élève  mal-à-propoa  des  doates  sur 
la  bonne  foi  de  Henri  Etienne ,  et  prétend  même  que 
ce  savant  mettoit  dans  le  texte  ou  à  la  marge  se» 
propres  conjectures.  V,  5o6. 

Flahbbjlux  JkLLVxi»  (eonvse  des).  IV,  161. 
Comment  elle  se  pratiquoit.  449-45i.  Dans  la  At« 
de  Yuloain  appelée  IjampadopAoria,  cens  qui.  cou- 
roient  se  passoient  le  flambeau  allumé  de  ïnainen 
main.  V,  325,  336,  £09. 

Flahmb  sortant  de  la  poitrine  d'une  statue.  IV, 

Fleuve»  db  l'AbmAkib}  leurs  non».  IV,  36, 
333.  Les  Perses  rendoient  un  culte  aux  flenres.  I, 
1 14 ,  4a3 ,  434.  Fleuves  en  Syrie  et  en  Libye  qui  ne 
débordent  pas  comme  le  Nil.  II,  17 ,  3oâ.  Fleuves 
de  la  Thrace.  lU,  188)  de  la  Thessalie.  V,  84. 

Flotte  des  Perses,  très-maltraitée  en  doublant 
le  mont  Atboi.  IV ,  1 18.  Vaisseaux  et  peuples  dont 
elle  étoit  composée.  V,  61  et  «uiv,  35o  et  suiv.  Elle 
est  détruite  par  les  Athéniens  et  les  Eginètea.  317  , 
498, 499. 

Flûte.  Deux  sortesdeflûtes,  mascolinesetËmi- 
nines ,  chez  les  anciens ,  et  matière  dont  elles  étoient 
&itea.I,  13,  3o4et3û5. 

Fontaine  dont  l'eau  rend  la  peau  luisante  et 

parfumée.  III,  30.  Dont  l'eau  est  si  foible,  que  les  ' 

cboseslesplua  légères  ne  peuvent  surnager.  20,  390. 

Dont  l'eaa  est  si  amère,  qu'elle  gâte  toute  celle 

2"ome  IX.  Où 
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d'ane  rivière.  165,476,  i83.  Foutaise  coH«acr^ ft 
Apblloa.  333,  546.  Fontaine  Ae  Thesié  i  Iran.  sS4. 
FosTAiHBduSounL,  At%  les  Ammenieas^a'é- 
efaanfie  et  se  refroidit  par  degrés.  III ,  -24; ,  565. 
Fontaine  de  Gargaphie.  VI, ■i4i.A^ojie«TABl*Gfco- 
OMLF0iQVB. 

FoHTACHB  dont  oa  tire  de  la  poix,  dans  l'Ile  Za- 
«Tuthe.  VI,  335,  959.  Fontaine  qui  garantit  de 
toutes  sortes  de  maladie*.  S47. 
.  FoiiTraN(M.)>'Corpectiontia*ilpr0po«edanB  Hé- 
rodote ,  relatiTemcDt  à  Déjocès.  1 ,  385. 
'  FonsTUi  i(iedoctear) ,  «splicine  supÀrienremenl 
«e  que  c'est  qae le  Bysaue.  Il,  35$;  V,  4oï. 

FoBTUHE.  Culte  rendu  -futr  cÛSiieiw  penples  à 
cette  aveugle  Divimtit  VI,  i4^t 

FoUDRB  t[ui  frappe  des  édifices,  f.  Tonitehre. 

Fourmi  db  l^nhb,  aniinal  féroce,  nn  peu  plus 
grand  '^u'un  rewiid.  III ,  S5  et  87.  N'est  pas  un 
animal  fabuleux}  le  Roi  de  Perse  en  envoie  one  à 
Seliman ,  Ewpewur  Ottoman.  566. 

FovRHONT  (  Mkfael  ).  Inecription  qa'ïl  trenv* 
dans  nn  temple  d'ApeUen.l,  5o«$  II,  388;  IV,  4io. 

Foyer,  lies  snpplians  qui  vouloient  èlre  expiés 
d*an  meurtre,  s'y  asseoient  en  silence.  I,  a5t  ;  IV, 
34,  35, 338, ss^ 

FrAOUIBR  (Cl.  Fr.).  Fait  dire  k  Hérodote  que 
Cembyses  est  «n  Ferne  -d'une  naissanoe  obscure.  I, 
4o3',  ni,3e6-,VI,  160. 

Frahckius  (  m.  ) ,  savant  Allemaud,  prétend  que 
les  Tables  de  Manélhon  s'accordent  avec  la  Chro- 
nologie de  l'Ecritare  Sainte.  VII ,  44. 
'   Frein  à  la  bouche  et  coide  au  cou.  Cest  ainsi 
que  Cambyses  fait  conduire  an  supplice  le  fils  dv 
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Psammenite ,  avec  deux  mille  jeunes  Egyptien*, 
ïll,  IX,  12,  274. 

Frèrb.  Lafetnmed'Intaplienieasanveclelaiiiort 
son  frère  plutôt  que  ton  mari  et  ses  enfans;  motih 
de  cette  préfêrence.  III,  96,97.  Cette  opinion  paroît 
avoir  été  universellement  établie  chez  les  anciens. 
587. 

Frèret  (M.  ),  de  l'Académie  des  Bell eft-Let très, 
aavant  profimd,  critique  plein  de  sagacité,  mais  un 
pea  trop  ami  des  pamlogismes  ;  sa  méprise  dansnne 
citation  d'un  de  ua  Mémoires.  I,  188,  note.  Tire, 
dans  le  même  Mémoire,  une  induction  fausse  d'un 
passage  de  Plutarque.  253  et  333.  Ses  conjectures 
surnn  passage  des  Marbres  de  Paros  toucfaantCrésus. 
336.  Son  érodition  et  son  goût  poor  les  sopfaismes. 
376.  Rassemble  en  don»  articles  les  difficultés  sur 
l'émigration  des  Lydiens  en  Tjrrfaénie}  discussion 
du  Traducteur  A  ce  sujet.  379-363.  Siss  remarques 
sur  Mitra  on  Mitliras.  4i4.  Donne  à  fiabylone 
plus  d'étendue  que  d'Anville.  483  et  4S3;  II,  167  j 
m,  436;  IV,  337,453,  468.  Prétend  qu'il  y  a  eu 
deux  Anazilas,  Tyrans  de  Biiéghim;  son  opinion 
réfutée.  V,  587}  VI,  473,473,  4?*,  475.  Défauts 
de  son  Mémoire  sur  les  Assyriens  de  Ninire.  VII , 
3  et  S.  Tàcbe  de  prouver  que  Dana»  étoit  contem- 
porain de  Sésostrîs}  réfutation  de  cette  opinion.  44 
et  saiv.  Son  opinion  sur  l'époque  de  l'âcotion  de 
Déjocès.  i63.  Adopte  depais  celle  de  Simeon.  ibùL 
Cite  à  faux  ApoUodore  sur  Taotériorité  des  exploits 
dlIerCDies ,  par  rapport  &  la  guerre  de  Troie.  346. 
Adopte  le  sentiment  d'Hérodote  sue  l'époque  de  la 
prise  de  Troie.  377.  Prouve  qu'on  ne  se  marioit  pas 
à  Lacédémone  avant  l'âge  de  trenlc-sept  ans.  483. 

OO   3 
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Froid^  excessif  au  Bosphore  CimmérieD.  IIE, 
i46,  i47,45i. 

Frohent  et  Obge.  Largeur  de  leur  feoiHe  dans 
la  Babylonie.  I,  iB5.  Multiplication  du  froment 
dans  ce  pays.  £06  ei  Boy,  Froment  de  Barbarie  ; 
détails  à  son  sujet.  507  et  5q8. 

Fruit,  qui,  jeté  dans  le  feu,  exhale  une  vapeur 
enivrante.  I,  163. 

Funérailles,  chez  les  Scythes.  III,  176,  4gi. 

FuRIBS(temple des)  de liaïusetd'tBdipe.  111,936. 


Gadbs.  m,  i54.  f^oj'M  Tab.  Gâogb. 

Gale  (Thomas) ,  savant  Angloii.  Faosae  appli- 
cation qu'il  fait  d'un  passage  de  Pausanias.  1, 179  et 
180.  Correction  heureuse  qu'il  propose  sur  un  pas- 
sage d'Hérodote,  mais  qui  n'est  appuyée  d'aucun 
manuscrit.  55g,  Correction  inexacte  qu'il  propose. 
533.  Singulière  méprise  sur  un  passage  de  ConoD. 
VII,  44i.  Cet  Aulenr  cité  encore.  IF,  igS,  270, 538  j 
m,  359,  419,  577, 588 î IV,  476;  V,  275,  28a,  5o5, 
593,  4i5. 

Gahobes  ou  Géomobes.  Ceux  qui,  envoyés  en 
colonie,  parlageoient  entr'eux  les  terres.  V,  376, 
377.  Les  Gamores  de  Syracuses.  377  et  107. 

Gandabiens.  Leurs  armes  et  leur  commandant 
i  l'armée  de  Xerxèi.  V,  5a.  F'oyea  Table  Gâo- 

GBAPHIQUB. 

Garahantes  ,  peuple  de  Libye,  fuient  la  société 
des  hommes.  III,  243.  Répandent  de  la  terre  sur  le 
sel  et  sèment  ensuite;  font  la  chasse  aux  Troglo- 
dytes Egyptiens.  348.  F'oyes  Tab.  GÂogb. 
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Gakdb  des  Roù  dé  Lacédémone }  comment  com- 
posée. IV,  135,  4o8. 

Oargafhis,  foaUîoe  qnî  fooniîssoit  de  l'eaa  k 
l'armée  des  Grecs,  bouchée  par  l'armée  des  Bar- 
bares. VI,  18,  39,  121, 133.  F'oyez  Tab.  GÉOGR. 

Gataker  (  Thomas  )  ,  Ânglois,  l'un  des  plas 
savans  critiques  du  dix-septième  siècle;  exemples 
qu'il  rapporte  des  noms  Perses,  et  remarque  h  ce 
sajet.  I,  434}  VI,  3oa  et^o^nm. 

Gatterer(  M.).  Ses  Remarques  sur  la  Chrono- 
logie d'Hérodote,  traduites  en  Latin.  VII,  7-10. 
Réponse  à  une  de  ses  objections  sur  Marsham.  39. 
Son  Opinion  sur  les  Tables  de  Manéthon.  44.  A  pré- 
senté, sans  aucunes  preuves,  son  Système  sur  les 
Rois  Mèdea.  i65.  Ce  Savant  est  connu  sur-tout  par 
sa  Géographie  de  laThrace.  I.  Préf.  p.  Ij  ;  VIII,  118, 
175, 176, 180,  386,  477,  534. 

GAVANB8,  AÊROPtJS  et  Perdiccas,  trois  frères, 
descendans  d'Hercules  j  fortune  c[u'ils  firent.  V,  355, 
534. 

Gaulois  (  les  ) ,  croyoient  à  la  ntétempsychose. 
U,438.  Envoyoient  leurs  enfans  étndier  à  Mai> 
seille.  439.  Nation  perfide,  qui  ne  respectoit  pas 
plus  le  droit  des  gens  que  la  religion,  se  met  en 
xnarchepourpillerletempledeDelphesj  arrêtée  an 
Pas  des  Thermopyles,  est  battue  par  les  Athéniens. 
V,  434.  Un  détachement  de  cette  armée  passe  en 
Etolie;  horreurs  qu'ils  commettent  dans  ce  pays. 
Vil,  730.  Pyrrhus  envoie  les  Gaulois  de  son  armée 
en  garnison  à  Ëdesse;  insatiables  de  richesses,  ils 
fouillent  les  tombeaux  des  Rois  de  Macédoine,  en 
enlèvent  les  trésors  et  jettent  au  vent  les  cendres  de 
ces  Princes.  731. 


ihvGoogle 


Q^ji  TABLE 

Gaza  (  Théodore  ).  Leçon  d'un  endroit  de  soa 
manuscrit  de  l'Histoire  des  Aniniaus,  oà  on  Ut 
Hésiode  pour  Hérodote.  1 ,  4oo. 

Gaza  (^ïdieas)  ncMS  apprend  qu'Hélène  avoit  été 
mise  an  rang  des  Dieux,  et  qne  les  Iniliéi  I'ïdto- 
quoient  aoua  le  nom  de  Vénos  Etrangère.  U,  iii 
eL4i5. 

GÈANS.  Traditions  sur  rexistence  d'une  race 
gigantesque.  1,333  et  334. 

GisAlis  de  la  Mythologie.  Bn  qnoî  ils  dïfféroieiit 
des  Titans.  VU ,  394.  On  en  Toit  nn  sur  une  piene 
gravée  du  cabinet  du  Duc  d'Orléans,  que  Le  Kond 
a  pris  pour  un  Titan,  ibid.  L'Arcadie  appelée  an- 
ciennement Oiganlis.  ibid, 

GÉBÉLE'ifiis  ou  Zalmoxis,  Dieu  des  Gètea;leur 
manière  de  l'honorer.  Ill,  igo.  Interprétation  de 
ces  deux  noms.  Soj. 

Gedoyn  (  l'Abbé  ).  Singulière  méprise  de  ce  tra- 
ducteur de  Pausanias,  qui  prend  une  femme  pour 
une  prorince.  III,  434,  44i,  445.  Passage  estropié. 
433,434îlV",  311,  3i6, 335, 34o,38f. Contre-sens. 
386,  ïgS,  4i5,4i4,478;V,  387,  420,  458,  45i, 
464,  5iQ.  Fait  passer,  à  tort,  les  Perses  pour  des 
empoisonneurs.  VI,  i3i,  196,  i38,  i54,  a54,  aSj, 
359,  363.  Misérable  subterfuge  de  cet  Ecrivain.  964. 
Son  peu  de  jugement.  365.  11  n'aroit  pa»  même 
effleuré  U  Chronologie.  267.  Conire-sens.  373,  376. 
Reproches  mal  fondés  faits  à  Hérodote  par  ce  Tra- 
ducteor.  378.  Sts  bernes  trop  multipliées  ponrètre 
relevées.  383,  389,  390,  393,  394,  395,  998,  3o3, 
3o6, 3i6, 538.  Satraduction  de  l'Histoire  de  l'Indede 
Ctésias.  35i,  555.  Peu  de  connoissance  qu'il  avoit 
du  Grec,  VU ,  42o ,  44i.  Sa  méprise  sur  de  préten^ 
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(lues  fontaines  appelées  M^orides.  4ao,  43i.  Prend 
un  détachement  de  flotte  ponr  un  homme,  en  auir 
Tant  trop  fidèlement  le  Traducteur  Latin  de  Conon. 
44i.  Ne  a'est  pas  douté  qne  Faasaniaa  se  fût  trompa 
en  parlant  d'un  Agis,  fils  d'Ëudamidas ,  tué  dans 
une  bataille  contre  les  Mantinéens.  5ii.  Fait  dire  i 
Pausanias  qu'à  Epidaure  le  Théâtre  éloit  bftli  dans 
le  Temple  même.  VII ,  489. 

Gbinoz  (  l'Abbé) ,  de  rAcadémio  des  Inscriptions 
et  Belles -Lettrea.  Remarque  sur  un  des  endroits 
qu'il  a  traduits  d'Hérodote.  I,  75,  note.  Ses  savantes 
Dissertations  en  faveur  d'Hérodote,  contre  Pln- 
tarque.  181  et  183}  VI,  5i5,  63?.  A  mal  cité  la 
Chronique  de Paros , a«  sujet  deThespïs. 1, 934 noie» 
Wesseling  a  souvent  profité  de  ses  Dissertations. 
339.  L'Abbé  Geinoz  j  cherche,  entr'autres  choses, 
à  justifier  Hérodote  sur  ce  qu'il  dit  de  la  jalousie  des 
Dieus  j  court  examen  de  cet  article.  s45  et  344. 
Correction  utile  qu'il  fait  dans  la  version  latine 
d'Hérodote,  et  que  Wesseling  a  suivie.  35a  et  355. 
Correction  nécessaire,  mais  moins  heureuse,  qu'il 
a  faite  dans  un  autre  endroit  du  texte  grec.  a54.  A 
mieux  saisi  que  Valla  et  Gronovius,  une  manière 
de  compter  des  anciens.  364.  Sa  dispute  avec  La 
Nauee^-enr  les  migrations  des  Félasges.  373  et  soiv. 
Passages  aa'il  a  éclaircis  aveo  sagacité.  379,  290. 
Explicatioil  très-heureuse  qu'il  a  donnée  du  passage 
concernant  la  conquête  de  Naxos,  par  Fiûatratu, 
et  la  purification  de  Délos.  397  et  39S.  Négation 
qu'il  supprime  très-à-propos  dans  le  pwtrait  de 
Cyaxares.  539.  Variante  qu'on  lui  doit  sur  un  en< 
droit  fort  embrouillé  ;  mais  dont  il  ne  profite  pas 
aussi  bien  que  Wesseling.  36o.  Passage  dont  il  a  le 
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premier  rétabli  la  vraie  leçon  par  ane  bonn»  pone- 
luation.  ^07  et  4o8.  Correction  trop  hardie  qu'il 
propoie.  419.  Sens  très-beau  qu'il  procure  dans  un 
autre  endroit,  par  un  changement  très-léger.  4s8. 
Suit  le  sentiment  de  Pausanîas  et  de  Paulmier  sur 
les  Miayens-Orchoméniens.  438.  Explications  et 
corrections  heureuses  de  plnsiflurs  passages.  II,  4a5  { 
III,  383}  VI,  459,461,  483. 

GELA,  yoyex.  Hiffocrates.  La  moitié  des  habi- 
tansde  cette  ville  transportée  à  Sy  racuses  par  Gélon. 
Vn,  457,  458.  Avoit  été  Ibndée  quarante-cinq  ans 
après  Sjracuses,  par  Antiphémus  et  Entimus.  46i 
et  463.  Année  précise  de  cette  fondation.  463;  Y, 
io5,  574,  575.  Colonie  envoyée  par  ses  habîtans 
pour  fonder  Agrigente.  VII,  464.  Le  gouvernement 
de  Gela  confié  par  Gélon  à  son  frère  Hiéron.  V,  107. 
f^oyeK  Tab.  GËoca. 

GÉLANOR,  nn  des  Rois  Inachidea,  non  compris 
par  Ensèbe  en  deux  endroits  de  sa  Chronique.  VII, 
Sia  et  3i3.  Chassé  par  Danaiis;  combien  de  temps 
peut-il  avoir  régné.  319  et  S30. 

GÉLON,  fila  de  Dinomèi 
VII,  454.  Regretté  même 
la  liberté.  III,  Sgt.  Son  01 
Simple  Garde-du-Corps,  < 
sou*  Hippocrates.  V,  166.  S 
veraine,  se  rend  maître  de 
puissant  monarque.  107.  Il 

bassadeurs  des  Grecs,  chargés  de  lui  demander  son 
alliance  contre  les  Perses;  à  quelles  conditions  il 
propose  de  joindre  ses  forces  aux  leurs;  ses  offres 
n'étant  point  acceptées ,  il  les  renvoie  sans  leur  rien 
««corder.  108  et  suiv.  Il  fait  partir  pour  Delphes' 
Iroia 
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trois  Taîaaeaux  cliargés  de  richessu,  avec  ordre 
â*anenâre  l'événement  de  la  bataille,  on  pour  re- 
veair  en  Sicile,  ou  pour  offrir  la  terre  et  l'eau  à 
Xetxès.  ii5.  Sa  guerre  en  Sicile  contre  les  Cartha- 
ginois, seule  cause,  suivant  les  Siciliens ,  qui  l'em- 
pêcha de  secourir  les  Grecs^  ii5.  Ses  statues  «xcep* 
tées  par  les  Syracasains  de  la  destruction  générais 
de  celles  des  Tyrans.  576.  Condition  qui  lui  fait  le 
plus  grand  honneur  dans  la  paix  qu'il  conclut  avec 
les  Carthaginois.  393.  Comment  il  &it  périr  Hamil- 
ear.  ibid.  En  quel  temps  déirnisit-il  la  ville  de  Mé> 
gares.  VU ,  453 ,  458.  Opinions  différentes  de  l' Au- 
teur des  Marbres  de  Paros,  et  de  Pauaanias  sur  ce 
point,  ibid,  et  453.  Sentiment  do  Tradnctenr,  fondi 
sur  les  époques  de  l'avènement  de  Gélon  au  trftne, 
et  sur  la  durée  de  son  règne.  453-457.  Avoït  détruit 
auparavant  et  repeuplé  Camarine  ;  de  quelle  ma- 
nière. 457,  465.  f^oyes  HirvocaATES,  Tyran  do 
Gela. 

GALONS,  peuple  voisin  des  Scythes,  Grecs  d'ori- 
gine, m ,  igS.  Sont  agricoles.  19g.  Se  peignent  le 
corps.  5i7  et  suîv.  Voyes  Tab.  Gèogii. 

GÉLONUs,  ville  dans  le  pays  des  Budins,  entiers- 
ment  bâtie  en  bois,  ainsi  qne  ses  murailles.  III,  198. 
Brûlée  par  les  Perses.  3o8.  Contre-sens  de  tons  Ie« 
Traducteurs  au  sujet  de  cette  ville.  Sig.  Vojet 
Table  Géogr. 

GÂLONUS,  un  des  fils  d'Hercules  et  da  monstre 
moitié  femme,  moitié  serpent,  ni,  i56. 

GÉNÉRATION ,  mesure  des  temps ,  ches  les  Grecs; 
trois  générations  font  cent  ans.  II,  39,  a64,  118; 
VII,  353, 584, 596,  485.  G^néraUons  évaluées  pres- 
que toujours  i  trente  ans  par  Diodore  de  Sicile.  5i, 
Tome  IX.  Pp 


ihvGoogle 


Sg8  TABLE 

53 ,  68 ,  74.  Les  Grecs  compreaoïent  les  denx  ex» 
termes  dans  le  calcul  par  géoérations.  68, 117.  Hé- 
rodote, en  éraluaat  trou  oeot  quanmte-one  géné- 
rations à  onze  mille  trois  cent  quarante  ans,  donne 
&  entendre  qu'il  ne  compte  que  par  sucoesaions.  83, 
84.  Avant  les  olympiades,  les  Grecs  ne  calcoloieitt 
les  tempe  que  par  générations.  190 ,  383>  Certitude 
de  ce  calcul,  et  manière  de  s'en  servir.  191,  aSa, 
58a ,  4oi.  En  quelle  occasion  est-il  une  règle  s&re> 
359.  Susceptible  d'un  très- petit  iiobbre  d'excep- 
tions. 53i ,  333 ,  353.  Son  usage  par  rapport  ft  Xa- 
thas.  196  et  197.  Far  rapport  à  Mélampua.  303.  Far 
rapport  à  Agis.  484  et  âuiv.  Usage  que  l'Auteur  de 
la  Chronique  de  FaiOs  a  fait  de  ce  calcul  par  géoé* 
rations.  386,  387,  38o,  385.  En  quoi  Eusèbe  l'a 
suivi  et  abandonné ,  par  rapport  aux  derniers  Roi* 
d'Athènes  et  aux  Archontes.  uq5  et  396 ,  3o3.  Mau- 
vais emploi  qu'ApoUodore  et  Eratosthènes  en  ont 
fait.  547,  396.  Hérodote  suit  presque  toujours  ce 
calcul  comme  mesure  de  temps,  et  sa  règle  princi- 
pale. 353  et  553.  Les  générations,  du  temps  d'Era- 
tosthènes  et  d'ApoIlodore,  étoient  de  trente  ans. 
395.  Fourquoi ,  dans  les  temps  plus  recalés,  étoient* 
elles  plus  longues.  396.  Censorin  en  donne  nne  dé- 
finition juste.  397.  Avoient  été  de  trente-trois  ans; 
d'où  provenoit  cette  différence.  998.  Etoient  de 
trente^sept  à  Lacédémone;  pourquoi.  4oo,  474  et 
475,  485  et  466.  Méprise  d'Eratosthènes  et  d'ApoI- 
lodore à  cet  égard.  5o3  et  4o4.  Calcul  de  Strabon, 
qui  manque  de  précision  iaute  d'avoir  employé  dans 
son  vrai  sens  le  terme  de  génération.  433.  Usage  que 
Dodwetl  et  Fréret  ont  fait  du  principe  lumineux 
du  calcul  par  génération*.  igS. 
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G£Ni$SES.  Il  n'est  pu  permis  aux  Egyptiens  d'en 
sitcrifier,  et  pourquoi.  II,  3é,  35,  356.  Lee  Egyp- 
tiens des  frontières  de  la  Libye  ne  youlant  plus  s'abs- 
tenir de  mauger  de  la  chair  de  Genis^e,  comme  les 
autres  Egyptiens,  consultent  rOi'acle;rép<»i*e  qu'ils 
en  reçoivent,  n,  i5,  i6,2oi. 

Gbnisses  d'or  f  envoyées  par  Crésua  au  temple 
d'Ephèse.  I,  76. 

Genissb  en  BOI5  DORÉ,  ser(''attt  de  sépulture  à 
la  fille  de  Mycérinns,  et  exposée  au  palais  du  Roi, 
àSaïs.  n,  106, 107, 108,455. 

Gens  de  guerre.  F'oyez  Guerre. 

GÉouÉTEiE  (  origine  de  la).  ËUe  -passe  d'Egypte 
enGrèce.U,84,4o8. 

GÉPHTRËEN8.  Leur  origine.  IV,  39.  Ont  k 
Athènes  des  temples  par.ticuliers.  ia, 

Gerbili-on  (le p.).  Sa  dewription  du  casqae des 
Tartares,  citée,  m,  438. 

GÊnâNiENS  (les).  Nestor  reçut  son  éducation 
parmi  eux  avant  et  depuis  la  guerre  de  Nélée  contre 
lesEpéens.  Vn,34g. 

Gbrgis  ,  filsd'Arize,  un  des  généraux  de  l'infan- 
terie de  Xerxès.  V,  58. 

Geroithes  ,  restes  des  anciens  Teucriens,  sub- 
jugués par  les  Perses.  IV,  88  j  V,  ^ ,  5o5, 

GEEK&NiEita  (les).  L'une  des  tribus  de  Labou- 
reurs chez  les  Perses.  I,  lq4>  Ces  peuples  sont  les 
mêmes  que  les  Caramaniens  ;  les  anciens  Germains 
n'en  descendent  pas ,  comme  l'ont  avancé  quelques 
écrivains.  I,  4o8. 

Gerrua,  ville  sur  le  Golfe  Fersiqne,  hâtie  en 
sel,  selon  Strabon.  III,  567. 

Gbrrhb  ,  espèce  de  bouclier  d'osier ,  en  forme 
Pp  2 
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de  rhombe,  dont  ae  serToient  les  Perses.  V,  5o, 

5l3. 

GBlLHBUS,fleaTedeScythie}soiicoars.  m,  i65. 
yoyee  TA.B.  GÉOGR. 

Geryok.  Ses  troupeaux  de  boeufs  emmenés  par 
Hercules.  III,  i34,  ii;. 

Gesner  (M.).  Correction  proposée  parce  Sa- 
vant, et  adoptée  par  le  Traducteur.  II,  35;.  Son 
opinion  sar  Toiseau  appelé  Crbx.  534.  Il  fait  sentir 
la  force  et  la  convenance  do  mot  humerua.  4oi. 
Sa  dissertation  sur  l'Ëleclram  des  anciens.  VI 

311. 

GÈTES,  subjpgaés  par  Daiius.  m,  189.  Croient 
à  l'immortalité  de  Famé.  5(>6.  Singulière  manière 
d'expédier  le  député  qu^ls  envoient  tous  les  cinq 
ans  à  leur  dieu  Zalmoxis  ;  tirent  des  flèches  contre 
le  ciel  qoand  il  tonne.  190.  Accompagnent  Darius 
contre  les  Scythes.  191. 

GiBEBT  (M.)>  de  l'Académie  des  Belles- Lettres. 
Supposition  de  ce  savant  sur  la  durée  du  règne  de 
Crésus.  I,  333  et  334.  Son  interprétation  d'an  pat- 
sage  d'Hérodote,  relatif  aux  Félasges.  373.  Se» 
observations  sur  la  Chronique  de  Faros.  358.  Se« 
calculs  sur  les  mesures  des  anciens.  485.  Son  opi- 
nion vraisemblable  sur  l'emplacement  du  Labyrin- 
the. II,  5o4.  Son  sentiment  sur  le  lac  Mœris,  paroit 
préférable  &  celui  de  d'Anville.  5o5  et  suiv.  Sup- 
pose gratuitement  que  les  Rois  de  Lydie  avoient 
deux  noms.  III,  3i5. 

GiGis,  femme-de-chambre  de  la  Reine  Faryu- 
tis ,  empoisonne,  par  ordre  de  sa  maîtresse,  Slalira, 
femme  d'Artaxerxès;  son  supplice.  VI,  537. 

GiLLBT(tePère),GénOTé{ain.  Mot  qu'il  a  mal 
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traduit  dans  Joseph.  1 ,  17^.  Son  opinion  snr  l'eiv 
droit  de  ta  défaite  de  Sennachérib.  II,  4^5. 

G1LLIB8  (Mt)  fait  une  faute  grossière  dans  Pau- 
aaniast  V,  45i. 

GiLLUS,  banni  deTarente,  déUvre  de  prison  les 
émissaires  de  Darius  ;  ce  Prince  essaye  inutilement 
de  le  &îre  rétablir  dans  son  pays.  III ,  1 13. 

GiNDANBS,  peoples  de  Libye.  Leur  estime  pour 
les  femmes  proportionnée  an  nombre  d'hommes 
qu'elles  ont  tus.  III,  a44.  Ornement  singulier  que 
portent  tes  femmes  dans  ce  cas.  ibid. 

Glands.  II  y  en  a  une  espèce  qui  peut  servir 
d'aliment  à  l'homme,  n  s'en  trouve  en  Espagne,  en 
Afrique,  etpeot-ètre  y  en  a-t-il  enGrècejetc'est 
ce  qui  a  fait  dire  anx  anciens  Poètes  que  les  pre- 
miers hommes  se  nourrissoient  de  glands.  I,  5ig. 

GlAUCUS,  £Ib  d'Ëpicydes,  de  Lacédémoue;  sa 
conduite  au  sujet  d'un  dépôt  que  lui  avoit  confié  un 
Milésien,  attiré  par  sa  grande  réputation  de  pro- 
bité. IV,  1*7  et  soiv.  438. 

Glavcus,  fils  d'HippolochoG.  Ses  descendans  élus 
Rois  par  une  partie  des  Ioniens.  I,  120,  Ce  qu'il 
éloit,  et  où  il  est  fait  mention  de  lui.  444. 

Glaucds  ds  Chios,  inventeur  de  la  Damasqni- 
nure.  I,  18,  3i5-330. 

GtAOCtr»,  berger  qui  fait  nn  très-bon  accueil  à 
Homère.  VI,  176  et  sniv. 

G0BKTA8,  l'un  des  sept  Perses  conjurés  contre  le 
Mage  Smerdis.  III,  60.  Son  discours.  63  et  suiv. 
Son  courageux  dévouement.  67  et  suiv.  Conseille 
i  Darius  d'abandonner  son  expédition  contre  les 
Scythes.  3i4,  3l6. 

GoBRTAs,  fils  de  Darius  et  d'Artyslone,  com- 
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mode  le*  Uariu'jnûeWi  lo  Lîgyeu  et  les  Sjr« 

niens  dan*  l'anaée  de  Xersè^  V ,  ii. 

GoGUiT  (  M.  ).  Son  o^oD  «or  les  praidm 
ioTonteon  des  hôtelleries.  I,  5^5.  Sor  les  Am- 
pkicCyoi».  iï7<  Sa  BÛprise  sor  le  stade.  497.  Sor  ta 
ftfntmre appelle  ^wtiflJw.  5i6.  Errcwr  ^bî  loi  est 
conunniie  aT«  Pioche  snr  la  coltore  de  FoliTÎw  i 
8ms.  n ,  595.  Oppose  i  lort  le  tfwrigMgB  des  mo- 
defues  SOT  VEfjfte  à  cetni  des  •actens ,  et  con&nd 
l'état  actod  de  oe  pays  arec  son  état  aacien.  5S3. 
Son  opinion  sur  le  Byssos  confonne  i  ctUc  dn  m* 
docteur.  35^  Son  explicatiiHi  d'an  p«a>a^  d'Héro- 
dote. 480, 483.  D  nnBarqoe  que  les  meillears  Ecri- 
Taios  de  l'antiquité  aa  sont  d^larés  •■  &reQr  de  la 
Rojanlé.  lU ,  54i.  Son  opinion  snr  l'ssswiblée  des 
Aiupbictyont  rejeta  par  le  tradoctear.  IV,  371. 
Son  sentiment  sor  ManéLhon.  VU ,  19.  Confbod 
léradinns,  Roi  de  Babyloa«>  arec  Ajiaradoa,  Roi 
d'AssTrie.  1 85 ,  note. 

Golfe  Akabiqub  (Description dn).  11,9,  »55. 

GovGTU,  Erétrien,  prend  ks  intèr&ts  des  Per- 
ses ;  vilLes  tpu  Un  sont  données  pour  sa  récompease* 
IV,  443. 

GoMHOs,  Tille  de  la  TliesaaUe.  V.  83,  i»3.  Fojvm 
Tab.  Gêogr. 

GoBOtiDS,  père  de  Hidas,  Ri»  de  Lydie.  I,  11. 
Il  y  a  eo  plusieurs  Gordius  et  Hidas  Riù  de  Lydie* 
soo,  sot. 

GoHVius,  fik  de  Midaa  et  père  d'Adracte.  I,  97 > 
s8.  Ce  qu'il  étoit.  353.  Voyet  BoDBUUt. 

GoRGUS  prononce  i  Athènes  l'oraiswi  funèbre 
des  Grecs  qui  périrent  à  Salamtne  j  plan  et  esprit  de 
ce  discours.  V,  5o6. 


ihvGoogle 


DBS     KATIÈRES.  5(^ 

GoROO,  fîU«  de  Cléomènes,  Roi  de  Lacédémone* 
IV,  Si.  SageooDseil  (]a'elle  donnée  *on  père,  n'élant 
Âgée  qae  de  neuf  ans.  35.  Eponse  Léonidas  ;  est  au 
nombre  des  femmes  qne  Flularqne  propose  pour 
modèles.  3a6.  Devins  le  secret  des  Tablettes  en- 
voyées par  D^marate.  V,  i64. 

GoRoONB.  Sa  tête  enlevée  par  Ferséet  II,  70. 
Fable  peu  connue  à  ce  sujet.  566  et  suîv. 

GoRous,  Roi  deSalamine,  dépouillé  de  ses  Etats 
par  son  frère  Onésitus,  ae  réfugie  cfaes  les  Ferses,  à 
qui  il  vouloit  rester  fidèle.  IV ,  78  et  suir.  Rentre 
dans  Salamine,  85.  I^oqae  de  son  règne  et  sa  gé- 
néalogie. 565. 

GoRGlTS,  fib  de  Chersis»  Officier  de  la  flotte  de 
Xerxèft.  V,  65. 

GossELLiN  (M.),  de  l'Académiedes  Belles-Lettres 
et  Fun  des  plus  savans  Géographes  de  l'Europe,  me 
pareil  s'être  trompé  sur  le  sens  d'un  passage  d'Aria- 
tote.  II,  a33.  Soutient,  contre  la  notoriété  du  fait, 
que  le  golfe  Arabique  n'a  pas  porté  le  nom  de  mer 
Erythrée  avant  le  règne  d'Alexandre.  5i6ï  VIII, 
4l ,  306.  Note  empruntée  de  son  ouvrage.  III,  45/ 
note.  Soutient  que  les  Phéniciens  n'ont  pas  fait,  sous 
le  règne  de  Nécos,  le  tonr  de  l'Afrique;  réfutation 
de  cette  opinion.  458  et  suiv.  jusqu'à  la  page  464. 
Eloge  juste  et  mérité  de  ce  Savant.  464.  Me  paroit 
se  tromper  sur  la  fondation  de  Carthage;  réfutation 
de  son  opinion.  Vn,  i56  et  suîv.  Cherche  à  justifier 
Slrabon ,  qui  prétendoit  que  la  mer  Caspitoe  com- 
muntqaoit  avec  l'Océan  Septentrional.  337. 

GouvBRNBHENT  (Discours  sur  la  meilleure  forme 
de),  m,  69  et  suiv.  SSg  et  suiv.  Forme  du  gouver- 
nement d'Athènes,  an  sujet  de  ce  qu'Hérodote  dit 
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de<  Prytanes  des  NauorarM.  IV ,  48 ,  îog  et  suit. 

GonVBRNBMBNT  FÈDÉRATlPjîoconnu  aux  Grec* 
arant  l'an  384  avant  notre  ère,  comme  l'a  démontré 
le  savant  M.  de  Sainte-Croix.  1 ,  44?. 

GouvERNBiKBNT  MoMARCHiQUE.  Opinion  que 
les  meilleurs  Ecrivains  de  la  Grèce  en  ont  eue.  lil, 
34i,343. 

GOUTERNBIIENT  B^VBLICAIN.  Ce  qu'en  ont 
pensé  les  meilleurs  écrivaina  Grecs  élevés  dans  du 
Républiques,  et  ca  que  leur  exemple  peut  en  &ire 
penwr.III,34i,543. 

Grâces  (colline des),  m,  343. 

GBAÏ8,leplusjeanede8tilsd'£chélata8;conduitIa 
quatrième  migration  des  ySoliens.  VU,  433.  Par  qui 
fut-il  aidé  dans  son  entreprise,  et  où  se  rendit-il. 
ihid.  et  435 ,  455.  Epoque  de  cet  événement  et  jea- 
nesse  du  chef  de  cette  migration.  433 ,  454. 

GaAND-PH&TBJB  DBS  JuiFS.  Trait  de  ressemblance 
entre  l'Urim  et  le  Thummîm .  qu'il  portoil  sur  la 
poitrine  et  l'image  que  le  premier  Juge  des  Egyp- 
tiens porloit  sur  la  même  partie.  II ,  349. 

GRANDa-PBÊTRBS  d'Eotpte.  Se  succèdent  de  pèro 
en  fils,  et  placent ,  de  leur  vivant,  leurs  statues  dans 
le  temple  de  Jupiter.  II,  ix8  et  suir.  11  y  en  avoit 
eu  trois  cent  quarante-cinq  depuis  Menés  jusqa'à 
l'arrivée  d'Hécalée  en  Egypte.  VII,  76. 

Gkangbii  (  m.  ).  Ce  qu'il  dit  sur  le  Casr-Kerun,  II, 
5o4.  Ce  qu'il  dit  sur  les  maladies  des  yeux  en  Egyp- 
te. lU,  264. 

Gr£avb9  (M.)  se  trompe  lorsqu'il  assure  que  lei. 
bandelettes  des  momies  sont  de  lin.  II,  557.  Mesure 
que  cet  habile  Mathématicien  donne  i  la  base  d'ans 
des  pyramides  d'Egypte.  439, 44o. 

Gbèce. 
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Grèce.  Elle  jouît  de  la  plus  agréable  tempéra- 
turct  m,  88.  Darius  envoie  des  gens  pour  la  recon- 
noître.  109  et  sniv.  Sona  qnela  Rois  ses  plus  grands 
malheurs  lui  sont  arrivés.  IV,  i56,  44i.  Xerxès 
entreprend  de  la  subjuguer.  V,  4,  5.  Pauvre  mais 
TertaeoM.  68.  Ne  maD^ue  point  de  Généraux  mais 
de  soldais.  113. 

Grecque  (  langue  ).  Préférence  que  la  cour  des 
Ftolémée  lui  donna  en  Egypte,  au  pi-éjudice  de  la 
langue  ancienne  de  celte  contrée.  VII,  73.  Com- 
ment elle  s'introduisit  en  Egypte.  Il,  139.  f^oyet 
Article,  Attiques  (termes),  Chios,Crestonia.- 
tes,  Grecs  >  Hbu^iœb,  Héllénismes,  Impabfatt, 

loNISKES,  PÉLASGBS. 

Grecs.  Traditions  différentes  snr  le  principe  de« 
guerrR8entr'euzetlesPerses.I,i,5.Ilsétoientlibre5 
partout  avant  Crésus.  6.  Leurs  cérémonies  pour  les 
expiations.  37.  Crésus  recherche  l'alliance  des  plut 
paisaaus  Etats  d'entr'eox.  4o.  I^cs  Grecs  ou  Hellènes 
aont  plos  ingénieux  que  le«  Barbares,  et  les  Athé- 
niens sont  les  plus  spiritnels  des  Grecs.  44.  Alliance 
des  Lacédémoniens  avec  Crésus.  53  et  luiv.  Les  loix 
des  Grecs  conformes  en  partie  à  celles  des  Lydiens* 
78.  Leur  penchant  pour  Pamonr  contre  -  nature. 
113,419.  LeuTii  Dieux  et  leurs  fêtes;  rapport  de  ces 
Dieux  avec  ceux  des  Perses.  109,413  etsuiv.  Ont  la 
mauvaise  habitude  de  donner  aux  Dieux  des  antres 
nations  les  noms  de  leurs  divinités.  4i5$II,  130, 
131 ,  488  et  suiv.  Idée  queCyrus  avoit  de  leurs  mar- 
chés. I,  134.  Jamais  Homère  ne  donne  de  nom  gé- 
néral à  tous  les  Grecs.  1 78.  Reproche  mal  fondé  que 
lear  faisoïent  les  Perses.  183.  Exemples  de  leur  Eu- 
phémisme. 3o3 ,  345.  Profusion  de  leurs  hécatombes 
Tome  IX.  Qq 
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etehiliombe».  363.  Cooformiti  delenr  lugne  arec 
crile  des  SlaTe*  «ooteBuo  p«r  Lereqn*  {  réfaUliott 
de  cette  opinion.  376.  Sabdivisiou  de  lean  dia- 
lectet.  439  et  45o.  Lear  manière  de  conpter  le* 
degréi  généâlt^qnes.  363  et  S63.  ReTettdîqaoient 
ponr  eux  contre  lea  Lydiens  riaTention  des  jenx. 
577.  Ils  ont  pria  des  Egyptiens  leurs  connoisnnces. 
II,  37.  Un  grand  nombre  de  eéréatomw  religieuses. 
43  et  49.  TieniMnt  d'enx  preaqoe  tons  les  noms  des 
Dieax.  ibid.  4i.  Donnral  ans  statue*  de  Mercure 
mie  attitude  indécente  ;  d'où  leur  vient  cet  osage. 
ibid.  45.  N'mit  pas  de  commerce  arec  les  femme* 
dans  le*  lieux  sacr^  53,  398.  Combien  le*  lettres  et 
cbifires  des  Grecs  difiïrent  de  «eux  des  Egyptiens. 
3o ,  5i.  Mettent  comme  le*  Egyptien*  la  profession 
des  armes  an  premier  rang.  iSS  et  snir.  Leur» 
femmes  paroissent  peu  dans  las  roes.  335.  Elles  k 
rasent  les  cherenx  et  les  bommes  les  laissent  croî- 
tre dans  le  raalbeur.  3^9.  Philosopbes  célèbres  qui 
alUrent  s^nslruire  cbea  les  Egyptiens.  374.  Ne  fai- 
soient  rien  d^mportant  sans  consnlter  1m  devina. 
347.  Ont  *ar  le  coucfaer  du  soleil  ane  Câble  pareille 
&  celle  des  ^yptim*.  484.  Les  Grecs  célèbrent  l'an- 
niversaire de  la  mort  de  leurs  parens.  HI,  i46, 
45o,  45i.  La  flotte  envoyé*  par  eux  pour  secourir 
les  Ioniens,  est  l'origine  de*  gnerre*  entre  les  Grec* 
et  les  Barbares.  IV,  74,  S61.  flémnlt  envoyé  aux 
Grecs  pour  lenr  demander  la  terre  et  l'ean.  1 3o  ;  V, 
5i.  Ijeon  diKreoteB  manière»  d'écrire  en  différcns 
temps.  IV,  359.  Vainqueurs  A  Marathon.  166  et 
soiv.  Des  trois  sortes  de  troupe*  en  usage  cbez  eux. 
359.  Coutume  qui  fut  cause  de  la  destruction  deli 
flotte  Athéniène  i  ./ïlgns  Potamos.  3S:t.  Ne  bavoien  t 
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point  pendant  le  Tcpaa,  mais  sealement  aprïs  qn'on 
«voit  ceiai  «te  manger.  é8i.  Leur  sermont  contre 
ceux  A'tntc'eKK  qui  s'étoient  <oainî«  à  Xerxès  autre- 
ment que  par  néceasité.  V,  87 ,  55o,  35i.  Se  con- 
fidéroient  pour  rësister  k  Xerxès,  et  envoient  de* 
Ambatsadeun  k  différentes  puiatancn  pour  les  în- 
vïtei  à  se  liguer  «veo  eux.  g8.  Mauvais  succès  de 
leur  Ambassade  auprès  des  Argïena.  100.  Auprii 
de  Gélon,  Roi  de  Syraoases.  loU.  Trompés  par  les 
CoreytéeBs.  116.  Ekéaombrement  de  leor  flotte  k 
l'Artémisiitm.  i65  et  suiv.  Envoient  dix  mille  hom- 
mes caaiper  k  Tempe ,  pois  las  en  retirent ,  par  le 
conseil  d'Alexandre.  iS3.  Se  décident  i  garder  le 
passage  des  Thermopytes  et  k  envoyer  l'armée  na- 
vale dans  l'Artémistum  j  description  de  ces  lieux. 
193  el  sniv.  Trois  de  lenrs  trirèmes  sont  prises. 
136.  Ils  se  retirent  i  Chalcia.  138.  Eolivant  quinze 
vaisseaux  i  Xerxès.  iSy,  Campent  aux  Thermo- 
pyles.  139.  Leurs  forces  pour  garder  ce  passage. 
iio,4i9,  4uO.  Forcent  deux  fois  les  Perses  à  se  re- 
tirer. i45  et  saiv.  Sont  accablés  par  le  nombre ,  mal- 
gré leur  valeureuse  résistaoce.  i53  et  suiv.  Inscrip- 
tion mise  snr  leur  monument.  i56.  Chaque  petit 
peuple  formoitun  corpsparticulier  dans  les  armées 
Grecques.  5«3.  Ils  célèbrent  lasrs  jeux  Olympiques 
■même  dans  le  tempe  de  la  guerre.  180 ,  449  '^  ""i^* 
Attaquent  la  flotte  des  Perses  devant  l'Eubée.  170 
et  sniv.  Refoiveot  vn  senfbrt  de  cinquante  vais- 
seaux Athéniens ,  fondent  snr  ceux  des  Ciliciens  et 
les  détruisent.  173.  Bataille  générale  et  très-meur- 
trière entr'enx  et  les  Perses.  174.  Sur  la  nouvelle 
de  la  défaite  de  Léonîdas  aux  Thermopyles,  ils 
abandonnent  la  rade  d'Artémisinm.  177,  et  vont 
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mouiller  k  Salamine.  187*  Autre  dénombrement  de 
leur  flotte  plus  nombreuse  en  cet  endroit  qu'à  l'Ar* 
témisium.  189  et  suiv.  Tiennent  conseil  sur  le  lien 
le  plus  propre  A  un  combat  naval  et  se  décident 
pour  rialhme.  19?.  Leur  consternation,  en  appre- 
nant la  prise  d'Athènes  par  Xerx^.  197.  Changent 
de  résolution  sur  l'avis  de  Théniistocles,  et  se  déci* 
dent  à  combattre  devant  Salamine.  198*  Nouveanx 
débats  dans  le  conseil,  terminés  par  l'approche  de 
la  flotte  des  Perses,  qui  espéroient  profiter  de  cette 
division.  310  et  suiv.  Victoire  complète  remportée 
surlesBBrbare8.3i6  et  suiv.  Les  poursuivent  josqu'i 
l'ile  d'Audros.  aSa.  Assiègent  cette  Ile.  355.  Ne  pou- 
vant s'en  rendre  mailres ,  ils  tournent  leurs  armes 
contre  Caryste  ;  partage  du  butià  A  Salamine.  543  et 
suiv.  Leur  flotte  part  pour  Egioe.  3^9.  S'avance  jns- 
qu'àD^os  à  la  prière  deslouiens.  35o. Mœurs,  usages, 
éducation ,  culte  et  climat  de  la  Grèce.  545  et  suiv. 
l^es  Grecs  vont  se  porter  vis-à-vis  des  Perses ,  an 
pied  du  monlCithéron ,  et  soutiennent  avec  vigueur 
le  choc  de  toute  la  cavalerie  de  Mardonins.  VI,  i5 
et  suiv.  Vont  camper  sur  le  territoire  de  Platées. 
18.  Ordre  dans  lequel  sont  rangées  les  troupes  dee 
difi'érentes  nations.  sS  et  suiv.  Harcelés  par  la  ca- 
valerie ennemie,  manquant  d'eau  et  de  vivres,  ils 
changent  de  position ,  et  Tont  camper  près  de  P)»- 
lées.  4o  et  suiv.  Défont  eatièremen  t  l'armée  de  Mar- 
donius.  48  et  suiv.  Leur  perte  dans  cette  journée. 
s33.  Riche  butin  qu'ils  trouvent  dans  le  camp  des 
Perses  et  sur  le  champ  de  bataille.  60  et  suiv.  Font 
le  siège  deThèbes.  64.  Sont  secrètement  invités  par 
les  Samiens  à  attaquer  la  flotte  des  Perses.  67.  Font 
v<iile  vers  Samos.  71.  Font  une  descente  en  lonic 
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OÙ  les  Perses  s'étoient  retirés.  73  et  suir.  Combat 
cle  Mycale,  où,  encouragés  par  la  oouTelle  de  la 
Tictoire  de  Platées,  ils  tuentla  plupart  des  Perses, 
dont  ilsbrùlentles  vaisseaux  etlesretrancliemens.  74 
eteuir.ReçoiTentdanslearaUianceceuxdeSaiDos, 
de  Chios,  de  Lesbos  et  des  aatres  iles.  79.  Fartent 
pour  l'Hellespont,  et  bientôt  retournent  en  Grèce, 
excepté  les  Athéniens.  85.  Serment  qu'ils  firent 
avant  la  bataille  de  Platées.  100  et  suiv.  Ils  se  ser- 
Toient  toujours  d'un  devin,  dans  toutes  leurs  entre- 
prises. ii4,  147.  Leur  habillement  plus  commods 
à  la  guerre  que  celui  des  Perses.  i5i.  Ne  se  trou- 
vèrent pas  tous  à  la  bataille  de  Platées,  quoi  qu'en 
dise  Flutarque.  i53  et  suïv.  Se  couvrirent  de  honta 
en  prenant  le  parti  de  Cyrua  le  jenne,  contre  son 
frère  Aitaxerxès.  397.  Yivoient  familièrement 
avec  un  petit  nombre  de  courtisanes  célèbres.  601. 
Etoient  partagés  en  trois  factions  dans  la  guerre 
contre  les  Perses.  5o6.  Comment ,  selon  Desvi- 
gnoles,  les  Egyptiens  leur  ^voient-ils  fait  illusion 
sur  leur  Chronologie.  VU ,  1x9.  Quand  paroiosent- 
ils  avoir  connu  le  tempérament  imaginé  par  les 
Juifs  sur  la  haute  antiquité  des  Egyptiens.  133,137. 
Expression  des  Grecs  pour  désigner  les  proches 
parens  de  Labassoaraschus.  177.  Les  Athéniens  se  re- 
gardoient  comme  le  plus  ancien  peuple  de  la  Grèce 
et  le  seul  qui  n'eût  point  changé  de  sol.  364.  Sys- 
tème formé  dans  les  premiers  siècles  du  Christia- 
nisme SOT  les  connoissances  des  premiers  Grecs.  sSi 
et  385.  Soin  des  Grecs  pour  conserver  leur  filiation 
par  des  registres  publics,  des  inscriptions,  etc.  553 
et  354.  Idée  qu'il  faut  se  faire  de  ces  anciennes 
Annales.  38i  et  383,  393.  Colonies  des  Grecs  avauj 
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et  depuis  la  guerre  de  Troie.  4o5>469.  M«lif  qui  les 
poussMÎt  i  ces  nombreuses  émigrations.  4i5  et  4i$. 
Qnel  a  été  lenr  premica-  établissement  en  Sicile, 
et  en  quelle  année  «•t-il  eu  liea.  446.  Députent  à 
Géloo  pour  lui  demander  du  secours  contre  les 
Ferse».  454-456>  Inscriroient  sur  des  registres  pa- 
blics  les  noms  des  vainqueui-s  aux  jeox  Olympi- 
ques. 48i.  et  483.  Age  compétent  chez  les  Grecs 
pour  entrer  dans  la  classe  des  homnes.  549.  foyes 

EOTFTB,  GfolÊRATlOVS,  Gr^B,  IsOKOKIB. 

Grelot.  Ce  qu'il  dit  du  Scamandre.  U,  iSa. 

GRixvSjfils  d'jSsanius,  Roi  deThera.  L'oracle 
de  Delpbes  lui  ordonne  d'aller  fonder  une  ville  en 
Libye.  UI,  336. 

GaoNOTurt  (Jacques),  •oapçoMié  mal-à-propo« 
d'inexactitude  par  un  Savant.  1,178.  Passage  d'Hé- 
rodote qu'il  a  mal  rendu  ;  suivi  sur  ce  point  par 
Wesseling.  a39.  Son  indulgence  singulière  sur  une 
faute  de  Valla.  a64.  Endroit  de  sa  traduction  sur 
lequel  Wesseling  l'a  relevé  avec  raison.  ayS.  N'a 
rien  compris  au  passage  d'Hérodote  sur  la  fonda- 
tion de  Flaoie.  37g.  Autre  endroit  où  sa  traduc- 
tion n'est  pas  soutenable.  536.  Défendu  contre  une 
critique  de  l'Abbé  Bellanger.  4i8.  N'a  pas  goûté 
une  bonne  correction  de  Faulmier  de  Greotemesnil 
touchant  les  Minyens-Orchoméniens.  458.  Maa* 
Taise  ponctuation  qu'il  a  suivie  dans  un  passage 
relatif  aux  Dorions.  474.  Excellente  correction 
qu'on  lui  doit  sur  l'article  do  l'enlrée  des  Perses 
dans  Babylone  par  le  lit  de  l'Euphrate.  5o4.  Ses 
notes  sur  Hérodote,  citées.  174,  183,  iB5, 198,306, 
946,353,436,478;  11,185,303,378,393,468; 
111,79,  371,373,  374,376,  3oi,  5i0,  536,  SSg, 
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587,411,419,457,479,505,506,530,547,576, 
677 ,  587 ,  589  ;  IV,  18g ,  198,  9o6,  »07 ,  327 ,  285 , 
5o5,  334,  538,  555,  568,  574,  407,  439,  435,  445, 
476»  V,  370,  274,  376,  5oi,  5o5,5o7,53i,  544, 
4i5,  439,  444,  531,  54i$  Vf,  a4,  100,  110,  m, 
i4i ,  i48. 

GaoHOTins  (Jean-Frédéric).  Comment  il  pro- 
pose de  lire  le  dernier  vers  d'une  é'pi^nmme  sur  le 
jen  Ihtodecim  Scr^lontm.  I,  375. 

Grossewb  DBS  FBMME».  Comment  il  fknt  en- 
tendre le  terme  de  dix  mois  qu'y  assignotent  les 
■neiena.  IV,  4i4.  Ariston  calcule  aur  les  doigts  le 
temps  de  la  grossesae  de  la  m6re  de  Démarate.  i3i. 

Gbotivs  (  Hugaea  ).  ^igramnw  grecqae  snr 
Cynégir* ,  traduite  par  lui  en  vers  latins.  VU ,  368, 
Sa  traduction  latine  des  vers  énigmaliqaes  qu'Hip- 
parque  eoteDdit  pendant  one  vision.  IV,  sSs,  58. 
Une  fitute  d'Impression  qui  lui  est  échappée ,  est 
relevée  pat  M.  Bmnck.  459.  iSa  traduction  élégante 
d'une  ^gramme  de  Comélins-Longus ,  sur  le  por- 
trait de  Cynégîre ,  par  I^asis ,  peintre  peu  connu. 
460.  Sa  tradoction  élégante  de  l'épigramme  de  Mé- 
nandre  snr  Epicure,  fils  de  Néocles.  V,  363.  Celle 
d'une  épigramme  de  Simonîdes ,  snr  le  lïon  de 
pierre  placé  sur  le  tombeau  de  Léonidas,  et  de 
celle  de  Lollius-Bassus ,  snr  le  même  tombeau.  43o. 
De  celle  de  Sïmonides ,  sur  les  guerriers  moris  aux 
Thermopyles.  435.  Sa  traduclioli  d'nne  inscription 
ponr  la  statue  de  Pieîsirate.  VI ,  1 90.  Sa  traduction 
de  l'épilaphe  de  Midas.  196.  Sa  traduction  d'un 
fragmentduPolyidusdeSophoclee.  soo.  Sa  tradtic- 
tion  de  l'épitaphe  d'Homère,  sis. 

Gaotl  (  le  R.  P. ) ,  de  la  compagnie  de  Jésus ,  t la- 
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dactear  des  Loix  de  Fia  ton ,  Don  moins  élégant  que 

adèle.  ly,  444,  445. 

GrthÊBN.  Voyez  APOLLON. 

GkyniA,  Tille EolieDae.I,  lai.  ^.Tab.GËOGB. 

Grues  (les),  viennent  en  hiver  en  Egypte,  poar 
se  soastraîre  au  froid  de  la  Scylhie.  II,  18. 

Grtphon.  Description  de  cet  animal  iabuleax. 
VI*  337,  36a  elsuiv. 

Grtpbons,  qui  gardent  l'or,  m,  9?,  i38.  Ne 
•ont  point  des  peuples,  mail  des  animaux  fabuleux. 
m,  535. 

Guerres.  Leur  principe  sur  le  meurtre  des  in- 
wctes  et  animaux  nuisibles,  commun  cotre  ces 
Frètres  et  les  anciens  Mages.  1 ,  497  et  438. 

Gubrrb  (  gens  de  ).  Distinction  dont  ils  jouis-> 
soient  ches  les  Egyptiens.  II,  iSg.  Vivre  de  la 
guerre  et  du  pillage  est  honorable  ches  les  Thracea. 
IV,  4. 

Guerres  suscitées  pour  des  femmçs.  III,  a65. 

Gubrrb  entre  les  Milyléuiens  et  les  Athéniens. 
IV,  73,  355.  Entre  les  Erétriens  et  les  Cbalcidiens. 
75,  76,  36i  et  suiv.  Entre  les  Athéniens  et  les  Ca* 
rystiens.  VI,  78,  iâ5. 

Guides  que  Mégabyse  prend  en  Tbrace  pour 
marcher  contre  la  Fieonie.  IV,  8.  Contre-sens 
que  les  Traducteurs  précédens  ont  fait  à  ce  su^et. 
ig5. 

Guignes  (M,  de).  Induiten  erreur  par  M.  Bayer^ 
il  parle  d'un  peuple  de  Laxea,  qui  n'a  jamais  eu 
d'existence  que  dans  la  traduction  latine  de  Valla. 
m,  437.  Sa  méprise  sur  le  pays  habité  par  les 
Budins.  536.  Blâme  à  tort  les  Auteurs  Anglois  de 
t'f]i3loii'e  Universelle.  5s8r 

GVILAMDIK. 
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GtTiLANDiN.  Ses  observations  sur  le  Fapynis.  JI, 
573,575. 

Gtgéb,  grand  lac  sîloé  en  Lydie,  près  du  tom- 
beau d'Âlyattes,  et  qui  avoit  la  répulalion  de  ne 
jamais  tarir.  I,  78.  Voya  Tab.  Géogb. 

GyoÉE  ,  fille  d'Amyntas ,  sœur  d'Alexandre  , 
donnée  en  mariage  à  Bubaris.  IV,  i5;  V,  363. 
yoyez  BuBARÈs. 

GTciis ,  fils  de  Dascylus,  Garde-du-Corpi  de  Can- 
daules,  Tyran  de  Sardes,  lui  succède,  et  comment. 
1,  7, 10,  74,  75.  Ses  présens  au  temple  de  Delphes. 
ibid,  et  301.  Supputation  pour  déterminer  l'année 
où  il  monte  sur  le  trône.  VII,  sis.  Durée  de  son 
règne.  I,  11;  VII,  312.  Son  usui-pation  punie  dans 
la  personne  de  Crésus,  son  cinquième  descendant. 
I,  74  et  75.  Variations  des  anciens  Auteurs  sur  le 
premier  état  de  Gygès,  et  sur  la  manière  dont  il  tua 
Candaules.  igé.  Les  richesses  de  ce  Prince  avoient 
passé  en  proverbe.  199.  Elévation  prodigieuse  du 
monnmeut  qu'il  fit  ériger  à  sa  maîtresse.  II ,  454. 

Gtlax,  conduit  la  colonie  qui  fonde  Apollonîe. 

Vil,  467. 

Gymniques  (jeux).  Sont  célébrés  par  les  seuls 
habitans  de  Chemmis  en  Egypte.  II ,  70. 

GymnopÂdibs.  Repas  donné  par  Licbas  aux  étran- 
gers qui  y  avoient  assisté.  I,  33i.  Origine  de  cette 
fôte  des  Spartiates ,  et  costume  qu'on  y  observoit. 
546;IV,  i33,4i7etsuiv. 

Gynxcothoènb  ou  lb  cohtitb  des  fbhmbs, 
surnom  d'une  statue  de  Mars ,  élevée  à  Tégée.  I, 
319. 

Gynues,  fleuve  que  Cyrns  fait  couper  en  trois 
cent  soixante  canaux.  I,  i5i,  5o5,  i53,  163;  IV, 
Tome  IX.  Hr 
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56.  Méprise  de  Sénèqae  à  ce  sujet.  I,  5o5.  f^oyes 

Tab.  Géogr. 

Gyzantes  ,  peuples  de  Libye ,  mangent  des  singes 
et  se  peignent  le  corps.  III ,  a54.  F".  Tab.  GÉOGr. 

H 

Habits  de  peau.  I,  55.  Lenr  ancienneté.  336. 
D'écorce  d'arbres ,  des  Scythes.  535.  Habits  bits  de 
palmier.  III,  i56.  Habits  des  femmes  de  Corintb* 
brûlés  par  ordre  de  Périandre.  lY,  70.  Habit  A  la 
façon  des  Mèdes,  donné  par  Xerx&s  aux  habitan* 
d'Acanthe.  V,  77,  544.  Habit  magnifique  qu' Ames- 
Iris  donne  à  Xerxès;  suite  de  ce  fatal  présent.  YI, 
61  et  sniv. 

Hache  (  la  ) ,  prise  par  Hercules  à  l'Amazone 
Hippolyte,  passe  aux  Roi.1  de  Lydie,  qui  la  portent 
dans  tous  leurs  combats.  IV,  371,  373.  Arsélis,  s'en 
étant  emparé,  la  remit  entre  les  mains  de  la  statue 
de  Jupiter  Stratins  ou  Labrandéen.  373.  et  sniv. 

Had-Deffa,  montagne  de  sel  en  A&îque.  III, 
566,  567. 

H£HONiE,paysentrelePénéeetlemontOlympe} 
colonie  qu'y  mène  l'ancien  Pélasgaa.  VII,  3So. 
Seconde  colonie  d'un  autre  Félaagus ,  qui  chasse  les 
premiers  colons.  353,  303,  a54. 

Hf  nus  (mont }.  Trois  rivières  qui  sortent  de  ses 
sommets.  III,  161.  F'oyez  Tab.  Géogr. 

Haltcasnasse,  TÎIle.  II,  147.  Exclue  de  l'asso- 
ciation des  autres  villea  Doriennes ,  et  pourquoi.  ï, 
1 1  a.  Située  près  des  Pédasiens.  i4i  ;  V,  35o,  509. 
Fondation  de  celte  Tillejen  quelle  année.  VII,  433, 
4*2  et  443.  Ployez  Tab.  GÉogr. 
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Hali.bk(M.  de),  habile  naturaliste;  selon  lui  on 
ne  trouve  point  de  coquillages  sur  les  plus  hautes 
pointes  des  Alpes.  II ,  186.  Ckinclnsions  qu'il  tire  de 
ce  fait.  ibid.  Son  observation  sur  \es  animaux  qui 
n'ont  point  la  vésicule  dii  fiel.  VI,  373. 

Halts,  fleuve  d'Asie;  son  cours.  I,  6,  ao,  56, 
183,  337.  Sépare  presque  toute  l'Asie  Mineure  de 
la  Haute  Asie.  57,  85, 108.  Son  cours  détourné  par 
Crésus  sur  le  conseil  de  Thaïes  ;  &  quelle  occasion. 
59,  60,559  ctsuiv.  Ponts  sur  ce  fleuve,  postérieurs 
A  cette  époque.  59.  Quinte-Curce  et  autres  ne 
donnent  à  la  Lydie  d'autres  bornes  que  l'Halys  ; 
pourquoi.  338.  f^oyex  Tab.  GÉOGB. 

Hannon,  son  Périple;  impossibilité  d'en  fixer  Ift 
date.  VII,  i56  et  iS?. 

Habas  de  la  Babylonîe ;  son  étendue.  I,  i54. 

Haïlas  de  cent  cinquante  mille  chevaax  dans  la 
plaine  Niséène ,  en  Médïe.  V ,  5o5. 

IJARDOUiN  (leP.  ),  savant  Jésuite,  nn  peu  trop 
ami  des  paradoxes  littéraires ,  n'a  pas  relevé  une 
erreur  grossière  de  Pline  le  Naturaliste.  I,  i84.  Son 
sentiment  sur  1  éclipse  de  Soleil ,  prédite  par  Tbalés, 
535.  Propose  sur  Hérodote,  une  correction  que  le 
texte  même  de  cet  Historien  ne  permet  pas  d'ad- 
mettre. 599.  Fait  une  très-bonne  note  relativement 
&  la  longévité  d'Argan ihonius.  463.  Se  trompe  sur 
nn  passage  de  Strabon,  relativement  à  la  crue  du 
Nil.  II,  160,  note.  Ne  s'est  point  trompé  au  sujet 
des  serpens  ailés,  comme  l'en  accuse  Blanchard. 
535.  Singulière  méprise  du  même,  sur  la  hauteur 
de  la  pyramide  de  Chéops.  439.  Rejette  un  peu  trop 
légèrement  le  sentiment  de  Dalechamps,  sur  une 
faute  échappée  à  Pline.  III,  583.  Confond ,  en  par- 
Rr  3 
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Unt  des  Scythes,  lesGeorgi  od  CuUivatearsj  àrec 
les  Arotères  on  Labooreurs.  479.  Pense  que  le  Py- 
garge  est  une  espèce  de  Chevreuil.  578.  Prétend,  k 
tort ,  que  le  Byssus  est  une  espèce  de  Lia  fio.  V,  4o3. 
Pense  que  le  Cœcias  est  le  Nord-£at.  409.  Annre 
avoir  vu  au  Jardin  du  Roi ,  des  roses  à  trois  cents 
pétales.  53g.  Rapporte  qu'Albert,  Marquû  de  Bran- 
debourg, avoit  la  tète  sans  sutures.  VI,  i46.  Snp- 
prime,  sans  aucune  antorité,  un  mot  dans  son 
édition  de  Pline ,  qumqne  ce  mot  paroisse  néces- 
saire. 160.  Rétablit  henréusement,  dans  le  texte  de 
Pline,  le  véritable  nom  d'une  rivière  de  llnde.  367. 
Trop  hardi  en  matière  de  Chronologie;  le  P.  Ber- 
ruyer  s'est  égaré  en  le  prenant  pour  guide.  YII,  4. 

Harhahaxb  ,  sorte  de  voiture  particulière  aux 
femmes,  chez  les  Perses.  V,  37,  3o5. 

HARKAHtTHRàs  ctTiTHËB  ,  fils  de  Datis,  com- 
mandent la  cavalerie  de  Xerxès.  V,  61, 

Habmoctdes,  Général  des  Phocidiens  de  l'armée 
deMardonius;  résolution  courageuse  qu'il  inspire 
aux  siens  dans  un  moment  critique.  VI ,  1 3. 

Harmodius.  Voyû%  Aristooiton. 

Harpage,  parent  d'Aslyages,  Roi  des  Mèdes. 
Ordre  que  re  Prince  lui  donne,  à  la  naissance  de 
Cyrus.  I,  89.  Manière  dont  il  l'exécute.  90  et  9t. 
Comment  il  en  est  puni  par  Aslyages.  96-99, 
i3o  et  éo5.  Cherche  à  faire  détrôner  Astyages 
par  Cyrus,  et  manière  adroite  dont  il  en  avertit 
celui-ci.  loa  et  io3.  Succède  i  Masarès  dans  le 
commandement  de  l'armée  d'Ionîe.  i3o.  Se  rend 
maître  de  Fhocée ,  et  y  laisse  garnison.  i£ûj,  xhx  et 
i53.  Prend  Téos  et  réduit  l'Ionie  en  esclavage.  i35. 
11  réduitaussi  en  servitude  le  reste  de  l'Asie  Mineure* 
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i57-i43.  Dé&it  Hitstiée  à  Malène.  IV,  107.  I«  fait 
mettre  en  croix,  et  envoie  sa  tète  salée  à  Darius.  108. 
HarfockATION  ,  cité  sar  l'âge  où  les  Grecs  en- 
troient  dans  la  classe  des  hommes.  VII,  5iQ. 

Haethamn  ( m. ) ,  savant  dans  lesLangaes  Onen- 
taies ,  célèbre  commentateur  de  l'Afrique  d'Edrisi  ( 
fait  de  Cbemmîs  et  de  Fanopolis,  deux  villes  diffé- 
rentes. VIII ,  1 33.  Place  ,  je  croîs  avec  raison  > 
l'Echaugnelte  de  Fersée  à  Taposiris  Farva.  i84. 
Fense  que  la  ville  de  Ualbana  est  la  même  que  celle 
de  Fanopolis,  et  en  cela  il  me  paroft  se  tromper. 
365.  Prouve  que  M.  Bruce  n'a  point  eu  sous  les 
yeux  la  description  de  l'Abysainie  du  Père  Pays, 
mais  seulement  l'abrégé  qu'en  a  donné  Ludolf.  569. 
HÂCATËB  DE  MiLBT,  fîU  d'Hégésaudre,  ancien 
Historien  Grec  ;  débat  de  son  Histoire.  I,  173.  A  la 
sottise  de  se  faire  descendre  d'un  Dieu  ;  leçon  que 
lui  donnent  les  Prêtres  de  Jupiter.  II,  1  ij)  et  auiv. 
II  y  a  eu  plusieurs  auteurs  du  nom  d'Hécatée.  485. 
Cherche  en  vain  i  dissuader  de  ses  projets  de  ré- 
volte Aristagoras,  gouverneur  de  Mîlet.  IV,  34. 
Conseil  qu'il  luî  donne  avant  sa  fuite  en  Thrace. 
89.  Manière  dont  il  raconte  l'expulsion  des  Félasges 
par  les  Athéniens.  35i ,  363.  Fable  qu'JI  avoit  adop- 
tée sur  l'illustration  de  sa  propre  famille.  357. 

Hector,  fils  aîné  de  Priam, frère  d'Alexandre 
ou  Paris,  et  plus  considéré  que  loi,  n'a  point  eu  de 
part  à  l'enlèvement  d'Hélène;  il  devoit  succéder  à 
Friam.n,94. 

HÉBREN  (  M.),  Professeur  à  Goetlingne,  Editeur 
du  Traité  d'un  Auteur  anonyme  sur  les  femmes  qui 
se  août  illustrées  à  la  guerre  par  leur  prudence  et 
par  leur  courage  ;  leçon  de  ce  Traité  qui  peut  servir 
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à  corriger  un  pauage  d'Hérodote  ;  difficulté  pro- 
posée à  ce  sujet  par  M<  Héeren.  II,  393. 

HÈGÊsiPTLB,  fille  d'OIoias,  Roi  deXhrace,  frère 
deMilliade.  IV,  ii4,  399. 

HÊGÊsisTRATB,  fils  naturel  de  Fisistrate  et  Ty- 
ran de  Sigée.  IV,  72.  Sa  guerre  contre  le»  Mytilé- 
niens,  terminée  parla  médiation  de  Périandre.  VII, 
534  et  555.  Temps  où  elle  avoit  éa  lieu.  535. 

HÈGâ8iSTRA.Tiï ,  fils  d'Aristagoras ,  est  envoyé 
lecrètement  aux  Grecs,  par  les  Samiena,  pour  les 
engager  à  attaquer  la  flotte  des  Perses  sur  les  côtes 
de  rionie.  VI,  67.  Monte  lui-même  sur  la  flotte.  63. 

HÈGÉsiSTRATB  d'Elée,  devin  des  Perses,  leplua 
célèbre  des  Telllades,  a'étoit  coupé  le  pied  pour  le 
retirer  des  entraves;  il  est  pris  dans  la  suite  par  les 
Lacédèmoniens,  et  mis  i  mort.  VI,  3o,  118. 

HÉGÊTOHIUES ,  de  ['ile  de  Cos;  sa  fille  enlerée  par 
nn  Perse,  se  met  après  la  bataille  ds  Platées  sons  U 
protection  de  Pausanias.  VI ,  58. 

HÉGiAs  obtient  le  droit  de  Citoyen  à  Sparte,  arec 
«on  frère  Tisamène,  le  devin  et  conducteur  dea 
Grecs.  VI,  a?. 

Hbinsius  croît  à  tort  que  les  <r(pi«tx«i  étoient  les 
mêmes  que  les  Hilotes.  IV,  4ii.  Une  de  ses  notes 
citée.  II,  4o4. 

Helbo,  Jle  OLI  se  réfugia  Anysis,  et  qui  avoit  été 
inconnue  pendant  cinq  siècles.  II,  116,  470. 

HÉLÈNE,  fille  de  Tyndare,  sœur  de  Castor  et 
PoUuz  ;  «on  enlèvement.  1, 3.  Récit  de  l'enlèvement 
de  celte  Princesse,  suivant  les  Prêtres  d'Egypte, 
bien  différent  de  ce  qu'a  dit  Homère.  II,  87  et  suiv. 
F'oyex  Alexandre,  Mémélas  et  Troie.  Age  d'Hé- 
lÈne  aux  différentes  époques  de  son  Histoire.  4i5-, 
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VI,  i35;VII,35oet35i.  De  combien  ce  rapt  pré- 
cède-t-il  celui  de  Médée,  et  a-t-il  été  précédé  par 
l'expédilion  des  Argonanles.  55i.  Temple  d'Hé- 
lèae  à  Tfaérapné.  IV,  139.  Chapelle  d'Hélène  ea 
Egypte  80US  le  nom  de  Vénus  Etrangère.  Il,  87, 
4i4  et  4i5. 

HËLiASTES.  Serment  qu'ils  faisoîent  avant  d'en* 
trer  en  fonctions.  IV,  348. 

HÉLICE,  ville  d'Âchaïe.  I,  119.  Neptune  tiroit  de 
cette  ville  son  surnom  d'Héliconien.  446  et  44;i. 

HÈLicoNiEN.  f^oyez  Neftdne.  I,  131. 

HÉLIOFOUS ,  ville  d'Egypte.  II,  5o,  53.  Ses  habU 
tans  passent  pour  les  pins  habiles  de  tous  les  Egyp- 
tiens, n ,  3.  Il  y  a  eu  deux  villes  de  ce  nom  qu'il  ne 
faut  point  confondre.  lyS.  Voyez  Tab.  G]Èogk. 

Hellanicus  de  Lgsbos  ,  suivi  par  Dmys  d'Ha» 
lîcarnasse,  qui  balance  par-là  l'autorité  deThucy- 
dides  sDr  le  temps  de  la  première  Colonie  Grecque 
en  Sicile.  VII,  344.  Son  Histoii-e  d'Athènes,  citée 
sur  l'époqne  du  règne  d'Ogygès.  379.  Suivi  par 
Tliucydidea  sur  l'expulsion  des  Sîcules  par  les 
Opiques  ou  Ombrices.  4o8.  Quand  place- t-il  la 
migration  de  ce  peuple  en  Sicanie.  446. 

Hellanodices  ,  Juges  qni  présidoient  aux  jenx 
Olympiques.  IV,  i4.  Leur  nombre  et  leur  jurisdic- 
tion.  301. 

Helleh  ,  père  de  Donis.  1 ,  4o.  Et  fila  de  Deuca> 
lion.  178.  Donne  son  nom  à  des  peuples  deThessalie. 
ihid.  Où  il  régna.  453.  Ses  fils  et  Rois  descendus  de 
l'un  d'eux,  ihid.  et  444.  Succède  à  son  père.  VII, 
187.  Sa  femme  et  ses  trois  fils.  ihid.  Laisse  ses  Etala 
au  dernier ,  et ,  selon  Slrabon ,  à  l'aîné.  i£ù^.  et  424* 
Conjectures  à  son  sujet.  197.  Sa  posiéfité  jusqu'à 
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Scœiu.  554.  Où  avoit-il  régné.  424.  Ceux  de  ses 

doicendRDS  qui  ont  régné  à  Corinlhe.  5i6. 

HbllÈnbs,  une  des  deux  plus  anciennes  nations 
de  la  Grèce;  leurs  premières  habitations.  I,  4o. 
Appelés  Dorions  depuis  leur  élablissement  dans  le 
Péloponnèse.  4i.  Leur  langue  ne  paroît  pas  avoir 
beaucoup  changé.  4a.  D'où  leur  venoit  le  nom 
d'Qellènes.  178.  Le  nom  de  Barbares  donné  aux 
Pélasges,  n'est  que  par  opposition  à  celui  d'Hellènes, 
peuple  aussi  grossier  qu'eux  dans  les  commeace- 
inens.  38a.  Passent  de Thessalie,  avec Triopas, dan» 
l'île  de  Rhodes.  VII,  4i5. 

BSLLiNiOH.  Temple  bâti  à  fraii  communs  en 
Egypte»  par  plusieurs  villes  de  la  Grèce.  II,  lij. 
Ces  ville»  avoient  le  droit  d'y  établir  des  Juges  j 
nom  qu'on  donnoit  à  ceux-ci.  546. 

Hellénique  (le  corps)  avoit  les  mêmes  Dieux> 
les  mîmes  temples^  sacrifices,  usages,  et  moeurs. 
V,  361,  545. 

Heli-espoiit.  Longueur  et  largeur  de  celte  mer. 
m  i85i  V»  5a.  Appelé  fleuve  par  Hérodote.  V, 
397.  Les  Barbares  s'arrêtent  un  mois  sur  ses  bords. 
tQ4.  Bévue  commise  par  le  Traducteur  Latin  dans 
ce  passage.  469.  Darius  le  traverse.  IV,  5.  Deux 
ponts  que  Xerxès  fait  bâtir  sur  l'Hellespont  pour 
passer  de  l'Asie  en  Europe.  V,  5i,  53,  54.  Punitioq 
queXersèsinfligeàrHellesponl,  lorsque  la  tempête 
brisa  son  premier  pont.  3a.  Libations  faites  par 
Xerxès ,  et  objets  précieux  jetés  dans  la  mer  avant 
de  passer  l'Hellespont.  V,  46, 

HfiLLKsyoNTiis ,  sorte  de  vent.  V,  i5a,  407 
fl suiv. 

Hellç6?ohtibn8,  équipent  cent  vaisseaux  pour 
Xerxès. 
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Xetxha,  V,  6î.  Ce  Prince  leur  confie  la  garde  du 
pçnt. 

HÉKÉRoscopES ,  font  le  guet  le  joar,  et  doivent 
être  légers  à  la  conrse.  V,  4o5. 

HeH8TERUU1s(  M.  ) ,  critiqoe  célèbre ,  et  Tun  àea 
plus  sarans  hommes  qu'il  y  ait  eu  depub  la  renais- 
sance des  Lettres  ;  donne  une  explication  du  Férié- 
gétès  des  Grecs.  1 1  3i ,  note.  Explique  supérieure- 
ment une  expression  d'Hérodote ,  par  Julius  FoIIux. 
364.  Pense,  avec  raison ,  que  le  grec  est  nne  langoe 
qui  n'a  rien  de  commua  avec  les  autres  langues ,  à 
l'exception  de  quelques  termes  empruntés  du  Phé- 
nicien, du  Perse,  de  la  langue  desThraces,  et  de 
celle  des  Scythes.  377.  Fait  une  correction  heureuse 
sur  le  texte  de  Suida*.  348.  Explique  un  passage 
d'Hérodote  par  un  autre  d'Hésychius.  369.  Fait, 
sur  les  Oiseaux  d'Ârîstophanes,  une  note  qui  sert  à 
expliquer  un  passage  de  notre  Historien.  H,  466, 
Explique  parfaitement  la  natare  du  verbe  moyeu. 
m,  356.  Corrige  supérieurement  un  passage  d'Hip- 
pocrates,  qui  sert  à  entendre  un  endroit  d'Hérodote. 
493.  Discute  avec  beaucoup  d'érudition  toutes  les 
significations  d'un  terme  Grec  ,  sur  lequel  Henri 
Etienne  n'avoit  dit  qu'un  mot  dans  son  Trésor  de  la 
Langue  Grecque.  IV,  199.  Fait  sur  JuUus  PoUux , 
une  note  excellente,  qui  a  rapport  à  un  passage 
d'Hérodote.  3i4.  Corrige  un  passage  du  Scboliasle 
d'Arîstophanes.  573.  Explique  savamment  le  terme 
grec  qui  signifie  une  héritière,  4i  1 .  Explication  d'un 
autre  terme  grec.  485.  Remarque  savante  du  même, 
sur  une  expression  grecque.  V ,  488.  Explique  supé- 
rieurement on  terme  grec,  qui  tiguifie  attirer  quel- 
qu'un en  lui  présentant  an  appâl.  5ii.  Donne  une 
Tome  IX.  Sa 
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excellente  explicatîoa  d'uoe  expression  grecque* 
YI ,  i4o.  Explique  un  terme  grec  qui  se  dit  de  celai 
qu'un  homme  envoie  à  une  femme  pour  l'engager 
de  répondre  à  sa  passion.  i55.  Remarques  sur  l'Au- 
teur d'une  petite  pièce  de  vers  attribuée  par  quel- 
ques-unsà  Homère,  et  pai' d'autres  à  Hésiode,  so^. 
Explique  supérieurement  quelle  sorte  de  dignité 
étoit  celle  d'Â^abarite  chez  les  Perses,  et  quelles 
étoient  les  fonctions  de  celui  qui  en  étoit  revêtu. 
399  et  3oo.  Corrige  nn  peu  trop  légèrement  nn 
passage  d'Hésychiua,  qui  exigeoit  une  explication 
plutôt  qu'une  correction.  VU,  555.  Rt  parnnesuite 
de  cette  méprise,  il  accuse  Menreius  d'avoir  admis 
un  peuple  d'tctencratéens ,  quoique  ce  fât  nn  peuple 
réel  et  non  imaginaire.  356. 

Hennickb  (  m.  ),  Auteur  d'un  savant  ouvrage  sur 
l'Afriqued'Hérodote; conjecture  heureuse  qu'il  £ùt 
au  texte  d'Hérodote.  II,  175.  Pense  que  les  Auto- 
moles d'Hérodote,  et  les  Sébrites  de  Strabon  sont 
difiërens;  je  persiste  à  croire  que  ce  sont  les  mêmes. 
330.  M'accuse  d'avoir  confondu  les  fontaines  de 
Cyré  et  de  Thesté.  Je  ne  les  ai  pas  confondues; 
maisj'ai  présenté  un  doute,  et  ce  doule  me  paroit 
autorisé.  III ,  546.  Me  reproche  d'avoir  mal  déter- 
miné la  position  de  la  ville  d'AnlbjIlc  ;  ce  re- 
proche me  paroi t  mal  fondé.  VIII,  53.  Les  raisons 
de  Savary ,  pour  placer  la  ville  de  Bnsiris  &  Busir, 
n'ont  fait  aucune  impresiion  sur  M.  Hennicke.  79. 
Ce  qu'il  dit  de  Chemmis  est  juste.  133.  Pense,  aveo 
M.d'Anville,quel'ËchauguettedePerséeestlepro- 
montoireqne  Strabon  nomme  la  Corne  de  l'Agneau  ; 
je  pense  qu'ils  se  trompent.  i83  et  i84.  Croit  que 
Pococke  favorise  l'opiniou  de  Strabon ,  sur  la  dls- 
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bUice  qu'il  y  a  d'Eléphantine  à  Syène.  192.  Fait, 
atir  an  passage  de  Slrabon,  une  correction  qui  ne 
me  paroît  pas  devoir  être  admiae.  54g.  Imagine  que 
Chemmis  et  Néapolis  sont  aoe  iteale  et  même  rîlle. 
563  et  563.  Sonpçnane  que  Nyse  est  le  nom  d'un 
hois  on  d'une  campagne  consacrés  à  Bacchus.  Sy^. 
Place  fort  bien  la  vilte  d'Onoaphis.  5^3  et  S94. 
N'auroit  pas  dû  placer  Fatumos  au-dessus  de  Bu- 
bastïa.  437.  Prouve  très- bien  qucHle  est  la  vraie 
position  Ae  Fharbsetliis.  44o.  Ce  qu'il  dit  de  l'He 
Platée  est  juste.  456.  Prétend  que  l'ilede  Tachompso 
est  à  un  peu  plus  de  qoatre  journées  de  navigation 
d'Eléphantine  j  mata  le  récit  d'Hérodote  prouve 
qu'il  faut  sept  à  huit  joars  ponr  aller  de  l'une  i 
l'autre.  53i.  Parle  dans  les  mêmes  termes  qu'Héro- 
dote, de  la  manière  de  se  nourrir  des  Troglodytes 
et  de  leur  langage.  587. 

Henry  (le  Docteur),  se  moqnearec  raison  dans 
son  Histoire  d'Angleterre  du  dessein  que  forma 
Jacques  IV,  Roi  d'Ecosse,  de  découvrir  la  langue 
primitive.  II,  i53. 

HépBjEStia.  Ses  habîtans  se  soametfent  à  Mîl- 
tiades.  IV,  186,  491 ,  49a.  f^oyes  Tab.  Géogr. 

HÉRACLiDBS,  de  Mylasses,  61a  d'Ibanotis,  con- 
duit l'embuscade  où  les  Cariens  défont  les  Perses. 
IV,  88. 

HÉRACLIDES.  Lear  origine.  I,  6.  IMscassion  i  ce 
sujet.  186 ,  187.  Durée  de  leur  règne  en  Lydie.  7. 
Faute  des  éditions  d'Hérodote  sur  cet  objet.  7 ,  note. 
Examen  des  difficultés  de  l'Abbé  Sevin.  187-189. 
Premiers  Rois  HéracHdes,  ancêtres  de  Lycurgne. 
5oo.  Chassent  les  Achéens  d'Argos.  435.  Chassent 
de  la  Messénie  Mélanthns,  depuis  Roi  d'Athènes. 
S  s  3 
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445;  IV,  38.  CommeQt  leur  fut  acqaîse,  par  Her> 
cales, la  souveraineté  du  paysd'Eryx.  aaoîVI,  loS. 
Les  Héraclides  de  Sparte  demandent  à  Xerxës  ven- 
geance de  ]a  mort  de  Ijéonidas.  V^  238 ,  5ii.  Ten* 
tentde  rentrer  dans  le  Péloponnèse.  VI,  ig,  io5, 
io4.  Â  leur  rentrée  dans  le  Péloponnèse,  ils  chassent 
de  la  Messénie  tous  les  Princes,  enfans  de  Nestor. 
VU^  189  et  190.  Epoque  de  cette  rentrée  et  de  cette 
expulsion,  ibid.  193,  sgi, 535 ,  55o,  563,  56i  et  433. 
Iieur  retour  en  Messénie  coïncide  avec  la  première 
année  de  Mélanthul.  397.  Avoient  inSué  sur  la  co- 
lonie que  Tlépolème  avoit  conduite  à  Rhodes.  4i4. 
Fenlbilua ,  fils  d'Orestes ,  fut  chassé  par  eux  d«  sea 
Etats.  4i8.  Leur  conquête  de  Lacédémone;  en  quelle 
année.  44i.  Détails  historiques  sur  leur  retour ,  et 
preuves  des  époques  assignées  à  celte  conquête  et 
aux  précédentes  tentatives.  469,  477.  Rapproche- 
ment de  l'état  de  la  Grèce  au  temps  des  HéracUdes, 
avec  l'état  de  l'Europe  pendant  les  Croisades.  478, 

479.^0}'e2LTOIENa,ARISTODÈHUBetBACCHIADE8. 

HÉRACLiTB  d'EphËse.  Quand  &eurissoit-il.  VU, 
397.  Eraluoit  les  générations  à  3o  ans  ;  passage  de 
Censorin  qui  le  prouve,  iiid. 

HÉRSUM ,  temple  consacré  à  Janon ,  pro&né  par 
Cléomènes.  IV,  i43.  P^oyet  Tab.  GÊOGR. 

HÉRAUTS.  Manière  dont  Tbrasybule  reçoit  celai 
qu'Alyattes  avoit  envoyé  à  Milet  pour  conclure  une 
trêve.  I,  i5.  Mégaclès  en  envoie  unàPisistratcpoat 
lui  proposer  sa  fille,  44.  Hérauts  employés  par  Fi- 
sïstrate;  dans  quelle  occasion.  45.  D'autres  envoyés 
aux  Ioniens  parCyrus.  61.  Ci-ésus  se  sert  de  Hérauts 
pour  sommer  sea  alliés  de  se  rendre  k  Sardes.  63  et 
67,  Réponse  de  Cyrus  au  Héraut  des  Spartiates. 
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135  et  134.  Discours  d'on  Héraut  de  Tomyris  à  Cjr- 
ras.  169  et  170.  Un  Héraut  envoyé  par  Cambyses 
aux  Egyptiens  renfermés  dans  Memphis,  est  mis 
en  pièce  arec  tous  ceux  qui  étoient  montés  sur  son 
vaisseau.  Hl,  10,  373.  Les  Hérauts  envoyés  par 
Darius  k  Athènes  et  à  Sparte ,  pour  exiger  la  sou- 
mission de  ces  villes  sont  jetés  dans  le  fiarathre  à 
Athènes, et  dans  un  puits  à  Lacédémone.  V^  8;, 
S5i  etsuiv. 

Herbe  chez  les  anciens  peuples  occidenlaux  ;  en 
offrir,  c'étoit  s'avouer  vaincu  et  céder  tousses  droils 
sur  un  pays.  Ul,  SsS  et  sniv. 

Hercules,  un  des  douze  Dieux  des  Egyptiens, 
différent  de  l'Hercules  des  Grecs,  et  très^ncien  chez 
les  premiers.  11, 37-39.  Deux  cultes  distincts  que  lui 
rendent  les  Grecs,  ibid.  5q.  Fable  ridicule  qu'ils  dé- 
bitent au  sujet  d'Hercules  en  Egypte,  ibid.  Un  tem- 
ple d'Hercules,  asyle  des  esclaves,  ibid,  88 ,  ibid. 
130,  131,  133.  Sa  généalogie.  364  et  493.  Epoque 
de  sa  naissance.  365.  Tue  Linus  d'un  coup  de  ci- 
thare. 339. Rétablit TyndareàSparte.  4i4.  Ijors  de 
l'arrivée  d'Hervules  en  Scylhie,  ses  jumens  lui  sont 
enlevées  ;  en  les  dterchant  il  rencontre  un  monstre 
moitié  femme,  moitié  serpent,  dont  il  eut  trois  fils  ; 
il  lui  laisse  un  arc  et  son  baudrier;  Scythes,  l'un 
des  fils ,  est  seul  en  état  de  tendre  cet  arc  ;  il  occupe 
le  pays,  et  c'est  par  lu!  que,  selon  les  Grecs  du 
Font-Euxin,  Hercules  fut  le  père  des  Scythes.  III, 
j34  et  suiv.  4i8  et  suiv.  Dieu  chez  les  Scythes.  166. 
Empreinte  de  son  pied  sur  un  roc,  dans  laScythie. 
184,499.  Vainqueur  d'Eryx,  qu'il  dépouille  de  ses 
terres.  IV,  3ao.  Temple  qui  lui  est  consacré  à  l'em- 
boucbore  du  Nil,  sert  d'asyle  aux  esclaves.  II,  88. 
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A  Thasos,  d'où  lui  vient  le  nom  deThuien.  58,  Sg^ 
Anlre i Tyr.  38.  Champtgui  lui  «st cen»acré  à  Mara- 
thon. IV,  i63,  169,  4€3.  Autre  à  Cynosargcs.  169. 
Son  autel  aux  Thennopyles.  V,  1 34.  Ses  Oracles  en 
Egypte.  II,  65.  Colonnes  d'Hercules.  III,  sSo.  Atta- 
que Pylos  une  seconde  fMs,  et  tue  toux  les  fits  de 
Nélée,  à  l'exc^rtion  d^Ul  «enl.  YII,  189,  ao5.  En 
quel  tempe  et  à  qud  âge.  349,  ^^***  L'Hercules  qui 
livra  bataille  aux  Géans  paroit  différent  de  l'Her* 
culea  Thébain.  335.  Année  de  la  naissance  de  l'Her- 
oulea  Grec.  3i8,  S45.  De  combien  d'années  posté- 
rieur à  Bacchns  et  à  Cadmos.  336.  Temps  où  Créoa 
lui  donna  sa  fille,  et  qnel  &ge  poavoit-il  avoir  alors. 
535.  Son  existence  ne  peut  dtre  révoquée  eu  doute 
malgré  le  merveilleux  de  ses  exploits.  343  et  344. 
Temps  où  ces  exploits  ont  pu  commencer  ;  âge  qu'il 
avoit  alors.  345,346, 347.  Son  embarquement  avec 
les  Argonautes.  35o.  A  qn^  kgok  35t.  Abandonne 
par  eux  aux  Aphètes.  V,  i35, 4i5$  Vf,  39&  Ënfans 
qu'il  eut  de  Déjanire.  VII,  469.  Transmet  à  Hyllus 
leur  aîné  soi  droits  sur  le  Péloponnèse;  à  quelle  con- 
dition.  ihid.  Secouru  par  le  flbuve  Dyras  lorsqu'il 
estprèedesebrùler.V,  i38.  ^oJ'«eADIn;s,CHEK- 
•ICRATES,ERATOCLIDBS,H:fcILA0LI0E8,PBIDtPFUS, 

MySCBLLUS,  TLÉPOLfeHB. 

HÊRIHGA  (  M.) ,  Savant  non  moins  dîsUngué  dans 
les  lettres  grecques  et  latines  que  par  ses  connois' 
sances  en  médecine.  IV,  391  ;  V,  448. 

Hekkann  (M.).  Son  opinion  snruneScoTie  rap- 
portée par  Athénée.  FV,  448.  Sa  conjecture  sor  quel- 
ques vers  de  Pindare.  VI,  489. 

Hakhahithr^  ,  fils  de  Datis,  un  des  Généraux 
de  la  cavalerie  de  Xcrxès.  V,  6it 
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HëRUÉek  (golfe),  nomm^ depuis  goiîe  de Smyr- 
ne.  VI,  i64,  189.  f^oyeM  Tablb  Géographique 
aa  mot  Hbkmus. 

HsKHÂiAs  rapporte  des  ptuiicaltrilÀ  sur  1«  Fiy- 
l&née  de  Naucratia.  I,  445  et  444. 

Hbrmias ,  disciple  d'Aristote,  Tyran  de  FAtai-- 
née,  se  révolte  contre  le  Grand  Roi,  expie  eoa  crime 
sur  une  croix.  IV,  S91;  VIII,  58. 

HermiohêBns  ,  envoient  troïi  vaisseaux  &  Sala- 
mîae.  V,  189. 

Hermippus  d'Atarnèb  remet  A  Artaphentes  la 
correspondance  d'Hisliée  et  des  Perses  établis  à 
Sardes ,  et  fait  ainsi  échouer  ta  conspiration.  IV,  99. 

Hbrmodicb,  femme  deMidas,  Roi  dePbrygie, 
fut  la  première  qui  frappa  de  la  monnoie  i  Cyme. 

VI,  194. 

HBRMOGèliEa,  ancien  Rhéteur^  cité  sur  un  nsage 
des  anciens  dans  leurs  rëoils.  I,  907.  Ce  qu'il  dit 
de  la  manière  dont  Hérodote  a  imité  Homère.  356 
et  357.  Exemple  qo'il  tire  d'Hérodote  poor  pronver 
que  les  répétitions  donnant  de  la  ibrce  au  discours. 
367. 

Hbrholtcvs,  fils  d'Eulliynus,  Athénien,  se  si- 
gnale an  combat  de  Mycale.  VI,  78.  Péril  dam  une 
bataille  entre  les  Athéniens  et  les  Carystiens.  ibid. 
On  lui  élève  une  statne  dans  la  citadelle  d'Athènes. 
i55. 

HBRKorHANTE ,  Commandant  des  allié»  dans 
l'expédition  d'Aristagoras  conlre  Sardes.  IV,  7*. 

Hbrmotime  db  FÊDA8B8 ,  eunaque  favori  de 
Xerxès  j  cruelle  vengeance  qn'il  exerce  contra  Pa- 
nionins,  qui  l'avoit  autrefois  privé  de  sou  sexr.  V, 
33o. 
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Heemottbibs,  Egyptiens  consacrés  i  ]«  profes- 
aiondes  Armes.  II,  i38;  VI,  36,  ii3. 

HiBODORE,  célèbre  Grammairien.  Son  nom  con- 
fondu avec  celui  d'Hérodote  par  le  Sclioliaate  âe 
Théocrite  (  00  «es  copistes  ).  I ,  Sag. 

HÉKODOTE,  fils  de  Basilides,  un  des  Ambasu- 
deurs  des  Ioniens  vers  les  Grecs.  V,  249. 

HéRODOTB,  fils  de  Ljxès,  célèbre  Historien;  sa. 
Vie.  I>  IxT.  N'est  pas  aussi  crédule  qu'on  le  pense 
communément.  i45,49o;II,99,  ioi,434;III,i55, 
458, 197  ,aup-lout  V,  io4.  Manière  dont  il  finit  pre»- 
que  toujours  ses  narrations.  i54, 4o5,  5oi.  Annonce 
une  Histoire  d'Assyrie.  1 47  et  88.  A-l-elle  été  réelle- 
ment composée;  discussion  à  ce  sujet.  îgg,  402,491. 
Sa  description  de  la  Scythie,  exacte  et  vraie  en  gé~ 
néral.  III ,  436  et  5io.  Sa  véracité  défendue  contre 
les  reproches  de  Vauvilliem.  IV,  a88  et  suiv.  N'est 
pas  l'auteur  de  la  Vie  d'Homère,  qu'on  lui  attiibue. 
VI,  199,  301;  VII,  56i  et  363.  Son  Histoii-e  pré- 
férable à  celle  de  Ctésias.  VI,  358,  369,  374,  375, 
380.  Sa  véracité  et  sa  bonne  foi  atUquées  par  Plu- 
tarque.  387  et  suiv.  Ses  raisons  pour  ne  pas  avoir 
joit  des  descriptions  détaillées  des  batailles.  490. 
Est  quelquefois  surnommé  da  nom  de  la  ville  de 
Tburium,  à  cause  du  long  séjour  qu'il  y  fit.  495. 
Sa  défense  contre  Plularqne  par  l'Abbé  Getnoe, 
5i5  et  suiv.  Système  de  morale  qu'il  a  suivi  dans 
son  Histoire.  569  et  suiv.  Méthode  et  plan  de  cet 
Historien  mis  en  rapprochement  avec  ceux  d'Ho* 
mère.  601  et  suiv.  Observations  du  Traducteur  à  ce 
sujet.  63S  et  suiv.  Est  le  plus  ancien  et  le  plus  ina- 
truclif  de  tous  les  Historiens.  VU,  7, 558.  Année  de 
sa  naissance.  SSg.  A  voyagé  en  Egypte;  combien 

de 


ihvGoogle 


DBS      MATIÈRES.  S39 

ée  temps  après  Mœria,  et  âge  qu'il  ponvoît  avoir 
alors.  4^ ,  81 ,  85 ,  9^,  98 ,  358 ,  359.  Epoque  de  ses 
autres  Toyages.  1 99.  But  qu'il  s'est  proposé  dans  soa 
Histoire.  58  et  59.  Pourquoi  il  l'emporte  sur  Dio< 
dore  de  Sicile  sur  l'exactitude  des  Ëtits.  71  et  73, 
117.  Cet  Historien  et  Pline  ne  s'éloignent  pas  de  lui 
sur  les  principales  circonstances  du  règne  de  Phé- 
Ton.  88.  A  écrit  sans  esprit  de  système.  98.  En 
quel  endroit  fiiut-il  placer  la  lacune  qui  existe  dans 
son  Histoire,  ihid.  et  99,  100,  101,  103,  io3,  loi 
et  io5.  Source  de  la  méprise  d'Hérodote  sur  le 
lieu  où  Josias  fut  battu  par  Nécos.  1 15.  En  quoi  cet 
auteur  mérite  le  plus  de  confiance  et  quand  il  faut 
l'abandonner.  i33  et  i34.  Comment  expliquer  la 
dorée  qu'il  donne  k  l'Empire  d'Assyrie.  i44  et  i45. 
Ne  parott  pas  avoir  écrit  l'Histoire  qu'il  projetoït 
snrcel  Empire,  ibid.  tt  i46, 178.  Possibilité  de  con- 
cilier Hérodote  avec  les  écrivains  poslérîeurs  sur  les 
Rois  Mèdes.  160.  Léger  changement  à  fiiire  dans  un 
passage  d'Hérodole  touchant  Mélampus.  soi  et  303. 
Son  sentiment  sur  l'origine  des  Tyrrhéniens,  désap- 
prouvé par  Denys  d'Halicarnasse,  mais  appuyé  par 
Tacite.  347.  Motifs  pour  ne  pas  adopter  son  opinion 
sur  l'origine  PélasgiquedesAthéaieas.  363-374.  Ne 
manque  jamais  de  remonter  aux  origines  de  son 
pays  et  des  grandes  maisons.  533.  Accord  de  sa 
Chronologie  avec  celle  de  la  Bible.  i53,  i65,  34o* 
Comment  il  détermine  pour  les  temps  reculés  l'in- 
tervalle écoulé  entre  un  héros  et  lui.  344  et  345. 

HËBOPHANTB  DE  PAEiUM ,  un  des  Tyrans  de 
l'Hellespont.  m,3i8. 

HÈEOs.  Les  Egyptiens  ne  lenr  rendent  aucun 
hpnneUT  funèbre.  H,  44,  379,  380.  Les  Mages  font 
To?ne  IX,  T  t 
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des  libations  en  l'honneur  des  héros  Troyens.  V, 
58,  39.  Les  Héros  différent  des  Immortels.  II,  39. 
Lies  honneurs  héroïques  rendus  aux  fondateurs  des 
villes.  I,  i34,  i35.  Aventure  da  héros  Astrabacus. 
IV,  i55  elsuiv. 

HÉSIODE.  Epoque  de  sa  naissance.  U,  383  et  suîr. 
Moins  ancien  qu'Homère.  28a  j  VII,  5i4.  Il  est 
antérieur  de  quatre  cents  ans  à  Hérodote,  a  parlé 
des  noms  et  du  culte  des  Dieux.  II,  46 ,  385  et 
suiv. 

HÉSYCH1U5,  Lexicographe  Grec.  Son  passage  sur 
la  lèpre ,  corrigé  mal-à-propos  par  MM.  de  Valois 
et  Arnauld.  43i.  Explique  sa  pensée  sur  le  nombre 
des  jours  consacrés  aux  Apaturies.  446.  Prend  l'in- 
secte du  palmier  ponr  le  fruit  même  de  cet  arbre. 
5ii.  Son  sentiment  sur  le  nom  d'Icléocratéens,  dé- 
fendu contre  Hemsterhuis  et  son  dernier  éditeur. 
Vn,  355.  Son  témoignage  sur  les  générations  éva- 
luées à  trente  ans.  598.  Cet  auteur  est  encore  cïté. 
lU,  486,492,530,  54i,  544,  55»,  557,  578,581; 
IV,  188,  304,345 ,.365,  273,286,503,336,351, 
571,  38a,  4o6,  4ii ,  484,  489 }V,  76,365,  374, 
295,55i,570,5;7,4ii,4i6,445,470,  476,  478, 
4S5,  5i3;  VI,  95,  96,  110,  116,  149,  399. 

Heures  (division  du  jour  en),  àqui  la  doit-on. 
U,  8i,4o9,4io. 

Heureux.  Personne  ne  peut  être  nommé  ainsi 
avant  sa  mort.  1, 35.  Le  mot  grec  aheitf  dit  plus  que 
le  mot  heureux.  34;  et  348.  Explication  de  la  ma- 
xime de  Solon.  348.  Le  mol  d'heureux  employé  par 
Hérodoteelpard'aulres  comme  synonyme  deriche. 
4i6et4i7. 

Hbtnb  (M.),  critique  plein  de  goût  «t  de  saga- 
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cité,  parle  savamment  des  Cypi-ïaques.  n,  419. 
Prouve  très -bien  l'incertitude  de  la  de»(ruction 
d'Amycles  en  Italie  par  des  serpena.  III,  4i4.  Fait 
une  noie  intéressante  sur  les  Picti  Geloni  de  Vir- 
gile. 517.  Fait  usage  de  quelques  coiTections  du 
Président  Bouhier  sur  l'Oracle  rendu  à  Battus  que 
rapporte  le  Scholiaste  de  Pindare,  et  en  omet  plu- 
sieurs. 545.  Corrige  heureusement  un  texte  d'Apol- 
lodore.  563.  Fait  à  M.  de  Villoison  l'honneur  d'une 
correction  faîte  par  Richard  Bentley  long-temps 
avant  la  naissance  de  ce  Savant.  IV,  364.  Son  sen- 
timent au  sujet  d'une  Scolie  ou  Chanson.  448.  A 
laissé  subsister  dans  sa  nouvelle  édition  de  Fin* 
dare  une  faute  grave  des  copistes  du  Scholiaste  de 
ce  Poète.  V,  34g.  Sa  note  savante  sur  l'expression 
de  Virgile,  illatidalua.  445.  Parle  savamment  des 
Dryopes.  464.  Fait  une  correction  heureuse  sur  un 
passage  d'Apollodore.  476.  Rapporte  des  choses  cu- 
rieuses et  intéressantes  dePisandre,  qui  a  écrit  an 
Poëmesur  les  Mariages  Héroïques.  VI,  46i.  Admet 
sur  la  Fondation  de  Carlhage  les  opinions  d'Appien, 
d'EusÈbe  et  des  prétendues  Annales  de  Tyr ,  et  par 
conséquent  trois  fondations  différentes  de  cette  ville. 
VII,  i4a  et  i43.  Fait  une  correction  sur  ApoUo- 
dore.  1 137,  note  3,  Discute  savamment  ce  qui  concerne 
les  Ecrivains  Cycliques.  557.  N'est  pas  d'accord  avec 
moi  sur  la  fondation  de  plusieurs  villes  de  Sicile. 
46ii.  A  rétabli  heureusement  nn  passage  d'Apollo* 
dore.  VIII,  I ,  note  7.  Dit  des  choses  curieuses  sur 
la  ville  d'^geste  en  Sicile,  et  sur  sa  fondation.  i3. 
A  rétabli  un  texte  d'Apollodore  et  fait  à  ce  sujet 
une  note  curieuse  et  intéressante.  56. 

Hiérarchie  £gyftiÈN£.  Influence  des  diOerens 
Tt  3 
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ordres  dans  les  élections  des  Rois,  et  ce  qu'il  faut 

en  penser,  n,  590. 

Hi:âROGEAHNA.TEiTs  OU  interprète  des  Hiéro- 
glyphes, tenoit  en  Egypte  un  rang  distingué  dam 
la  race  sacerdotale.  Il,  31  et  31 3. 

HlËROXNËilON ,  un  des  deux  Députés  que  cliaqne 
■ville  de  la  Grèce  envoyoit  à  l'assemblée  des  Am- 
phiclyons.  IV,  271.  Ses  fonctions.  2725  V,  425. 

HiÉRON,  établi  gouverneur  de  G&la  par  son  frère 
Gélon,  Roi  de  Syracuses.  V,  107.  Temps  où  tt  suc- 
céda à  Gélon.  VU,  453.  Durée  de  son  règne.  456 
et  457. 

HiËRONYMB  d'Andeos,  célèbre  lutteur,  rem- 
porte le  prix  de  la  lutte  sur  Tisamène.  VI,  37. 

HtÈHONYME  DB  RHODES.  L'auteor  de  ce  nom 
cité  par  Strabon  ne  paroit  pas  le  même  que  celai 
dont  Athénée  cite  les  Mémoires  historiques.  VII, 
339 ,  note  4. 

H11.OTBS.  Leur  Histoire.  IV,  423.  Snirent  les 
Lacédémoniens  à  Platées.  VI,  7.  Volent  ane  partie 
du  butin  après  la  bataille  de  Platées.  60.  Par  qui 
subjugués.  VII ,  494. 

HiMËRE,  ville  de  la  Sicile.  IV,  io5}  V,  ix5. 
Fondée  par  Euclides,  Simns  et  Sacon  ;  à  quelJe  épo- 
que. Vil,  465.  Détruite  par  les  Carthaginois.  464. 

HiFPAHQUB,  fils  et  successeur  dePisisIrate,  frère 
du  Tyran  Hippiag.!,  387;  VII,  546.  Tué  par  Aris- 
togitou  et  Harmodius.  IV,  37,  356  et  sulv.  i;3  ; 
VII,  547.  Vision  qui  lui  avoit  annoncé  sa  mort.  58. 
Epoque  de  sa  morU  335.  On  n'avoit  à  lui  reprocher 
que  l'insulte  faite  à  Harmodius.  356.  Sa  mort  ne 
rendit  pas  la  liberté  aux  Athéniens.  5^  et  349. 
Combien  de  temps  a-t-il  régué.  VU,  547. 
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HiPPUtQUB,  fils  de  Timarqae,  sabit  le  premier 
hi  peine  de  l'Ostracisme  k  Athènes.  IV,  Saa. 

HippiAs,  fils  de  Fisistrate;  conseil  qa*il  donne  & 
«on  père.  I,  46.  Ërrear  de  Thacydides  i  son  sujet. 
aSy.  Irrité  du  meurtre  de  son  frère ,  gouverne  avec 
encore  plus  de  rigueur.  IV,  4i.  Justesse  de  ses  me- 
sures pour  s'aseurer  de  la  Tyrannie  après  la  mort 
de  son  frère.  336.  Chassé  par  les  Alcmnonides,  il  ut 
relire  à  Sîgée ,  sur  le  Scamandre,  avec  toute  sa 
famille.  43.  Les  Lacédémoniens  le  font  venir  à 
Sparte,  et  lui  proposent  de  le  rétablir.  63  et  suiv. 
Ce  projet  échoue  par  la  sagesse  de  Sosiclès,  Député 
de  Corinthe,  64  et  suiv.  Avoit  une  connoissance 
parfaite  des  Oracles.  71.  Retourne  i  Sîgée.  7s.  Par- 
vient h  force  de  menées  &  mettre  Artapheme  dans 
son  parti,  et  suscite  la  guerre  entre  les  Athéniens 
et  les  Perses.  73.  Il  fait  débarquer  les  Perses  à  Ma- 
rathon. i58.  Ses  dispositions  $  sa  vision  ;  comment 
î)  l'explique,  et  la  conséquence  qu'il  tire  de  la  perte 
d'une  de  ses  dents.  163.  Est  tué  dans  le  combat. 
464;VII,548et8uiv. 

Hippobotes  ,  nom  des  plus  riches  habilans  de 
l'île  d'Eubée.  IV,  53.  Son  étymologîc.  339. 

H1PFOCLIDE8,  fils  de  Tisandre,  un  des  prétea- 
dans  à  Agariste,  l'homme  le  plus  riche,  le  mieux 
fait  d'Athènes,  et  le  plus  avantageux.  IV,  177. 
L'immodestiecle«adanseetâese8gestes,te  fait  re- 
jetter  par  Clisthènes.  1  ^S.  Sa  généalogie.  394. 

HipPDCLTJS  DE  La.hp8A.qub,  un  des  Tyrans  de 
rHeUe8pont.III,  3i8. 

HiFFOCBATi»,TyrandeGéla,  en  Sicile,  au  lien 
de  secourir  les  Zaucléens,  ses  allies,  fait  mettre  aux 
fers  Scylbès  lear  Roi.  IV,  io4  ,  et  la  plupart  des 
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ZaucIéeDS  dont  il  pai-lage  lea  déponilles  avec  les 
Samiens.  i  o5.  Il  s'étoit  emparé  de  la  couronne, aprè^ 
la  toort  de  son  frère  Cléandre,  toé  par  Sabyllus, 
et  s'étoit  rendu  maftre  de  toute  la  Sicile,  à  l'excep- 
tioD  de  Syracuaes.  V,  1 06.  Dépossédé  par  Gélon  ;  ea 
quel  temps.  VU,  454.  Avoit  rétabli  pendant  soa 
règne  la  ville  de  Camarine  détruite  par  les  Syra* 
cusains.  464  et  466.  Années  de  sa  mort  et  du  corn- 
tnencenient  de  son  règne.  465  et  466.  A  qui  avoit- 
îl  succédé.  466. 

HiPPOCRATES,  célèbre  médecin  ;  vraie  leçon  d'ua 
passage  de  son  Traité  de  aère,  aquia  etlocis,  I,  i85 
et  186.  Traduction  et  discussion  d'un  beau  pas- 
sage de  ce  Traité,  sur  ane  maladie  des  Soyibes. 
394-598. 

HiPPOCRATES,  père  de  Pisïstrate, Tyran  d'Athè- 
nes; est  qualifié  par  Hérodote  de  simple  particulier. 
I,  43.  Ce  que  cela  signifie,  ihid.  note.  Prodige  qui 
lui  arrive  aux  )eux  Olympiques,  ibid*  et  43.  Pour- 
quoi fait  appeler  son  fils  Pisistrale.  IV,  44. 

HiPPOHACUUS  DE  Lbucade,  devin  des  Grecs  à 
l'armée  de  Mardoniusà  Platées.  VI,  3i. 

H1FPOHÈNB8 ,  quatrième  Archonte  décennal  i 
Athènes,  de  la  famille  de  Codrus;  manière  barbare 
dont  il  punit  sa  fille,  qui  avoit  eu  une  foibiesse  pour 
un  jeune  homme.  VI,  i53  et  suiv. 

HiPFOPOTAUE.  Description  de  cet  animal  sacra 
dans  quelques  contrées  de  l'Egypte.  U,  59,  Si,  6 
et  sniv. 

HiPPTS  DE  RhégiUII  est  le  premier  écrivain 
connu  qui  ait  donné  aux  Arcadiens  le  nom  de  Pro- 
sélénes.  VII ,  333  ,  334. 

HisTi J¥:0TIDE ,  pays  habité  par  les  Hellènes ,  sous 
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Doras;  lia  en  sont  chassés  par  les  Cadméens.!,  4o. 
f^oyeB  Tab.  GéogE. 

HtsTiÉE,  fils  de  Lysagoraa, Tyran  de  MUeU  IV, 
19.  S'oppose  à  la  rapture  du  pont  sur  rZalfr^'ïIl, 
319.  Récompensé  par  Darius,  qui  [ai  donne  Myr^ 
cine,  conti'ée  des  Edonïens,  IV,  6.  II  y  commence 
une  ville,  mais  il  est  obligé  d'abandonner  ses  pro- 
jets; Darius,  à  qui  ses  talons  portoient  ombrage,  lui 
ayant  ordonné  de  le  suivre  à  Suses ,  et  de  rester  à  la 
cour.  i4  et  suiv.  Adresse  avec  laquelle  il  se  justifie, 
au  sujet  de  la  Révolte  de  son  Lieutenant  Aristagu- 
ras,  et  se  fait  envoyer  en  lonie.  78  et  suiv.  Arrive 
à  Sardes,  et  soupçonné  par  Artaphernes  il  se  dé- 
fend mal.  9I.  S'enfuit  à  Chics  où  il  est  arrêté  et 
remis  en  liberté.  92.  Il  forme  une  conspiration  avec 
des  Perses  établis  à  Sardes,  et  est  trahi,  ibid.  Il  ob- 
lient  huit  trirèmes  des  Lesbieus,  et  croise  à  l'entrée 
du  Font-Ëuxin.  q$.  Se  rend  maitre  de  Chios.  106. 
Va  à  Thasos  ,  à  Ltesbos;  est  défait  par  Harpage  à 
Malëne  sar  le  continent.  107.  Il  est  fait  prisonnier 
dans  lecombatetmisen  croix;  sa  tète  salée  est  en- 
voyée à  Darius. 

Holbach  (le  Baron d').  Son  opinion  sur  la  co- 
lonne d'éméraude  dont  parle  Hérodote.  II,  a63. 

Homère.  Imitations  de  ce  Poète  par  Hérodote. 
I,  i54,  a56  et  aS? ,  386, 449. 

HoKÈRE,  né  près  de  Smyme  sur  les  bords  du 
Mélès,  a  eu,  de  cette  circonstance,  le  nom  de  Mé- 
lésigines.  VI ,  1 64.  Epoque  de  sa  naissance.  II,  3&3 
et  suiv.  Est  antérieur  à  Hésiode.  385  ;  VI,  3i3.  Ins- 
truit dans  les  Belles- Lettres  par  son  beau-père  Phé- 
mius,  il  le  remplace  dans  son  Ecole.  i65.  Ses  voya- 
ges en  différens  pays ,  et  principalement  à  Ithaque, 
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OÙ  Mentor  lui  apprend  do  grand  nombre  de  parti- 
cularités concernant  Ulysse.  166.  Attaqué  d'un 
grand  mal  d'yeux,  il  perd  tout  à- fait  la  vueiCo- 
lopboD.  167.  Ses  premiers  vers  composés  i  Néon- 
Tichos.  ibid.  Les  charmes  de  ses  vers  lui  procurent 
Je  moyen  de  subsister.  168.  Fait  à  Larifse  l'épi taphe 
de  Midas.  169.  Réflexions  morale  de  Dion  Chrysos- 
tome,  à  l'occasion  de  cette  lipitaphe,  sur  l'instabi- 
lité des  choses  humaines.  194.  Accueil  que  lui  font 
les  habilans  de  Cyme.  169.  Encouragé  par  cet  ac- 
cueil, il  demande  au  Sénat  de  cette  ville  d'ètra 
nourri  aux  frais  publics.  170.  Il  est  rd'usé  ;  origîae 
de  son  nom  A'Homère.  ibid,  et  suiv.  Vers  que  lui 
arrache  son  malheur.  171.  Va  i  Phocée;  Thesto- 
rides,  son  hôte,  l'engage  i  lui  communiquer  se* 
ouvrages.  173.  Celui-ci ,  se  les  étant  appropriés ,  va 
à  Chios ,  où  il  les  chante.  175.  Homère  le  soit  à 
Chiofl.  175.  Il  se  charge  de  l'éducalioa  des  enfans 
d'un  des  priocipanx  habilans  de  cette  île.  178.  Thés- 
tondes ,  ayant  appris  l'arrivée  d'Homère ,  s'enfuit. 
ibid,  Homère  fiùt  à  Chios  la  plupart  de  ses  Poëmes, 
dans  lesquels  il  témoigne  sa  reconnoissance  à  ses 
bienfaitenn.  ibid.  et  suiv.  Célèbre  en  lonie,  sa  ré- 
putation se  répand  en  Grèce.  x8o.  Se  rend  à  Samoa, 
où  il  reçoit  l'accueil  le  plus  gracieux.  i8t  et  suiv. 
Fart  pour  Athènes  et  aborde  i  l'Ile  d'Ios.  186.  Il  y 
tombe  malade  ;  sa  mort.  ihid.  Est  enterré  sur  le 
bord  de  la  mer;  son  épitaphe.  187.  On  a  prétendu 
depuis  peu  qu'il  n'avoit  point  écrit  ses  Foëmos.  191. 
Un  autre  écrivain  a  nié  il  y  a  quelques  années  son 
existence.  19a.  A  été  l'un  des  premiers  Poètes  qui 
aient  décrit  dans  ses  vers  la  Théogonie.  II ,  4Q. 
N'ignoroit  pa«  la  véritable  Histoire  de  Paris  et 
d'Hélène, 
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d'HélAne.  90.  Mais  comme  elle  ne  coarenoit  pas  à 
l'épf^pie,  il  n'a  pas  jugé  à  propos  de  la  suivre,  ibid. 
CcnooMsoit  la  vraie  cause  de  la  crue  du  Nil.  ao8. 

HomiBS  et  femmes  sauvais  en  Libye  âonneat 
occasion  à  la  fable  de  Méduse.  Q,  367. 

HoMNBUR.  Une  nation ,  qui  n'y  est  plu  semible, 
aepent  se  régénérer.  V,  Sij. 

HooGBTBBN  (M.),  BAteur  d'un  savant  ouvrage 
sur  les  particoles  Grecques.  III ,  394.  Interprète 
très-bien  une  erpresaioa  d'Hérodote.  VI,  137^ 

HoEACB.  Différenoe  entre  Architoqueet  luiaar 
la  bravomre  militaire.  I,  197.  Etiâroît  d'Hérodote 
qu'il  parott  avoir  en  en  vue  dans  une  de  ses  Epodes. 
46.5. 

HosBMifl.  See  notés  sur  les  Dialogues  d'Eschînes. 
1,336. 

HosTU.  ^titemi,  sigolfieit  autrefois  on  étranger. 
VI,  96- 

HôTELLEBtBa.  Gogoet  a  imaginé,  d'après  uu  par- 
tage mal  entendu  d'Hérodote,  que  les  Lydiens  en 
avoient  établi  les  premîerst  I,  375. 

HoTTSKTOTs.  Mangent  la  vermine;plaisante  rai- 
son qu'ils  donnent  de  cet  usagedégoâtaBl.m,  55 1. 
Egorgent  leurs  vieillards  )  leurs  moti&  pour  en  agir 
ainsi.  364.  '   - 

HuET  (M.),ETdqued'ATTanclie8;  son  commen- 
taire SOT  Origène  cité  à  l'occasion  de  la  circoncision , 
qui  en  Egypte  n'étoit  pas  d'une  obligation  générale. 
U,34o. 

HuiLB  DE  SésAHE.  Foyee  Sèb&he. 
Huns.  Usage  barbare  de  ces  penples,  à  l'égard 
des  prisonniers  qu'ils  iaisoient  à  la  guerre.  VI,  iSg. 
HtfTCHiMSON  (M.).  Sa  note  sur  les  trésors  des 
2'omeIX.  Vv 
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templeff.  I,  300.  Explique  très-bien  une  façon  de 
parler  grecque  qui  paroît  exprimer  un  doute,  et  qui 
renferme  une  affirmation.  II,  395.  Son  opinion  sur 
les  arcs  de<  Perses,  citée.  IV,  337.  Faute  oommine 
par  ce  Savant  dans  )»  Retraite  des  Dix-Mille  de 
Xénophon.V,  331,353. 

Hyacinthe,  fils  d'AmyrUb, aimé  d'ÂpoUon,  et 
tué  d'un  coup  de  disque;  iete  célébrée  en  son  hon- 
neur par  les  Lacédémoniens.  VI,  4,  7 ,  9S  etsnir. 

Hyaupèb,  une  des  deux  cimes  du  Parnasse,  d'oà 
les  Delpluens  précipitoient  les  sacrilèges.  V,  46u 

HTDAnHESjl'un  4e»sfpt  coojarés  oontivle  Uagei 
Smerdis  et  son  frère.  III,  60.  Est  blessé  par  on  de» 
Mages.  67. 

Hydaubès,  fils  du  précédent ,  commande  le  corps 
des  Immortels  dans  l'armée  de  Xerxès.  V,  58.  Ne 
peut  iurcer  les  Grecs,  aux  Tliermopyles.  i45.  U  est 
envoyé  avec  son  corps  pour  les  surprendre,  par  on 
tentierqu'avoit  indiqué  ËpbiaUes.  i48. 
.  Hydb  (le  Docteur),  savant  dans  la  langue  Arabe 
dont  il  a  rempli  Ift  chaireavec  distinction  à  Oxfurd| 
erreur  qu'il  impute  &  Hérodote,  su  sujet  de  Mitra. 
1, 4i4.  Prétendue  contradiction  qu'il  lui  impute  en- 
core par  rapport  à  la.  Théogonie  des  Pênes.  4i6. 
Prétend  à  tort  qu'Hérodote  s'est  trompé  sur  les 
noms  perses.  434.  Rapporte  des  choses  curieuses  sur 
les  nsages  funéraires  de  ce  m^e  peuple.  ièùL 

Hygim.  Son  récit  du  Scythf  qui  écorche  Mar- 
syaa.  V,  289. 

Hyllvs  étoit  l'alné  des  Cn&ns  d'Hercules  et  de 
Déjanire }  ses  descendans.  VII  ,339.  Hérita  des  droits 
d'Hercules  sur  le  FétoponQiso ,  sous  la  condition 
d'épouser  lolé.  469.  Se  réfugie  avec  ses  frères  auprès 
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Ae  Ceyx,  de-li  en  Locrids^^aBéotie,  et  en&n  à 
Athènes,  iind.  Tbétée  prend  leur. ^fense  contre  £u- 
ry sthée.  470.  Mai-iage  d'Hyllua  avec  lolé.  ibid.  II 
renlre  daua  le  Péioponnèse!  siir  une  ripante  éqai- 
Toque  de  TOracle  de  Delphes,  provoque  i  un  com- 
bat singulier  le  plus  brave  de  i'armée  ranemie,  et 
est  tué.i&wLEn  quelle  année,  et  aondîtions  du  com- 
bat. 470,477.  fofejs  AmSTOMÀCHVS  etCLÉOOADS. 

Hyllus,  rivière  de  Lydie.  I,  65ilf^oye^  Table 
Géographique. 

Htmêss  ,  un  des  G^n draus  Perses  euro j^b  contre 
les  Ioniens;  se*  exploits.  IV,  &6,  88.  Subjugue  les 
Eoliens  et  les  Gergithes;  il  meart  de  maladie.  89. 

Htpacyiiis,  fleuve  de  Scy  thie.  III,  i65.  On  l'ap- 
pelle aotaellement  Kalancxae.  VUI,  368. 

Htt Ame ,  fleuve  de  Scy^e  ;  anaertame  de  ses 
eaux  pendant  une  partie  de  son  cours.  III,  i65. 
Forme  un  lao  1  son  confluent  avec  le  Borysthènes. 
478. 

Htpârackisks  00  DiACUEHS ,  tribu  d'Athiaes. 
1 ,  45 ,  383  -,  TV ,  5o€.  Piststrate  Csiat  de  vouloir  les 
défendre.  1,43,  983. 

Hyférantuès ,  fils  de  Darius,  périt  aux  Ther- 
mopyles.  V,  i54. 

Utfbrbate.  Sa  définition  par  Longin.  IV,  378. 

HmERBius ,  un  des  Clie&  qui  conduisirent  dans 
t'Attique  les  Pâa^es-Tyrrhéniens-  Vil,  349.  Fasse 
avec  nne  partie  d'entr'eux  en  Sicila  et  dc-là  en 
Aoamanie.  353. 

HTFEaBOLua  d'Àtoèmbs,  démagogue  turba- 
leat.VI,453. 

Htpbrborëbns.  Ce  qu'Hellanicns  nous  apprend 
de  ces  peuples.  I,  537.  Comment  ils  font  parvenir 
Vv  3 
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leurs  oSraaàc»  dans  l'ils  de  Délos.  III ,  149  et  suir. 
Tout  donne  à  penser  qu'ils  sont  Grecs  d'origine. 

457. 

HtperborÉèNxs  (vierges).  Monnniens  érigés  en 
leur  honnear>  m,  i5o,  459 ,  44o. 

Htteroché  et  LàODicÉ,  vierges  Hjperboréènes, 
mortes  à  Délos  eu  y  apportant  les  offrandes  de  leur 
uation^hoonear  que  leur  rend  la  jeunesse  Délienoe. 
m,  léget  saiv. 

Htscaniehs.  Faisoient  dévorer  les  corps  morts 
par  les  chiens.  IV,  191.  Font  partie  de  l'armée  de 
Xerxès  ;  leurs  armes  et  leur  commandant.  V,  5o. 

Hyrsadès  ,  soldat  Marde ,  contribue  le  plas  à  la 
prise  de  Sai-dee.  I,  68. 

Htstaspes  ,  fils  d' Arsames  et  père  de  Darius  i  e«t 
mandé  par  Cyms  sur  un  pressentiment  que  ce 
Prince  avoit  eu  en  songe  sur  la  grandeur  foture  de 
Darius.  1 ,  168.  Ce  qu'il  fait  pour  rassurer  ce  Prince. 
ibid,  èl  169. 

Htstaspes,  fils  de  Darius  et  d'Atoese,  commande 
les  Bactriens  et  les  Saces  de  l'armée  de  Xexxès.  V, 
5i. 

I 

3  A.Bi,ovs%.T  (M.),  etUshteT^rsott  Panthéon  ^gyp' 
tiorum  et  ses  Dissertations  de  Memnone  Grœcorum 
et  jEgyptiorum  et  de  Terra  Goaken  ;  accuse  Héro- 
dote de  s'être  trompé  sur  le  nom  que  les  Egyptiens 
donnoient  au  bouc;  doute  raisonnable  sur  la  jus- 
tesse de  cette  accusation.  II,  367.  Prouve  que  la 
Déesse  qae  les  Egyptiens  nommoîentAthorétoit  la 
3uDon  des  Orientaux  ou  Vénus  Céleste.  379.  Parle 
savamment  du  culte  rendu  an  Nil  par  les  Egyp- 
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tieni.  363.  Remarqae  que  les  Coptes  ont  contame' 
de  prononcer  une  Toyelle  devant  les  mots  qui  oom- 
meacent  par  nne  consonne.  564.  Prétend  qu'Héro- 
dote a  confondu  les  mots  Piromi  et  Piremei,  486. 
Ses  observations  snr  le  Typhon  des  Egyptiens.  489. 
Trouve  à  la  Latone  des  Egyptien»  des  rapports  sen- 
sibles avec  la  nuit^  et  conjecture  qu'elle  étoit  le 
symbole  de  la  lune  dans  son  plein,  âi  1.  À  bien  vu 
que  tes  noms  Nititis,  Nitocria  et  antres  pareils 
viennent  de  Neith ,  la  Minute  des  Egyptiens.  364. 
Conjecture  sur  Hérodote,  à  laquelle  noua  minent 
Pline  et  Porphyre,  approuvée  par  le  même  M.  Ja- 
bloQsky.  399. 

Iaccuus  (le Mystique).  Hymne  qui  sechantoit 
i  l'honneur  d'Iacchns  on  Bacchus,  lorsqu'on  trans- 
portoit  du  Céramique  i  Eleusis,  lo  aodumoisBoë- 
dromion  (  le  3o  Septembre) ,  la  statue  de  Bacchna 
couronnée  de  myrte,  et  tenant  à  la  main  an  flam- 
beau, m ,  485.  Cet  lacchos  n'étoit  pas  le  Bacchua 
Thébain,  mais  le  fils  de  Jupiter  et  de  Proaerpine. 
ibid. 

Jackson  (U.)  a*cst  proposé  de  faire  accorder  la 
vieille  Chronique  et  Manéthon  avec  l'Ecriture- 
Sainle.  Vn,  137  et  ia8>  Celte  conciliation  est  im- 
possible. D'ailleurs  son  système  est  arbitraire  et  son 
année  lunaire  de  trente  jours  n'a  ancnne  sorte  de 
fondement.  Siid. 

JADMOM  DE  Samos,  maître  de  la  oourtîâane  Rho< 
tbpis  et  d'Esope  le  fabuliste.  II ,  110. 

Jambsov  prétend  que  Fsammitichus  étoit  mort 
lorsque  les  Scythes  ravagèrent  l'Asie;  maia  mal- 
heureusement pour  cette  hypothèse,  il  s'ensuit  de 
«es  calculs  que  ce  Prince  ne  monrut  que  quinze  ans 
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après  l'irraplion  cle  ces  peuples  tu  A«îe.  I,  589 
et  590. 

Jahidbs.  F'oyet  J&xus. 

Jamus,  dévia  d'El^,  fils d'ÂpolLoo  et  d*£vadné; 
ses  desceadans  appelés  Jamides.  IV,  39,  aaS.  D'oà 
lui  vient  son  nom.VI,  >i4. 

JAPYGES-MESSAPiEKa ,  Crétgis  d'origiae,  a'éta> 
hlissent  en  Italie;  leur  guer»  contre  ceux  de  Ta- 
rente  et  de  Rfaégîuni.  V,  119  et  596  et  sniv. 
.  JAaoANUa.  Une  de  ses  esclaves,  femme  on  m^- 
ti-esse  d'Hercules,  est  la  mire  des  Hénclidw.  I,  7. 
Ce  sentiment  d'Hérodote,  contesté  par  Scalîger  et 
autres  modernes,  est  appuyé  par  des  antenra  an- 
ciens. 186  et  187.  Voyez  OxPHALB. 

Jarubs  remplies  d'ean  du  Nil  qui  ne  se  corrompt 
pas  et  qu'on  porte  dans  la  partie  aride  de  la  Syrie. 
111,5,  6,368. 

Jason  construit  le  navire  Argo.  EH,  344,  56o.  Se 
trouve  en  danger  dans  les  bas-feads  dn  lac  Tritonis. 

344,  â6i.  11  estretirépar  un  Triton  qui  lui  indique 
une  route,  ihid.  Jason  lui  donne  le  trépied  qu'il  alla 
porter  à  Delphes  ;  le  Triton  lui  annonce  l'avenir. 

345.  Relâche  dans  un  endroit  appelé  Aphètes.  V, 
i35.  VoyaL  Tab.  Géogr.  au  mot  Aphètes. 

Jasus,  père  d'io,  suivant  quelques  Hittoriens.  I, 
i78îVn,5i5. 

Iathaooras  se  rend  maître  par  ruse  des  Tyrans 
denonicIV,  35. 

Ibékib.  Les  Phocéens  s'y  rendoient  poar  leur 
commerce.  I,  i5o.  foyts  Tab.  Géoor. 

Ibis,  obean  sacré  en  Egypte;  quiconque  en  lue 
un,  même  involontairement,  est  puni  de  mort.  11, 
5$.  Il  détruit  les  serpens  ailés  qui  viennent  d'Arabie 
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en  Egypte.  61.  U  7  eu  a  de  deux  espèces;  leur  des- 
criptiou.  ibid.  N'approche  pas  mftme  de  l'eao  cor* 
rompue.  34^.  Consacré  aa  DienTheuth.  5a4.  Ibis 
envoyé  k  Lonîs  XIV  par  le  Gradd-Seignear.  336. 
Autre  description  de  l'Ibis.  Ssg  et  suir.  Erreurs 
d'Ëlîeo  an  sujet  de  cet  animal.  35û  et  iuir.  L'Ibis  se 
donne  un  lavement  avec  le  bec.  S3i. 

IcHHEUHON,  espèce  de  rat,  ennemi  ibortel  da 
crocodile  et  de  l'aspic.  II,  So3  et  sniv.  Embaumés 
après  leur  mort.  56. 

IcHTHToPH&OES.  Il  y  a  trois  tribus  parmi  les 
Babyloniens,  qui  le  sont  et  qui  ne  vivent  que  de 
poissons  sécbés  au  soleil.  1, 161 ,  537.  Des  lehtbyo* 
phages  de  la  ville  d'0éphantine  envoyés  par  Cam- 
byses  en  Ethiopie  pour  observer  l'état  de  cette  con- 
trée. III,  17  etsuiv.  yoyexiAB.  GéoGA. 

ICTÉocKATËBNS  (ixTitKftifTur),  Nom  des  anciens 
Lacédémonieas;  discussîoa  i  ce  sujet.  VU,  355  et 
556. 

Ida  (mont).  I,  133.  f^oyex  Tab.  GËogr. 

Idahthtksb,  fils  de  Sanlios  et  neveu  d'Anachar- 
sis,  Roi  des  Scythes.  III,  178.  Fait  la  guerre  aux 
Penses.  307.  Sa  réponse  à,  Dacius  qui  Inî  denwnde  la 
terre  et  l'ean.sii. 

JÊNT508,  ville  da  pays  des  Arabes, aa-^«Uda  la* 
Seibonis  relativement  à  l'Egypte.  III,  367.  M<Bryant 
se  trompe  sur  sa  position,  ibid.  Voyez  Tab.  O600R. 

JÈRÊMIB  (le  Prophète)  s'accorde  avec  Hétddeie 
snr  DU  Qsage  infime  qui  s'observoit  k  fiabytone.  I, 
524  et  525.     - 

Jéh6mb  (Saint).  Ses  méprises  snr  l'époque  et  ta 
durée  de  l'expédition  des  Scythes  en  Asie.  I,  389. 

Jetons  (jeu  des).  Ce  que  c'étoit.  I,  37401375. 
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Jeunes  oeits  ibuettés  à  rsotel  de  Diaao  Orlho- 
nine.  III ,  5o3 ,  5o4.  Méprise  de  VanvilUera  &  ce  snjet. 
ibid. 

Jeux.  Ployât  Ltdie. 

Jeux  Eleuthëribns  ,  institués  en  l'honneur  de 
Japiter  EleuthérieD.  I,  i43 ,  i44.  Gymniqnea  en 
l'hoDoeur  de  Fersée.  II,  70,  365,  366.  Olympiqae*. 
i34  et  suiv.  IV,  i4.  Juges  de  ces  jeax.  9oi.  Com- 
ment on  y  appRtioit  les  combattans.  302.  Epoque 
de  lear  institution;  temps  où  iU  se  cêlébroient.  45o. 
Pytfaiqaes.  V,  19a. 

loNOMiNiB.  Cen  est  nne  cheE  les  Scythes  de 
n'avoir  pas  tué  d'ennemis;  ceux  qui  sont  dans  ce 
cas  sont  séparés  des  antres.  IU,  171,  487. 

Iles  flottantes,  qui  ne  contredisent  point  les 
principes  de  l'HydrosUtique.  II,  5i3. 

Iles  des  Bienheureux,  m ,  35.  Ce  pays  n'est 
pas  proprement  une  île,  d'où  lui  vient  ce  nom.  393. 

Iles  Cassitëridbs.  m,  ç)3.  Les  mêmes  que  les 
Sorliogues.  387. 

Il£S  de  u.  xbr  Estthrëb,  où  l'on  envoyoit  les 
exilés  des  Perses.  V,  5; ,  336,  337. 

Iliade,  citée.II,9i.Titres  par  lesquels  les  Gram> 
mairiens  en  ont  désigné  les  diEFérens  livres.  417. 
Petite  nîade,  n'est  point  d'Homère.  VI,  197. 

Ilias  ,  surnom  de  Minerve}  son  tem^e  à  Troie. 
V,  3o4. 

Illtribns  et  ENCHâLÂBNS.  Ofaole  qni  les  xe* 
garde  et  que  Mardonius  applique  aux  Perses.  VI, 
34.  Pillent  le  temple  de  Delphes.  1 19. 

Iltaeodaxus,  fils  et  successeur  de  Nabuchodo- 

nosor.  Combien  de  temps  il  régna.  Vn,  171  et  173. 

Son  nom,  selon  Becose.  173.  Selon  Mégasthènes. 

Jùid. 
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ibid.  Selon  l'Ëcritore.  173.  Tué  par  son  bean-frère. 
173.  Faroit  être  l'ETilmérodach  du  Prophète  Ba- 
Tuch.  174.  Courts  détails  sur  lui.  17861x79.  Voyex 
Balt&ssar. 

Ilus,  fondatear  de  Troie;  sa  généalogie.  II,  43i. 

Immortalité  de  l'amk,  de  tout  temps  connue  en 
Egypte  ;  Noë  y  croyoïU  II ,  437.  Connue  en  Grèce. 
ihid.  Les  Gèles  croyeot  à  l'immortalité  de  Tame. 
111,190,506. 

Immortels  (les) ,  corps  de  troupes  choisies  par- 
mi les  Perses.  V,  58.  Attaquent  eu  vain  les  Spar- 
tiates aux  Thermopyles.  i45. 

Immunité  accordée  par  les  Delpfaiens  aax  Ly- 
diens, en  reconnoissance  des  bienfaits  de  Crésns.  I, 
39.  En  quoi  consistoit  ce  privilège  chez  les  Grecs, 
et  à  Delphes  en  particulier.  371.  Comment  s'ex- 
plique ce  qu'Hérodote  dit  à  ce  sujet.  438  et  459. 

Imparfait,  terme  de  Grammaire  qui  marque  le 
desiV  et  Teffort.  1 ,  3a4  j  IV,  201 ,  575 ,  43o  %  V,  288  ; 
VI,  91.  Imparfait  grec;  sa  force.  I,  54  note  et  324. 

Impôt  arbitraire  qoe  les  Scythes  exigent  en  Asie 
après  qn'iU  en  entent  £ùt  la  conquête.  1 ,  87. 

Inacbidbs.  Voyem  InACBUS.  Pour  les  détails 
voyez  leurs  diSérens  noms. 

Inacuus,  Roi  d*Argos,  père  dlo.  I,  3.  Doute  i 
ce  sujet.  178.  Vn,  5i3  et  5x4.  Citaddie  d'Inachus; 
par  qui  bàlie.  I,  455.  Le  pays,  nommé  Argolide, 
prit  sous  son  règne  le  nom  d'Inacbie.  VU,  217. 
Nom  de  aka  fils.  ihid.  318,  3io,  3i3.  Méthode  pour 
déterminer  l'année  de  la  naissance  de  ce  Prince. 
3o9-3ii.  Ses  descendans  parPhoronée.  3ii.  Com- 
bien d'années  de  règne  peut-onlui  donner.  3i  3.  Rois 
Inachides  ou  descendans  de  ce  Prince  ;  leurs  noms* 
Tome  IX.  X  x 
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3i5.  Durée  Se  lears  règnes.  5io.  Nom  de  $a  femme 
suivant  le  Scboliaste  d'Euripides.  3iS.  Age  auquel 
il  peut  être  moirté  sur  le  trône.  330. 

Inaros,  Roi  de  Libye,  bat  les  Pertes,  m,  lo. 
Elu  Roi  des  Egyptien»  dans  leur  révolte  contre  les 
Perses.  VII ,  loa.  Trahi  par  les  sien»  et  mis  en 
crois.  III,  371  et  suiv.VXI,  io3.  Foyez  TExtrait 
de  Clésias.  VI,  333  et  suiv. 

Inde.  Les  animaux  y  sont  plus  grands  qu'ail- 
leurs; abonde  en  or  et  en  cotoaiers.  III,  88.  Popu- 
lation de  ce  vaste  pays.  VI ,  53i ,  353.  Espèce  de 
petits  hommes  noirs  ou  Fygmées  qu'on  y  reneou- 
tre.  336.  Nation  monstrueuse.  348.  Il  y  a  des  chieus 
très-renommés.  I ,  i54 ,  5o6. 

Indiens  divisés  en  quatre  classes}  ont  avec  les 
Egyptiens  beaucoup  de  rapports  dans  leaie  cou- 
tumes religieuses  et  civiles.  II ,  533.  Tribut  consi- 
dérable qu'ils  payoient  k  Darius.  III,  81.  Usages  des 
différens  peuples  connus  sous  le  nom  d'Indiens,  et 
en  particulier  des  Fadéens ,  qui  mangent  les  ma- 
lades; de  ceux  qui  voient  leurs  femmes  en  public. 
83  et  suiv.  Comment  recucâllent  les  paillettes  d'oc 
dont  ils  paient  un  tribut  an  Roi  de  Perse.  83  et  suiv. 
Ont  la  liqueur  séminale  noire.  85.  Le  soleil  y  est 
plus  ardent  le  malin  qu'à  midi.  86, 56^.  Les  Indiens 
sont  subjugués  par  Darius.  iSj.  Ils  font  partie  de 
Tarmée  de  Xerxès;  leurs  armes  et  leur  comman- 
dant. V,  5i.  Leur  cavalerie.  60.  Longévité  des  In- 
diens suivant  Ctécias.  VI,  S38.  Leur  manière  de 
chasser.  36 1. 

Indus,  largeur  et  longueur  de  ce  fleuve.  VI,  35i, 
357.  Ver  &buleux  qui  s'y  engendre  suivant  Cté- 
sias.  ihid,  545  et  suiv.  374  et  suiv.  On  y  trouve  des 
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(Torodites.  III,  i/î^r*  Darius  fait  deacendre  l'Indus 
jusqu'à  flOD  embouchure  dans  la  mer.  ibid.  et  466. 

Inondation  en  Tuessalie  (ou  déluge  de  Deu- 
calioD),  décrite  par  Ovide  dans  ke  Métamorphoses. 
VII,  195.  Diversité  des  întervaltes  mis  par  les  Au- 
teurs Ecclésiastiques  entre  ce  déluge  et  la  prise  de 
Troie.  193  et  194.  Comment  cesse  cette  InondatioD. 
330,  3i6  et  317.  Inondation  arrivée  dans  l'Altique, 
ou  déluge d'Ogygès.  370, 371, 379.  Manière  dont  elle 
a  pu  avoir  lieu  rendue  vraisemblable  par  l'exemple 
récent  d'Aigaes^mortes.  371.  Sa  date  précise  dé- 
'  terminée  par  le  commencement  du  règne  d'Ogy- 
gès. 380  et  381.  Fête  anniversaire  qu'on  célébroït 
encore  i  Athènes  du  temps  de  Sylla  pour  perpé- 
tuer la  mémoire  de  cette  inondation.  291. 

Insceiptions.  Celle  qui  fut  mise  au  bas  de  la 
statue  de  Pîsislrale.  I,  sgS.  Antre  trouvée  dans  lo 
temple  d'Apollon  Amycléen.  3o6.  Inscription  mise 
à  Pasargades  sur  le  tombeau  de  Cy rus.  535.  Inacrip- 
lion  que  Darius  fit  placer  sur  sa  statue  équestre  en 
pîeri-eaprès  avoir  affermi  sa  puissance.  III,  77.  Celle 
que  Mandrocles  fit  placer  dans  le  temple  de  Junoa 
à  Samos  sur  un  tableau  qui  représeutoit  le  pont  de 
Darius.  187.  Celle  en  l'honneur  des  Spartiates  tués 
au  combat  des  Thermopyles.  V,  i56.  Trois  ins> 
criplious,  monumens  historiques  des  Grecs,  gravées 
sur  des  trépieds  et  citées  par  Hérodote.  VU,  354. 
Autre  encore  existante  sur  le  frontispice  du  temple 
d'Onga  ;  détails  i  son  sujet.  355  et  356.  Autres  con- 
tenant avec  les  noms  des  Rois  de  Sparte  ceux  des 
Fytbii,  et  le  sceau  de  Lacédémone.  556.  Familles 
distinguées  conservoient  quelquefois  de  cette  ma* 
niëre  leurs  généalogies.  55y*  Inscription  trouvée 
Xi  3 
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à  Mégares  et  rapportée  par  Taylor.  45 1.  Voyes 

ItÏARBRES. 

Instabilité  des  choses  humaines;  à  qaoi  celte 
réflexion  conduit  Hérodote.  I,  5.  Réflexion  morale 
de  Dion  Chrysostome  à  ce  sujet.  VI,  194.  Voyet 
Pope. 

Insulaires,  appelés  anciennementPélasges,  dan^ 
la  suite  Ioniens,  faisoient  partie  de  la  flotte  des  Grecs} 
leurs  armes  et  leur  commandant.  V,  64,  354. 

Intaphbrnbs  ,  uu  des  sept  conjurés  contre  le 
Mage  Smerdis  et  son  frère,  m  ,61.  Perd  un  ceil  dans 
le  combat  contre  les  deux  Mages.  67.  Insulte  Darius 
qui  le  condamne  à  mort  avec  toute  sa  famille,  ex-^ 
cepté  sa  femme ,  son  bean-frère ,  et  l'alaé  de  ses 
enfans.  §5  et  suiv. 

Interprètes  de  la  langue  grecque  en  Egypte  \ 
leur  origine.  II,  139. 

Intestins  on  entrailles  des  victimes  ;  les  Eoliens 
sont  les  seuls  Grecs  qui  les  fassent  cuire  avec  des 
broches  à  cinq  rangs.  VI,  188. 

Introducteurs  ,  dignité  considérable  i  la  conr 
des  Rois  de  Perse  %  ils  étoient  chargés  de  présenter 
les  requêtes  et  les  placets  des  particuliers,  et  ceux 
qui  désir  oient  êtreadmisàl'audienceduRoi.1, 94, 
100,  111  ;  III,  sg.  Ëtoit  le  second  OfScier  de  l'JËm- 
pire.  386;  VI,  34l ,  398  et  suiv.  Cette  dignité  s'ap- 
peloit  dans  la  langue  da  pays  Asabarite.  Voyez  ce 
mot. 

lo ,  fille  d'Inachus ,  enlevée  par  les  Phéniciens. 
I,  3.  Voyez  Europe,  Inachus  et  Iasus.  Etoit-elle 
fille  d'Ioachus.  VII,  5i3<3i5.  Année  de  sa  naissance 
et  de  son  enlèvement.  3i5. 

loLÉ,  fiUe  d'Ëury  tus.  Hercules  ordonne  à  son  fils 
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Byllns  d^ëpouser  cette  PnDoesse.  VII ,  469.  Ce  ma- 
riage eut  lieu  à  Marathon,  oà  il  s'étoit  retiré,  iyo. 
'  Ion  ,  fils  de  Xnthas,  donne  son  nom  aux  loniena. 
V,  64.  Temps  de  6on  passage  en  Asie.  I,  i84,  453, 
454.  Finit  ses  jours  danil'Attiqiie,  et  fat  inhumé  A 
Fotamos.  455.  Fit  i  Athàues  ce  que  Numa  fit  à 
Rome.  tV,  a85.  Les  quatre  anciennes  tribus  d'A- 
thènes avoient  porté  les  noms  de  iies  quatre  fils.  384 
et  385.  Chargé  par  les  Athéniens  de  conduire  dans 
le  Pélopomièse  une  partie  des  habitans  de  l'Attique. 
Vil,  435.  En  quel  temps.  43$.  Epouse  Hélice,  fille 
de  Seliounle,  Roi  d'jEgiale;  règne  après  lui,  et  bâtit 
nne  ville  à  laquelle  il  donne  le  nom  de  sa  femme. 
335.  Derouidé  pour  Chef  par  les  Athéniens  dans 
leur  guerre  contre  les  habitans  d'Eleusis.  435  et  436. 
Défait  les  Thraces  qui  avoient  pris  Eleusis,  obtient 
la  principale  autorité,  et  donne  son  nom  aux  Athé- 
niens. 436.  Partage  l'Atliqne  en  quatre  tribus,  ibid. 
Sa  colonie  moins  forte,  à  ce  qu'il  paro!t,  que  celle 
qui  eut  lieu  sous  Nélée.  437.  Retourne  à  Athènes 
et  j  meurt,  ibid.  et  I,  435.  £at  inhumé  à  Potamos. 
1,455-,  VII,  437. 

I0HIEN8  DS  l'Asie,  sul^ugués  par  Ciésna.  I,  6, 
30.  Ce  Prince  fait  alliance  avec  les  Ioniens  des  îles 
sur  UD  mot  que  lui  dit  Bîas.  19  et  30.  Oe  tons  les 
Ioniens  ceux  de  Chios  sont  les  seuls  qui  avoient 
secourn  Milet  contre  Alyattes.  i3.  Cytaa  les  engage 
à  se  sonlever  contre  Crésus.  61.  Offrent  de  se  sou- 
mettre après  la  chute  de  ce  Prince;  ce  que  Cyrus 
leur  répond.  ii5  et  116.  Beauté  de  leur  pays,  et 
noms  de  leurs  douce  villes.  116  et  117.  Pourquoi  ils 
s'étoient  partagés  en  douze  cantons.  118,  453-43ti. 
Chassés  par  les  Âchéens  du  PélopounJa«  1  iQ.  lueurs 
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Rois.  1 30.  Leaqoels  d'enire  eux  se  croyoîen  l  les  plus 
nobles,  ibidt  Députent  à  Sparte  avec  les  Eolîeas.  1 1 6| 
133  et  133.  Pett  redouta  de  Cyras.  i34.  lU  sont 
Tsinciu  par  Harpage,  et  pour  la  seconde  fois  privés 
de  la  libnrté.  i35.  Leur  assemblée  au  FaniDoium. 
44^.  Quand  les  Ioniens  durent  proprement  craindre 
Cyrus.  463.  Ci'^us  fut  pour  eux  long-temps  plus 
redoutable  que  ce  Prince.  465.  Etoient  Athéniens 
d'origine,  et  avoient  consetré  beaucoup  de  façons 
de  parler  de  l'ancien  Attique.  III ,  479.  Battent  let 
Phéniciens  sur  mer.  IV,  83.  Etoient  très-grands  na- 
vigalenrs.  367.  Fournissent  cent  Taicseanx  à  Xer- 
xès;  leur  ancien  nom.  V,  63.  Avis  que  lenr  donne 
Thémistoctes  sur  leur  alliance  avec  les  Perses.  177. 
Leur  conduite  à  la  journée  de  Salamine.  316.  Acctt* 
lés  de  trahison  par  les  Phéniciens.  319.  Envoient 
une  Ambassade  ans  Grecs,  après  la  bataille  deSal»- 
mi  ne ,  pour  les  engager  à  délivrer  Plonîe  du  jong  des 
Perses.  349.  S'emparent  de  Sardes ,  défendue  pat 
ArUphemes.  IV,  76  et  suiv.  Sont  obligés  d'aban- 
donner cette  ville,  et  sont  complètement  défaits  par 
les  Perses.  77.  Quoiqu'abandonnés  des  Athéniens,  ils 
continuent  la  guerre  contre  Darius ,  prennent  By- 
Mince  et  toutesles  villes  voisines.  78.  Vont  an  secours 
des  Cypriens  contre  les  Perses.  81.  Battent  les  Phé- 
niciens snr  mer,  à  U  bataille  de  Salamine.  84.  Re- 
mettent à  la  voile  et  reviennent  en  lonie,  après  la 
dé&ite  d'OnésUus  et  des  Cypriens.  85.  Force*  ntc 
vales  qu'ils  opposent  aux  Perses.  94.  Refusent  les 
propositions  des  Tyrans  Ioniens,  chassés  de  leurs 
Euts.  96.  Confèrent  et  6tentà  Denys  de  Phocée  le 
commandement  de  leur  flotte.  97.  Défaits  par  les 
Perses.  99  et  suiv.  Subjugués  pour  la  troûième  fois; 
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leurs  enfana  mâles  faits  euDuqne*  et  leurs  filles  en- 
▼oyées  «u  Roi  de  Fene.  log.  lia  ae  révolient  i  la 
bataille  de  Mjcale,  et  attaquent  lea  pMraes.  VT,  77 
«t  suiv.  D'où  est  reoa  leur  nom.  VU,  4s5.  Fassent 
de  l'Auique  dans  le  Péloponniae  ;  à  quelle  occa* 
aion.  ibid.  436.  Accneilleut  les  Achéena  dana  le  pays 
d*^giale  qui  preod  ensuite  le  nom  d'Aohaïe  par 
une  TKtoire  que  lea  Achiena  remporleut  sur  eux. 
4a8>4s9, 45o.  Retoament  dans  l'Attiqne.  dSo.  Epo- 
ques de  ces  éTénemena.  ibùL  Nilée  les  engage  à 
raccompagner  en  Asie.  45i.  Discussion  sur  diffé- 
rentes époques  assignées  i  cet  événement,  ibid.  et 
432-454. 

ÏONIENS  et  Cabieks  se  mettent  en  mer  pour  pi- 
rater. II,  138.  Psammitîcfausfait  alliance  avec  eus 
et  leur  donne  des  terra  en  Egypte,  ibid,  1 39.  Sont 
transférés  à  Memphis  par  Amasis.  1 3o. 

loNiiHBS  (TÎlles),  fondées  en  Europe  et  en  Asie. 
Vn,  436etanir. 

Joseph  ,  Historien  Juif.  Mot  que  sea  traducteurs 
latina  et  françois  ont  mal  rendu.  1,174.  Adopte  mio 
masime  dangereuae  ponr  la  Religion  et  pour  les 
mœurs.  IV,  43i.  Frélendà  tort  qu'Hérodote  s'est 
trompé;  et  ses  traducteurs  lui  ont  fait  dire  que  Se- 
sostris  et  Sésac  étoien  t  le  même  Prince. VII,  aS,  ?toU. 
Pense  que  les  Prfttrea  Egyptiens  étaient  chargés  de 
transmettre  à  la  postérité  les  érénemens  mémora- 
bles. 37.  Suit  Manélhon  aur  la  durée  du  règne  de 
Sésoslris.  87*  Son  opinion  sur  la  fondation  de  la 
ville  de  Tyr.  i3i.  Formellement  contredite  par 
l'Ecriture-Sainle.  iSa. 

JosiAS,  Roi  de  Jndée;  batta  par  Nécos ,  Roi 
d'%jrple.  VII,  ni.  Près  de  Mageddo.  ibid.  ii5  et 
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116,  55^;II,  517.  Sous  le  règne  de  ce  Prince  la 
Juâée  est  ravagée  par  les  Scythes,  VU,  iSa. 

Joua,  manière  dont  les  Grecs  exprîmoient  ses 
diEFérentes  parties.  Il,  54i  ;  V,  438,  443.  Se  parta- 
geoit  du  temps  d'Hérodote  en  douze  parties  ^  mais 
on  ne  peut  en  conclure  qu'on  donnât  à  ces  douze 
parties  le  nom  d'heares.  II,  409  et  4io. 

lovn  changé  tout-i-coup  en  nuit.  Phrase  fami- 
lière à  Hérodote  pour  signifier  une  éclipse;  mal 
expliquée  par  Dodwell.  I,  532.  ^o^eeEcupSE. 

Ïphiclus,  Roi  de  Pbylacé,  guéri  de  son  impuis- 
■ance  par  le  devin  Mélampus.  YI,  ii5. 

IPHlcfRATBa ,  Général  Athénien.  Sa  réponse  à 
quelqu'un  qui  lui  reprochoit  l'obscarîté  de  sa  nais- 
sance. IV,  347. 

Ifuigéhie,  suivant  les  Taures,  n'étoit  pas  la  Prê- 
tresse qni  immotoit  les  étrangers,  mais  )a  Déesse  k 
qui  on  iaisoit  ces  sacrifices  barbares.  III,  5i3. 

Ifuitus  o'Elëe  contribue  à  renouveler  les  Olym- 
piades. VII ,  487 ,  489.  Olympiade  qui  portp  son 
nom.  495. 

^innos  avec  l'article  féminin,  signifie  le  plai 
souvent  la  cavalerie.  V,  4i5. 

Ir6kbs  et  MBLLiBËNsa.  Ce  que  c'étoît  cbes  les 
Lacédémoniens.  VI,  63,  147. 

IsAGORAS,  fils  de  Tisandre,  rival  de  Clislhènes 
dans  le  gouvernement  d'Athènes.  IV,  44.  Ayant 
succombé,  a  recours  à  Cléomènes,  Roi  de  Lecédé- 
mono.  47.  Secouru  par  ce  Prince ,  il  s'empare  de  la 
citadelle,  mais  bientût  est  obligé  de  se  retirer.  49. 
11  vouloit  établir  l'Âiistocratie.  5o6 ;  VI ,  469. 

IsiDOEE  DB  SÈTiLLE.  Foïble  autorité  ponr  l'Htii- 
toire  des  Scythes,  VII,  sSg. 

I»is 
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IsiS  (la  Déesse).  CuHe  qae  loi  rendent  les  Egyp- 
tiens. II,  34.  Les  génisses  lui  sont  consacrées.  Com- 
ment représentée  dans  tes  statues,  ihid.  34, 35  et  36. 
Sa  tkle  dans  la  ville  de  Busîris.  ihid.  5o  et  5i.  Son 
temple  à  Memphis.  ibid,  i46.  Offrandes  qu'on  lui 
laisoi  1. 111,567. 

ISHÂHIEN.  P'oyem  APOLLOK. 

IsocRÀTEs.  ContreditHérodotcsar  la  conduite  de 
Cyms  envers  Astyages  détiôné.  I,  4ii, 

IsocRATiB,  sorte  de  gouvernement.  IV,  64, 343. 

IsoNOBnE.  Cest  l'égale  distribution  de  la  justice, 
aaus  acception  du  rang,  des  richesses,  dn  crédit,  de 
la  personne.  VU ,  545.  Les  Iléraclides  l'établirent 
dans  leurs  conquêtes,  et  ne  tardèrent  pas  à  l'en- 
freindre. VII,  485  etsuiv. 

Israélites.  Fassent  i  pied  sec  ta  mer  Rouge  à 
la  favieùr  d'un  reflux  miraculeux, dont  il  parolt  que 
la  mémoire  s'étoit  conservée  chez  les  Ichthyopha- 
ges.  n ,  i85.  Ont  pris  des  Egyptiens  le  sacritiee  de 
la  vache  rousse.  954.  Autre  trait  de  ressemblance, 
à  l'oocBsion  dn  bouc  émissaire.  355.  N'étoient  pas 
le  seul  peuple  de  la  Palestine  qui  se  fit  circoncire. 
4oo.  Confondus  mal-à-propoe  par  quelques  Savans 
avec  les  Colchidiens.  597  et  suiv. 

IssËDONS.  Leurs  cérémonies  funèbres;  se  servent 
pour  boire  du  crâne  de  leurs  pères,  comme  d'un 
rase  précieux,  m,  i46.  Voytt  Table  Gi&oora- 

FHIQUE. 

IsTER,  fleuve  de  Scythie;  son  cours  et  rivières 
qu'il  reçoit.  III,  160  et  suiv.  Toujours  égal  à  lui- 
même.  160.  Considéré  en  lui-même,  il  est  inférieur 
au  Nil.  163. 

IsTHHB  DE  LA  Btbassie.  Oracle  qui  avoit  em- 
Tonte  IX.  Y  y 
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péché  de  le  ereoser.  I,  i4i.  Raiioii  plij'siqae  qui 
peut  y  aroir  ausû  coatriboé.  4^9.  Rapprochement 
de  rOraclfl  dont  du  vient  de  parler,  et  de  la  répCHiM 
du  Conseil  de  Caatille  sur  un  ]ir(4et  de  rendre  le 
Tage  Davigafole.  48o> 

IsTHXB  DE  LA  CuBRflONNÈSB.  Ses  dimensioni.  IV, 
113,  595. 

-  Italiotbs  (les)<  Di&^noe  Ab»  ItaliotM  et  des 
lUliens.  m,  ^35 ,  note, 

iTHAKtTBite,  aMocië  au  Conmaudement  par  son 
oncle  Arta^lès.  V,  348<  S'enfuit  avec  lui  an  com- 
bat de  Mycale.  VI,  77. 

JuDA  et  Israël  (Rois de).  Voye^  Egypte. 

Jdobs  Rotavx  ches  les  Perses.  III,  13.  Jngepri> 
Taricateur  en  Perse,  écorché,  et  aa  pean  étendue  sur 
son  siège.  IV,  16,  3o4. 

Juifs.  Paroissent  être  les  Txais  antenra  da  Sys- 
tème conciliatoire  des  années  Egyptiènes,  et  pour- 
quoi. VII,  i30-ia3.  Comment  les  Jai&  Hellénistes 
cberchoïent-  Us  à  expliquer  aux  Grecs  la  longue  vie 
des  Patriarches.  137.  Les  Grecs  n'ont  point  em- 
prunté de  ce  peuple  leur  morale  et  leurs  loix  jqoand 
Pont-ils  connu.  384  et  3S5.  Voyn  Egtpts. 

JuLBA  AFaiCAiN.  Sa  Chronologie.  VU,  30  et 
SDÏr. 

JuNius  (François),  auteur  d'an  Traité  (2e  Picturd 
vetenan;  soo  oubli  sur  une  erreur  grossière  de  Pline. 
I,  i84. 

JuNON  DEB  EorPTlEMS ,  s*appeloît  Alhor.  Il , 

"79- 

JuNOK  LBtlCADiicNB.  Sa  coIére  contre  les  Sybap 
rîle«.IV,  3ai.Templede  Jnnon  A  Argo».!,  35}  IV^ 
i4'>.  De  la  mftme  A  Samos.  III»  5i  j  de  la  même  à 
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FIat^>  VI,  4i,  4;;  do  la  mima  bâti  k  Nancratia 
par  les  Samiena.  11 ,  i48.  Fètea  en  l'honneur  de  ' 
Janon  chez  les  Samiens.  1,  33. 

JupiTBR.  CeDieuétoitaâorJaoluâlfiiérelisnoms, . 
suirant  les  lieux  et  les  circonstances  de  eeux  qui 
aToient  recours  à  lai.  î ,  356.  Il  étoit  appeU  : 

Agoréeh.  Autel  qui  lui  est  consacré  à 

Héraclée.  ÏV,  5i.  D'où  lui  est  venu  ce  nom.  aa5  ; 
1,  956. 

'  Amhon  citez  lea  Liions.  U,  aS.  Son 
Oracle.  48.  Cambyses  ordonne  de  brûler  son  %em-  ■ 
pie.  IIIj  33. 

Akun  chez  les  Egyptiens.  11,  36,  358. 

Son  Oracle  en  Egypte.  65.  Pourquoi  les  Egyptiens 
le  représentent  avec  une  tète  de  bélier,  56. 

Apatesoh.  VoyeK  TitoBPBUR. 

>  BÉLVS.  Temple  qui  loi  ett  consacré  i 

Bahylone.l,  i44,  488  et  soir.  Le»  Babyloniens  s'y 
réfugient  à  la  prise  de  leur  ville  par  les  Perse».  111 , 
137.  Il  n'y  a  qu'une  femme  qui  poissa  passer  la  nuit 
dans  ce  temple.  I,  i45,  490. 

CARiBit.  Son  temple  A,  Mylawes.1,  i38, 

475»  IV,  44,  385. 

'—  CÉLESTE  OU  UrAKIBN.  IV,  135. 
DUBATÉRIEN  OU  DUBtlÉRJZN.  Autel 


qui  lui  fut  éteré.  VI,  37?. 

ElbuthArien  ou  Libérateur.  Autel 

qui  lui  fut  élevé.  VI,  ii3. 

.     I  EpBBSTitrs.  I,  a5i ,  356. 

EXPIATBVR.  1,  33,  35l. 

Guerrier.  P'oyea  Stratids. 

HELLÊifiGN  ou  Fanhbllénibn,  c'est-à- 
dire  commun  à  toiu  les  Grecs.  VI,  4,  94.  Sa  statue 
Yy  3 
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CD  bronze  dédiée  par  tous  les  peaples  de  U  Gthe* 
qui  avoieal  combattu  i  Platées.  i4i. 

Jupiter  Hbrcëbn  ,  ou  Protecteur  de  la  maison 
de  la  famille.  IV,  i3i,  4i8,  éig. 

HÊTiBRiKN.  Jasou  fut  le  premier  qui  loi 

sacrifia  et  qui  înslîlua  en  son  honneur  la  fite  de* 
Hétœridie».  V,4i4. 

Hicisius.  I,  a56. 

Labrandbhibn.  Origine  de  ce  somom. 

rV,  371.  Pierre  qui  parolt  lui  aroir  serri  d'autel. 
573.  f^oyex  StRAtius. 

Lacèuêhonibn.  IV,  135.  Hérodote  est 

le  seul  auteur  dans  lequel  se  troare  ce  samom  de 
Jupiter.  4o8. 

■  ■  Laphtstibn.  Histoire  do  lien  qui  lui 
étoit  consacré  à  Alos  en  Acfaaïe.  V,  iS/,  4i6. 

. Libérateur,  ni,  116. 

LYdtBM,*t«oulempleàParriia8ie.ni, 
a6i , 587. 

—  MiLiCBius.  I,  356. 

. Olympien.  Son  temple  A  Pise.  Il,  6» 

177.  Statue  en  bronze  consacrée  à  Jupiter  d'Olympie 
par  tons  les  peuples  qui  avoient  combattu  i  Platées. 
VI,  i4i. 

■  Fanhbixéhibn.  F'oyes  Hellèniev. 

■  FAPiEUS  chez  les  Scythes.  Ill,  166.  Hé- 
rodote suppose  que  ce  surnom  signifie  pè/w.  48o. 

■  Fhilius.  I,  356. 

PoIt^ us ,  ou  honoré  dans  la  citadelle 

d'Athènes.  1.455. 

PROTECTEt;a  de  l'hospitalité  et  de  l'ami- 
tié. 1,33,  356. 

STRATitJs  ou  Guerbuer  ch««  les  Ca- 
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triena.  TV,  87.  Son  templ«  à  Labranda,  d'où  il  est 
appela  Labranâénien.  Voyez  LabhanoÉnibn.  Ma- 
niera dont  on  l'bonoroit.  IV,  S^S. 

JupiTBK  Thébëen.  I,  i45  ;  III,  ai^.  Une  femma 
couche  dans  son  temple  à  Thèbes  en  Egypte  et  à 
Babylonet  I,  i45,  490.  Voyez  ci-dessus  Amuk. 

— Trompeur  ou  Apatekor.  F*te  insti- 
tuée en  son  honneur  sous  le  nom  A'j^paturiea.l,  ^6> 

.  UbANIEN  ou  CÉLESTE.  IV,  125. 

■  —  UaiDs.  Son  temple  près  des  Roches  Cya- 
nées.  m,  5oo. 

Jupiter.  Comment  les  Grecs  repréMntoîent  son 
sceptre.  I,  5i8,  519.  Temple  que  les  Eginètes  cona- 
truisiuent  à  Jupiter  en  son  honneur.  II,  i^^.  Autel 
qui  lui  est  consacré  sous  nn  chêne  par  une  femme 
Egyptiène  à  Dodone.  48.  Sa  statue  de  bronze  de  dix 
coudées  de  haut.  VI,  61,  i4i.  Les  Perses  donnent 
le  nom  de  Jupiter  à  toute  la  circonférence  du  ciel, 
et  lui  sacrifient  sur  le  sommet  des  plus  hautes  mon- 
tagnes. 1, 109.  Remarque  sur  la  mauvaise  habitude 
des  Grecs  de  donner  aux  Dieux  des  autres  nations 
les  noms  des  divinités  adorées  parmi  eux.  4i5  et  4i4. 

JusaiEU  (M.  Bernard  de),  célèbre  Botaniste,  cité 
sur  le  Fapyms.  IV,  361. 

JirsTiK.  Son  récit  sur  la  fondation  de  Marseille 
est  peu  différent  de  celui  d'Aristote;  il  la  place  soui> 
Tarquïn  l'ancien.  1,467.  Circonstance  qu'il  a  ajoutés 
aux  récils  ordinaires  sur  la  mort  de  Cyrus.  555.  Sou 
idée  sur  la  cause  de  la  fondation  de  Tyr  est  absurde. 
VII,  lîi.Paroît  avoir  induit  eo  erreur  M.  Pougens 
sur  la  durée  de  la  conquête  de  la  Médie  par  les 
Scythes.  361.  Notion  qu'il  nous  a  transmise  sar  ]t 
temps  de  la  fondation  de  Marseille.  438. 


ihvGoogle 


-  558  T  A  B  L  B 

JtrQITBS  t  peuple  Toisin  des  Tbyuagètct  ;  na-  ' 
nière  doot  iU  dreuent  lean  chevanx  pour  la  ohuse. 
m,  i43. 

K 

Kagânis  ,  Princes  orïentanx.  L'Histoire  de  leur 
dynastie  est  moins  absurde  qae  celle  des  Fischds- 
dis,  et  Test  encore  beaucoup.  VII,  166. 

KalkAsbnda,  auteur  Arabe  cité  sur  le  culte 
rendu  au  Nil.  II,  565. 

KALMACS.Tartares  roivins  de  la  Perse,  décla- 
rent la  guerre  en  tirant  une  flèche  sur  les  terres  de 
leors  ennemis.  IV,  566. 

EiKI.  Huile  exprimée  da  Sillicyprion.  \\,jZ, 
577. 

KiRCHER  (le  Père),  savant  Jésnite  cité  sur  les 
obéltsques.n,  535.  Son  étymolegie  du  mot  obélis- 
que. 5.5i, 

KoBH,  savant  Critiqae.  Ses  notes  nir  rotrvrage 
(ie  DiaUctit  de  Grégoire,  ArcfaevAqne  de  Corinthe, 
et  ce  qu'il  y  dit  des  repas  militaires.  I,  309  et  5io; 
m ,  473.  Propose  dans  le  texte  d'Hérodote  plu- 
sieurs corrections  ingénieuses.  III,  354,  ^73;  IV, 
421}  V,  395,  46a,  5a4,  543;  VI,  i5o. 

KoLBBH,  cité  sur  le  poids  des  dents  d'éléphant, 
m,  363. 

KtraKius  (  Joach.  ).  Il  observe  que  lorsque  les 
anciens  croyoîent  avoir  lieu  de  se  plaindre  de  leurs 
divinités,  ils  les  traitoient  très-mal.  V,  996.  Correc- 
tion c[a'il  propose  sur  un  passage  d'Hérodote,  5o5  et 
5o6. 

'  KvstBB ,  célèbre  Critique ,  publie  une  bonne 
édition  de  Suidas }  obsetvalioa  qu'il  auroît  dâ  j* 


ihvGoogle 


1>  É  &     «  A  i  I  ic  n  B  s.  i5g 

t»ln.  ï,  408.  Passage  qu'il  n'a  pas  corrigé,  éi  qui 
l'a  éli  dopais  par  Hemsterhuis.  S48.  Auteur  d'un 
Traité  sur  les  verbes  moyens;  critiqué  sur  ce  qu'il 
yditdeA>t>«t  rifur.aix  et  aSa.  Différenles  obserr 
vations  critiques  de  ce  Savant  éditeur  de  Suidas, 
citées.  ÏI,358,54i;  IH,  33i,  536,  568;  IV,  199, 
ï68iV,  B7€,533,4»6,  457(VI,  aoo. 


LlBACBOAKASCUS,  Roi  de  Babylone ,  succède  à. 
son  père  Nériglimar,  ou  Darius  Méde;  peu  de  durée 
de  Bon  règne  et  sa  mort  TÎoIeute.  VU,  177 ,  if^ 

Labdi,  surnom  on  sobriquet  doBué  à  la  fille 
d'Amphion,  de  la  maison  des  Bacchiades.  IV,  543. 
Dédaignée  de  ceux  de  sa  maison,  parce  qu'elleétoit 
boiteuse,  elle  épouse  Ëélion,  Lapilbe  d'origine.  65. 
Accouche  de  Cypsélus,  qu'elle  soustrait  aux  poor- 
suitea  des  BaceÛades,  qui  voulotent  le &ire mourir. 
65  et  suir. 

l4A,BDAODB ,  Roi  de  Tfaèbes  après  Petydore  ;  ses 
euceeeseura.  VU,  533.  Est  père  de  Laïus,  ihid.  et 

IV,  59. 

Labotas  ,  fils  d'Agis  et  Roi  de  Lacédémone ,  fail 
la  guerre  aux  Argiens,  au  sujet  de  la  Cynurie.  Vil , 
487.  Son  rf  gne  osrrespond  k  une  partie  de  celui  de 
Frytanis.  iiid.  Sa  durée.  4g4.  foyea  Labotas. 

LABMANBémiLN  (Jupiter).  f^-oyvK  Jurn^n  La- 
buandAnien. 

Labthbt  I,  le  mÂme  que  le  célèbre  Nabuclioâo< 
noeor  de  l'Ëcriture ,  et  que  NabupoUssar  II  du  Ca- 
non de  Ftolémée.  VII,  170,  178,  i83. 

LùUTNBT  II,  le  même  ^ue  Nabuchodonosor  II. 
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VU,  180,  i85îl,58,  61.  Cyrufl  marche  contre  lui. 
i5o  ;  Vil ,  i85.  Le  même  que  Nabonadius  ou  Nabo- 
nid.  1,343. 

Labyrinthe  ,  construit  par  1»  douze  Rois  suc- 
cesseurs de  Sélhos.  Ce  monument  surpasse  tons  les 
ouvrages  des  Grecs.  II,  135.  Appartemens  aouter- 
rains  servant  de  sépulture  aux  crocodiles  sacrés, «t 
aux  Rois  qui  ont  fait  bâtir  cet  édifice,  ibid.  isé. 
On  en  compte  plusieurs,  mais  il  n'y  en  a  jamais  eu 
qu'un  seul  en 
dès,  et  étoitsi 
codiles.  497  e 

Lac  qui  m 
l'île  de  Cyrai 
paillette»  d*or 
on  reliroit  d 
MvKis.  Tjac 
phale.  IV,  U 
lieux  et  très-s 
l'on  tire  du  sel.  3o. 

LacèdÉKON  épouse  Sparlé,  fille  d'Eurotos,  Rot 
des  Lacouiens  ou  Ictépcratéens,  appelés  depuis  La- 
cédémoniena.  VII«  555.  Ses  descendans  jusqu'à  Fa- 
tréus.  485. 

LacêdêMoiib  (Rois  de).  Deux  maisons  descen-* 
dent  d'Hercules.  ^oj'ezFROCLiDBS  et  EuRTSTHÉHi- 
DBS.  D'où  est  venue  l'erreur  d'Eosèbe  qui  a  avancé 
que  les  Roi*  de  Lacédémone  finissoient  A  Alca- 
mènes.  VU,  3g3 ,  394,  Données  certaines  sur  les 
neuf  premiers  Princes  de  la  maison  des  Eurysthé- 
nides.  487.  On  ne  sait  rien  de  positif  sur  les  autres 
Princes;  leur  ordre  cependant  n'est  point  arbitraire. 
ibid,  489.  Points  fixes  aussi  pour  la  Chronologie  dea 
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f  roclides.  489 ,  igS.  Tableau  géoéalogique  dea  deux 
maisons  en  regard.  494»5ii<  Âatre  tableau  decha* 
cune  des  deux  maisons.  5i3,  5i4. 

LAcâDÉHONiBMfl.  Leur  alliance  arec  Crésus.  I , 
6,  $1.  Basse  flatterie  d'un  faabitaat  de  Delphes  en- 
■vers  eux.  $7  et  38.  Tiennent  le  premier  rang  entre 
les  Doriena.  4o,  373.  Leur  position  politique  du 
temps  de  Crésus.  48.  Jusqu'à  Lycnrgne,  étoîent  les 
plus  mal  policés  de  presque  tous  les  Grecs.  4g.  Leur 
paya  fertile  et  trèS'penplé.  5o.  Veulent  conquérir 
l'Arcadie,  et  sont  vaincus  par  les  Tégéates.  ibid.  «t 
-Si.  Les  chaînes  apportées  par  lea  Lacédémoniens 
dont  auspendnea  à  Tégée.  ibid.  Ils  reprennent  le 
dessus  et  Crésus  recherche  lenr  alliance*  53.  En- 
voient à  ce  Prince  un  Cratère  de  bronze  qui  n'ar- 
rive point  i  sa  destination  i  traditions  différentes  k 
ce  sujet.  54  et  55.  Leurs  querelles  avec  les  Argiens 
pour  le  lieu  appelé Thyréc}  comment  ila  en  devien- 
nent possesseurs.  65, 544  et  suiv.  Friéa  par  un  Hé- 
raut d'envoyer  des  troupes  i  Sardes  au  seconn  de 
Crésua.  67.  Refusent  du  secours  aux  loniena  et  aux 
Eoliens  contre  Gyrus,  mais  envoient  dea  gens  pour 
observer  ce  Prince.  i33.  Leur  caractère  barbare. 
399  et  3oi.  V<^e%  XÂNélàsib.  Lacédémouiens  qui 
s'expatrientàcauaedeladuretédesloixdeLycurgue; 
en  quel  pays  ils  se  réfugient.  507.  Voyez  Acrébms, 
Argibns,  ËCHESTRA.TU5,  Chbtaux.  LeuF  ancien 
nom.  Voyez  IcréocRATÈBNS,  Lacédémon  et  Lacé- 
otooNE  (  Rois  de  ).  Faisoient  exception  &  la  règle 
Commune  pour  le  nombre  d'années  auxquelles  on 
évaluoit  les  générations;  par  quelle  niaon.  VU,  398, 
4oo,  474  et  475, 485  et  486.  Cétoit  principalement 
leurs  institutions  qn'Aristote  a  recueillies  dans  se« 
Tome  IX.  Zs 
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livres  de  la  République.  ^99.  Lea  RoU  à  Sparte^ 
•oninis  aux  loix  conmiB  1«  autrea  eiloyeoa.  4oo.  La 
Répablique  de  Platon ,  et  son  Traité  des  loix  poïsét 
an  partie  dans  les  éiablissemeas  de  Sparte.  4oi  et  4o9, 
Pgurquoi  appelas  Acbéeni.  43&.  Leur  Tille  lirrée  aux 
Doriens}  par  qui  et  à  quelle coadition.  44i.  Epoque 
de  la  congèle  de  cette  ville  par  les  Hëraclides.  ibidr 
TraiLé  de  partage  du  Félopannèse  entre  les  Héra- 
«lides,  dont  l'original aubeistoiteDoore  du  temps  de 
l'Empereur  Tibère.  48o ,  48  l.  Leur  guerre  avec  le* 
Tégéatea.  5oo,  5o  I .  Les  Corin  thiena  se  jcngoent  à  eus 
dans  une  expédition  contre  Pelynirate^  par  9aelBio- 
tir.  537,558.  Lear  respect  pour  les  vieillards.  U,  5iu 
Exemple  de  ce  respect.  Sis.  Prennent  le  parti  de* 
Samiena  chassés  par  Polycralei.  III,  4o  et  suir.  Let 
exécutions  ne  se  font  cbez  eux  que  de  nnit.  aaS.  lU 
n'aiment  pas  les  longs  discours.  4o,  5i3.  Secoorent 
les  Alcmcoaides,  et  les  aident  à  chasser  d'Athènes 
les  Pisistralides.  IV,  4i  et  suiv.  6'en  repentent.  6a. 
Prennent  de  l'ombrage  des  forces  des  Athéniena 
devenus  libres }  fout  venir  Hippias  à  Sparte,  et  loi 
proposent  de  le  rétablir.  65  et  sniv.  Une  partie  de 
eeux  qui  avec  Cléeoièoes  s'étoîent  emparés  de  la 
citadelle  d'Athènes,  est  oUîgée  deae  retirer,  l'autre 
est  mise  i  mort.  49,  5o,  334.  Bon  conseil  qu'ils 
donnent  aax  Platéens,  et  dans  quelle  intention. 
1 63.  Il  y  avoit  chez  les  Iiscédémoniens  des  degrés 
de  parenté  où  les  mariages  étoiebt  interdits.  317. 
Appeloient  à  leur  secours  Castor  et  Follox ,  et 
croyoient  marcher  sons  leurs  auspices.  53  et  336. 
Habillement  des  Lacédémoniens.  538.  Généalogie 
des  Rois  de  Sparte  suivant  les  Lacédémoniens.  i39. 
Suivant  les  Grecs.  i34.  Frérogalirea  et  honneurs 
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lïtoiit  jouiMeut  les  Rois  pendant  leur  vie  en  temps 
de  paix  et  en  temps  de  gueri'e.  isS  et.suir.  Afiaires 
soumises  i  leurs  décisienib  ia6.  Honneurs  qui  leur 
sont  rendus  apria  leur  mort.  137^  Le  sneceMeur  du 
Roi  mort  remet  au  peuple  ce  qu'il  devait  à  ce  Priace 
ou  &  la  République»  138.  La  même  cbose  se  prar 
tique  en  F wse.  ibid.  Les  fils  saecideiit  4  Spa  r  te  an 
métier  de  leurs  picea.  ibid.  Loi  qui  lenr  défend  de 
*e  mettre  en  campagne  arant  la  plein»  lune.  161. 
Cette  loi  est  casse  q«^s  ftrriTenLtrofi  tatd  à  Mara- 
Ui(m>  171*  Leois  Roàsn'avùentwM  garde  que  lors- 
qu'ils étoieat  à  Tarmée.  4o8.0rdredfllasH«ce3siMÉ 
an  trdne.  417.  Ils  jettent  dass  un.  puits  les  Hérauts 
de  Darius.  V,  87.  ElnTcàcnt  Léonidas  aux  Tberuo- 
pylea  areo  le  corps  Aa  trou  cents  Spartiates.  i43. 
Ces  braves  guerriers  y  périssent  tous,  après  d«s 
prodiges  de  vaiear.  i54  et  suiv,  bisoriptios  mise 
sur  leur  monument.  i56.  Dans  queUea  occasions  les 
Lacédémoniens  laiasoicnt  croître  leurs  cheveux. 
483.  GembattoîentaveeleaQDgleaetles  dents.  453. 
Fournissent  dix  vaisseaux  atut  alliés  à  l'Artémi- 
»tum.  V,  i65.  Seise  iSalamine.  189.  Beconduisent 
TfaémistocW  par  iiOBD6ttr>  ce  qui.  ne  s'étolt  observé 
pour  nul  autre.  s44.  Discours  de  leurs  Députés  pow 
exhorter  les  AlhénîoM  A  ne  poiat  écpnter  les  pro- 
positiou  de  Uardentok  a58  et  suit.  L'éf^uiiatioa 
négligée  .chez,  les  IiacédésKotiens  qui  n'avoient 
point  on  trèa-p«a  d*  ea-ralarie,  encore  étoit-elle 
très-mtuiTKso,  âiS.  De  l'Ordre  Equestre  i  Spartâ. 
530.  GiosaonK>iuMiede£KaDnsageà,Spaxte;  celle 
'd'or  et  d'argcDtétoit  ioterdite  aux  parltcub'ers.  536. 
Après  avoir  fiait  attendre  long-temps  leur  réptmiw 
.•ux  Députés  des  Athéoiens  retirés  eii  Salamine,  ils 
Zz  3 
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M  décident  à  U  fini  leur  euTojrer  des  troapes.VI, 
5  et  SUIT.  Défiés  par  Mardonius.  58.  Vengent  k  Pis- 
tées la  mort  de  Lëonidas.  49.  Surpassent  tons  les 
Grecs  dans  cette  fameuse  journée.  54.  Lear  combat 
contre  les  Athéniens  et  les  Àrgtens  à  Tanagre.  1 17. 
Fausseté  de  caractère  qu'on  leur  a  de  tout  temps 
reprochée.  136.  Récit  d'Hérodote  ao  sujet  de  lenr 
conduite,  arant,  pendant  et  après  la  bataille  de 
Platées,  critiqué  par  Flutarqoe.  443  et  suiv.  Con- 
damnés à  une  amende  considérable  par  les  Âm- 
phictyons,  an  sujet  d'une  inscription  relative  A  la 
bataille  de  Platées.  5o8  et  suir. 

Lacharès.  Voyez  Phéron. 

IjACON,  fils  d'Arimneste,  mis  «  mort  par  les 
Lacédémoniens,  dont  il  étoit  le  Proxène  i  Platées. 
VI,  i55. 

Lacrinès,  Député  oa  Héraut  des  Lacédémoniens 
à  Sardes.  I,  laS. 

Ladanoh.  Vc^etlAnksov^ 

Ladicé,  femme  d'Amasis;  singulier  embarras  où 
«lie  se  trouve.  H,  lig. 

I/A  Fontaine,  célèbre  Fabuliste,  a  emprunté  wa 
conte  du  Scamandre  d'une  lettre  d'j£schiues.  VU , 
188. 

Laookas  de  CbÈte.  Il  prend  Sardes  de  la  m&me 
manière  que  Cyrus  l'aroit  prise  quatre  cent  qua- 
rante-neuf ans  auparavant.  I,  356  et  567. 

Lagrange  (  M.  ),  traducteur  de  Sénèque.  II ,  5i4. 
Citation  de  son  élégante  traduction  de  Lucrèce. 
ni,  396 }  IV,  539 ,  45o.  Son  idée  sur  le  Canal  creusé 
sons  Crésus  pour  détourner  l'Halys.  VII ,  34o  et 
■uiv. 

Laine  produite  par  on  arbre.  IH,  88,  on  coton. 
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S66,'369}II,  6,  7,  357  etsuîv.  Laino  fonléeoa  àa, 
feutre  ;  les  Scythes  l'en  formoient  des  tentes ,  et  en 
couTToient  leurs  chariots.  III,  177,  493,  494,  438. 

Laïus,  fils  de  Labdacus.  IV,  S9,  a65.  Temple 
élevé  à  ses  furies,  ni,  3a6.  Oracles  rendus  à  Laïus. 
rV,  38,  319.  Quand  remonte  sur  le  tr6ne  de  son 
père.  Vil ,  533.  En  qael  temps régaoit-il.  3i5.  P'oyec 
Labdacus. 

Lahis  ,  Mégarien ,  fonde  en  Sicile  la  ville  de  Tro- 
tilos.VII,  453, 458, 46o.  GouTerae  ensuite  les  Léon- 
tins  ;  est  chassé  par  eux;  fonde Thapsoi,  et  y  meurt. 
453, 458  et  459.  Ses  compagnons,  chassés  de  Thap- 
sos,  hâliasent  Mégares  en  Sicile.  459.  Conjectures 
sur  ce  que  les  anciens  nous  apprennent  de  loi.  46o. 

Lahpbs  ardentes  (  Cite  des  )  à  Sais  ;  on  y  rem- 
plissoit  les  lampes  de  sel  et  d'hnile.  Il,  5i,  53,  997. 

Laupon,  fils  de  Fythéas,  citoyen  le  plus  distin- 
gué d'Ëgïoe,  ose  conseiller  à  Fausanias  d'outrager 
le  corps  de  Mardonius,  tué  à  Platées^  son  conseil 
est  rejeté  avec  indignation.  VI,  5q  et  suiv.  Sa  généa- 
logie. iSg. 

Lahfoh,  fils  de  Thrasyclis,  Député  des  Samiens 
au  Commandant  de  la  flotte  Grecque.  VI,  67. 

Lahponium  ,  ville  de  la  Troade,  prise  par  Ola- 
nes.  IV,  16.  VoyeM  Tab.  Géoob. 
'    Lampsacénibns.  Font  prisonnier  Miltiades,  fils 
de  Cypsélus.  IV,  lia.  Ils  le  remettent  en  liberté  sur 
ta  menace  de  Crésus.  ii3. 

La  Nauzb  (M.  de),  de  l'Académie  des  Belles- 
Lettres  t  sa  dispute  avec  l'Abbé  Geinoa  sur  no  pas- 
sage d'Hérodote  relatif  aux  Félasges.  I,  973.  Son 
Mémoire  snr  la  Xénélaoîe-des  Lacédémttnieos.  3o3; 
U,  48o.  Sa  traduction  d'une  Scolie  on  Chanson 
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d'HariBodiuk  m,  546.  Sa  cemanine  sar  ce  qa*H^ 
roâolQ  entflod  par  le  mot  virrtt.  417.  CiU  i  l'occa- 
•ion  da  Cratère  eavoyé  i  Crésua.  3 16.  Sar  quoi  il 
{onde  «on  hypothèse  touchant  l'année  où  Cr^aua  fut 
ftllpriaonnier,  et  ce  qu'on  peat  y  répendre.  VU , 
»11,  313. 

ItAxavit  PRiKiTiVB.  Combien  il  ett  abnrde  de 
chercher  k  la  découvrir.  II,  i53. 
-   IàAjrTBKH«B(£ltede^enChine,comparéeàceUe 
dei  Lampe*  ardentes  eo  Egypte.  II,  397. 

LàodajUs,  fils  d'Ëtéocles,  Koi  de  Thèbes,  dédie 
an  trépied  à  ApoUon^  iascriptloa  qu'il  y  met.  IV, 
éo}  VU»  354.  Vaincu  par  lea  Argien»,  il  se  retii-e 
en  Illyiie.  a6& 

LlODlCB»  ime  dn*  Vierfes  Hypwboréèaes.  III, 
i5o. 

liAroAnis ,  fils  dïapborion,  un  des  prétendans 
d'Agaristc.  IV ,  1 76. 
.    LÂroi,  connu  très-tard  des  Grecs. lU,  S73* 

ltA.TRHiw.  Denne  fon  nom  aux  Lapithes  (  son 
origine;  Princes  et  héros  descendus  de  lui.  IV,  344} 
V,  3i6. 

LaPiTUBS  (les)  chassent  les  Félasges  des  envi- 
rons du  mont  Olympe  et  du  mont  Ossa,  c'est-i- 
dire  du  pays  appelé  depuis,  la  Magoéaie.  VU,  35g. . 

LABstf  DU  PALAIS  (jurer  par  les)  étoit  le  plus 
grand  serment  chea  les  Scythes.  lU,  173»  ainsi  que 
les  Turcs  jurent  par  la  Forte  Ottomane.  4^8. 

Labisbbs,  ville  EoUèoe.  I,  isi.  f^oye»  Table 

GÉOGBAPUIQVB. 

La  Rue  (leFinda).  MaaraÎM  définitieo  qu'il 
donne  dn  trame  mo/o.  I ,  i58. 
.  IjASonibns  ,  peuple  de  l'Asie  {  k  combien  ÎU 
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^loieat  taxât.  III,  78.  Se  tronvoMDt  daaa  l^ana^ 
do  Xerxèa  ;  lears  armes  et  leur  commandant.  V, 
56,  Voytn  TA.B.  GÂooB. 

\àh^\i&  on  Ii&svs  d'Herimone,  r^ardé  par  qoeU 
qiiea-ODS  comme  l'iarentear  du  Dilliyrambe.  I , 
ao8.  Fceye^  LAans. 

L&svs  d'Hbrmionb  ,  Foète ,  Musicien,  et  m^e, 
selon  quelques-uns,  un  des  sept  Sages  de  la  Grèce} 
ses  ouvrages.  V,  371.  Il  surprend  le  devin  Onoma^ 
x:rtte  falsifiant  les  vers  de  Musée,  en  y  insérant  na 
Oracle.  V ,  5.  Voyv»  Laisds. 

LA.TOHB  (Qte  de).  II,  5o.  Oracle  de  Latone. 
V(yez  fiuTO.  Temple  de  cette  Déesse  A  Buto.  i9o 
et  suiv.  Elle  lanre  Apollon  qui  lui  avoït  été  confié, 
et  que  cherchoit  Typhon.  i3i  et  l5a.  S'appeloil 
Suto  eu  Egypli«i,«t  étoit  une  des  huit  pins  an- 
ciennes diTÏnités  da  pays.  5ii. 

IiATTAMYAS,  Général  des  Thessaliens,  tué  dans 
une  bataille  contre  les  Béotiens.  VI,  486. 

liAuniUM  (mines de).  D'oà  proreiioient  les  ri- 
chesses des  Athéniens  V,  97.  VtyeK  Tablb  Gêo- 

«RA.NUQVE. 

LÊAN  A,  oonrtisanne  Athénîène,  aîmée  d'Harmo* 
dios^son  courage,  «a  mort  ;  les  Athéniens  lui  éri- 
gèrent une  statue  de  bronxe  sous  remblftmtf  d'une 
lionne  sans  langae.  IV,  337. 

LÈAamiTS ,  fils  de  Glaucon ,  commande  les  Alhé- 
niens  dans  leur  gnetre  conb«  les  Edonieas.  VI,  S;, 
i58. 

Lbclbbc  (M.).  PrepoM  instilement  m  change» 
ment  dans  le  texte  d'Hérodote.  II,  aSS.  Fait  A  tort 
fUuienrs  reproches  à  Uàrodote.  SSg. 

i.iDAiioll  on  LadANON.  Comment  s'en  fait  la 
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récoUe  ea  Arabie.  lU,  9a.  Description  déUÏlUe  do 
.l'arbre  qui  le  porte.  58o. 

Lbfèvbe  (Tannegay),  père  de  Madame  Dacier. 
Correotions  proposées  par. lai,  et  adoptées  par  le 
traductear.  II,  363  j  III,  Si4.  Désapproarelejoge- 
jnoDt  qne  Loogin  porte  sur  un  passage  d'Hérodote. 

Lbpjivbb  db  Yillebrune.  Ss  traduction  d'Ar- 
thenée.  I,  288.  Ck>rrige  ridiculement  plusieurs  pas- 
sages de  cet  auteur.  S^a ,  4i8.  Ingement  sur  sa  tra- 
duction. 4a3.  Traits  d'ignorance  de  ce  tradnctenn 
11,177,463;  yi,  487.  Ses  expressions  basses.  463; 
in,  4i3,  486;  IV,  358,  474,  476;  V,  56s.  Insulte 
gratuitement  Casaubon.  passim. 
.    likLia'BS,  faaMtoient  la  Mégaride  dans  les  anciens 
temps.  Vil ,  45o.  ^oj-e*  Curàtbs. 
;    LEMNiiNES  (les  femmes)  massacrent  leurs  maris 
et  leur  Roi  Thoas  ;  de-là  les  actions  atroces  farent 
appelées  Action»  LemrUènea.  IV,  i85,  4go. 
.    Lexmibns',  subjugués  par  Otanes ,  Général  de 
Darius.  IV,  17.  Se  soumettent  i  Miltîades,  Général 
des  Athéniens.  186,  433,  433. 

LEMN08(ilede),  habitée  par  les  Minyens  quand 
les  Pélasges,  chassés  de  l'Attiqge,  j  cherchèrent  un 
asy  te.  VU,  353.  Conquise  sur  les  Pélasges  par  Mil- 
tiades.  356. 

LÊOBOTAS  on  Labotas,  Roi  de  Sparte.  I,  4g. 
Faute  du  texte  d'Hérodote  sur  ce  Prince,  et  cor- 
rection de  Marsham  adoptée  par  Wesseling;  sen- 
timent da  traducteur  à  cet  égard.  3o3 ,  SoS.  Détails 
sur  ce  Roi.  SoS ,  SoS,  3o6,  345. 

LÉOCRATES^  sur  le  point  d'àtre  hanoi  on  pnni  de 
mort  à  Athènes  ponr  avoir  abandonné  la  vitle  sans 
permission,  dans  un  moment  de  danger*  V,  46 1. 
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LÉON  l'Africain,  auteur  d'une  Description  de 
l'Afrique.  H,  571;  m,  556. 

LÉON,  pris  sur  un  vaisseau  Trézénien,  est  égorgé 
par  le»  Perses.  V,  lay, 

LÊONiDAS.  Année  de  sa  naissance.  VU,  5oo.  Sac- 
cède  &  Cléomènes  son  frère.  5o4.  Epouse  Gorgo, 
fille  de  Cléomènes,  Roi  de  Sparte;  ordres  qu'il  lut 
donne  en  partant  pour  les  Thermopylen.  IV,  336. 
Reste  seul  aux  Thermopyles  avec  les  Spartiates. 
j5i.  Est  tué  après  avoir  fait  des  prodiges  de  valeur. 
iS4  ;  VU,  5o4.CoinbatTiolent  sur  son  corps.  V,  i54. 
Outragé  apràs  sa  mort  par  Xerxès.  i65, 439.  Les  La- 
cédémoniens  en  demandent  vengeance  à  ce  Prince. 
358.  Réponse  que  Xerxès  fait  à  leurs  envoyés,  ibid* 
La  mort  de  Léonidaa  vengée  par  celle  de  Mardoniui. 
VI,  4çi,  i3i ,  iSs.  Inscription  sur  son  tombeau. 
45o.  Ses  ossemens  sont  transportés  A  Sparte;  jeux 
en  son  honneur.  43i ,  458.  Critiques  de  Flntarqna 
sur  les  différeus  passages  d'Hérodote  relatifs  i  c« 
Prince.  419  et  suiv.  Réponse  à.  qudques-anes  de 
ces  critiques.  484  et  suiv.  488. 

LÊONiDAS  II,  fils  de  Cléonyme,  succède  à  Aréus  II( 
est  cbassé  par  Cléombrote  son  gendre,  et  remonte 
sur  le  trône,  VII ,  5ie. 

LéoNTiADËs,  Général  des  Thébains  aux  Ther- 
mopyles.  V,  i43>  Se  rend  à  Xerxès;  est  marqué  d'un 
fer  chaud  par  ordre  de  ce  Prince.  i58;  VI,  488. 

LÉ0NTIK8,  ou  habitans  de  Lëohtium.  EUoieot 
une  colonie  de  Chalcidiens  partis  de  Naxos  ave« 
Theuclès.  VII,  45o.  I^amis  se  joint  à  eux,  et  gou- 
verne quelque  temps  leur  République.  45»,  459, 
46o. 

LÉOPARD  (Paul),  Savant  critiquet  donne  une 
'/'orne  IX-  A  8a 
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bonne  explication  d'une  expresaion  d'Hérodote, 

que  Gronovius  auroît  dû  suivre.  III,  5iy. 

IjÉOTTCHIdss,  fila  de  Ménarès,  de  Lacédémone^ 
gagné  par  Cléomènes,  et  ennemi  lui-mftme  de  Dé- 
marale ,  soutient  que  ce  Tiince  n'est  pas  fils  d'Arîs- 
ton ,  et  rappelant  le  mot  échappé  à  son  père  le  jour 
de  sa  naissance,  le  fait  détr&ner.  IV,  iSs.ll  fait  un 
nouvel  affront  &  Démarate,  i  qui  il  avoil  succédé. 
i5S.  Accusé  par  les  Eginètes,  il  est  condamné  k  fctre 
remis  entre  leurs  mains.  i46.  N'est  point  emmené 
prisonnier  par  les  Ëgiiiètes  sur  les  représentations 
d'un  Lacédémonien ,  à  condition  qu'il  accompa* 
gneroit  k  Alignes  les  Eginètes  pour  y  redemander 
leurs  prisonniers,  ibid.  Son  discours  aux  Athéniens. 
1.47  et  SUIT.  Ne  pouvant  réussir,  il  se  retire,  lig. 
Commande  la  flotte  des  Grecs,  après  la  bataille  de 
Salamine.  V,  aég.  Moyen  qu'il  emploie  pour  rendre 
les  Ioniens  suspects  aux  Perses.  VI ,  ^5.  Gagne  la 
balaille  de  Mycale.  i54j  VII,  5o5.  Commande  le* 
Lacédémoniens  en  Thessalie}  convaincu  de  s'être 
laissé  corrompre  par  Jes  Âleuades,  il  est  banni,  et 
se  retire'  &  Tégée  où  il  finit  tes  jours.  157}  VII, 
5o5. 

LÉFiDOTB,  poisson  sacré  chex  les  Egyptiens.  II, 
69,317,318. 

LÈPRE.  Deax  espèces;  horreur  des  Perses  pour 
cette  maladie.  I,  ii3  et  ii4,430,  4ai. 

Lb  Roi  (  M.  ).  Réfutation  de  son  opinion  sur  le 
lac  Mceris.  II,  5og. 

LB5BIEN5,  vaincus  parPolycrates.  m,  35.  Foop- 
nissent  soixante-dix  vaisseaux  aux  Ioniens  contre 
les  Perses.  IV,  94.  S'enfuyent  dans  le  combat.  99. 
Lesbos.  Sert  d'asyle  aux  Félasgea  sortis  de  Tàes- 
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«alir;  uonimée  d'abord  Isoa, et  dapnU  Filaagis.  VII, 
359  et  aio.  Année  de  sa  fondation*  44o. 

IjSTTRBS  ou  caractère!  d'écrîttnre  introduiu  en 
Grèce  par  le«  Phéniciens,  compagnons  de  Cadmut 
en  Béotie.  IV,  3g.  Si  les  Grecb  leur  dorent  tout  leur 
alphabet,  ou  seulement  quelques  lettres  nouvelles} 
discussion  critique  i  ce  sujet.  353  et  suiv.  Change- 
mens  qaeeesleltresontsubis.39,a59  et  SUIT.  Lettres 
de  l'alphabet  donuées  pour  sobriquet.  5i3  et  65. 

Lbttkbs  missives  d'Amasis  àPolyorates^IU,  35. 
Celtes  d'Hisliée  i  Arislagoras  ponr  le  iaire  soulever 
conire  Darius,  empreintes  sur  la  tite  d'un  etelave. 
IV.  35,  3XO.  CeUes  d'Histiée  à  des  Perses,  établis  i 
Sardes  sont  interceptées.  93.  Lettres  secrètes  de 
Démarate  aux  Lacédémcmiens  ^  Gorgo,  femme  de 
Léonidas,  leur  indique  le  moyen  de  les  lire.  V,  i64. 
Lettre  ou  avis  deThémistocles  aux  Ioniens,  ^avée 
sur  la  pierre.  177.  Lettres  que  Timozène  et  Ax~ 
tabace  a'envoyent  réciproquement  au  mc^en  de 
flèches;  l'une  d'elles  est  interceptée,  et  fait  con- 
noître  la  conspiration  de  Timoxène.  a46,  947. 

Lbuc&s  ,  fameux  rocher  d'oA  se  précipitoient  les 
amans  malheureux}  origine  de  son  nott  et  de  cet 
usage  singulier.  V,  $35. 

Lbucadishs.  PouraisMut  trois  vaisseaux  contre 
les  Perses,  à  Salante.  V,  191. 

LBUcâ ,  espèce  de  lèpre.  1,114.  Cennnent  carac- 
térisée par  Aristote  et  par  Hésychius.  éM  et  4ai. 
A  qui  les  Rhodiens  attribooient  celle  dont  ils  furent 
incommodés  du  temps  d'Eschines.  43i. 

LlftIC0-STKIBN8.-^0_)'«S  CArPÀDOCIBNfc 

Lâv&qub.  Réfutation  de  son  opinion  sur  les  Pe- 
lasse». 1, 374  et  soiv. Trouve  de  la  conformité  entre 
Aaa  3 
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la  langue  des  Slaves  et  celle  des  Grecs ,  qui  n'existe 
que  dans  bod  imagination.  376.  Nomme  lea  vers 
d'Homère  des  coaplets.  3g5.  Traduit  mal  un  passage 
de  Théognis.  IV,  45o.  N'a  pas  saisi  le  sens  d'une 
expression  de  Thucydides.'V,  464. 

Lexique  ou  Glossairb  manuscrit  d'Héro- 
dote, cité  sur  l'Enomolie.  I,  5o7.  Sur  lesTriaca- 
des.  309.  Sur  le  mot  grec  d'Enarées.  397'  Méprise 
de  Dom  Mont&ucon  sur  un  passage  de  ce  Lexique, 
et  d'où  ce  Glossaire  étoit  venu  à  Saint-Germain- 
des-Prés.  445. 

Lexique  db  Timéb.  Voyes  ce  nom. 

L1BANIU8.  Passage  de  son  Panégyrique  de  Julien, 
relatif  à  Cyras.  I,  4ii. 

liiBATioHS,  en  usage  ches  les  Egyptiens.  U,  137, 
5io. 

Liberté  ,  mot  vnide  de  sens  cbeK  les  Grecs  et 
chez  les  Romains;  la  vraie  liberté  ne  se  trouve  que 
dans  les  monarchies  Européènes.  U,  534  et  535} 
YII,  m,  note  3.  Amour  des  Athéniens  pour  la 
liberté.  IV,  5? ,  267  et  suiv. 

Liberté  (f%te  de  la).  Voytn  Eleuthéria. 

LiBTB.  D'où  elle  ti:  Son 

étendue.  i54  et  suiv.  1  343. 

Sa  fertilité.  357.  Est.  a  1  n'y 

pleut  jamais.  35o ,  ex  357> 

Êtres  étranges  qu'elle  snir. 

liibye  sauvage.  346.  P 

Libyens.  Ont  seul  nien 

temps  le  nom  de  Neptune,  pour  lequel  ils  ont  ane 
grande  vénération.  II,  44.  Ils  se  rendent  &  Cam- 
byses.  lU,  10.  Tribnt  qu'ils  lui  paient.  79.  N'im- 
mirent  des  victimes  qu'au  soleil  et  A  la  lune.  IU> 


ihvGoogle 


0ftS     MAtliRBS.  S^i 

*Si.  Se  soumetlenl  i  Apriès,  Roi  d'Egypte.  355. 
Différentes  nations  Libyènod»  34o  et  suiv. 

LiBTENS  Nomades.  Ne  mangent  pas  de  vache 
par  respect  pour  Isis.  IIE,  aSo  et  «uîv.  Jonissent 
d'une  santé  robuste;  opération  qu'ils  font  &  leurs 
enfans  et  à  laquelle  ils  attribuent  celte  santé  cons- 
tante. 35i.  Sacrifices  des  libyens  Nomades,  ibid. 
Ce  que  les  Grecs  ont  appris  des  Libyens.  sSs.,  Syo* 
Font  partie  do  l'armée  de  Xerxès;  lenrs  armes  et 
leur  commandant,  y,  54,  60.  Observation  du  tra> 
ducleur  sur  ce  dernier  passage,  o&  les  Libyens  ne 
peuvent  trouver  place.  53g. 

LiCHAS,  Spartiate,  découvre  les  ossemens  d'O- 
restes;  oh  et  comment.  I,  5i  et  53.  Les  porte  de 
Tégée  à  Sparte.  55.  Appelé  Liches  dans  Hérodote 
par  lonîsme.  53 1.  Médaille  frappée,  à  ce  qu'on  croit, 
en  son  honneur,  où  il  est  représenté  aveo  l'orne- 
meat  de  tète  des  Prêtres,  ibid.  et  533. 

LiÈTHE.  Étonnante  fécondité  de  la  femelle  de 
cet  animal.  III,  89.  Cru  hermaphrodite.  S^s.  Lièvre 
enfanté  par  une  cavale;  prodige  funeste  à  Xerxès. 
,V,47. 

L1GTBN8,  de  l'armée  de  Xerxès.  V,  54.  f^oyes 
Tab.  G60GB. 

LiJCAÇONSDuPÉEOV  qui  donnent  la  ponrpce. m, 
388.  ' 

LiMÉRÉioN,  endroit  du  territoire  de  Milet,où  les 
Milésiens  livrent  bataille  A  Alyaltes  et  la  perdent. 
I,  i5. 

Lin  (robe  de)  des  Prêtres ^yptiens.  II,  5i,  344 
et  suiv.  Peut-être  fàut-il  entendre  cela  de  robes  de 
coton.  345.  Lin  sardoniqoe ,  00  celui  qui  vient  de 
la  Colchide.  83 ,  4o3 ,  4o^. 
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LiNDB  ,  Tille  Doriène.  I^  118. 

LiNNÉE  (Von),  savant  Botaniste.  Son  opinioH 
Hir  le  poisson  appelé  L^idote  ,  contredite  par  le 
traducteur.  II,  517. 

L1NU8,  fils  d'Uranie  ;  son  histoire.  II,  3. 

L111U8  (chanson  du),  imitée  par  les  Grecs,  de 
celle  des  Egyptiens  appelée  Manéroa.  II,  63,  339, 
et  suiv. 

IjION.  ErreoT  d'Arislote  sur  la  jèmelle  de  cet  aai- 
mal.  III ,  89  et  373.  Son  go&t  pour  la  chair  du  cha- 
mean.  V,  346.  It  dévore  ceux  de  Tarvée  de  X«r- 
xèa.  83.  Il  y  avoit  autrefois  des  lions  sa  Europe.  546. 

Lion  d'or  fin ,  du  poids  de  dix  taJeos,  donné  par 
Crésus  au  temple  de  Delptues.  1 ,  56  et  S7.  Ce  qu'il 
devint  dans  la  guerre  sacrée,  ainsi  que  les  plinthes 
d'or,  etc.  365.  Lion  de  pierre  érigé  en  l'honnear  d» 
Léonidas.  V,  iSS.  Epigramme  de  Simonides  i  ce 
sujet.  439,  436. 

-  LdPOXAÏs,  fils  de  Targitaiis,  de  qui  descendent 
les  Scythes  Anchates.  III,  iSa,  4i3,  4i5. 

LrroTB,  figure  très-bmiliére  aux  Grées  et  aax 
LAtins}  exemples  de  cette  figure  tirés  d'Hérodote^ 
â'Homére  et  autres  antenrs.  I ,  fl5i  et  355. 

LiTTLBBUKT,  Buteur  d'une  tradaclioa  angloise 
d'Hérodote.  IV,  3oa,  466. 

Livres  (les)  étoinit  anciennement  écrits  sur  de» 
peaux  de  chèvre  et  de  mouton.  IV,  5^ ,  360  *t  suiv. 

LoBO  (le  Fère),  savant  Jésuite  Portn^isj  décrié 
mal-à-propos  par  Bruce.  II,  3ii;  m,  385* 

LocRiENs.  Accordent  la  terre  et  l'eaa  à.Xerxis. 
V,  86.  Les  Locriens  Opunliens  envoient  sept  vais- 
seaux an  secours  des  alliés  contre  XerxèM».  1 65.  Leur 
nom  du  temps  de  Deucalion.  VII,  3 18.  Locriens- 
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EpicépliyrieDs  ,  Locriens  -  Opunliens  ,  Locriena- 
Ozolea }  p*r  lesquels  â'«ntre  eux  Locrw  fct-elle 
foodée.  448  et  449.  Opioioiu  différenles  dea  anciens 
BUT  ce  point,  ibid.  et  45o. 

L0CHU8,  6U  de  Phmx,  ne  ponvant  vivre  avec 
Alcinoiis  ton  frère,  «e  retire  ches  les  Brultiens,  et 
y  fonde  Locret,  snivant  one  Uradîlion  recueillie  par 
Conon.  VII,45(K 

Loi  (la)  est  an  Roi  qui  gouverne  tout,  selon  l'ex- 
pression de  Findare.  III,  S4,  5o5,  5oG.  La  loi  est 
nn  maître  absolu  poar  les  Grecs,  selon  l'expression 
de  Démarate.  V,  7 1 ,  SSg ,  54o. 

Loix.  On  est  naturellement  porté  k  préfiSrer  celle* 
de  sa  patrie  à  celle  de  tons  les  antres  pays.  IQ,  33  et 
soivJjoicélMired'Amasis,  relativement  aux  moyeni 
d'existence  de  chaque  particulier.  Il,  i46.  Cette  loi 
^blie  dans  plnsienrs  villes  de  la  Grèce.  545  et  suiv. 
Loi  rendue  k  Athènes,  après  l'expulsion  des  trente 
tyrans.  945.  Loîx  des  Athéniens  donqées  par  Solon  t 
sïugatier  moyen  qn'il  emploie  pour  qu'on  ne  puisse 
pas  les  abroger.  I,  ao,  aSi ,  aSa.  Le«  loix  des  Ly- 
diens et  des  Grèce  ont  beaucoup  de  conformité.  1,78. 
LoFBZ,  ce  qu'il  dit  sur  le  poids  des  dents  d'élé- 
phans.  m,  W9. 

I/>TorHAGks,  peuple  de  Libye.  HI,  344. 

Lotos,  jdanle,  parolt  en  grands  quantité  dans 

les  campagnes  pendant  le  débordement  du  Nil}  ma* 

nière  dont  les  Egyptieila  S'en  nourrissent.  U,  71. 

Différentes  descriptions  de  catle  plante.  36^  et  suiv. 

Lotos,  arbrisseau ^  son  £ririt(  tes  Lotoj^ages  en 

font  du  vin.  III,  344.  Descriptions  de  cet.arbrÎHeau. 

558  et  suiv. 

Lovps  d'Eotptb, beaucoup  moins  groi  que  ceux 
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d'Europe.  II,  56.  Pourquoi  honorés  en  Egypte.  5of. 
M.  SoDnini  prétend  qu'il  n';  en  a  pas  en  Egyple; 
réfutation  de  son  opinion.  5d6.  Les  Neiires  se  chan- 
gent, selon  les  Scythes,  une  fois  par  an  en  loDp,  ce 
qu'Hérodote  déclare  itre  un  conte.  III,  197,  5ii 
et  soir. 

Loutre,  animal  sacré  chei  les  %ypiien8,ll,  59. 
On  en  trouve  en  quantité  chez  les  Bodins,  leur  peau 
et  celle  des  castors  servent  de  hordures  à  leurs  ha- 
bits, m,  199,  530. 

Lo  WTH ,  savant  Evèqoe  d'Oxford.  Ses  corrections 
d'une  chanson  grecque  conservée  par  Athénée.  TV, 

349. 

Luc  (M. de),  citoyen  de  Genève,  savant  Phy- 
sicien, prouve  la  réalité  do  déluge  universel.  U, 
187. 

Lvc&m  fait  une  description  des  bateaux  de  saoles 
revêtus  de  peaux  des  Egyptiens ,  des  Vénètes  et  des 
Britons.  1, 517. 

Lucas  (Paal).  Remarque  de  cet  Ecrivain  sur  les 
plafonds  des  restes  d'un  édifice  qu'il  croit  être  le 
labyrinthe.  Il ,  496.  Pense  à  tort  que  le  labyrinthe 
est  le  Casr  Kerun.  5o4, 

LuciEK.  Raillerie  agréable  de  cet  anienr  snr  nne 
réponse  donnée  à  Crésns  par  l'Oracle  de  Delphes. 
I,  260.  Altération  et  restitution  d'un  passage  de  son 
Charidème.  4o8.  Particularité  qu'il  nous  apprend' 
sur  lu  Egyptiens.  4i3.  Traité  d'Astrologie  qui  loi 
est  attribué.  VU,  3a3.  f^oyez  Sosicrates. 

LuciNE  (tributi),  présenté  par  les  Vierges  Hy- 
perboréines.  m,  i5i. 

LucuNOV,  fils  de  Démaratos,  marié  comme  son 
frère  Aruns  i  une  Tyrrhéniène  d'illustre  extrac- 
tion. 
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iràn.  Vn,  536.  Aspire  aax  premières  places  de 
fEtat,  est  repoussé  et  se  réfugie  à  Rome,  où  il  gagne 
U  faveur  d'Ancus  Marcius.  ibid.  Est  élu  Roi  de 
Rome  après  la  mort  de  ce  Prince  ;  en  quelle  année 
et  à  quel  âge.  ibid.  et  5-J7 ,  53i.  Année  de  sa  nais- 
sance. 537.  Preuve  que  son  avènement  au  trône 
peut  fournir  ponr  fixer  l'année  où  Cypsélus  s'em- 
para k  Corînthe  de  l'autorité  souveraine.  565  et  564. 

LUDOLF  (  M.),  savant  auteur  d'une  Histoire  d*Er> 
tfaîopie.  n,  soG,  3i7;ni>  agi,  569. 

IiUNE  (la).  Les  Egyptiens  ne  lui  immolent  que 
des  ponrceauz ,-  et  n'en  mangent  que  dans  la  pleine 
lune,  n,  4l ,  43,  368,  369.  Les  Lacédémoniens  en 
guerre  ne  se  mettoient  point  en  marche  avant  la 
pleine  lune.  161,  163,  453,  453.  La  lune  servoit  de 
présage  aux  Perses,  suivant  les  Mages.  V,  31. 

LuxB  DBS  Perses.  Richesses  trouvées  dans  leur 
camp  après  leur  défaite.  VI,  61 ,  63. 

Ltcadn  ,  premier  du  nom  et  fils  d'(Bséus ,  est  le 
père  d«  Déjanire.  VII,  5io.  Année  de  sa  naissance. 
Su. 

Lycaon  ,  fils  de  Pélasgus  on  Lycaon  II ,  reste  en 
Arcadîe  à  cause  de  sa  jeunesse,  pendant  que  son 
père  s'établit  dans  l'Hemonte.  VU,  330.  Année  de 
M  naissance.  3ii. 

Ltcaràtb  ,  frère  de  Mseandrius ,  T;  rau  de  Samoa,. 
Gouverneur  de  Lemnos  pour  les  Perses,  meurt  dans 
son  gouveroemenL  IV,  17. 

LvciDAs ,  Sénatear  Athénien ,  lapidé  k  Salamine 
avec  sa  femme  et  aes  enfans,  ponr  avoir  osé  parler 
en  faveur  de  l'alliance  avec  Xerxès.  VI,  S,  qZ. 

Lyciens,  non  subjugués  par  Crésus.  I,  30.  Une 
làmille  de  Lyciens,  issue  de  Glaucus,  donne  de» 
Tonie  IX,  B  b  b 
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Koia  A  trne  pulie  dea  lonieiu.  1 30.  Hsrpage  morclia 
contre  ce  people*  137.  Oilaili  sur  rorigine  et  les 
loix  dei  Lycien».  iSg  et  i4o.  Ils  m  défendeat  ea 
d^seapér^  contre  Harpage,  et  n«  rendent  leur  ville 
de  Xantfana  qu'en  périsaant  eux-mèmea.  i4i  et  lis. 
Tenoîent  probablement  de*  Xantfatena  leur  cou- 
tume poar  les  biritages.  478.  FoumÎMeot  cinquante 
vaiweanz  i  Xerxèa  ;  leur  habillement ,  lenn  armea 
et  leur  origine.  V,  65.  F'oytM  Tab.  Géook. 

Ltcokèobs  D*ATufeiiBS,  fiU  d'./£achreas,  enUve 
le  premier  nn  vaiiaeaQ  aux  Perses ,  à  la  bataille 
d'Art^misium;  il  obtient  le  prix  de  la  valeur.  V,  171* 

Ltcopas,  I^cédémonien  di((ingu4  par  sa  bra* 
Toure.  III,  47.  Périt  dans  la  Tille  de  Samoa,  où  il 
éloit  entré  pUe-mMe  avec  les  fuyards.  Uiid, 

Ltcopbroh,  Poète  Grec.  Sa  Cassandre  citée  sur 
les  Phéniciens.  I,  177.  Pourquoi  il  a  notniné  U^ 
nélas  demi-Crétoîs.  3a5i 

Ltcopbroh,  fils  de  Périandre,  Roi  deCorinlhe, 
persécuté  par  son  pire  pour  avoir  témoigné  trop 
d'indignation  du  meurtre  de  sa  mère.  III,  43  et  suir* 
VII,  554.  Eat  relégué  k  Corcyre.  Ht,  45.  Se  refuse 
i  rinvilatioQ  de  son  père,  qni  vouloit  le &ire régner 
avec  lui.  45.  Vaincu  par  les  tendres  sollicitation» 
de  sa  sœur, il  se  dispose  i  partir  pour  Corinthe, 
mai;  il  est  assassiné  par  les  Corcyréens.  46  et  aniv> 
Vn,554etsmv. 

Ltcorgub,  fils  d'Anstolaïdes,  commande  la  tribn 
des  Athéniens  habilana  de  la  plaine,  dans  leur  que- 
relle avec  la  tribu  des  Paralïens.  I,  45. 

Ltcuboub  ,  Législateur  de  Sparte.  Son  voyage  A 
Delphes }  apporte  ses  loix  de  Crète  ;  ses  institutions 
ÂSparte.  I,  49,  399,  Sos,  So;.  Son  templeà Sparte, 
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OÙ  on  lai  rendoit  encore  de  grands  honnean  du 
temps  d'Hérodote.  5o.  Ses  ancêtres.  3oo.  Etablit-il 
seul  les  Ephores.  5i3-5i5.  U  est  probable  que  l'ins- 
titutioR  des  Sénateurs  étoit  aussi  de  lui.  3 16  et  517. 
Consulte  l'Oracle  de  Ddpbes,  et  se  tue  à  Crisa.  3i8. 
L'âgeqo'il  prescrivoit  pour  le  mariage  parott  être 
celui  qn'Aristote  indique  comme  de  soi-même  dans 
ses  livres  de  la  République.  VII ,  397  et  Sçig.  Les 
usages  reçus  i  Sparte  avant  lui  nedsTment  pas  être 
contraires  en  tout  à  ce  qu'il  établît;  pourquoi.  4oo, 
4oi.  Est  un  de  ceux  qui  ont  renouvelé  les  Olym- 
piades. 487.  En  quelle  année.  489.  Tuteur  de  Cha- 
rillus  son  neven  ;  quand  commença  cette  tutelle. 
487-489.  Comment  se  aervit-il  de  cette  tutelle  pour 
établir  ses  loix.  489  et  490.  Epoque  de  celte  législa- 
tion de  LyooTgue.  490 ,  495.  Etoit  frère  de  Poly- 
dectes,  mais  d'une  autre  mère.  4g5.  Année  de  sa 
mort.  497. 

Ltcurgue  ,  Tjran ,  chasse  Agésipolis  HI  du  trâae 
de  Lscédémone.  VU,  5io. 

Lygus,  fils  de  Pandion ,  chassé  d'Athènes  par  son 
frère  Egée,  se  relire  chez  les  Termites  qui  prirent 
de  lui  le  nom  de  Lyoiens.  1 ,  1  Sg  ;  V,  63. 

Ltdiat  (Thomas),  savant  Angloi8,âîstîagné  par 

ses  coanoissances  en  Chronologie.  Son  opinion  sur 

-  le  temps  écoulé  entre  Bacchus  et  Hérodote.  II,  493; 

Ltdie.  Origine  de  ce  nom.  1 ,  6  ;  V,  55.  Ce  que  ce 
pays  offroit  de  curienx.  I,  77.  Mœurs  des  jeunes 
Lydiènes  non  mariées.  Vt^ei  Coiiktisarnes.  Ses 
rivières.  63.  Six  des  villes  loniènes  étoient  situées 
en  Lydie.  117.  Quelles  étoient  les  mines  d'où  les 
Rois  de  Lydie  tiroient  leurs  richesses.  199.  Suite 
des  Rois  de  Lydie  de  la  maison  des  Mermnadee. 
llbb  3 


ihvGoogle 


S8o  TABLE 

363.  Si  les  jeux  ont  été  inveitUs  en  Lydie.  575,976 
et  577. 

Ltdibns.  Lear  nom  avant  Lydus,  fils  d'Alya. 
I,  6;  V,  55.  Leors  expiations  conformes  à  celles  des 
Grecs.  I,  37.  Privilège  que  les  habitans  de  Delphes 
leur  accordent.  5q.  Leurii  usages  à  la  concluaioa 
des  traités  de  paix;  éloge  de  leur  caractère  belli- 
queux ;  excellens  cavaliers.  65.  lueurs  l(»x ,  leun 
mounoies,  leur  métier  de  revendeur.  78,  SyS.  Jeux 
dont  ils  s'attribuoient  la  découverte  >  et  à  qoell* 
occasion  ils  la  firent.  79,  ^7^,  576  et  577.  Colonie 
qu'ils  envoient  en  Tyrrhénie.  79,  577  >  383.  Lear 
révolte  contre  Cyrus  après  le  départ  de  ce  Prince* 
ia4  et  125.  Conseil  que  donne  Crésus  ponr  les  san- 
ver.  136,450.  Ils  se  soumettent.  137.  Les  Lydiens  et 
les  Mysiens  seuls  admis  an  temple  de  Jupiter  Carmen; 
pourquoi.  i38.  Mot  célèbre  d'un  Lydien.  368.  Ce* 
peuples  deviennent  efféminés  ;  ce  qui  donne  occar 
sioii  aux  Romains  d'appeler  de  leur  nom  les  Dan- 
seurs et  les  Pantomimes.  45i.  Font  partie  de  l'ar- 
mée de  Xerxès.  V,  55.  Voyez  Année  et  Ltdib. 
Leurs  Rois  de  la  famille  des  Héraclides  et  de  celle 
des  hfermnades;  discussion  à  ce  sujet.  VU,  ao4-3i4. 
Durée  du  règne  de  chacun  des  Rois  Mermnades,  et 
total  de  ces  différentes  sommes.  345.  Temps  pen- 
dant lequel  la  maison  des  Héraclides  avoit  occupé 
le  trône.  546.  Colonie  de  Lydiens  conduite  par  Tyr» 
rbénns;  son  établissement  dans  TOmbrie.  346  et  347. 
VoytK  Egtfte. 

Ltdus,  fils  d'Atys,  donne  son  nom  à  la  I^die. 
I,6îV,55. 

Ltods  ,  l'un  des  frères  de  Car  ,  selon  les  Carîeo*. 
I,i58. 
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LYGDAMIS,  habitaDldeNaxcM,  vient  aa  secours 
cle  Pisistrate.  1 ,  46.  Est  établi  par  lui  gouverneur 
tie  cette  ile.  48.  Sa  mort,  et  autres  particularités  sur 
ce  Prince.  303 ,  agi.  Aide  Polyorates  à  s'emparer  de 
l'île  de  Samos.  III ,  Ifo;. 

LroDjtMls ,  père  de  la  Reine  Arlémïse.  V,  66. 

Ltodahis,  petit^fils  du  précédent.  Tyran  d'Ha- 
licarnasse,  fait  mourir  Fanyasis,  oncle  d'Hérodote. 
I ,  Lxxvil.  Est  chassé  d'Halicamasse  par  Hérodote. 

LXXTIIIi 

Ltncâb,  héros  né  i  Chemmis.  Il,  70,  566}  VII, 
5i8. 

Ltjib.  Son  inventeur.  I,  3674  En  qnoi  elle  difi^e 
de  la  cithare,  ibid. 

Ltsagoras,  père  d'Histiée.  IV,  18, 19. 

Lysagoras  ,  fils  de  Tisias,  Farien ,  cherche  à  ren- 
dre Miltiaden  odieux  à  Hydarnes.  IV,  180. 

Ltsanias.  Temps  de  son  Archontat.  VII,  456. 

LysANIAS  d'ËRÉTBie,  un  des  prétendans  d'Aga- 
riste.  rV,  177. 

Lysidicb,  sœur  d'Alrée,  époase  Mestor,  fils  de 
Persée.Vn,5a5. 

Lysistrate,  devin  Athénien  ;  Oracle  publié  par 
lui,  sur  la  bataille  de  Salamine.  V,  324. 

M 

Mablt  (  l'Abbé  de  )  regardoit  l'assemblée  des 
Amphictyons  comme  celle  des  Etats-Généraux  de 
la  Grèce.  Cette  opinion  a  été  victorieusement  ré- 
futée par  M.  de  Sainte-Croix.  I,  447  '^  ^^3* 

Macbd MBS,  nom  des  Hellènes  peodantleur  séjour 
à  Pinde.  1, 4o  et  4i ,  373. 
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MACâooiSB.  S'appeloit  autrefois  Ematliiee ,' et 
prit ,  suivant  une  tradition  rapportée  par  Dioctor« 
de  SiciliB ,  son  nouveau  nom  de  Macédon ,  fils  d'Osi- 
ris,  qui  y  régna.  V,  53i<  Généalogie  des  Rois  de 
Macédoine,  jusqu'à  la  destruction  de  ce  rojaume 
par  les  Romains.  533  et  suir.  Haute  et  Baue-Ma- 
cédoine.  534.  Roi»  de  Macédoine  établis  en  Egypte. 
f^oyex  DAN&ua.  Combien  de  temps  dura  leur  em- 
pire dans  celte  contrée.  VII,  5o  et  5i.  yoyex  Gbbc 
MAcéoOMiBNS.  Une  partie  accorde  à  Darius  la 
terre  et  l'eau.  IV,  lo;  l'autre  est  subjuguée  par  Mar- 
donius.  117.  Voyez  TAn.  Géogr. 

Macbs,  peuple  de  Libye.  Comment  se  rasent  ta 
tète;  portent  pour  armes  défensives  des  peaux  d'au- 
truches, ni,  aiS,  557.  Chassent Doriée de Cinypa. 
IV,  38.  Voyem  Tab.  Géogr. 

Machinb  dont  les  Assyriens  se  servoient  poné 

répandre  dans  les  campagnes  les  eaux  de  r£u|Ara- 

tea.  I,  5o8. 

Machltes,  peuple  de  Libye.  Voyea  AusÉbns. 

Mâchoires  humaines  d'un  aeol  os.  VI,  63,  i46. 

Macrons.  Se  font  circoncire.  II,  81.  Font  partie 

de  l'armée  de  Xerxès.  V,  56. 

Madtas  ,  Roi  des  Scythes,  fils  de  Frotothyès. 
I,  86.  Appelé  par  Strabon,  mais  sans  autorité.  Roi 
des  Cimmériens.  3S8. 

MjEandriusoeSahos, Secrétaire  de Folycrates. 
III,  99  et  suiv.  A  la  nouvelle  de  la  mort  de  Pôly- 
crates,  il  veut  abdiquer  l'autorité  souveraine,  qiii 
lui  aroit  été  confiée  par  le  Tyran  ;  mais  forcé  par 
les  circonstances ,  il  emploie  la  TÎolence  pour  se 
maintenir  sur  le  trône.  ii5  et  suiv.  Il  se  rend  aux 
troupes  de  Darius  envoyées  pour  rétablir  Sytoson* 
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117.  Sort  furtivement  de  Samos.  118.  Se  retire  à 
Lacédémone)  tflche  d'y  corrompre  les  principaux 
citoyens)  les  Ephores  lui  ordonnent  d'en  sortir.  119 
et  suîv-, 

MaodOLB,  ville  de  Syrie  où  les  Syriens  sont 
battus  par  Nécos.  II,  i54.  Hérodote  1*b  confondue 
avec  la  vilte  de  Mageddo  où  Josias  fut  battu  par 
Nécos,  517}  Vn,  ii4,  ii5  et  116.  /^oj'e*  Tab. 
Chronol. 

Maobs  (les),  peuple  de  la  nation  des  Mides.  1, 8 $> 
Voyez  Tab.  Chronol. 

Magbs,  Frètres  des  Perses,  difi^reot  beaucoup 
des  autres  hommea ,  et  particulièrement  des  Prfr- 
tres  d'Egypte.  I,  ii5.  Consultés  par  Astyages  sur 
un  songe  concernant  l'enfant  dont  sa  fille  Mandaae 
étoit  prête  d'accoucher.  88  et  89.  Consultés  de  nou- 
Tean  quand  cet  enfant  (Cyms)  eut  porté  dans  un 
jeu  le  nom  de  Roi.  99-101.  Mis  en  croix  pour  avoir 
conseillé  de  laisser  partir  Cyrus.  107,  io8.  Détails 
sur  cet  ordre  de  Prêtres,  iiéet  ii5.  Voltaire  donne 
aux  Fr&lres  Chaldéens  le  nom  de  Mages,  réservé 
aux  Prêtres  des  Perses.  490.  Massacre  des  Mages  i 
la  mort  de  Titsurpateur  Smerdis,  III,  68.  Leur  nom- 
bre et  leur  puissance.  333  et  sniv.  Voyem  l'Extrait 
de  Ctésias.  VX,  334  et  buîv.  Les  Mages  sacrifient 
aux  vents,  i  Thilis  et  aux  Néréides.  Y,  i34, 4i3, 
4i3. 

Maoistbr  (Thomas),  cité.  11^469^111, 3i3,5ao 
543;  IV,  445  (V,  270,375,578. 

Maoutrats  établis  par  Lycurgae  à  Sparte.  I, 
49 ,  5ii.-5i8.  A  Milet  par  Aristagoras.  IV,  35,  36, 

3l5. 
MAOM6aiB,  on  territoire  de  la  ville  de  ce  nom 
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pïU««  par  ordre  de  Masari*.  I,  i3o.  V<yt  Tablb- 

GËOGRAFHIQUE. 

Maonètbs,  peuple  de  la  Magoésie.  Tableaa  re- 
préseatant  aae  de  leura  batailles.  I,  i84. 

MAONbTBS  d'Asib.  III ,  ^8.  Différent  des  Ma- 
gnète»  de  l'Europe.  356.  Voyes  Tab.  GêoOB. 

Mâgophonib,  f%tes  dea  Peivet;  aon  origiae.  m, 
68}  VI,  369. 

Mahifobl  (M.), dePAcadémie  des  Belles-Lettres. 
Cilalion  trop  vague  de  ce  sarant.  I,  SaS. 

Maillet  (  M>  )  >  auteur  d'une  descriptioa  de  l'E- 
gypte. U,  3o5,3o5,  317,336,379,445. 

Maisons  bâties  de  quartiers  de  sel.  III,  sSo,  566, 
567.  Distribution  des  maisons  chei  les  anciens.  IV, 
4ao.  Maisons  portatives  des  Libyens  Nomades  }  de 
quoi  elles  sont  faites.  III,  aSa. 

Makrisi  ,  auteur  Arabe,  cité.  IIT,  45o.  Histoire 
du  Caaal  de  Suée ,  exlraite  de  sa  description  de 
l'Egypte.  45i  et  suiv. 
Mal  flACBâ  ou  Efilbpsib.  Itl,  ag,  Sos. 
Malades,  A  Babylone  on  les  exposoit  sur  la  place 
publique  pour  consulter  les  pasians  sur  lenrs  mala- 
dies. 1, 159,  531.  Les  IndteoB  Padéens  tuent  lenrs 
malades  pour  les  manger,  d'autres  les  abandonaent 
dans  les  diserts.  III ,  85 ,  364. 

Maladie  de  fbmxb,  survenue  aux  Scythes  d^ 
pi-édateurs  du  temple  de  Vénus  Uranic  &  Ascalon. 
I,  87 ,  590  et  sniv.   ' 
Malaus.  Voye»  Clénas. 

Malès,  Etolîeu^  un  des  concorrena  ponr  Aga- 

riste,  fille  de  Clisthènes}  sa  force  extraordinaire. 

IV,  176. 

Malts,  nom  qu'un  ancien  donne  i  l'esclave  de 

Jardanus 
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Jardanos  d'où  sont  venas  les  HéracUdes  de  Lydie. 
I,  i86. 

MakassÉS  (  ConstaDtio  ).  Feo  d'autoriti  de  sa 
Chroniqae  pour  les  premiers  temps  de  l'iiistoîre. 
VII,  36. 

Mahdamb,  fille  d'Astyages,  Roi  des  Mèdes.  Son- 
ges que  son  père  eut  à  sa  naissance,  et  lorsqu'il  l*eut 
mariée  avec  Cambyses.  1, 88, 4o3.  Ordre  donné  pour 
faire  périr  l'enfant  dont  elle  aeroit  mère.  89,  4o5. 

Mandeloclès  de  Samos,  constructeur  du  pont 
de  bateaus  sur  le  Bosphore,  ordonné  par  Darius,  ri- 
chement récompensé  par  ce  Prince.  III,  186  et  suir. 

MANÉROSjfils  de  Menés,  premier  Roi  d'Egypte, 
meurt  avant  son  père;  élégie  sur  sa  mort.  II,  64; 
VII,  85  et  86.  Chanson  qui  porte  son  nom  chez  les 
Egyptiens,  et  sa  conformité  avec  la  chanson  que  les 
Grecs  appellent  Linus.  II,  64,  34o,  S4i. 

Manétuon,  auteur  Egyptien,  vil  flagorneur  dea 
Ftolémées.  VII,  8,  4i,  SsS.  Discussion  sur  ce  qni 
nous  reste  de  lui.  17-19.  Réponses  &  son  sujet  à 
MM.  Borheck ,  Meiners,  Dégen,  etc.  4o.  Si  Voa 
peut  inférer  de  fragmens  de  son  Histoire  conservés 
par  Joseph ,  que  l'Egypte  avant  ou  après  les  Rois 
Pasteurs  ait  élé  partagée  en  plusieurs  royaumes.  3i , 
34.  Suivi  par  Joseph  pour  la  durée  du  règne  de 
Sésoslris.  87.  Autres  anciens  auteurs  qui  l'ont  copié. 
533,3:j4.  ^o^«s  Annales  des  Prêtres  d'Eotpte. 
Mantinèens,  arrivent  trop  lard  à  la  bataille  de 
Platées;  ils  bannissent  leurs  Généraux.  VI,  SU, 

Maraphibn's  (les).  L'une  des  principales  tribus 
des  Perses.  I,  io4. 

Marathon.  Prise  de  celle  ville  par  Pisistrate. 
1,46. 

ToineïX.  Ccc 
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Mabathon  (bauillede).  IV,  iS^etaoîv.  Epoqae 
de  cette  bataille.  4oiî  VI,  4^3  etsaiv.  Depuis  celle 
bataille,  on  ealendoit  toutes  les  uuits  dans  l'endroit 
où  elle  se  donna ,  des  hennissemens  de  chevaux  et 
un  bruit  de  combattans.  IV,  465.  Ce  conte  s'est  per- 
pétué jusqu'à  nos  jours,  ibid.  Monument  éleré  aux 
Athéniens  morts  dans  cette  bataille,  et  dont  on  croit 
reconnoilre  encore  des  vestiges.  466.  La  défidte  des 
Perses  dans  celte  journée  fut  le  sujet  perpétuel  de 
la  gloire  des  Athéniens.  VI,  m,  476.  Les  Athé- 
niens jetèrent  à  cette  journée  les  foudemens  de  la 
liberté  de  la  Grèce.  V,  93 ,  q5. 

Marbrss  de  Paros  ou  Marbres  d'Oxford.  Hî»> 
toire  de  leur  découverte.  1 ,  337.  Manière  de  &ire 
rapporter  l'année  qui  s'y  trouve  aux  Olympiades 
ou  aux  années  avant  l'ère  vulgaire.  337  et  336.  Ma- 
nière dont  M.  Chandier  y  a  rempli  la  lacune  de 
chiETres  touchant  la  prise  de  Sardes.  VIT,  307.  Autre 
époque  qu'il  a  rétablie.  so6.  Chronologie  de  ces 
Marbres  touchant  Cécrops ,  rapprochée  de  celles 
d'Eusèbe  et  du  Syncelle.  381 ,  393.  Raison  pour 
laquelle  l'auteur  de  cette  Chronologie  a  raccourci 
le  temps  des  Archontes  perpétuels.  3o3  et  3o4.  Mé< 
thode  erronée  de  leur  auteur  snr  le  temps  de  la 
prise  de  Troie  et  snr  la  Chronologie  d'Athènes.  330 
et  331,370.  En  quel  temps  fleurissoït  cet  auteur 
des  Marbres.  369.  Idée  de  sa  Chronique.  .179.  Base 
de  son  calcul.  38o.  A  pris  un  terme  moyen  entre  les 
successions  et  les  générations,  ibid.  Faute  de  cri- 
tique qu'on  peut  lui  reprocher.  583  et  383.  Sui- 
voit  ou  Diceearqne  ou  quelqu'autre  écrivain  dont 
le  nom  ne  nous  est  point  parvenu.  386.  Paroit  avoir 
fait  long-temps  peu  de  sensation,  ibid.  Ces  Marbres 
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n'éloient  pas  codou*  lorsque  le  Père  Pétftn  s  écrit 
sur  la  Chronologie,  447.  La  date  qu'ils  donnent 
pour  l'avénement  de  Gélon  au  trâne  d«  Syracuses , 
est  contredite  par  Fanianias.  453.  Confirment  ce 
que  dit  Plutarque  aur  le  oommeuDemeut  de  la  Ty- 
rannie de  Pisistrate ,  et  oonment  le  Président  Bou- 
hier  s'est  trompé  en  «uirant  miquenient  les  Mar- 
bres  sur  œ  point-  54a  et  545.  Cause  de  l'erreur  de 
cette  Chronique  sur  celle  des  années  Attiqnes  qu'il 
assigne  an  commenceinent  de  cette  tyrannie.  54S. 
£b  qoella  année  plaoe-t-elle  le  ligne  d'Ampbic- 
tyon  aux  Thennopyles.  555. 
'  MAitBRB  I»  l'ilb  db  Paros.  Et«it  appelé  I^ch- 
n»(e*,  parce  qu'on  le  tinât  des  carri^es  i  la  lueur 
des  lampes.  IV,  «76.  Préféré  par  les  anciens  à  toutes 
les  autres  espèces.  978. 

Marbhb  db  Cteiquk,  rapporté  par  le  Comte  de 
Caylus.  1,454. 

Marchés  publics.  Idée  qne  Cynu  avoit  de  ceux 
des  Grecs.  I,  is4.  incoanus  anx  Perses,  ihid.  448 
et  44g. 

Mabckland  (  m.  ) ,  savant  Critique  An^ois , 
donne  une  bonne  explication  d'nn  idtetisoe  de  la 
langue  Grecque.  III,  536.  S'«stmépriasnr  Agariste 
qu'il  suppose  fienunc  de  disthènes,  quoiqu'elle  fût 
sa  fille.  IV,  465. 

Mahdeb  (les),  l*ane  des  tribus  Nosnades  cIice  les 
Perses.!,  io4. 

MakdokbhfA»,  Rtn  «W  Babylone,  le  même  que 
Mérodacb  Italadan  de  l'Ecriture- Sainte,  envoie 
complimenter  Esechias  snr-le  rétablissement  de  sa 
santé.  U,  485  ;  Vn ,  167 ,  168 ,  183. 

Mardomiits,  fils  de  Gobryas  et  gendre  de  Darius, 
Ccc  3 
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prend  le  commaudement  de»  armées  de  ce  Prince 
en  lonie.  IV,  116.  Etablit  la  Démocratie  dans  les 
villes.  117.  Soumet  les  Tbasiens  et  ane  partie  des 
Macédoniens,  ibid.  Sa  flotte  presqoe  délroite  par 
nue  tempête.  1 18.  Après  avoir  essayé  an  rude  écbeo 
de  la  part  des  Bryges,  qu'il  eut  beaucoup  de  peioe  à 
.  Koumetlre ,  il  ramène  en  Asie  les  débris  de  son 
armée,  ibid.  Darius  lui  dte  le  commandemeat  de 
l'armée.  i53.  Détermine  Xerxès  à  porter  la  guerre 
en  Grèce.  V,  3.  Son  discours  dans  l'assemblée  des 
Grands  de  la  Perse,  sur  les  projets  de  Xerxès  contre 
les  Grecs.  9.  Est  nn  des  Généraux  de  l'inbnterie  de 
Xerxès.  68.  Conseille  à  Xerxès  d'attaqner  le  Pélo- 
ponnèse, après  sa  défaite  à  Salamine.  336  et  suïr. 
Il  est  chargé  de  cette  expédition.  aSa.  Choisit  trois 
cent  mille  hommes  dans  l'armée  de  Xerxès.  sS?. 
Fart  de  la  Thessalie,  où  il  avoit  passé  l'hiver,  et 
envoie  consulter  les  Oracles.  35o.  Députe  Alexan- 
dre ,  Roi  de  Macédoine ,  aux  Athéniens  pour  les 
engager  k  entrer  dans  l'alliance  de  Xerxès  ;  ne 
réussit  point.  aSa  et  suiv.  Songe  qu'eut  son  esclave 
dans  le  temple  d'Amphiaraiis,  et  qui  lui  annonçoit 
aa  mauvaise  destinée.  53g.  Il  marche  vers  Athènes. 
VI,  1.  S'empare  de  celle  ville  déserte.  3.  Envoie 
de  nouveau,  mais  toujours  inutilement,  proposer 
aux  Athéniens  de  faire  alliance  avec  Xerxès.  5. 
Instruit  de  la  marche  des  Lncédémoniens ,  il  sort 
de  l'Altique,  après  avoir  achevé  de  détruire  Athè- 
nes, g.  Ravage  le  territoire  des  Thébaïns,  et  y 
forme  un  camp  retranché.  10.  Comment  éprouve 
les  Phocidîens.  i3  et  suiv.  Sa  cavalerie  reponssée 
par  les  Grecs,  près  du  mont  Cithéron.  i5  et  suiv. 
II  va  camper  près  de  Platées}  sou  ordre  de  bataille. 
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36  et  sniv.  Fait  occuper  les  pauages  àa  Ciihéroa 
poar  intercepter  lei  accours  qui  arriToient  aux 
Grecs.  Si.  Rejette  les  sages  conaeib  d'Artabase,  et 
a'obsliae  i  vooloir  livrer  bataille  aux  Grecs.  55  et 
oaiv.  Il  envoie  défier  les  Lncédémoaiena.  58.  Fait 
lurceler  les  enaeinis  par  sa  cavalerie.  5^  et  soir.  Sa 
joie  en  voyant  le  eamp  des  Grecs  abandonné.  45.  Il 
attaque  les  Lacédémoniena  et  les  Tégéales  ;  bataille 
de  Platées,  où  il  eet  tué,  et  son  armée  mise  en  dé- 
ronte.  46  et  sniv.  Son  corps  enlevé  secritement.  65, 
147.  Son  siège  et  son  cimeterre  placés  dans  la  cita- 
delle d'Athènes.  i53. 

Mardontès,  fils  de  Bagée,  commande  les  insu- 
laires  de  la  mer  Erythrée,  au  service  de  Xerxès. 
V,  57 ,  248.  Périt  les  armes  à  la  main  an  combat  de 
Mycale.  VI,  77. 

-  Marbs  ,  faisant  partie  de  l'armée  de  Xerxés  ;  leur 
armure  et  leur  commandant.  Y,  57. 

'    Marugb.  f^oyes  Agb  point  sb  maribb. 

Mariées  (les)  chez  les  Nasamons  accordent  la 
première  nuit  de  leurs  nAces  leurs  faveurs  i  tons  lee 
convives ,  et  en  reçoivent  des  présens.  III ,  343. 

Maehol.  Son  opinion  sur  le  Trochilus.  II, 

5X3. 

-  MAaoM,filad*Orsiphante,LacéâémonieD,>ediâ- 
tingue  i  la  journée  des  Thermopylee.  V,  i56. 

-  Mars  (fôlede)  en  Egypte.  II,  5o.  Combat  à  coups 
de  bâton  autour  de  sa  statue  ;  origine  de  cet  nsage. 
fia  et  suiv.  Culte  particulier  que  lui  rendent  les 

-Scythes.  III,  166.  Représenté  chta  eux  par  un  vieux 
cimeterre  de  fer;  sacrifices  barbares  qu'ils  lui  font. 
i€8  et  sniv.  Représenté  anciennement  à  Rome  par 
une  pique.  485.  Oracle  de  Mars  ches  lesTfaraces 
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iûUtiqaM.  V,  56.  On  lai  Mcrifioît  des  pelid  chienr 

àLacédénume.  4i3. 

Maiuuixb.  SafÏMiâation  parluPhocému,  omÏM 
par  Hérodote.  1 ,  465.  DUoustoa  «ar  l'époque  de 
cette  Ccmdalioii.  466.  Etymologici  du  non  de  cette 
ville.  467  et  46S.  De  TÏUe  Grecque  elle  est  devenae 
Barbare.  468.  f^ayvm  FBotiAKir«>  RaiGiUH  et  la 
Tab.  G^ooB. 

Mabshak  (  le  Chenilier  )  ,  ikfénienx  Ecrivain 
Anglcns,  eaTant  CfaroBologiste,  prétend  que  Lycnr* 
g«e  fut  tatear  de  Charilias  raaa  le  rfgae  de  I«bota«; 
mail  il  n'étoit  pas  encore  né.  I,  5o5t  Fixe  l'éclipsé 
de  soleil  prédite  par  ThaUa  mu  9  Juillet  597  avant 
BOtre  ire,  soit  qn'il  ait  anivi  ^  Pire  Pélau,  qui 
l'avoit  placée  à  U  mime  dete,«mt  qu'il  l'ait  trouvée 
par  ses  grandes  connotssancea  en  Astronotoie  et  en 
C^onologie.  5S5.  Prend  occasion  d'MS  passage  de 
Joseph ,  mal  inteqirété  pour  identifier  Sésostiis 
avecSésac.  n,4oot  VU,  a8  et  19.  Ne  cnûtpasle 
toyaame  de  Stoyone  aussi  ancien  qae  le  font  Pau- 
sanias  et  Eusèbe,  saivis  en  cela  fat  le  eavmnt  Pire 
Fétao,  et  tient,  avec  raiscn,  ponr  smpecte  la  lon> 
goe  aaile  de  Rois  qu'ils  ea  oqt  donnée.  IV,  S95  et 
396.  Fait  des  remarques  savantes  sur  les  Bac(^îa« 
.  dea,  Rois  de  Corinthe.  345  noie.  Aie  premier  ima- 
giné les  Dynasties  collatéralee  des  Rois  d^^fypte. 
VU,  19.  SstréfatéparPérisouias.Se.SwtleSyn- 
celle  sur  la  durée  du  règue  de  Sésostris;  a  suivi 
mal-à-propM  Joeeph  sur  le  temps  de  la  fondation 
deTyr.  iS».  Croit>  avec  ri^son,  fie  TEvibnéro- 
dach  da  quatrième  livre  des  Rois,  du  Ppepbibe 
Jérémie,  de  BérOse  et  de  Mégastliènes,  et  l'Iluéro- 
damus  du  Canon  de  Ptolémée  sont  le  mim»  Prinob 
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«lue  les  Prophètes  Baruch  et  Daniel  nomtnent  Bal- 
tas»r.  174.  Pense  avec  raîsoa  que  Dicnarqne  pla- 
çoit  l'époque  de  la  prise  de  Troie  an  commencement 
do  règne  de  Nilui  en  Egypte,  ce  qui  s'accorde  & 
quatre  ans  près  avec  l'époque  que  donnent  lu  Mar- 
bres d'Oxford.  369. 

MA.RSIOLI  (le  Conite  de).  UI,  476.  Met  la  Sourct 
du  Danube  au  mont  Abnoba  daa*  la  Forèt-Noire.  Il, 
35i.  Appelle  Huso  le  poisson  qu'Hérodote  nomme 
Aatacée.111,476. 

Mabstas,  le  Silène  t  fils  d'Hyagais,  inventeur 
de  la  flûte,  écorcbé  par  ordre  d'Apollon}  où  se 
trouve  sa-  peau.  V,  $9-  SvM  «ILégwiqoe  de  cette 
fable.  389. 

MARTicHORE.DtKripliofl  de  c«t  snimal  de  l'Inde. 
"VI ,  353 ,  355  et  suiv, 

Martin  (Bernard)  de  Dijon, célèbre  Oilique  du 
■eiaième  siècle,  lait  nae  oorrectiop  tris- heu reuie 
sur  la  première  épigramme  d'Hom^r-e.  VI,  i^S. 

MAKTiNifcRB  (û).  Fasflagf  d'Hérodote  qu'il  a  mal 
traduit  dans  son  Oiclioniuùre  Géographique,  et 
qu'on  n'a  pas  corrigé  dans  1a  nouvelle  édition.  I, 
336.  Enchérit  sur  une  faul«  de  Mwrsius  touchant 
le  prétendu  bourg  d'Aohradus.  393. 

Maktamdxribns  ,  êuhjagvis  par  Çré/nu.  I,  so. 
Ont  la  même  armure  que  les  PapUagoniens.  V,  54. 

Mascahbs  ,  fila  de  M^gadostes ,  nommé  j^  Xer- 
xèa  gouverneur  de  Dorisque;  it«fi.B«is  de  Perse  lui 
font  des  préaeu  chaque  Anqé*  &  lui  etil  tw  descea- 
dans.  V,  73. 

MAsisTEa ,  fils  de  Darius  et  d'Atoese,  no  df»  Gé- 
néraux de  l'in&nterie  de  Xerzèe.  V,  58.  Vifs  rapro- 
ohc6  qu'il  bit  i  Artayniès  sur  la  défaite  des  Pertes 
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à  ^yoalfl.  VI,  80.  Sa  fille  et  aa  femme  aimées  de 
Xerxès;  cette  dernière,  victime  delà  jaloasîe  d'A- 
mestris,  épouse  du  Roi;  il  veut  se  venger,  et  est 
massacré  lui  et  toute  sa  famille,  avant  son  arrivée 
dans  la  Bactriane,  où  it  se  retiroil.  81  et  suiv. 

Masistius,  fils  âeSiromitrès,  commande  les  AJa* 
rodions  et  les  Sapires,  dans  l'armée  de  Xerxis.  V, 
57.  Attaque  lesGrecSj&Utètede  toute  la  cavalerio 
des  Perses,  au  pied  du  mont  Cithéron.  VI,  i5.  £st 
taé  dans  Faction.  16.  Combat  sur  son  corps;  deuil 
des  Perses,  à  la  nouvelle  de  sa  mort.  17.  Son  corp 
porté  de  rang  en  rang  dans  l'armée  des  Grecs.  18. 

MASV1BN5  (tes)i  l'une  des  principales  tribus  des 
Perses.  I ,  io4. 

Massaoès,  fils  d'Oarizus,  commande  les  libyens 
de  l'armée  de  Xerxis.  V,  54. 

Massagïtes  ,  nation  nombreuse  et  brave.  I,  163. 
Cyros  entreprend  de  les  subjuguer,  ^id.  et  i64. 
Piège  qu'il  leur  &it  tendre.  169,  5Sa.  Détails  sur 
leurs  moeurs.  170  et  171,  555  et  536.  Sont  Scythes, 
selon  quelques  auteurs.  163,  538.  N'éponsent  qu'une 
femme,  maïs  elles  sont  communes,  et  iU  en  jouis- 
sent publiquement.  I,  173;  III,  555.  f^oyexTkn. 
GÊoaa. 

Masse  de  fer  ardente  jetée  dans  la  mer  par  Icè 
Phocéens  avec  serment  de  ne  retourner  à  Pfaocée 
que  lorsque  cette  masse  sereit  revenue  sur  l'eau. 
I,i53, 135,464,465. 

MASTXis  et  P10RÈ9,  frères  Peaoniens,  aidés  de 
leur  saeur,cherchent  idevenirTyrans  de  leur  patri^ 
et  y  attirent  l'armée  de  Darius.  IV,  6. 

Matacas,  un  des  ennuques  de  Xerxès,  chargé 
par  se  Prince  d'aller  piller  le  temple  de  Delphes. 

VI, 


ihvGoogle 


DIS     HATifcmBS.  5ç,3 

VI,  s5j.  larraiaemblaiice  de  culte  expéctidoo.  386. 

M ATU.NIEN8  ,  peuple  d'Asie  séparés  des  Phry- 
giens par  l*Halys.I,  56.  Monts  Matianîens,  sources 
du  Gyndes  et  de  l'Arazes.  i5i  et  163.  Pourquoi 
Hérodote  a  fait  sortir  l'Araxe  de  ces  monts.  638 
et  539.  Matianiens  au  service  de  Xerxès.  V,  54. 
Voyes  Tab.  GÊOGR. 

Matthias  (  Saint  )  prêche  l'Evangile  dans  la 
seconde  Ethiopiejc'est  l'Ethiopie  Asiatique  ou  CoN 
chida ,  comme  il  est  prouvé  par  un  passage  de  Saint 
Jérôme  et  un  antre  de  Sophronius,  Auteur  Ecclé- 
siastique, m,  35ç). 

Maty  (  le  Docteur),  ejcamioe  en  Angleterre  avec 
le  traducteur  les  momies  du  Muséum  Britannicum. 
n,557.  • 

Maxtes,  peuples  de  Libye,  se  rasent  un  c&té  de 
la  tète  et  se  peignent  le  corps  avec  du  vermilloa. 

ra,355. 

Mazarès,  commandant  Mède  chargé  par  Cyrui 
de  secourir  Sardes  et  de  prendre  Factyas  vivant. 
I,  136.  Il  obtient  i  Chios  que  ce  Lydien  lui  «oit 
livré  à  certaines  conditions.  139.  Son  expédition 
contre  Prïène  et  la  Magnésie;  sa  mort.  i3o. 

Mazochi  ,  donne  à  la  côte  de  la  mer  Adi'iatique 
un  nom  qui  ne  convient  qu'à  cette  mer.  1,  46o.  Se 
trompe  sur  le  temps  où  les  Cretois  s'établirent  en 
Italie.  V,  597. 

Méandre  (  plaine  du  ).  Echec  des  Milésiens  en 
cet  endroit.  I ,  i5.  Incursion  qu'y  &it  Mazarès , 
commandant  Mède  pour  Cyrus,  i5o. 

MÉDECINE.  Commencemens  grossiers  de  cette 
science  chez  les  Babyloniens  et  en  Egypte.  1, 15^, 

531. 

Tome  IX.  Ddd 
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MÉDECINS.  Qaels  ont  été  !«■  premiers  Médecin» 
chez  les  Babyloniens.  I,  169.  Voye&  Médecine.  Les 
Médecins  d'Egypte  ne  traitent  chacun  qu'une  espèce 
de  maladie.  11,65.  Ceus  de  Crotone,  regardés  com- 
me les  plus  habiles,  et  après  eux  ceux  de  Cyrène. 
III,  J06. 

MÈDÉB,  fille  du  Roi  de  Colchide;  son  enléve- 
meot.  I,  5;  VU,  617.  Hérodote 
son  père  ni  celui  d'Europe.  1, 178 
rajeunir  les  hommes.  Cette  fable  e 
Son  enlèvement  considéré  comoi 
que.  VII ,  35o  et  3âi .  En  quel  ten 
&  Coriathe  avec  Jason.  âi6.  Ye 
périr  Créon  et  sa  fille ,  et  se  réfugi 
et  517.  Tente  dVmpoiaonner  Th( 
fièrement  la  Grèce,  ihid.  et  5i8. 1 
donne  son  nom  aux  Mèdes.  V,  âo. 

MÈDE8.  Leur  guerre  de  cinq  aos  avec  les  Lydiens, 
terminée  par  on  traité  de  paix;  leurs  usages  dans  la 
conclusion  des  traités  de  paix.  1 ,  59.  Assujétis  aux 
Assyriens,  ils  en  secouèrent  le  joug,  et  se  gouver- 
nèrent d'abord  par  leurs  propres  loix.  80.  Quel  fut 
leur  premier  Aoi.  83.  foyes  Oéjocés.  Quels  peu- 
ples compris  sous  ce  nom.  84.  Assujélîs  aux  Scy- 
thes, recouvrent  au  bout  de  vingt-huit  ans  l'Ëmpira 
de  l'Asie.  87  et  88.  Durée  de  cet  empire  et  sa  fin. 
108.  Secouent  le  joug  des  Perses  sous  Darius  No- 
thus,  et  sont  de  nouveau  subjugués,  ibid.  et  4ii. 
Leurs  succès  en  Assyrie  sous  Cyaxares.  157,  49S. 
Manière  d'expliquer  les  six  années  de  plus  qu'Héro* 
dote  donne  au  règne  de  Déjocès  et  de  ses  successeurs. 
4io.  Sentiment  du  traducteur  sur  ce  point,  ibid.  et 
4ii.  Leur  armure  et  leur  Général  dans  l'armée  de 
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Xarxèi.  V,  5o.  Leur  cavalerie.  60.  Rois  des  Mèdes; 

appcrcQ  SUT  leur  histoire  et  ses  diBBoultës.  VII,  455 , 

166.  f^oycM  Egypte. 

MÊDIE.  Idée  de  ce  pays.  I,  91.  ^oyex  Table 

GËOGRArUIQUE. 

MÊDIHNB,  mesure  de  capacité  chex  les  Athé- 
niens; sa  proportion  avec  l'Artabe  des  Perses.  I, 
i54,  5o5et5o6;  V,  4o6. 

MÊDITBRR&NÈB  (mer).  Se  relire  d'un  siècle  à 
l'autre.  II,  16». 

MÂDON,  ûU  d«  Codms,  dernier  Rot  d'Athines, 
fut  le  premier  Archoule  perpétuel  ;  ses  successeur». 
IV,  4/3  ;  VI,  i5a.  Son  frère  veut  le  supplanter  dans 
cette  dignité;  l'Oracle  de  Delphes  l'y  maintient^ 
VU,  Soo.  Epoque  de  son  Àrchontat.  Soi.    . 

MiGABATE8,conGindeDarios,Oénéralâeraritié« 
envoyée  à  Aristagoras  par  Artaphemes;  sa  sévérité 
envers  un  Capitaine  de  vaisseau.  IV,  lai.  Contrarié 
par  Aristagoras  dans  l'exercice  de  son  autorité-,  il 
avertit  les  Naxiens  du  danger  qui  les  menaçoit,  et 
fait  manquer  l'expédition.  33.  Sa  fiUe  fiancée  à  Pau- 
sanias,  Rjdî  âe  lAcédémone.  IV,  31 ,  uo8. 

MÉGABrSB,ran  des  sept  Perses  conjurés  contre 
Tusurpateur  Smerdis.  III,  61.  Son  discours  sur  la 
forme  de  gouvernement  qu'il  convient  de  donner 
à  la  Perse ,  après  la  mort  de  Smerdis.  70  et  suiv. 
Mot  honorable  de  Darius  à  son  sujet  ;  Général  des 
troupes  de  ce  Prince  en  Europe.  332.  Ses  exploits 
contre  les  Thraces.  IV,  1;  contre  les  Pseonîens.  8. 
Envoie  des  Députés  à  Amyntas,  Roi  de  Macédoine, 
pour  lui  demander  la  terre  et  l'eau  au  nom  de  Da- 
rius. 9.  Conduite  insolente  de  ces  Députés;  ils  sont 
massacrés  par  des  Macédoniens  liabillës  en  femme. 
Ddd  3 
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1.0  et  luir.  Sages  conseila  qu'il  donne  à  Dafiua  an 

mijet  d'Hûtîée.  i4. 

MÉGA.BTSB,  fils  de  Zopyre.  TII,  ia8.  Bal  les  Egyp- 
tiens rebelles.  4og.  Se  révolte  contre  Artaxerxès  qui 
TaToît  maltraité,  et  bat  ses  troupes}  ce  Prince  lui 
pardonne;  son  exil,  son  rappel,  8amort,'4io.  11 
aroit  été  un  des  Généraux  de  l'ioionterie  de  Xcxxèt. 
V,58. 

MÉGACLËs, fils  d*Alcineron>époaseAgariste,  fille 
de  Ctistbène»,  Tyran  de  Sicyone.  IV,  179.  Com- 
mande la  tribu  Atbéniène  des  Paraliens  dans  leur 
querelle  arec  la  tribu  des  Mésogéens.  I,  45  >  383. 
Propose  sa  fille  k  Fisistrale.  44.  11  la  lui  donne,  et 
intrigue  ensuite  contre  son  gendre;  pour  quelle  rai- 
son. 45.  S'enfuit  d'Athènes.  48.  Nom  de  sa  fille.  387 
et  388  ;  rV,  477.  Ses  intrigues  pour  et  contre  Pisia- 
trate  son  gendre  ;  motif  des  dernières.  VU,  545  et 
5d6. 

MÉGACLÈa,  fils  d'Hîppocrates ,  petit-fils  de  Mé- 

gaclès  et  de  Clisthènes  par  Agariste.  IV,  179,  180. 

MâoACRÉoi;  d'Abd^kes  ;  conseil  plaisant  qu'il 

donne  aux  Abdérîtes,  au  sujet  du  souper  servi  par 

ceux-ci  i  Xerxès.  V,  79. 

MÉGAFBNTHÈs ,  fils  de  Prœtus  $  cède  Tyrîns  à 

Fersée,  qui  Ini  avoit  confié  le  royaume  d'Argos 

après  le  meurtre  involontaire  de  son  aïeul.  VU,  535. 

MÊOAiLÈE ,  Roi  de  la  Mégaride  ;  avoit  succédé  à. 

Nisus,  son  beau-père.  VU,  45i. 

MÉOAB.IENS.  Leur  guerre  avec  les  Athéniens.  I, 
43.  Oracle  qui  lenr  fut  rendu  par  la  Pythie,  selon 
quelques  Ecrivains.  487.  Fournissent  vingt  vais- 
seaux contre  tes  Perses,  i  l'Art^misium.  V,  i65. 
Autant  à  Salamine.  1 91.  Attaqués  les  premiers  par 


ihvGoogle 


DES      MATIÈRES.  Sg7 

la  oaralerie  de  Mardoniiu,  au  pied  du  mont  Citfa^ 
ron.VIjiS.N'éloient  pas  fort  estimés  par  les  Grecs. 
97.  EoToyent  une  colonie  en  Sicile.  VII,  45o.  Elle 
y  fonde  une  ville  de  même  nom.  iHd.  Détails  sur 
la  Mégaride,  et  pourquoi  les  Mégariens  ont-ils  été 
appelés  les  babitans  d'AIcathoiia.  4i5,45i.  Jusqu'à 
quel  temps  restèrent-ils  sujets  des  Alliéniens.  ibid. 
Bàliseent  Sélinunte;  en  quel  temps.  453  et  458.  En 
sont  chassés  par  Gélon.  ihid.  Discussion  sur  l'époque 
de  celte  expulsion,  ibid.  45S.  f^oyez  Lahis. 

MÊGASTBÈNES  se  rapprocbe  de  l'Ecriture  en- 
core plus  que  Bérose,  sur  la  maladie  de  Nabucho- 
doausor.  VU,  170.  Cité  sur  Evilmérodacb.  1^4.  Sur 
Nériglissar  ou  DarluA  le  Mède.  176.  Sâreté  de  son 
témoignage  touchant  Nabonîd.  177. 

MËGI9TUS ,  devin ,  prédit  aux  Grecs ,  postés  aux 
Thermopyles,  leur  défaite  par  les  Perses.  V,  149. 
Ht  veut  point  abandonner  Léonidas,  qui  le  pressoit 
de  se  retirer.  iSa.  Il  périt  dans  le  combat  ;  inscrip- 
tion mise  sur  son  monument.  i56. 

Meineks  (M.),  savant  Allemand;  prétend  jus- 
tifier Manéthon,  quoiqu'il  l'accuse  d'avoir  puisé 
dans  de  mauvaises  sources.  VII ,  4»  et  45.  Com- 
battu, ainsi  que  M.  Saxins,  sur  l'année  où  ils  placent 
la  naissance  de  Pythagore.  55i  et  553. 

MÉLAMPUS, fils  d'Amy thaon.  II,  45  et  sniv.  Des- 
cendoit  de  Deucalion  au  sixième  degré.  VII,  199. 
S'étoit  rendu  habile  dans  la  science  des  Augures  et 
des  Haruspices.  300.  Guérit  d'une  fureur  épidémi- 
que  les  filles  de  Prœtus,  Roi  de  l'Argolide.  IV,  3oo 
et  3oi  ;  VI,  1 16  j  VII,  300  et  soi.  Obtient  pour  prix 
de  cette  guérison  les  deux  tiers  du  Royaume  d'Aï-- 
gos,  qu'il  partage  avec  son  frère.  VI,  38,  39,  ii5j 
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VJI,  200  et  201.  Avoît  voyagé  précédemment  en 
Egypte,  et  en  avoit  rapporté  en  Grèce  plusieurs 
cérémonies  religieuses  et  entr'aulres  la  processioa 
do  phalle  en  l'honneur  de  Bacchus.  II,  45,  44,  377; 
VII,  301.  Apprend  dea  deacendans  de  Cadnius  ce 
qui  concerne  le  culte  de  Bacchus.  II,  44,  vyjiVlI, 
aoi  et  suÏT. 
MÉLAMFTGB,  roche  appelée  ainsi,  et  pourquoi. 

V,i  49,436. 

MÉLANCHL^NES,  peuple  voisin  des  Scythes,  ainsi 
appelé  de  ta  couleur  de  son  habillement.  III,  198. 
Voyez  Tab.  Géogr. 

MËLANiDCS,  famille  puissante  de  Corinthe  qui 
tiroît  son  origine  de  Mêlas.  VII,  53o.  Contestations 
de  celte  maison  avec  celle  des  Bacchiades}  ce  qui  en 
résulte.  53i. 

MiiLANiFFE ,  fils  d'AsIacus ,  ennemi  d'Adraste , 
avoit  tué  son  père  et  son  gendre^Clïsthènes,  Tyran 
de  Sicyone,  lui  fait  ériger  une  chapelle  et  institue 
des  fêtes  en  son  honneur.  IV,  45,  46,  5o3. 

MËLANTHUs ,  Roi  de  la  Messénie;  temps  oii  il  fut 
chassé  de  cette  contrée.  VII,  193.  Jusqu'à  quel  degré 
remontoit-il  i  Nélée.  ibid.  349  et  35o.  Son  âge  au 
moment  de  son  expulsion,  et  temps  où  elle  ent  lieu. 
ihid.  Sa  généalogie.  193,  igS,  303.  Trait  de  valeur 
qui  lui  procura  la  couronne  à  Athènes,  et  discussion 
sur  la  première  année  de  son  règne.  V,  43,  383; 
VII,  394,  397,  533.  Père  de  Codnis.  1,120.  Voye% 
Dëucalion. 

MÉLA8 ,  fils  d'Ântasns.  Son  îllnstro  extraction. 
VII,  55o.  Aide  Alélès  à  s'emparer  de  Corinthe,  et 
s'établit  dans  cette  ville ,  où  ses  descendans  joui- 
Tent  des  plus  grands  honneurs.  ihH.  Alliance  de 
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l'un  dVux  avec  uns  fille  de  l'un  des  Bacchiades. 
53i. 

MÉLiAORE.  Jolie  ëpîgramme  de  cet  auteur.  I , 
338. 

MÉLÈ8,  «Dcien  RoideSardei,  fait  porter  autour 
des  murs  de  Sardes  un  lioo  dont  il  étoit  père.  1 ,  68. 

MÉLÈsioÈNBS.  Pourquoi  Homère  fut  appelé  ain^i. 
VI,  i64. 

MÈLI.L,  femme  d'Inacbus,  Roid'Argos,  mère  de 
Fhoronée  et  de  Tbégée.  VU,  5i5. 

MÉLIEN8  (les),  originaires  de  Lacédémone.  V> 
193,  igS}  VII,  44i.  Se  trouvent  avec  les  alliés  à 
Salaœine.  V,  193.  Voye%  Tab.  Gèoor. 

MÉU89B,  femme  de  Péciandre, Tyran  de  Corio- 
Ifae,  est  tuée  par  son  mari.  III,  42.  Son  apparilion 
et  sa  réponse  au  sujet  d'un  dépôt  que  Périandre 
cherchoit.  IV,  69  et  sutv.  Son  mai'iavott  joui  d'elle 
après  «a  mort.  70.  Les  femmes  de  Corinllie  dé- 
pouillées de  leurs  habîu  à  son  sujet,  ihid. 

Mellirënes,  nom  que  les  Lacédémoniens  don- 
noieiit  aux  enfans  les  plus  près  d'entrer  en  âge  de 
puberté.  VI,  14;.  Kcyes  IrËmes. 

MÉLOS.  Fondation  de  cette  ile;  par  qui,  à  quelle 
occasion  et  en  quelle  année.  VU,  363,365,  44i, 
443,  4^5,  4;6.  Découverte  ridicule  de  son  fonda- 
teur par  Gédoyn.  44i. 

Mkhbliaiiès,  Phénicien ,  fils  de  Pœciles  et  parent 
de  Cadmas ,  règne  sur  l'Ile  de  Tfaéra ,  ei  après  lui  sa 
famille.  III,  334,  558.  Temps  où  il  fonda  l'île  Cal- 
liste  ou  Théra.  VII,  338.  Obscurité  de  sa  naissance 
et  sort  de  ses  descendans,  selon  Fausanias;  réfle- 
xion à  ce  sujet.  336  et  33;. 
Mehuon.  Statues  de  Sésostris  faussement  prises 
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pour  celles  de  Memnon.  II,  83.  Palais  royal  de 
MemnoD  à  Siues.  IV,  S7,  333. 

MÂMOIBE  (l'art  de  la),  inveaté  par  Sîmooîdes. 
IV,  363. 

'  Mbmfhis.  Détails  sur  cette  ville.  Il,  76.  Bâtie  par 
le  Roi  Mènes  ;  digues,  canaas  et  temple  de  Vulcaia 
construits  par  ce  Frince.  77-  Quartier  de  cette  ville 
appelé  le  Camp  des  Tyriens.  87.  Recherches  géo- 
graphiques sur  Memphîs.  3Si  et  auir.  Les  auteurs  ne 
sont  pas  d'accord  sur  son  fondateur.  389.  Chàtean 
blanc  de  M emphis;  ce  qui  le  composoit.  III,  79 ,  358. 

MENA.GB.  Faute  de  la  tradaction  latine  de  Dio- 
gène  de  Laerle ,  qu'il  a  négligé  de  coiTÏger.  II,  459, 

MÉNAUFF1DB8.  S'étolt  renda  célèbre  par  ses  Poé* 
ries  Dithyrambiques.  I,  309. 

MÈNALOFUs ,  fils  d'Ithagènes,  grand-père  mater- 
nel d'Homère.  VI,  i63. 

MÈNANDBE  d'ëphèsb.  Foyes  Annales  de  Ttr. 

MÈNABÈS,  père  de  Léotyohidès.  IV,  i53. 

MENAS.  Voyez  Menés. 

Mendès  ,  Roi  d'Egypte  ;  son  labyrinthe,  le  même 
que  celui  des  douze  Rois.  U,  497  et  soir. 

Mendès.  Différence  dans  les  sacrifices  de  ceux 
qui  possèdent  le  temple  de  cette  ville,  d'avec  les 
autres  Egyptiens.  II,  56.  Cette  ville  donne  le  nom 
au  nome  Mendésien.  ihid, 

Mbnd^iens,  habîtana  du  nome  de  Mendès,  im- 
molent des  brebis  et  point  de  chèvres.  H,  56.  Ont 
Leaucoop  de  vénération  pour  les  boucs;  pourquoi 
ils  honorent  ceux  qui  en  prennent  soin.  4o,  367. 
Voyez  Tab.  GioGH. 

MÉNÉcoLoa ,  l'un  de*  Jbndatenrs  de  Camarine. 
VII,  464. 

MÉHÉLAS, 


ihvGoogle 


DES      MATIÈRES.  4oi 

Mênélas,  Roi  de  Sparte.  II,  89.  Poarqaoi  appelé 
Semi-Crétois  par  Lycophron.  I ,  SsS.  Est  un  des 
Ambawadears  chargés  de  redemander  Hélène  aux 
Troyeas.  ibid.  93.  Hélène  ne  s'étant  point  trouvée 
dans  Troie  à  la  prise  de  celte  ville,  il  se  rend  en 
Egypte,  où  elle  étoit  gardée  par  Protée.  ibid.  gS. 
Son  ingratitude  envers  Frétée}  il  immole  deax  en- 
feni  du  paya  pour  se  rendre  les  vents  favorables , 
et  est  obligé  de  s'enfuir  pour  éviter  la  punition  de 
son  crime,  ibid.  VI,  SgS. 

MÉKÈ8  on  MENAS,  premier  Roi  d'Egypte;  état  de 
ce  paya,  du  temps  de  ce  Frînce.  Il,  4.  Travaux  faits 
par  ce  Prince,  pour  la  cours  du  Nîl.  ibid.  76  et  77. 
Ne  peut  pas  avoir  construit  le  labyrinthe.  498.  Re^ 
marques  sur  ce  que  Diodore  de  Sicile  nous  apprend 
delui.Yn,53et53,8o.  Comment  l'opinion  d'Hé- 
rodote, qui  loi  attribue  la  fondation  de  Memphis, 
se  concilie-t-elle  avec  celle  de  Diodore ,  qaî  allribne 
cette  fondation  i  Ucfaoréus.  55  et  56.  Durée  de  son 
r^gae,  selon  Jules  Africain.  67.  Calcul  pour  déter- 
miner l'année  de  ea  mort.  81.  Commencement  de 
son  règne,  selon  les  données  d'Hérodote.  85>  Très* 
Traisemblablement  le  même  que  Mizi'aïm,fils  de 
Cbam.  ibid.  Nom  et  mort  prématurée  de  son  fils. 
85  et  86. 

MÉNESTBÉB ,  onzième  Roi  d'Athènes  ;  combien 
d'années  de  règne  lui  donne  le  Syncelle;  combien 
doit-on  lui  en  donner.  VU ,  381 .  Epoque  de  la  der- 
nière année  de  son  règne,  et  de  qui  descendoit-il. 
399.  Celle  dernière  année  remarquable,  selon  les 
anciens,  par  la  prise  de  Troie.  $70,  376, 564  et  385. 

MiNON  DE  'ÂlBSSAUB ,  an  service  de  Cyrus  le 
jeune  ;  son  inimitié  et  sa  jalousie  contre  Cléarque  de 
TomefX.  Eee 
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Lacé(Umon«.VI,347et5ie.  Son  origine.  3i8.  For- 
trait  pea  flatteur  qu'en  fai  t  Xénopbon.  5i^  D'abord 
reUcliJ  par  Artaxerxèt,  il  subît  ensaite  les  aapplicea 
let  plni  craels.  Sso. 

MÂNOSTAVÈs ,  novea  d'ArtojBerjiis  »  tnvoji  par 
ce  Prince  contre  Mégabyie,  est  eota]déteinent  dé~ 
fait.  VI,  337.  Assassin*  Xerxte,  fil»  et  sneceasenr 
d'Ârtoxerxis.  34i.  Se  tue  luî-aoèoifi ,  paai  se  aous- 
traire  au  supplice  qui  l'atteadoit.  a44,  Soo. 

Mensongb,  en  horreur  chez  les  Perses- 1,  ni, 
490.  Fernîciease  doctriae  débitée  là-deasut  par  Da* 
rins-m,  65,  357,338. 

Mentes  ,  Biaitre  de  navire ,  cmm&aeHomire  avec 
lui  dans  aes  Tojage».  VI,  i65  et  soir.  Célébré  par  ce 
grand  Poète.  179. 

Mbhtoe  ,  fils  d'AIcimus  d'Ithaqae ,  prend  soin 
d'Homère ,  et  lai  raconle  rhistoùe  d'UIyssa  VI, 
1 66.  Honorable  menlioa  qu'Hvoiiir*  fait  de  lui  dans 
son  Odyssée,  lyg. 

MAoNOUis ,  autre  nom  des  Lydiens.  1,6,  337. 

Mer  ,  dana  le  temple  d'Ërechlhée.  V,  igê.  Ce  que 
c*étoit.  47S. 

MxBi  CunàNK.  Courts  détails  sur  celte  mer.  I, 
$39  et  SSo.  yoyes  U  Tab.  GAoor. 

Mer  du  Nord,  baisse  d'un  siècle  à  l'autre.  Il,  168. 
La  mer  est  détestée  dee  Pritres  Egyptiens,  parce 
qu'ils  la  regardent  eemme  Typhon.  535. 
-    Merbal,  fils  d'A){faal ,  d'Atadoe,  un  des  OâSciert 
de  la  flotte  de  Xenùs.  V,  65. 

Meecdre  (tcnplede)  iBobnstis.  h,  ii5.  Attitude 
indécente  de  quelques-unes  de  tes  statues.  45,  380. 

Mbrcubiaub  (Jérôme).  Explique  le  pronier  Hé< 
rodote  par  Hippocrates  sur  une  maladie  des  Scythes. 
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I,  S95.Il  est  combattu  par  le  FréaidentBouhîer.iftûf. 
el  596. 

Mbrmkadbs,  ancitrei  de  Grisas.  I,  6.  Devien- 
nent souverains  de  Lydie,  ièid.  et  il.  Suite  den 
Rois  de  celte  maison.  36.  Vvyn  Ltdiem. 

M&BOÊ  >  captlale  da  reste  des  Ethù^teoa  dans 
une  île  d«  m&me  nom;  3iipil^  et  Bacchus  seuls 
Dieux  ds  ses  Itabîutw.  U.'sS  et  34.  J>s  Prêtres  y 
dictent  les  Oracles  et  di^oseni  dn  trôna  i  leur  gré. 
917.  Lewr  «utonti  détruite  par  Ergataénèa.  318. 

MisoGÉENSjOu  faabîtansdela  plaine,  tribu  d'A- 
thfeaes  ;  «obi  de  leur  ciief  dans  1a  querelle  arec  la 
tribu  des  Faraliena.  I,  43. 

Mesraïk  ,  fils  de  Cfaam  et  patil^fîls  de  N«S,  est  le 
premier  q«ï  ait  pe«plé  TEgypte.  II,  lia. 

MBBoisB  (seceiaJe  guerre  <!«).  Seo  ^o^ue.  VU, 
466 ,  499.  Détails  sur  la  premiieeu.  4918.  Nom  de 
M ees&ne  éaaxA  à  Zancle ,  coloaie  de  Skules  {  par 
qui  et  poor  quelle  raison.  4^ 

AlBSim,  fiU  de  Persée,  époste  k  «œor  d'Atrée. 
VII,  5*5, 

Mesobeb  DBS  AKCiBNA.IncM-lilo de  de*  calculs  sur 
cet  objet.  1, 4SS,  484^  485.  Aranre,  mesare  de  lon- 
gaenr  «b  Egypte.  H,  199.  Araat£re,  mesure  pour  las 
IH|aides«a  Pnae.II,  a4A,  $s5,  $ir6.  Chcnic*.  1,  l54, 
.'>o6;rV,  136.  Coudée,  mesure  de  lAagoeur.  II,  isÂ. 
•Coudée  de  Rn.  1, 34S,  464, 48£.Coaaée  ËgypLÙboe, 
égale  à  celle  deSamos.  II,  i3g.  Cotyle,  mesure  Atti- 
que.IV,  laS.  Médiauifkl,  i5ï.  Orgyie,  nieeare  de 
loagneur.  H,  is5.  Paraaange,  laesure Perte,  ibii.  6; 
IV,  57.  Plèlfan-.  iUA,  II,  ia5.  Scbène,  mtem*  de 
tongneur  en  Egypte.  II,  6, 13$.  Stade,  jnesure  de 
longueur.  I,  i43,  48a,  483;  II,  i25. 

Eee  a 
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MÊTEBPSTcaoSB,  imaginée  par  les  Egyptien*  et 
adoptée  par  quelques  Grecs.  II,  lOi  et  suiv.  Ensei- 
gnée par  les  Druides,  ches  les  Gaulois.  438  et  sniv. 
Est  une  absurdité.  439. 

MÉnocHDs ,  fils  de  Milliades  et  petit-fils  de  Ci- 
mon ,  Commandant  d'un  vaisseau  pris  par  lea  Phé- 
niciens. IV,  1 15.  ho  Roi  de  Perse,  au  lieu  de  loi 
faire  du  mal ,  le  comble  de  bienfiuts.  ibid. 

MèTSQUES.  Classe  d'étranger»  domiciliés  à  Âtbi* 
nés.  IVt  333.  Excellent  Mémoire  de  M.  de  Saînt»< 
Croix  sur  ce  sujet,  ibid. 

MÈTON.  Réforme  Tanné»  civile  des  Atfaénienst 
.Vn,559et56o. 

Meùrsius  (].).  Nomme  mal-i-propos  Chrysîs  la 
mère  de  Cléobis  et  Bilon.  I,  34o.  Attribue  i  un  an- 
cien nue  d^ription  des  Olympiades  composée  ea 
grec  par  Scaliger.  387.  Bourgade  de  son  iovention 
qu'il  place  dans  l'Attïqne  sur  une  plaisanterie  d'A- 
ristophane. 393.  Son  sentiment  sur  l'époque  des  loix 
de  Lycurgue, suivi  par  le  Président  Bouhier,  mais 
destitué  de  fondement.  3o4.  Cité  sor  les  habilatu 
d'AmathoDle  et  de  Paphos.  537. 

Meitrive.  Un  meurtre  fait  exclure  les  Ephésieos 
et  les  Colophoniens  de  la  fôle  des  Apaturies.  I,  lao. 
Meurtre  des  Phocéens  prisonniers;  comment  expié 
par  les  Agylléens.  i34t 

MÂziBUC  (  M.).  S'est  trompé  snr  an  passage  d'Hé- 
rodote. V,  3if4. 

MiCHAiEUS  (Jean-David).  Savant  dans  les  Lan- 
gues Orientales,  a  très-bien  prouvé  que  les  termes 
tiirtfStt)  iT»f»(j  ivrtfVKf»  iMTtfuLrMy  signifient  en 
parlant  de  Tor,  un  or  qu'on  trouve  pur  dans  la 
mine ,  et  qui  n'a  pas  besoin  de  passer  par  le  feu 
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pbur  être  parifié.  I,  364.  Explique  ce  que  c'itoit 
qae  l'Hi^rogrammateus  chez  les  Egyptiens.  II,  3i!>. 
Penae  qne  les  maux  de  dents  sont  rares  en  Egypte. 
5^7-  Prouve  que  le  Zabatus  major,  que  les  Grecs 
nommoient  Lycos  (loup),  étoit  connu  dans  la  lan- 
gue des  Hébreox  et  dans  celle  des  Syriens,  par  un 
terme  qui  aigoifioitlam&me  chose.  IV,  sSS.  Avance 
d'après  Âbulfeda  que  les  campagnes  de  Syène  ne 
produisent  pas  d«  bU;  cependant  le  Géographe  de 
Nubie  remarque  qu'elles  abondent  en  froment. 
Vni,5a5  et  534. 

MiCTTHUS ,  fila  de  Choîros,  Ta  s'établir  en  Arca- 
die,  après  la  défaite  d'Anaxilaspar  Amilcar.  V,  i3o. 
Sa  justice,  sa  fidélité  et  son  désiatéressement.  SgS» 
Ses  doaa  &  Olympie.  599. 

MiDAS ,  fils  de  Gordius,  Roi  de  Phrygie,  fait  pré^ 
sent  de  son  trône  an  temple  de  Delphes.  1, 11.  Son 
petit-fils.  38.  Plusieurs  Midas  parmi  les  Rois  de 
Phrygie.  soo,  353.  Epitaphe  de  Midas  II,  fils  de 
Gordiua,  composée  par  Homère.  VI,  169,  194. 

MibL  ,  où  se  trouve  en  abondance.  III ,  354.  Miel 
artificiel.  V,  5oi 

MiLÉ8iBMB,babitansdeMilet}l)atailles  qu'ils  pen- 
dent contre  Alyattes.1,  i3.  Traitent  avec  Cyrus. 

116.  Pourquoi  s'étoient  séparés  des  antres  Ioniens. 

117.  Partagent  lenr  ville  en  quatre  tribus  i  l'imi- 
tation de  leur  ville  mère.  4S4.  Viennent  au  secours 
des  Cariena  contre  les  Perses ,  et  essnyent  une  san- 
glante défaite.  IV,  87.  Réduits  en  esclavage  par  le* 
Ferses,aprèslaprisedelenr  ville.  101.  Oracle  qui 
lear  avoit  prédit  cette  catastrophe.  103.  Une  partie 
est  envoyée  par  Darius  à  Ampé,  vers  l'embouchure 
da  Tigre,  ibid.  Leur  sensibilité  à  l'égard  des  Syba- 
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rites  chaasët  Ao  leur  ville,  mal  recminue  parccux? 
ci.  io3. 

MiLBT, ville  lonièaeùln^  en  Carie;loDgue  guerre 
qoe  lai  font  Sadyattee  et  Alyatles,  Hoi«  de  Sudes. 
I,  19  et  suiv.  Les  haHtafu  it  Ghios  Mot  les  seuls 
Ioniens  qui  secourent  cette  ville.  i3  et  i4.  Ses  trou* 
blés  domestîqoe*  appaUés  par  des  Députés  de  Paxos. 
IV,  18.  fojrez  MlLÈUSNa. 

MiLON  DE  CïiOTONB,  &Hieax  lattenr.  III,  m. 
Commande  les  CrotoniatM  vainqueun  des  Sy baii* 
tes.  rV,  333.  Son  étonnante  voracité.  é.çS.  Sa  mort 
malheureuse.  ISIy  4«5. 

MiLTiAUBs,  fila  de  Cima,  Tynn  àa  la  Cfaerso- 
nèse  de  l'Hclleipoiit,  pcopase  de  pireadre  te  parti 
des  Scythes  contre  Darius,  et  de  reodre  la  liberté 
àl'Ionie.  111,  ti8.  Ccmmmt  avoit  saccidé  à  Stésa- 
goras,  et  s'éloît  reoda  maître  absoW.  U  avoit  ^nsé 
Hégésipyle ,  fille  d'Oloros ,  Roi  da  Thrace  ]  afiaires 
Acheuaes  des  premières  «asées  d«  son  règne.  IV, 
ii4.  n  se  sauve  à  Inbros,  poursuivi  par  le»  Phéni- 
ciens. ii5.  Se  retire  «asaite  i  Athioes.  ibid.  Elu 
Général  après  s'être  jusUfié  contre  les  accusatioas 
<te  ses  ennemis,  il  Commande  les  Athémiana  à  Mara- 
thon i  les  Généivux  Albéniens  éta&t  partagés,  sod 
avis  l'empcnrle ,  et  la  bataille  ast  résolna  ;  jon  dis- 
cours k  ce  sujet.  i64  «t  aniv.  Caosaa  da  aa  haîue 
contre  les  Pariens  ;  il  obtioit  des  AlbénsMis  das 
vaisseaux ,  des  troupes  «t  da  l'argant  pour  leur  fiùre 
la  guerre.  181.  Mauvais  soecis  de  cette  «xpédltico  ; 
il  est  Uesaé.  i^id.  Da  retonr  à  Athises,  il  est  accusé 
d'avoir  trompé  la  nacîon.  iSs*  Condamné  &  une 
amende  de  càsquante  loleas,  il  meurt  peu  après  de 
U  gangrftne  qui  s'étoit  mise  à  aa  blessure.  i85.  Le 
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penpie  TaToit  d'abord  condamné  i  mort.  487.  Il 
avoît  commandé  les  Alhéniena  à  la  prise  de  l*ile  do 
Lemnoa.  ibid,  et  suiv.  VII ,  a56  et  aS^r. 

MiLTiAisSi  fiU  de  Cjpeéliis;  aneienneté  de  sa  fa« 
mille,  naturalisa  i  Athènes»  IV,  iii>  A  la  prière 
des  Dolooces  et  sur  la  foi  d'un  Oracle,  il  part  peor 
la  Cbersonèse ,  et  est  mis  en  possession  de  la  Ty- 
rannie par  ses  compagnons,  ihid.  Ferme  le  col  de 
la  Chersonèse  par  un  mur.  ihid.  Pria  par  les  Lamp- 
sacéniens,  Orèsns  le  fait  relâcher,  ibid.  et  soir.  Hon- 
neurs qui  lui  sont  rendaa  après  sa  mort.  ii5.  Sa  gé- 
néalogie.  5^5  el  soiv. 

MiLYAl»,  ancien  nom  de  la  Lycie;  ses  habilans 
appelés  Miljrens  et  Solymes.  I,  iSg.. 

MiLTERS  t  de  l'umée  de  Xeczès  ;  lenr  habille» 
■ment ,  leur  armnre  et  leur  commandant.  V,  56. 

Mimwiunts,  poète  élégiaque,  eonlemporain  de 
Solon.  I,  303. 

MiNS  ,  rédaile  en  livres  .pesant.  H,  iSg  et  Si^, 
Monnoie;  son  évaluation.  5io,  35x. 

MiKBRTX.  La  Tille  d'Athènes  éloil  sons  la  protec- 
tion de  cette  Déesse.  V,  479,  Les  citadelles  lui  étoien  t 
consacrées  dans  la  plupart  des  Tilles,  et  elle  y  avoit 
nn  temple.  1, 454.  EHe  en  aveït  nn  iTégée  en  Arca- 
diej  e'^oit  e^ni  de  Hfïnerre  Aléa.  5i.  Un  i  Assé> 
SOS  I  il  fut  brûU  par  l'armée  d'Alyattes ,  Roi  de 
Lydie.  i4.  Ce  Prince  y  en  fit  bitir  deux,  afin  d'ob* 
tenir  de  la  Déesse  le  rétablissement  de  sa  santé.  16. 
Minerre  Pallénidej  son  temple  près  d^Athènes.  47. 
P<4ias,  on  preteetiice  de  la  eitadcHe.  IV,  56,  534. 
Follooehos,  la  raènre  que  Minerve  Fol  ias.1, 139,4511. 
Pronna  et  Froneea  i  Delphes.  1 76.  Disonssion  sur  ce 
sBrnom.  565.  Fête  do  MinerTo.  II,  5o.  Son  temple 
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à  Saï*.  i44.  A  Unit.  i5o.  Fatusement  appelée  Sais 
en  Egyptien.  394.  Statoe  de  Minerve  I^ndiène,  eC 
prétendu  prodige  à  ce  sujet.  54g  et  suir.  Son  Egide 
et  son  habillement  emprantéa  dealàbyines.  m,  aSs. 
Sa  uaiuance.  346,  56».  Minerve  Sciraa  i  Salamîas. 
V,  393,  5o5.  Nom  de  Minerve  ches  les  Béotiens  et 
les  LaC'éâémonieQs.  f^oyez  OmgA. 

M1NB8.  L'art  d'en  faire  et  de  les  éventer  dans  les 
sièges,  est  trës-ancîen.  UI,  £87.  Employées  par  les 
Ferses  an  siège  de  Soles,  dans  l'île  de  Cypre.  IV, 

as. 

MiNBS  d'or  de  Ltdib  ,  d'où  Gygès ,  Alyattes  et 
Crésns  tiroient  lears  richesses  ;  elles  mettent  Gygès 
.  en  état  d'envoyer  de  riches  offrandes  au  temple  de 
Delphes.  1, 1 1 ,  199.  Mines  d'or  et  d'argent  k  Pangée. 
V,  75;  de  Lanrium.  97  j  de  Datos.  VI,  57;  de  Thasos. 
TV,  1 19.  F'oyestOÈsi  ces  diGKreu  noms  dansIaTAB. 

GÉOGK. 

MiNOBÉLiB.  Tribut  que  paye  aux  Tons  le  Prince 
de  ce  pays.  II,  4o3. 

MiNOA ,  appelée  depuis  Héraclée^  ville  de  Sicile. 
IV,  So. 

MiNoa  I.  Année  présumée  de  sa  naissance.  VII, 
338.  Parott  avoir  eu  son  fila  I^castus  dans  sa  soi- 
xantième année.  SSg.  Comment  ou  supplée  la  date 
efiacée  à  l'endroit  où  la  Chronique  de  Faros  parle 
de  ce  Prince.  34o,  En  quelle  année  est-il  né,  suivant 
Eusébe.  ibid. 

MiNOS  IL  Année  de  sa  mort.  VII ,  359  et  34i. 
Année  de  sa  naissance,  et  4  quel  &ge  périt-il  en 
Sicile.  339et54o;V,  119,  SgS.  En  qoelle  année  de 
l'ère  Antique  les  Marbres  placent-ils  Minos  II,  et 
raison  de  b  difiérence  entre  cette  date  et  l'autre 
calcul. 
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calcul.  34i.  Attaque  et  prend  MégaL'ea  soua  Fan- 
dion.  n,  45i. 

MiNTBMs,  descendftns  des  Argonautes,  chasaéa  de 
Lemnoa  par  les  Pélasgea,  se  retirent  chez  les  Lacé- 
démoniens,  qui  les  incorporent  dans  leurs  tribus, 
m,  323;  VII,  aSa,  355.  Veulent  pardciper  à  la 
Royauté,  sont  mis  en  prison,  et  délÏTrés  par  leurs 
femmes  qal  se  mettent  à  leur  place.  III,  333.  Une 
partie  suit  Tbéras ,  qui  alloit  fonder  une  colonie 
dans  l'ile  de  Calliste;  plusieurs  villes  bâties  par  les 
euires.  335 ,  353 ,  339  j  V,  490  et  suir. 

MissiB.  ou.  MiSR,  nom  que  les  Turcs  donnent  à 
FEgypte;  son  étymologie.  II,  i53. 

MiTHKiDATES ,  Roi  de  Font,  descendoit  d'un  des 
sept  conjurés  contre  l'imposteur  Smerdis.  III,  SS/* 
De  Darius,  selon  quelques  aatenrs.  V,  364.  Voyet 
Artobabzanes. 

MrTRA,  nom  de  Vénus  chez  les  Ferses.  1, 109. 
DiEFéreuce  de  ce  nom  d'arec  Mithras.  4i4. 

MiTRADATES ,  un  des  bouviers  d'Astyages  ;  com- 
mission qu'il  reçoit  touchant  Cyrus  enfant.  I,  90  et 
suiv.  Est  mandé  par  Astyages  qui  l'interroge  et  veut 
le  faire  mettre  à  la  question.  gS  et  96.  Voyez  Cyrus. 

MlTRADATES  ou  MiTURlDATES,  se  vante  d'avoif: 
tué  Cyrus  le  jeune,  et  est  condamné  an  supplice  des 
auges.  VI,  349,  317.  , 

MlTROBATRS,  gouverneur  de  Dascylium  ;  repro- 
che qu'il  &it  à  Orétès.  III,  9^.  Assassiné  avec  son 
fils  par  l'ordre  d'Orétès.  101  et  suiv. 

MiTTLàNB,  patrie  de  FitUcus.  1, 19.  Ses  habitai» 
soupçonnés  de  vouloir  livrer  Factyas  à  Mazarès. 

Mnasèab,  disciple  d'Aristarque;  comment  on 
Tome  IX.  F  ff 
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doit  corner  le  texte  grec  de  ion  passage  sar  lei 
Arcadîens  qai  régnoient  avant  la  lune.  VII,  337. 
Le  Koi  d'Arcadie  nommA  Froséténus,  paroH  être 
de  aa  création,  ibid,  et  338. 

Mnésarqub,  père  de  Pythagore.  III,  190. 

MNÉsiFBiLBD'ATHÈNES.Sageconteilqu'ildonne 
à  Thémistocle».  V,  197.  C«  Génëral  avoit  été  son 
disciple.  479îVl,  455  et  saiv.  igi, 

Mnétis  y  bœuf  consacré  au  soleil  ^  comme  Apia 
l'étoit  à  la  lane.  lU,  397. 

MoRis ,  le  dernier  des  trois  cent  trente  Rois  d'& 
gypie,  s'illustre  seul  par  divers  monnmens.  II,  78. 
Epoque  de  sa  mort.  1 59.  Remarqoe  sar  ce  qoe  Dia> 
dore  de  Sicile  dit  de  Ini.  VII,  56.  Calcul  qui  déter- 
mine Tannée  de  sa  mort.  86  et  87.  Voyez  Mènes. 

Maris,  lac  creusé  par  le  Roi  de  ce  nom.  II,  78. 
Description  de  ce  lac  ;  revenu  considérable  qu'en 
tiroit  le  trésor  royal,  au  temps  de  la  pèche.  i35  et 
saiv.  Comment  on  se  débarrassoit  de  la  terre,  k  me* 
sure  qu'on  le  crenaoit.  136.  Situation  de  ce  lac;  opi- 
nions principales  à  ce  sujet.  5o5  et  saiv. 

Mois  intercataires  des  Grecs.  I,  si.  Ils  en  a)ou- 
toient  un  au  commencement  de  chaque  troisième 
année.  Il,  4,  i55. 

MoïSB  i>B  Chorène.  Combien  il  admet  de  Roîa 
qui  gouvernèrent  les  Mèdes  après  la  révolution  faite 
par  Arbaces.  VJI,  t5g. 

MoHBMPHis ,  ville  d'Egypte,  confondue  avec 
Memphis  par  quelques  auteurs  ;  «a  situation.  Il,  157 
et  531. 

MoHJES.  n ,  556  et  suiv.  Celle  du  Cabinet  de 
Sainte-Geneviève,  aujourd'hui  au  Cabinet  des  An- 
tiques de  la  Bibliothèque  Nationale.  556  et  597. 
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•  MoNARCBiQUB  (Gouvernemeat) ,  préféré  au  ré- 
publicain par  les  meilleurs  Ecrivains  do  l'aatiqaîlé, 
dont  la  plupart  viroient  dana  des  Républiqnei.  III , 
54o  et  saiv.  Réflexions  snr  cette  espèce  de  gourei'- 
nement.  545. 

MoNDB,  dÏTisé  en  deux  parties  seulement  par 
beaucoup  d'ancienS'  II,  igS.  Son  origine;  notions 
d'Hérodote  à  cet  égard.  VU,  139.  Tradition  sur  son 
origine.  i3o. 

MoNOAULT  (l'Âbbë),  Traducteur  élégant  d'Ué- 
rodien  ;  n'a  pas  daigné  parler  dans  ses  notes  de 
l'usage  de  porter  du  feu  devant  les  Empereurs.  III, 
380. 

MoMNOiE.  L'usage  n'en  étoit  pas  encore  connu 
des  Grecs  du  temps  de  la  guerre  de  Troie  ^  comment 
on  exprimoit  la  valeur  des  choses  )  invention  de  la 
monnoie  attribuée  i  plusieurs  Princes  ou  peuples. 
V,  535  et  suir.  Monnoie  de  £er  des  lAcédémoniens; 
comment  on  la  rendoit  inutile  à  tout  autre  usage. 
556.  Mounoies  grecques  en  forme  de  petites  bro- 
ches de  fer  ou  de  cuivre.  536.  Sous  quelle  forme 
étoient  les  trésors  de  Crésus  et  de  Darius,  etc.  53^ 
et  suiv. 

MoNNOiss  d'or  et  d'argeht.  Quel  peuple  en  a 
fuit  frapper  le  premier.  1 ,  78 ,  5f2  et  5^5.  y  oyez 
Aeyandiqdbs. 

MoNOLrrUB  (édifice)  ou  d'une  seule  pierre,  trans- 
porté en  trois  ans  par  deux  mille  bateliers.  II,  i45. 

MoNT&GUB  (  Lady  Wortley),  assure  que  la  loi 
Mabomélane  permet  aux  Musulmans  d'avoir  jus- 
qu'à  quatre  femmes,  mais  qu'il  n'y  a  peut-être  pas 
d'exemple  qu'un  mari  ail  lait  usage  de  ce  privilège. 
11,568. 

Fff  3 
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Montesquieu.  Son  opinion  sur  les  Aniphictyons.« 
I,  44^.  Parle  arec  trop  de  mépris  de  l'expédition  de 
Dariiu  dans  les  Indes.  III,  467 ,  468, 469>  533  >  VI, 

MoKTFAucoM  (le  Père).  Sa  niépri&e  sur  un  pas- 
sage du  Liexique  d'Hérodote.  1, 445.  Son  Antiquité 
explitjuée,  citée.  H,  346;  III,  $76,  577;  IV,  aS;; 
V,3a3iVI,  38o. 

M0PSOPU8,  fils  deTriptolème;  noms  de  son  aïenl 
et  de  son  bisaïeul.  VU ,  268.  C'est  de  lui  que  vient 
le  nom  de  Mopsopîe  donné  à  l'Attique  par  quelqnet 
auteurs,  ibid. 

M0P8U8,  fils  de  Manto  et  d* Apollon,  devin  cé- 
lèbre ,  l'emporte  sur  Calchas.  V,  384. 

MoBiCHiDÈs,  Archonte  d'Athènes^  défend  de  re- 
présenter des  Comédies.  VII ,  56 1 .  Comment  nommé 
par  Diodore  de  Sicile.  563. 

MoRRissoN,  célèbre  Botaniste  Ecossois;  son  opi- 
nion sur  le  Papyrus.  II,  374. 

Mort.  Les  anciens  ne  s'en  occapoient  que  ponr 
s'exhorter  à  jouir  des  plaisirs  de  la  vie.  On  n'est 
point  étonné  de  voir  cetle  maxime  dans  les  poésies 
d'Anacréon,  de  tons  les  Poètes  voluptuenx,-et  dans 
la  bouche  des  Philosophes  Epicuriens.  Mais  que 
dire  des  Egyptiens,  qui  pasaoient  pour  sages,  et  qui 
ne  faisoient  pas  un  festin ,  où  l'on  n'apportât  la  re- 
présentation d'un  mort?  On  la  montroit  à  tous  les 
convives,  en  leur  disant  :  /êtes  Ua  yeux  sur  cet 
Ttomjne ,  voua  lui  ressemblerez  aprè*  votre  ?nort  ; 
buvez  donc  maintenant,  et  voue  divertieees.  II,  63, 
556  et  357.  Ces  maximes  détestables  avoient  péné- 
tré chez  le  Peuple  de  Dieu  dès  le  temps  deSalomon, 
qui  met  dans  la  bouche  d'un  libertin  ce  qu'il  y  a 
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dft  J>Iuâ  séduisant,  ponr  engager  à  profiter  du  temps 
présent  et  à  se  livrer  à  toutes  sortes  de  voluptés. 
337.  Ces  libertins  se  sont  donné  depuis  ces  temps-là 
le  nom  de  Philosophes,  et  c'est  contr*eux  que  s'est 
élevé  avec  force  le  pieux  et  bloquent  Père  de  Neu- 
ville. 337  et  358.  Peuple  chez  lequel  on  se  réjouit 
à  la  mort  de  quelqu'un,  et  où  on  s'afflige  à  la.  nais- 
sance des  en&ns.  IV,  3 ,  188  et  suiv. 

Moscuiis,  de  l'année  de  Xerxès;  leurs  armes  et 
leur  commandant.  V,  58.  yoyez  Tab.  G6ogr. 

MosHBiH  (M.),  Abbé  de  Mariendal.  Son  opinion 
sur  l'existence  d'Orphée.  Il,  345. 

Mos¥N«QVBS.  Tribut  qu'ils  payoieat.  III ,  81. 
Faisoien  t  partie  de  l'armée  de  Xerxès.  V,  56.  Voyet 
Tab.Gëoge. 

Mots  ,  devenus  ridicules  de  beaux  qu'ils  étoient; 
d'autres  augustes  et  respectables,  ne  signifiant  dans 
l'origine  qu'une  chose  commune  et  profiine.  IV,  2994 

MoDCHEaons.  Voyea  Figvibr  et  Palmibh. 

Moutons  d'àrabib  ,  dont  la  queue  est  d'une  lon^ 
guenr  et  d'une  largeur  extraordinaire.  III,  93.  Du 
Cap  de  Bonne-Espérance,  etc.  383. 
'  M0Y8B.  Fragment  de  son  histoire  mêlé  de  fables 
par  le  Juif  Artapan ,  et  cité  comme  autorité  par 
M.  d'Origny.  VII,  3i ,  34.  VoyoK  Biblb. 

Mdet.  Fils  muet  de  Crésus  recouvre  la  parole  & 
la  vue  da  danger  que  court  son  père.  I,  69,  348, 
349,  35o,  357  et  358.  Ua  des  endroits- du  texte 
d'Hérodote,  qui  regarde  ce  Prince,  est  sûrement 
altéré.  353  et  ^54. 

MuiDS  d'argent,  donnés  par  Crésus  au  temple 
de  Delphes  ;  oà  ils  étoieut  du  temps  d'Hérodote. 

1,5,. 
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Mules  (les)  n'engeadrent  pas,  oo  raremenl;  on- 
Babylonien  en  tireop&ux  présage. III>  lai.  Quand 
une  mnle  engendroit  on  h  regardoit  comme  un  pro- 
dige. 133,  4o6,  4o7.  Maie  qui  fit  un  poulain  qui 
Hvoit  les  deux  sexes,  présage  f&cbetu(  poar  Xerxès. 
V,  47  et  48. 

MuLGTB,  généralement  parlant,  sont  stériles.  VI, 
378.  Les  Ëléens  attribuoient  à  l'effet  de  quelque 
malédiction ,  qu'il  ne  s'engendroit  pas  de  muleU 
chez  eux.  in ,  i48>  453  et  suîv.  La  vue  des  mulets 
cfi'rayoit  la  cavalerie  des  Scythes.  III>  3i3,  53o. 

Murailles  élevées  par  diSérens  peuples  pour 
mettre  leur  pays  à  l'abri  dp»  incursions  hostiles , 
lorqiie  l'art  de  fortifier  les  plaoe#  étpit  ignoré.  IV, 
395.  Muraille  de  bois  des  Budins.  III ,  198,  308.  Les 
Athéniens  mettoient  leur  confiance  dans  leur  mu- 
raille de  bois.  V,  194,  470.  Le  mur  de  bois  dont 
Mardonins  avoit  fortifié  son  camp,  attaqué  et  ren- 
versé parles  Athéniens.  VI,  53  et  suiv.  Murs  de 
Babylone.  F'oyee  Babylohb. 

MuKicuiDKS,  Hellespontien  ,  envoyé  par  "b/bx- 
donius  aux  Athéniens  qui  s'étoient  retirés  en  SaU- 
mine,  pour  leur  proposer  l'alliance  de  Xerx&s}  ne 
réussit  pas.  VI,  3. 

Musaraigne,  consacrée  à  I^toqa  ches  let  Bgyp* 
liens;  pourquoi. II,  5ii. 

Musée  d'Elbvsis  ,  fils  d'Antiphémns  t  accomi- 
plissement  de  ses  Oracles  touchant  la  t>ataille  de 
SaUmine.  V,  ?34.  Ses  ouvrages.  So5.  Onomacrite 
faisoit  commerce  des  Oracles  de  Musée.  V,  5,  370. 

Muses.  lueurs  nems  n'ont  été  mis  à  la  tête  des 
difienns  livre»  de  l'Histoire  d'Hérodote  que  par  les 
Grammairiens  des  derniers  siècles.  Til ,  363. 
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MvsGRATB  (M.),  M^âflcin  Angloù,  célèbre  par 
d'excelleiiles  édïlioQS  d*Ëiiripiâe«  et  de  Sophoclea. 
Prouve  très- bien  que  les  Atlîqnea  lûettent  souvent 
le  comporalif  pour  le  positif^  tl,  366.  Corrige  un 
vers  d'Ëuripidea  de  la  mftme  manière  qae  Tavoit 
fait  M.  Vaickenaer.  III,  5a6.  Explique  ti-è4-biea  un 
vers  du  RbésHS  allribué  à  Euripides,  qui  a  été  altéré 
par  les  copistes.  4(f3  et  HOte.  M'a  prévenu  sur  la 
significatioa  d'un  terme  grec,  doiit  je  ne  me  sais 
apperçu  que  depuis  ma  première  édition.  V,  544. 

Musiciens.  Appelés  hfÂtKethtn,  c'est-à-dire,  maî- 
tres. I,  311.  Les  Argiens  passoient  pour  tes  plus 
habiles  Musiciens  de  la  Grèce.  III,  lo;^,  395. 

Mygale  (  bataille  de),  se  donne  le  même  jour  que 
celle  de  Platées,  entre  les  Grecs  et  les  Perses.  VI,  7S 
et  suiv. 

MrcÈNBS  (  Royaume  de).  Par  qui  fondé,  et  sui  le 
de  ses  Rois  jusqu'à  Atrée.  VII,  335. 

Mycëhinvs  ,  Sis  de  Chéops ,  succède  à  son  oncle 
Chépbren ,  et  tire  les  Egyptiens  de  l'éiat  déplorable 
où  ils  aVoient  gémi  sous  les  detnc  règnes  précédens. 
II,  106.  Douleur  que  lai  cause  la  mort  de  sa  fille 
unique,  dont  il  &it  enfermer  le  corps  dans  une 
génisse  de  bois  doré.  10^.  Fable  i  l'occasion  de  cette 
génisde  et  des  statues  sans  bras  dont  elle  étoit  en- 
tourée;  cérémonies  annuelles  A  ce  sujet.  107  et  suiv. 
Un  Oracle  lui  ayant  annoncé  sa  fin  prochaine,  il  se 
livre  à  tous  les  plaisirs,  et  croit  convaiaëre  l'Oracle 
de  mensonge,  log  ftt  suiv.  Il  fait  aussi-  cottslmire 
une  pyramide.  110.  Pourquoi  il  ne  suocédtt  pas  im- 
médiatement à  son  père  Chéops.  VII,  90^  Cembiea 
d'anaées  on  peut  présumer  qu'il  a  régné,  gi. 

MtcieSS,  de  l'armée  de  Xerxès;  leurs  armes  et 
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leur  commandant.  V,  53.  Foyes  Table  Géogra- 

Mylasses  ,  Tille  Cariène.  Son  temple  de  Jupiter 
CaneD.I,  158.475. 

Mtlitta,  nom  de  Vénus  chez  les  Assyriens.  I, 
109,  161 ,  536  et  537. 

Mtontb,  ville  j[oniène.  0&  ailnée.  I,  117. 

Myrine,  ville  Eolièae.  I»  lai. 

Myrsus,  père  de  Candaoles,  appelé  Myrsile  par 
1«s  Grées.  1,  6  et  7. 

.  MYR8V8 ,  fils  de  Gygës ,  nn  des  Généraax  de  l'ar- 
mée Ferae,  tué  par  les  Cariens  dans  une  embuscade. 
IV,  88. 

Myrte  (branche  de).  Les  Grecs  s'en  passoient 
nne  de  main  en  main  en  chantant  dans  les  repas  ; 
origine  de  cet  usage.  IV,  345. 
.  Mys,  da  la  TiIIe  d'£uropoi  en  Carîe,  consulte  tous 
les  Oracles  par  ordre  de  Mardonius.  V,  35o  et  soir. 
5a4. 

.  Myscellus,  fils  d'Alémon,  1 
les  ;  part  avec  des  Achéens  poai 
et  Archias  l'aide  à  bâtir  Croton 

Mysi;bn8,  subjugués  par  Créi 
originairement  Myaiens.  338. 
mée  de  Xerxès.  V,  55.  Koyem  II 

GÉOGRAPHIQUE. 

Mystères  d'Osiris  et  de  Bacchns  aont  les  mêmes. 
Il,  3foet  471. 

Mystères  des  Cabires.  U,  45,  380.  Mystères  Or- 
phiques ou  Bacchiqnes  ,  Egyptiens  et  Pythagori- 
ques.  64  et  65.  Mystères  nocturnes  k  Sais.  i4t  et 
auiv.  Mystères  d'BIeusis.  V,  486.  Temps  où  ils  se 
«flébroipnt.  VI,473. 

Mysus^ 
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Mratrs,  I'qq  des  irères  de  Car,  selon  les  Carteas. 
I,  ï58. 

Mttiléiiibk^  )  en  gaerre-arec  lot  Athéniens.  IV, 
78.  La  paix  rétablie  enlr'enz  par  Périandre.  79. 

N 

Nabonaasab.  Détruisit  tontes  les  histoires  des 
Princes  qui  l'avoient  précédé.  VII ,  168.  Sémira* 
çaia  II  étoit  sa  femme.  171.  Voyez  Éb^  de  Nabo- 
NASSAR. 

Nabonid,  Roi  de  Babylone.  Mis  par  des  conjurés 
à  la  place  de  Labassoarascus.  VU,  t  f^.  Appelé  Na- 
banuidoch  par  Mégasthènei ,  et  Nabonadius  par  le 
Canon  de  Ptolémée.  ihid^  et  180.  Faroit  fttce  la 
même  qae  Iiabynet  IL  177,  180. 

Nabopolassar  II  on  NabucSodonosob  ,  Roi 
d'Assyrie  $  temps  de  sa  mort  et  durée  de  son  règne.. 
\^  491  et  4ga.  Voye%  Labtmètb. 

Nabuchodonosob,  Roi  de  Babyloue,  bat  Nécos, 
Roi  d'Egypte,  et  se  rend  maître  de  ses  Etats;  épo- 
que de  cet  événement.  11^  5i8,  536  et  sniv.  Succède 
à  Asarhaddon.  VII,  i5o  et  t5i.  Bat  Phraortes,  Roi 
des  Mèdes;  à  qoelle  époque.  ihwU  Combien  de  temps 
on  peut  présumer  qu'il  a  régné.  i56, 157 ,  173.  Com- 
ment nommé  dans  le  Canon  de  Ptolémée.  170.  Té- 
moignages d'anciens  anteurs  sur  sa  maladie.  i6ùl.  et 
173.  Appelé  Labynite  par  Ilërodote,  170  et  171.  Ses 
enfans.  173, 173, 177, 178.  Nom  de  sa  fenune..  178, 
Nachob,  le  même  que  Fhéron,  sdpn  la  Chro- 
nique Paschale*  VII,  87.* 

NAIBS  D'ËTHIOriE.  n,  93it 

ïfAissAifpB  d'un  enfant,  sujet  de  tristesse  cbez 
Tome  IX,  Ggg 
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les  TraasM.  IV,  S»  188  «t  189.  Jour  (te  la  naissance 

célébré  dans  la  Perse.  VI,  iJa,  i56. 

Nasamons  ,  peuple  de  Libje  ;  royage  de  cinq 
jeanes  Nasamons  dans  les  déserts  de  la  Libje>  n, 
36.  Vont  k  la  chasse  des  sauterelles  ;  voient  leurs 
femmes  publiquement  ;  la  mariée  chea  eux  accorde 
ses  faveurs  k  tous  les  convives,  ni,  sii.  Comment 
ils  font  les  sermens  et  exercent  la  divination,  ibid, 
555.  Enterrent  le*  morts  assis.  35x. 

Natbum  ,  servoit  aux  embaomemens  en  Egjpte, 
II,  68.  36o. 

Naucratis  ,  courtisannes  de  cette  ville ,  célèbres 
par  lear  beauté.  Il,  1 13.  Amasis  accorde  cette  ville 
aux  Grecs.  14^.  C'éloit  autrefois  la  seule  place  de 
commerce  de  l'Egypte.  i46. 

Naufragés  (les)  immolés  à  Ipbigénie  chex  les 
Tantes;  cérémonies 
crifices.  III,  196,  5i 
Nauhachie  célèl) 
V,  507. 
NAUZB()f.âela) 
Naxibns,  exilés,! 
licitent  ArisUgoras, 
aider  i  rentrer  dans  l 
vaisseaux  aux  Grecs 
contraires  qu'ils  avoi 
V,  191.  Récit  d'Hén 
Plntarqne.  VI,433  . 
49a  et  493. 

Naxos  (  Ile  de  ) ,  conquise  par  Flsislrate.  I,  48. 
Lieu  de  l'invention  do  Dithyrambe,  selon  Pindare;  ■ 
£09.  yoyex  IiTGDAMrs.  Se-défend  contre  Its  Perses, 
qui  sont  forcés  de  se  retirer,  après  nu  siège  de  quatre 
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moù.  IV,  33.  La  ville  et  les  temples  brûlé*  qaelqnes 
tempa  apcii  par  les  Fenes,  «t  les  IiabitaDs  rédnîts 
CD  esclavage.  i55. 

N^os,  père  de  Psammîtidiiis,  mît  à  mort  par 
un  Prince  Ethiopien.  VII,  9S,  106. 

Hicos,  fils  de  Fsammitichas,  lui  succède  et  es- 
saye de  joindre  par  on  canal  la  Méditerranée  à 
la  mer  Ronge.  I,  ii4;  H,  i3s.  Sa  guerre  arec  les 
Assyrims  et  sa  victoire  sur  Josias,  Roi  des  Juifs. 
itnd.  Voyage  par  mer  <jn'il  fait  entreprendre  à  des 
Phéniciens.  116.  Fait  coosbrnire  des  vaisseaux.  i33. 
Bat  les  Syriens ,  prend  Cadytis,  et  consacre  A  Apol- 
lon l'habit  qu'il  portoit  dans  ces  expéditioBs.  iS^ 
Durée  de  son  règne.  1, 116)  II ,  i54. 

N&LÉE,  fils  de  Neptune  et  de  Tyro.  Vil,  188. 
Fonde  Pylos  en  Mesâénie.  itf9.  Sa  itoma  et  ses 
trei»  enfiuw.  ibid.  Temps  où  il  étoît  né.  198,  55o. 
Sa  fille  i  qui  mariée,  aoa  et  3o3.  Tons  ses  fils  tués 
an  siège  de  Pylos ,  excepté  Nestor.  3o3, 54o.  N'avoit 
que  trois  ans  de  plus  qu'Hercules.  35o.  Son  fila  Féri- 
olymène  et  ses  descendans  jusqu'à  Mélanthus.  349 
et  55o. 

Nkptukx.  Sacrifices  de  oheranx  qu'on  lui  offiroit* . 
I,  539. 

Neptune  HÉLioonEN  ;  le  Panioninm  lui  est  con- 
sacré i  Mjcale.  I,  isi.  D'où  venoit  ce  surnom.  446 
et  447.  Neptnae  est  adoré  chex  les  Egyptiens,  selon 
Hérodote.  II ,  44.  11  est  originaire  de  Libye.  44 , 
378  )  m,  >5i ,  669.  Premier  cheval  dompté  par  luit 
sur  quoi  est  fondée  cette  fable.  669.  Surnommé  Sau- 
veur par  les  Grecs.  V,  i34.  Neptune  Pétréns  ches 
les  Thessaliens.  349.  Neptune  se  venge  des  Perses 
profanateurs  de  son  temple.  347.  Autel  qui  lui  étçit 
Cgg  3 
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consacré  k  l'Utlime.  343.  Sa  sutoe  de  bronse  i«  sept 
coudées  de  bmat  faite  de  la  dixième  partie  du  batin 
prii  sur  les  Perses  à  Platées.  VI,  61. 

titBàQksouoASABVê,  le  mfcme  que  Dariiu  MMe. 
Vn,  i5. 

NËRiGUMAJi,  Roi  deBabylonot /^(>>'MUARnra 

MÈDE. 

Nestor  ,  fils  de  Nélée>  descendoit  de  Pelée.  1 ,  53. 
note  a.  Ecbappe  au  massacre  de  ses  friras;  de  quelle 
manière  et  où  élevé.  Vn,  189,  54g.  Ses  exploits^ 
sa  femme  et  se*  neuf  eafans.  189.  Son  âge  i  Tépoque 
du  siège  de  Troie,  et  année  de  sa  naissance.  348. 

Nbuhbs  ,  ont  les  mêmes  usages  que  les  Scjthea^ 
dont  ils  sont  Toisins.  III ,  197.  Sont  chassés  de  leur 
pays  par  une  mnltitade  de  serpens.  ibid.  Leàrs  pré- 
tendues métamorphoses  en  loups,  ibid. 

Neuville  (le  Père),  éloquent  et  vertueux  Pré- 
dicateur de  la  Compagnie  de  Jésus,  s'élève  avec 
force  contre  les  prétendus  Phîlosoidies.  II,  53^  et 
338. 

Newton  (le Chevalier Tsaac),  célèbre  ïfath^ 
maticien  Anglois ,  supérieur  à  tous  les  éloges  qu'on 
pourroit  lui  donner  ;  s'est  mépris  sur  nn  passage  de 
Suidas,  et  a  attribué  k  la  Princesse  Nausicaa,  fille 
du  Roi  des  Fhéaciena,  l'invention  de  la  Sphère, 
quoiqu'il  ne  s'agisse  dans  ce  passage  qua  d'un  jeu 
de  ballon.  I,  5^i.  Prétend  que  l'ancien  Musée  avoit 
fait  une  Sphère,  quoique  ce  Poète  se  fat  contenté 
d'en  faire  une  description  dans  ses  vers.  U,  ^Sf. 

NiCAGORAS,  de  Trésène,  auteur  d'un  décret  en 
faveur  des  Alhéniena  fugitif.  V,  463. 

NiCANORB  DB  CoLOPUON.  SoD  épigramme  snr 
Olhryadet.  I,  353. 
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-  KicAsDhb,  filaJe  Cbarillus ,  Roi  âvLacéâémoae. 
Jduitfe  de  son  règne.  VU ,  497.  Ravage  le*  terres  des 
Argieiu;  ea  quelle  année,  ibid.  A  quelle  année  4e 
ton  règne  ae  rapporte  l'Olympiade  de  Corcebas.  4g8. 
N1CIA8  (M.),  savant  Editenr  des  Géoponiquesj 
a  fait  d'exceUeotes  noies  sur  le  Traité  attribué  i 
Arittote ,  de  JlUrabilthu*  ^uacuUationibuê.  I,  364. 
Donne  une  excellente  explication  d'un  terme  grec. 
319.  Fait  une  bonne  note  «ur  un  passage  d'Héro- 
dote. IV,  360.  Approuve  deux  corrections  de  Saa- 
maise  sur  le  Traité  de  Mirabiiiè,  AuaculkU.  VUI. 
5o8. 

|4'icoDROHB  y  fils  de  Cnoethas ,  entreprend  de 
livrer I^ine,  sa  patrie,  aux  Athéniens.  IV,  i5o.  Son 
complot  échoue  par  la  firate  de  oeox-oi }  il  se  retire 
à  Sunîum.  ibid.  et  i5i. 

Nicolas  nu  Dahas,  Philosophe  Féripalélicien , 
contemporain  d'Auguste,  dont  il  étoit  très-aimé, 
avoit  écrit  une  Hiatoire  Universelle  en  cent  qua- 
ragle-qualre  livres,  dont  il  ne  nona  reste  que  des 
extraits  publiés  par  Henri  de  Valois  ;  il  y  raconte 
d'nue  nihuière  romanesque  comment  Crésus  fut  dé- 
livré des  flammes  dont  il  alloit  être  dévoré.  I,  ?58. 
NlEBUHR  (M.),  savant. Voyageur  Danois,  nous 
apprend  que,  dans  quelques  cantons  àe.  l'Arabie,  le 
Durra,qui.est  une  espèce  de  grain,  rend  cinquante 
pour  un,  que  dans  les  monlagnes  le  même  grain 
produit  cent  cinquante  et  même  deux  cents  pour 
un,  et  dans  le  Téhama  quatre  cents  pour  un>  1 ,  507. 
Donne  des  renseignemens  sur  la  longueur  du  golfe 
d'Arabie.  H,  t&4.  .Obaerve  que  dans  lesclimats 
chauds  la  circoncision  est  presque  nécessaire.  343. 
Donne  dans  sa  Descriplion  de  l'Arabie  la  représrn- 
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talion  d'aoe  «hanue  Egypliène.  346.  Aamn^  de 
même  qne  Mylady  Wortlej  Montagne,  qae  la  po- 
lygamie n'eat  pas  aussi  universelle  en  Orient  qu'on 
le  croit  en  Europe.  368.  Nous  apprend  qae  les 
Arabes  iie  se  servent  pa*  de  clous  dons  leurs  petite 
navires.  38o.  Prouve  par  Arrien  que  r«i«eiis  qn'on 
ijroit  de  l'Arabie  Hsnrcuse  n''^teit  pas  tout  du  cr& 
de  ce  pays.  UI,  S/i.  Ri^iporle  de  quelle  mauiire 
les  Arabes  traient  la  femelle  du  boffle.  4ii. 

Nil.  Ses  différwites  branches  et  bonehes.  II,  i5. 
Plus  amplement  détaillées.  198  et  soiv.  Qnels  paya 
il  inonde  dans  ses  débordemens  annuels,  ibid.  16. 
Epoque  deceadébordamena.  1.6.  L'auteur  inlerroge 
inutilement  les  PrÂtres  et  autres  personnes  sur  les 
causes  de  ces  débordemens.  ibid.  16.  Il  réfuie  trois 
opinions  différentes  i  ce  sujet,  iiid.  17 ,  18  et  sui^. 
Opinion  singulière  de  l'auteur,  ibid,  19  et  30.  Pluies 
de  l'Abyssinie ,  vraie  cause  de  la  crue  du  Nil.  3o8. 
11  ne  règne  jamais  de  vents  frais  sur  le  Nil.  ibid, 
31.  Ignorance  des  Eigyptiens,  des  Libyens  et  des 
Grecs  sur  les  Sources  du  Nil;  recherches  d'Héro- 
dote sur  ce  point  de  Géographie  j  cours  du  fleuve 
jusqu'au  pays  des  Automdes  en  Ethiopie,  ibid,  ai 
et  euîv.  Comparaison  du  Nil  avae  l'Isler.  ibid.  37  et 
iuiv.  CooTi  du  Nil  changé  par  Menés,  ibid.  76  et  77. 
Discussion  sur  tes  crâea  de  ce  fleuve  é  différentes 
époques.  1S9  et  miv.  N'est  pas  le  seul  fleuve  qui 
croisse  en  été.  ao5.  Sa  source,  sntrant  M.  Bruce ,  ou 
plut&t  suivant  las  Jéswtea  Portugua.  aaS.  Regardé 
comme  Osiris.  535 ,  489.  On  lui  rendoit  une  espèce 
de  culte.  363.  Menés  met  à  sec  l'ancien  lit  du  Nil 
au-dessus  de  Memphis,  et  fait  creuaw  nn  nooveau 
Ut;  vestige»  de  l'ancien.  77,388.  L'eau  da  Nil  ne  se 
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gftie  peint.  Uf ,  368.  No  reçoit  ni  xÎTiire  ni  fon- 
taine clepat»  ton  entrée  en  Egypte.  4^5. 

NlliAs,  l'un  des  fils  de  Codrnv,  vent  sapplànteT 
son  fi-ère  Médon  dans  l'Arcfaontat,  et'  conduit:  en- 
suite nne  «olonie  en  Asie.  YII,  3oo,  Soi ,  437,-$3t. 
Fondateur  de  beaucoup  de  villes ,  selonr  les  Marbres 
d'Oxford.  Soi.  Erreur  d'ËosibesDrrépoqnedecette^ 
eolonîe,  d'«A  prorient-elle.  ibid.  et  S03.  Earipides 
et  Vitruve  n'attribuent  &  Nilée  aucone  part  dan» 
la  conduite  da  cette  colonie.  455  et  4^6. 

NtLOMiima,  établis  k  MemiAis,  i  Syintf  et  est 
d'autres  endroits.  II,  i65. 

N1LU8 ,  Roi  d'Egypte  ;  passage-  de  Dicatarque  où 
il  est  nommé.  YII,  567.  Appelé  Fbmron  par  le  Syu' 
celte.  S€g.  Son  règne  regardé  par  £HcsraTt|ae  comme 
Vépoque  de  la  prise  de  Tme.  iéiâ, 

KiNiVE,  ville  des  Assy  riensjattaquée  par  Fil  raor-' 
tes,Roï.desMédiM,qBi  y  périt  avec  la' pins  grande 
partie  de  sou  armée.  I,  85.  Son  fils  Cyaxares  en- 
forme^Ie  siège,  et  est  obligé  dt  le  lever,  ièâl.  86.  En 
fait  de  nouveau  le  siège ,  et  la  prend.  88 ,  4g5. 

NiosË,  fille  de  Phoronée,  eut  de  Japilerou  d'un 
inconnu ,  deux  enfkns.  VU,  317;  Félasgus  premier 
est  un  de  oesen&ns.  3io,.3iI.  Dispersion  de  ses 
fils.  Si4.  lo  en  descendait.  Si5. 

NisÂBj'port  des  Mégariens,  pris  par  Pisistnite. 
1,45. 

NmV8,  fib  de  Fàndîon  U,  Roi  d^Athènes-,  r^e 
dans  la  Mégarido  après  sou  père.  Vllf,  i3i.  Son  gen- 
dre, ibid, 

NrrkriB ,  fille  d'Apriès-,  envoyée  k  Camhyiès  a» 
lien  de  Is-fille  d'Amasis,  qne  ce  Prince  ne  voottiiG 
pas  donner  en.mariage  au  Roi  de  Perse.  III,  3. 


ihvGoogle 


434  TABLE 

NiTOCBU ,  Reine  do  Babylone.  Sa  pradmee  et  an 
oumge*  poor  fortifier  son  pays  contre  1h  Midea 
«t  obvier  anx  débordemeiu  de  TEophrate.  I,  ii7, 
149,496,  497  et  498.  ParticoUrités  nr  son  tom- 
beaa.  i5o.  Nom  de  «on  ^poox  et  de  soa  fiU.  ibid. 
Combien  y  a-t>il  ea  d'intervulle  entre  mo  règae  et 
celai  de  Sëminimia  femme  de  Nabacbpd<»iaeor.  4gi . 
Courts  détaiU  sur  celte  Frinceue.  VU,  169,  171 , 
181. 

NnocKU,  ReÏQe  d'Egypte*,  comment  venge  la 
'  nort  de  ion  frire.  II  «  76.  Ti»«s  de  ce  nom  dans 
celui  de  Neith.  5qi, 

NiTBKVou  (  M.  le  Doc  de).  Son  éloge  de  l'Abbé 
Barthélémy.  I,  5x0.  f^oyem  Sautte-Cboix. 

^«|DD8,  dont  on  *e  eerroit  pour  fermer  les  portes 
ehes  les  anciens,  «vant  l'inTenlion  des  serrores.  m, 
590- 

N^DDS  i  une  coarroie;  manière  de  compln  dea 
Perses,  m,  193,509. 

Nomades  (peuples).  Ce  qu'on  entend  par  «e  mot. 
UI,5i6. 

Noms,  tenne  de  mosiqne  cbes  les  Grecsj  ce  ^e 
c'étoit  proprement.  I,  aia  et  3l5. 

Noms,  c'est  le  nom  qu'on  donne  en  Egyjfi»  auv 
différentes  provinces  de  ce  pays.  Ce  mot  est  pnre-i 
ment  grec,  «t  signifie  diviaion, partage i  noms  de 
ces  difôrens  Nomes.  II,  i38. 

NoaDEN  (M.),  célèbre  Voyageur  Danois,  con* 
firme  par  sa  carteJe  récit  d'Hérodote  sor  la  largeur 
de  l'Egypte.  II,  17g.  Remarque  qu'il  plçnt  rare^ 
inpnt  en  Egypte.  190.  Parle  d'ane  nwwhine  traînée 
par  deux  bœu&,  au  moyen  de  laquelle  les  £gyp> 
tien*  séparçQt  le.  gr^n  de  l'épi.  194.  J^onne  uv, 
flesaift 
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deiuin  d'ane  cfaarrue  Egyptiène.  34:6.  A  tu  des  cro- 
codiles de  trente  pieds  de  long  et  même  de  cin- 
qtmnte.  !ïo8.  A  très-bien  prouvé  que  Gizeh  n'occope 
pas  remplacement  de  l'ancienDe  Momphis  ;  cepen- 
dant la  raison  qu'il  en  donne  ne  paroit  pas  juste. 
384.  Font  qui  se  tronve  k  une  demi-lieue  de  la  pre- 
mière Pyramide;  dimensions  de  ce  pont.  43i ,  433 
et  433.  Il  observe ,  de  même  qu'Hérodote,  qu'il  n'y 
a  point  d'hiéroglypbessnrles  Pyramides,  et  que  le 
temps  ne  peut  les  avoir  effacés,  435.  n  remarque 
que  les  Pyramides  ne  sont  pas  dans  une  plaine, 
mais  SUT  un  rue  an  pied  des  montagnes  qui  séparent 
l'Egypte  de  la  Libye.  437.  Applique,  ainsi  que  Po- 
cocke,  k  la  seconde  Pyramide  ce  qu'Hérodote  a  dit 
de  la  première.  438  note.  Ne  parle  pas  explicite* 
ment  de  sa  largeur.  439.  Prétend,  contre  le  témoi- 
gnage d'Hérodote,  que  ces  Pyramides  n'ont  pas  été 
revêtues  de  marbre;  mais  Maillet  et  Savary  ont 
observé  le  conli'aire.  445,  445.  Passage  de  notre 
Historien ,  qui  prouve  que  M.  Norden  a  appliqué  à 
la  seconde  Pyramide  ce  qu'il  avoit  dit  de  la  pre- 
mière. 447.  Il  dit  que  la  colline  applanie  sur  laquelle 
on  a  élevé  les  Pyramides  a  quatre-vingts  pieds  d'élé- 
vation perpendiculaire  au-dessus  du  terrein  que  le 
Nil  couvre  de  ses  eaux  dans  le  temps  de  l'inonda- 
tion. 449  et  45o.  A  trouvé  que  la  Pyramide  de 
Cliéops  avoit  cent  pieds  de  moins  que  les  deux 
autres.  457.  Obélisques  observés  par  ce  savant  Da- 
nois. 535.  Remarque  que  les  Egyptiens  avoient  le 
secret  d'appliquer  les  couleurs  sur  le  marbre  avec 
tant  d'habileté,  qu'on  en  trouve  encore  dont  l'éclat, 
le  coloris  et  la  fraîcheur  feroient  croire  qu'elles  sor- 
tent de  la  main  de  l'ouvrier.  54g. 

Tome  IX,  Hlih 
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NODITÊ.  n  éloit  bonteux  de  paroïlre  en  cet  *tal. 
1, 195.  Une  femme,  dit  Hérodote,  dépose  m  pudeur 
avec  ses  vêtemeiu.  7.  Maxime  sage  que  Plutarque 
n'a  pas  craint  de  blâmer.  190.  Cependant,  pu  la 
plus  grande  de  toutes  les  incoDséiiuences,  il  l'ap- 
prouve autre  part.  191  et  193. 

Ndma.  N'a  pu  être  le  disciple  de  Pytliagore.  VII, 
553.  Par  quelle  raison  on  s'est  méprit  i  «e  sujet. 
ibid.  et  554. 

NuNCOBÉus.  f^oyes  Phéron. 

Nyiifhodoiib,  fils  de  Pytbès,  citoyen  d'Abdères, 
dont  la  sœur  épouse  Sitairès,  Roi  des  Odryses.  V, 
35tl.  Procure  aux  Athéniens  l'alliance  de  Sitalcès. 
359. 

o 

Oasbs  (les),  trois  petits  cantons  très-fertiles  de 
la  Libye,  assez  près  de  l'Egypte.  Comme  ils  étoient 
environnés  d'un  océan  de  sables,  ils  paroUsoient 
comme  des  ties  an  milieu  d'nne  mer  de  sables.  On 
les  appeloit  les  iles  des  Bienheureux.  III,  a3 ,  agS  } 

VIII,  575,  383.  ^OyMSAKIENS. 

Obélisqucs.  Description  de  plusieurs  obélisque) 
d'Egypte  ;  les  Egyptiens  eurent  pour  but  en  les  cons- 
truisant ,  de  mettre  leur  histoire  et  leurs  sciences  i 
l'abri  des  révolutions  que  pouvoient  occasionner  les 
débordemens  du  Nil.  II,  535  etsuir.  De  diflëren» 
obélisques  dont  plusieurs  ont  été  transporta  à  Rome. 
555. 

Obélisques  remarquables,  érigés  par  Phiron, 
devant  le  temple  du  Soleil.  Il,  86. 

Obole.  Son  évaluation.  IV,  389. 

OctlVB  on  Dariaus,  fils  naturel  d'Artoxerxës. 
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VI,  34o.  SuccideàSécynâi«na«,RoidePerse,qu*il 
&it  jeter  dans  la  cendre.  34i  et  suit.  8a  mort.  a46. 
Plus  cennn  soub  le  nom  de  Darius  Nolfaus.  397,  3oo. 

OcTAJiâJADBS,  Roi  dea  Scythes,  bit  monrir  «ou 
frire  Scylèa,  détràné  par  ses  snjeU.  III,  183;  V,  35/ 
et  358. 

Od6rico  (M.).  RAvoqae  en  donte  la  défense  faile 
A  Athines  de  joo^  des  Comédies.  VU,  56i.  Examen 
de  son  opinion,  ibid,  et  563. 

Odryses y  peuple  de  Thrace.  Fondation,  gloire 
«t  décadence  de  ce  royaume.  V,  55^  et  suir. 

Odyssée,  Poème  d'Homire,  où  il  est  fiût  men- 
tion dn  voyage  d'Héliae  en  Egypte.  II,  91. 

(Bbabàs,  écayer  de  Darins;  comment  il  procure 
&  Bon  Aiattre  la  couronne  de  Perse.  III,  74,  75  et 
auiv. 

(Bbahès  on  (Bbar&s,  Général  de  Cyrns.yi,3i6, 
357.  StralagAme  qn'il  imagine  au  siège  de  Sardea. 
317,  357.  Sa  oroauté  envers  Astyigas  ou  Astyages, 
beau-pire  de  Cyms.  318.  Se  laisse  mourir  de  faim, 
pour  éviter  la  joste  punition  de  son  crime.  31g. 

(BcHALiB  (prise d'),  Foëme  &ussement  attribué 
i  Homère,  n,  4ig. 

(BiL  pu  Roi.  Exprewion  desanciennesCours  Asia- 
tiques pour  désigner  les  Ministres.  I,  4o5.  Encore 
employée  au  Pérou  et  dan*  les  loix  du  Csar  Pierre 
premier,  ibid» 

<BlfOME ,  nom  que  portait  anciennement  l'île 
d'Egïne.  V,  191.  L'ambignité  de  la  version  latine  a 
donné  occasion  de  faire  de  la  ville  d'Ëpidaure  une 
fie  anciennement  appelée  (Snone.  466. 

(BNormiBKS.  f^oye§  ABOBHîfeMSS.  H  n'y  avott 
plus  de  Pélasges  en  Arcadie  lorsqu'Qtnotrus  mena 
Ji  h  h  :i 
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ea  Italie  ons  colonie  Ârcadiène.  Vil,  3;5  et  4o€. 
Leurs  conquêtes.  407  et  4o8.  -    ' 

(Bkotrus.  Coadait  en  Italie  la  colonie  Arca> 
diëne  appelée  de  lui  (Bnotriens.  VII ,  375.  Quand 
y  arriva-t'il ,  et  à  quel  kge.  3 1  o.  Année  de  sa  nat»- 
sance.  ibid.  et  5 11.  De  qui  étoit  il  fils.  5io,4o5.  Sa, 
généalogie  depuis  Inachus.  3il.  Oà  débarqnap-t-il 
avec  sa  colonie.  4g6,  4o8.  Si  c'est  loi  qui  avoit  ap- 
porté en  Italie  des  rits  communs  anx  Romains  et 
aux  Arcadicms.  4io  et  4i  1. 

(BNUsaBs  (îles))  dépendantes  de  Chios;  les  Fho- 
céens  veulent  les  acheter.  I,  iSa. 

(BOBA8U8,  Perse,  défend  Sestos  contre  les  Athé- 
niens. VI,  85.  Sort  fartîyement  de  la  ville,  en  proie 
à  la  famine  ;  se  sauve  en  Tbrace ,  et  est  imiûolé  par 
les  Thraces  Apsinihiens  i  leur  Dieu  Flistore.  87  et 
suiv. 

OoTOÈs,  le  plus  ancien  Roi  del'Attique,  qui  soit  ' 
connu,  régnoit  aussi  en  Béotie,  et  en  quel  temps 
vivoit-il.  VII,  370.  Un  déluge  ou  inondation  l'oblige 
de  se  réfugier  en  Béotie  avec  la  plus  grande  partie 
de  ses  sujets  échappés  à  ce  péril,  ibid.  et  37 1.  Com- 
bien d'années  se  sont  écoulées  entre  lui  et  Cécrops. 
373.  Courte  notice  de  son  règne.  378,  379  et  sSo. 

OiOLTCOS,fils  de  Théras  de  Lacédémonej  d'où 
lui  vient  ce  nom.  m,  335  et  suiv. 

Oiseaux  réputés  sacrés  ches  les  Egyptiens.  Il, 
59,  61. 

Olbn  ,  Poète  de  Lycie,  auteur  des  Hymnes  qui 
se  chantent  i  Délos.  III,  i5it  Le  premier  qui  ait 
parlé  des  Hyperboréens.  433.  Antérieur  i  Homère^ 
et  même  à  Pamphns  et  i  Orphée.'4i5.  Ses  hymnes. 
4'i i  et  sniv. 


ihvGoogle 


DES     MAtiÈKBS.  439 

OliTet  (  TAbbé  à*  ).  Garde  le  BÎIeace  sar  un  pas- 
sage important  de  Cicéron.  11^  5é5. 

OlitibBS.  Ceux  de  l'Attiqne  regardés  comnie  les 
plaa  sacréa.  IV,  56.  Sont  originaires  de  l'Orient.  534. 
Olivier,  dont  la-soache  ponsse  un  rejeton  d'uoe 
coudée,  deux  jours  après  qu'il  a  été  brûlé.  V,  196, 
477  et  Buiv. 

Olitiba.  (une  couronne  d')  étolt  le  prix  des  jeux 
Olympiques.  V,  180.  On  employoit  i  cet  usage 
l'olivier  sauvage,  appelé  pour  cette  raison,  l'olivier 
aux  belles  couronnes.  45i ,  453. 

O1.TMFUDB8.  Raison  du  peu  d'acCordqn'on  trouve 
dans  Simson  entre  les  Olympiades  et  les  années 
avant  l'ère  chrétienne.  VII,  ao5.  Peu  d'égard  que 
Fréret  a  en  anx  Olympiades  sur  l'année  de  la  prise 
de  Sardes.  3t>€.  La  plnpart  des  anciens ,  en  nom- 
mant simplement  une  Olympiade,  en  désignent  la 
première  année.  308.  Quand  furent  instituées  ou 
renouvelées.  3(|3,  594,  396,  447,448,48i  et  483. 
Sont  désignées  par  le  nom  de  Corœbus.  483.  En 
quelle  année  ce  renonvellement  commença- 1- il, 
489.  Olympiade  d'Iphitus  d'Ëlée.  495.  De  Corcebus. 
496,497. 

Olympique  (année).  P^oyex  Atoêb. 
'    OtTMPiQUES  (jeux  ).  Depuis  quand  on  inscrivit 
anr  des  registres  publics  les  noms  des  vainqueurs  k 
ces  jeux.  VII,  48i  et  483. 

Oltntbibns  ,  massacrés  par  Arlabaze.  V,  345. 

Omar  (lettre d')'an  Nil,  par  laquelle  il  lui  or- 
'donne,  an  nom  de  Dieu;  de  coulera  son  ordinaire. 
II,  563. 

Ohbrie.  Une  colonie  de  Lydiens  s'y  établit  sOiis 
la  condnile  de  Tyrrhénus.  I,  79  et  80. 
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Ombriobs  (les)  OU  Ovifivxa,  nalioa  piusMnte 
•D  Italie,  et  roiBine  des  Aborigàaea.  Vil,  aia.  Chas- 
seul  les  Pélasges  de  ches  eux,  et  perdent  ensuite 
une  partie  de  leur  pays-  ibid  et  a43.  S'unissent  aux 
fflootriens  pour  chasser  les  Sicoles  du  Latium.  40/ 
et  4o8. 

Ohfh&lb,  Reine  de  Lydie,  femme  ou  plutôt 
fille  de  lardanus.  I,  186.  Combien  de  temps  Her- 
cules fut-il  son  esclave.  187.  Sa  veogeançe  envers 
les  Lydiens.  370  et  371.  Méprise  de  Dlodore  de 
Sicile  sur  cette  Reine.  S73. 

Okagrs  des  anciens  est  le  même  animal  que  le 
xèbre.  V,  3a7  et  sulr. 

Onèsuds  ne  pouvant  engager  son  frère .Gorgiis , 
roi  de  Salamine,  k  se  révolter  contre  Darius,  le 
dépouille  de  ses  Elals.  IV,  78.  Entraîne  les  Cypriens 
dans  la  révolte  des  Ioniens  contre  les  Perses,  et 
assiège  Âmathonle  qai  refnsoit  de  prendre  son  partit 
7g.  Menacé  par  les  Perses ,  il  appelle  les  Ioniens 
à  son  secours.  81.  Se  place  vis<i-vis  d'Artybîus, 
général  des  Perses ,  dans  la  plaine  de  Salamine.  83. 
Précaution  qu'il  prend  contre  le  cheval  du  Général 
Perse,  dressé  à  combattre  des  pieds  et  des  dents. 
84.  U  attaque  Artybios ,  tandis  que  son  écuyer 
coupe  les  jambes  de  son  cheval  à  coups  de  fiiulx.  84. 
Est  tué  dans  le  combat,  ibid,  hw  habîtans  d'Ama* 
thonte  lui  coupent  la  tète  et  la  mettent  sur  une  des 
portes  de  la  rille*  ibid.  Lui  font  ensuite  des  sacri- 
fices, par  ordre  de  l'Oracle.  85. 

Onga  ou  Oga,  nom  de  'Minerve  ches  les  Béo* 
tiens  et  les  Laconiens.  VU ,  354.  Son  temple  en 
Laconie  consacré  par  Enrôlas,  ibid.  Son  culte  avoit 
été  apporté  en  Qéqtie  par  Cftdmus.  356, 
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Okok&CKITK  d'Athènes,  devin  célèbre,  se  ré- 
coDcilie  avm  lea  Pialet»lides,  réfugiés  k  Sases,  et 
de  concert  avec  eax ,  décide ,  par  ses  oracles,  Xer- 
xès  à  porter  la  guerre  en  Grèce.  V,  5. 
Opiqitbs  (les).  Voyes  Ombriobs. 
OviSTHODOHB,  salle  dn  temple  deJapiter  Olym- 
pien i  Elis,  où  Hérodote  récite  nne  partie  de  soa 
histoire.  VI,  567. 

OfUNTIBNS.  VoytS  LOCRIENS. 

Or.  Les  Lacédémooiens  envoient  à  Sardes  poar 
en  acheter;  Crésas  lear  en  fait  présent.  I,  54.  Boa- 
clier,  cercueil,  cratères,  génisses,  lion,  piqae, plin- 
thes, tables,  trépied,  vases  de  ce  métal.  Koye^  ces 
diffirena  mots.  Or  da  Tmolns.  77.  Mines  d'or  et 
d'argent  du  mont  Fangée.  39a.  foyes  Argent  et 
MONNOIBS. 

Or  sacré  chez  les  Scythes.  Culte  que  lui  rendent 
les  Rois  de  celte  nation.  iSa  et  soiv. 

Oa  et  Argent.  Proportion  de  ces  deux  métaux  k 
différentes  époqnes  de  l'Histoire  ancienne. III,  36o. 
Manière  de  reconnoître  l'or  pur,  avant  l'invention 
de  1a  pierre  de  toncbe.  V,  11.  Plane  et  vigne  d*or. 
393.  Arbre  de  Théophile,  Empereur  d'Orient.  394. 
L'or  et  l'argent  avoïent  été  d'une  rareté  extrême 
en  Grèce.  SaS.  f^oyex  Monhoie.  Meule  d'or  donnée 
à  Mégabyse  par  Xerxès.  VI,  338.  Réflexion  au 
sujet  de  ce  présenL  378.  Prétendu  or  liquide  de 
Ctésias.  333  et  355. 

Oracles  consultés.  Réponses  anx  députés  de 
Cyme  par  l'Oracle  des  Branchides.  I,  137  et  is8. 
A  Gygès  par  la  Pythie  ou  Oracle  de  Delphes.  1 0. 
A  AlyaUes,  par  la  même.  i4.  A  Crésns,  par  la 
même.  35,  39,  4o,  6g,  75  et  360.  A  Lycurgue, 
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par  la  mente.  49  et  5i8.  Aax  dépatéc  de  tdcëdé- 
mone.  5o  el  5i.  ExpHcaiion  de  la  seconde  de  ces 
deux  réponses  aux  LAcédémoniena.  52  et  53.  Aux 
AgylUens  et  aux  Phocéens ,  par  la  même.  i34.  Aux 
Cnidieas,  par  la  même.  i4i.  Aux  j^gien»  (on  aux 
Mégariens),  par  la  même.  iS^.  ATimésias  de  Cla- 
xomènes.  471.  Aux  députés  de  Crésns  par  les  deTÎna 
de  Telmesse.  63. 

Obaclbs.  D'Abes  eaPhocide.  I,  34;  V,  5'j6.  De 
Jupiter  Ammon  en  Libye.  34.  D'Amphiaraiis.  34, 
36  et  38.  Des  Bntnchides  dans  la  Milésie.  54,  76  ei 
127.  De  Delphes.  10,  i4,  54et39.DeDid7me9.489. 
De  Dodone  (le  plus  ancien  de  la  Grèce).  54.  De 
Telmesse.  63.  De  Trophonius.  34  ;  V,  5-i4. 

ORA.CLE8  de  Tbèbes  et  de  Dodone.  Ce  que  disent 
les  Egyptiens  et  les  prêtresses  des  Dodonéens  sor 
leur  établissement.  II,  47  et  suiv.  Histoire  des  denx 
Colombes  noires;  explication  de  celte  Histoire.  48 
et  SUIT.  Grande  ressemblance  entre  l'Oracle  de 
Tfaèbes  et  celui  de  Dodone.  4g.  De  quelques  Oracles 
des  Egyptiens ,  el  en  particulier  de  celui  de  I^atone. 
65.  VoyeK  BuTO.  Oracles  enlevés  de  la  cîladelle 
d'Athènes ,  par  Cléomènes ,  roi  de  Sparte.  IV,  63  et 
ftuiv.  Oracle  des  morts  chez  lesThesproliens,  69. 
Ce  que  c'étoit  que  ces  Oracles.  33$.  Ce  qu'on  doit 
entendre  par  les  Oracles  qui  portent  le  nom  de 
LaSus.  319  et  339.  Oracle  de  Bacis  qui  annonçoît  ta 
défaite  de  Xerxès  et  le  triomphe  des  Grecs.  V,  312. 
De  Musée  et  de  Lysistrate.  334.  Oncle  de  Bacis  sur 
la  bataille  de  Platées.  VI,  35. 

Oracles  de  Bulo,  pour  annoncer  àMycérinus, 

fils  de  Chéops ,  le  temps  qu'il  avoit  encore  à  vivre 

yiï,  9».  Oracle  rendu  aujt  douse  Rois  établis  en 

Egypte 
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Egypts  après  Séthos.  VU,  ii5.  Oracles  de  Delphes 
en  favenr  de  MédoD ,  contre  son  frère  Nélée,  VII, 
3oo.  Oracles  aux  Héraclides  Bar  leur  rentrée  dans 
le  Péloponaèae.  470  et  é^i. 

Obestbs>  fils  d'Agamemnon  ;  lue  ^giste.  VU, 
43i.  Fut  le  chef  de  la  première  migration  des 
.£oUeiis.  417.  Par  qui  fut-il  aidé  dans  cette  entre- 
prise. 4i8 ,  434.  Meurt  en  Arcadie.  I,  5i ,  5a  ;  Vil, 
417, 4i8.  A  quel  &ge.  4i8.  Durée  de  son  règne.  434. 
Il  avoit  sept  coudées  de  haut.  I,  53,  5s3.  Ses  os9&- 
mens  portés  de  Tégée  à  Sparte  par  Lichas.  53.  Com- 
ment avoit-îl  pn  être  enterré  à  Tégée.  334. 

Obbtës,  Perse,  gouverneur  de  Sardes,  attire 
Polycratee  de  Samos  à  Magnésie,  par  l'oEFre  simulée 
de  ses  trésors,  et  le  fait  mourir  en  croix.  III,  97  et 
«uir.  Fait  périr  Mitrobates  et  son  fils  Cranapes,  et 
assassiner  un  conrier  que  lui  avoit  envoyé  Darius. 
101  et  snir.  Sur  un  ordre  de  ce  Prince ,  il  est  mis  à 
mort  par  ses  propres  gardes,  los  et  auiv. 

Orgb,  est  le  grain  le  plus  anciennement  connu, 
ni,  439.  Orge  de  Babylone.  Voyez  Froment. 

Obotes,  mesure  de  Imgueur  évaluée  en  toises. 

VI,  577. 

Obight  (  M.  d').  Bases  et  défaut  de  sa  Chronologie 
Egypliène.  VII,  3o-55. 

Orktthion,  descendant  de  Sisyphe,  règne  à  Co- 
rinlhe.VU,5i6. 

OBPaâs.  Diverses  opinions  sur  sOnhistoire;  doutes 
sur  «on  existence^  II ,  343  et  suiv. 

OaTHAGORAS ,  Tyran  de  Sicyone,  le  premier  de 
sa  maison  qui  régna  sur  les  Sicyoniens,  avoit  été 
coisinier.  V,  387.  La  Tyrannie  de  celte  maison 
dura  ni|  siècle.  338* 

Tome  IX.  lii 
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Orthien  (Nome).  Foyem  Nokb. 

Ortiixb  (M. d').  Ses  notes  *ar  Charîton  d'A- 
phrodise*  1 ,  353. 

Orus,  fils  d'OsirU  et  l'Apollon  des  Grec*.  II, 
.130,  i33 }  Vn,  79.  Ou  ne  Mit  en  ^uel  temps  il  com- 
mença i  régner,  yn,  7g. 

.  OsTB  ou  Obtx.  Opinions  dîvenes  rdatirement 
,à  cet  animftl.  UI,  579. 

.  Os  serrent,  an  défaut  de  bois,  k  fidre  du  £su.  QI, 
167  et  483. 

Oswia ,  le  même  que  Baccht»}  selon  les  Egyp- 
tiens. II,  36.  Son  tombeau  à  SiCis.  i4i.  Désigné  en 
Egypte  par  an  sceptre  avec  un  œil.  4^9  et  soir. 
Parcourt  la  terre  avec  »t%  flUj  étoit  naturellement 
bienfaisant.  V,  55i. 

OsTRACiSMB,  bannissement  honorable  cbei  les 
AUiéoiens,  aboli,  parce  qu'on  en  fit  usage  à  l'égard 
.d'Hyperbolus,  bomme  vW  et  méprisable.  VI,  453. 

Otabitêe.  La  circoncision  eo  usage  dans  cette 
jU.  II,  a43.  On  y  laisse  pourrir  les  cadavres  arant 
de  les  enten:er.  lil,  égi. 

.  Otame»,  Seigneur  pMse ,  recoaneit  Timpoetare 
de  Smerdis.  III ,  58  et  suiv.  Forme  une  conspira- 
lion.  60  et  suiv.  Stm  discours  sur  le  gouTemement 
qu'on  doit  donner  A  la  Perse  après  la  mort  de  Smer* 
dis.  69  et  SUIT.  Refuse  généreusement  de  se  mettre 
sur  les  rangs  pour  être  élu  Rot.  ^S.  Honaenrs  qu'on 
lui  rend  et  &  sa  postérité.  74. 11  s'empare  de  Samoi^ 
par  ordre  de  Darius,  et  en  donne  la  Tyrannie  à  Sy- 
ioson.  ii5  et  suiv.  Est  envoya  en  lonie  et  dans 
l'./Eolide.  89. 

Otaneb,  fils  de  Sîsamnis,  remplace  son  pire, 
ccorché  ponr  avoir  rendu  un  jugement  inique.  IV, 
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16.  SuccAde  à  M.é^àhyKt  âat»  le  commuideiiiont 
de  l'année  de  Dariasj  ses  exploits,  ibtd,  et  suir. 

OrXBviu ,  fils  d'Artachée ,  Chef  des  Aaiyriem  de 
l'armée  de  Xerxès.  V,  5i. 

Othktadbs,  resté  seul  de  trois  cents  Lacédémo- 
siens  dans  le  combat  contre  les  Argîens.  1, 66.  Se 
tne  sur  le  champ  do  bataille.  67.  Récit  âe  Flaiarqne 
di£féreDt  de  celui  d'Hérodote  sur  une  particularité 
du  combat.  345.  Direraîlé  des  témoignages  des  an- 
ciens auteurs  sur  la  mort  de  ce  guerrier.  3^7 ,  35a  ; 
VI,  399. 

OnoiASTBs,  Satrape  de  Perse,  tue  Téritouchmèa, 
gendre  du  Roi,  qui  Touloit  se  âêfîùre  de  Statira,  aoa 
épouie.  VI,  345.  II  a  la  langue  rsoupée.  a46. 

Otidb  ,  décrit  le  déluge  de  Deucalion  an  premier 
lirre  de  set  Métamorphoses.  VU,  193.  A  soiri  plu- 
sieurs auteurs  Cycliques  dans  oct  ouvrage.  sSi. 

OORS,  rares  mi  Egypte.  II,  56.  Se  trouvent  en 
Afrique,  quoi  qu'm  dise  FUne.  m,  671. 

OusiRu,  Général  de  Tannée  envoyé  par  Atto- 
xerxès  contre  Mégabyses.  VI ,  a36. 

OuTiBNS,  de  l'armée  de  Xerxàs}  leon  armes  et 
leur  commandant.  V,  5a. 

OXTHTts ,  petit-filfl  de  Thésée  ;  temps  de  son 
règne  en  Attiqae.  VII,  366,  383.  Trop  abrégé  par 
EiMibe.  396. 

OZOLBS.  f^oye*  L0CRIEN8. 


Factoi:.b,  fleuve  de  Lydie,  qui  ronloit  des  paîl- 
lettes  d'or,  m,  557.  Son  cours.  IV,  77. 

PAmrA8,Xydîen,  chargé  par  Cyrns  de  trans- 
lii  a 
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porter  en  Perse  let  ttiton  de.Oénu.  I,  is4.  Sou- 
lève let  Ljdieni  contre  le  gonremenr  de  Sardes , 
•«siège  cette  ville,  et  m  «aare  à  Cyme  sar  la  non- 
Telle  delà  marche  de*  Perces.  137.  On  consulte  les 
Brancbides  à  son  sojet.  ibid.  et  1 38.  Sar  une  réponse 
peu  favorable,  il  est  envoya  i  Lesboi ,  et  on  le  livre 
aax  Perses.  139.  Discussions  sur  ce  &it.  iSs^VI, 
ioi. 

Pacttices.  Armes  dont  ces  penples  se  serrmenL 
V,53. 

Pf  ANIA.,  bourgade  de  TAttique.  I,  44. 

P.SON  on  VxKV ,  hymne  guerrier  chanté  par  les 
Pttoniens.  IV,  }87. 

Paon,  petit-fils  de  Nestor;  les  noms  de  ses  eo- 
Ikns  sont  inconnus.  VU,  189.  Nom  de  son  père. 
ibid.  Tige  des  Peonides  d'Athènes.  190. 

Paoniens.  Défont  les  Périnthiens,  qui  avoient 
d'abord  eu  de  l'avantage  sur  eux  dans  deux  combats 
singalicrs.  IV,  1  et  saiv.  Transportés  par  Darius 
d'Europe  eu  Asie.  6  et  auiv.  Pieoniena  du  lac  Pra- 
sias ,  demeurent  dans  des  maisons  bâties  sur  le  lac , 
et  □ourrissent  leurs  bètes  de  somme  de  poissons.  9. 
Excités  par  Aristagoras,  Tyran  de  Mitet,  ils  échap- 
pent aux  Perses,  et  reviennent  dans  la  Pteouie.  ^4 
et  suiv. 

Paillettes  d'or  détachées  du  montTmolns  par 
le  Pactole.  rV,  76,  77. 

Palais  de  Dêiocès.  Sa  grandeur,  les  richesses 
qu'il  renfermott  ;  ses  sept  enceintes.  1 ,  83  et  83. 

Palamèdes,  passe  pour  l'inventeur  des  jeux.  I, 
577. 

Pallas  (M.)  pense  que  le  rat  qu'Hérodote  nom- 
me Bounoi  est  le  rat  du  Cap.  III,  58i. 
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■    P&LL&NE,  boorg  de  rAttic|ue  où.  Minerve  avoit 
un' temple.  I,  4;,  sgS. 

Pallantiuh  ,  TÏtle  bâtie  par  Evandre  près  du 
Tibre;  d'où  retioit  ce  nom;  origine  du  mot  Pala> 
tium.  VII,  4io. 

Falmibb.  Discussion  >or  la  fécondation  dea  PaU 
miers  de  la  Babylonie>I,  5og-5ii.  Moucheron  de 
cea  palmiers.  i56.  Quel  peut  être  cet  insecte  cité 
nais  non  décrit  par  Hérodote.  5ii-5i4.  Vin  dn 
fruit  de  cet  arbre.  166  j  517. 

Fi.x?B  YLIENS ,  subjugués  par  Crésos.  I,  ao.  Leur 
«rigine.  V,  63.  Fournissent  trente  vaiiseaux  k  Xer- 
xés;  leur  armure,  ibid, 

Faictlies,  Ou  fîtes  d'Osiris.  II,  369. 
Fan,  un  des  huit  plus  anciens  Dieux  chez  les 
Egyptiens.  II,  4o.  Représenté  sous  la  forme  d'un 
booc.  ibid.  Cet  animal  mis  par  cette  raison  au 
nombi'O  des  Dieux.  367.  Culte  que  Ini  rendent  (et 
Mendésiens,  et  Ténération  qu'ils  ont  pour  le  bouc. 
4o. 

Fah,  chez  les  Grecs,  étoit  fils  de  Mercure  et  de 
Pénélope.  U,  i3t  et  laa.  Temps  de  sa  naissance. 
VII,  35&et359.  Appareil  à  Fhidippides,  h^ntque 
les  Athéniens  enroyoientiLacédémone.  IV,  160. 
Xies  Athéniens  bâtissent  en  son  honneur  une  cha- 
pelle an-dessous  de  la  citadelle,  et  se  le  rendent  fa- 
vorable par  des  sacrifices  annuels  et  par  la  course 
des  flambeaux.  161.  Chanson  faite  en  son  honneur 
•près  la  victoire  de  Marathon.  4^7  el  448. 

Panaches.  Les  Cariens  en  portent  sur  leurs  cas- 
ques, ce  qui  leur  a  fait  donner  le  nom  de  coqs  par 
les  Perses.  I,4;5i  II,  5i3. 
FanatbénAes.  58.  Fèle  en  l'honneur  de  Minerve. 
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iSo.  n  j  en  aroît  de  grandes  et  de  petites;  lenr  ori- 
gine. aSo  et  suiv. 

Fandion  II,  Roid'Atlibnes;  chassé  parles  fila  de 
Métion,  il  se  réfugie  dans  la  Mégaride.  VII,  45i. 
Epouse  Pélia,  fille  de  Fylas,  Roi  de  ce  pays,  qui 
lai  laisse  enraîle  son  Royaoïne.  ibîd. 

Panel  (le  P.  ).  Ërrenr  de  ce  savant  au  sujet  da 
talent  Babylonien  et  da  talent  £olK>iqae.  III,  54^ 
et  suir. 

PANicTivs,  fils  de  Sosimènei,  commandant  d'une 
Irifème  de  Téniena  transfuges  à  Salamiae ,  vient 
avertir  les  Grèce  qu'ils  sont  enveloppés  par  les 
Perses.  V,  ai 5. 

Panioniuk.  Temple  et  lien  d'assemUée  des  Io- 
niens. I,  ii6,  ii8,  131  et  t56.  A  qui  dédié,  lai. 
Fêtes  qui  i'y  célébroient,  appelées  Paoionies.  IV, 
377.  Voyet  Ioniens. 

Panionius,  de  Cbios,  marchand  d'Mmnqnea, 
forcé  par  Hermolime  de  mutiler  lui-même  set 
quatre  enfans,  et  de  subir  ensuite  la  même  opéra- 
tion de  leurs  mains.  V,  aSo  et  suiv. 

Paniqfb  (terreur)-,  d'où  rient  cette  expression, 
m,  588. 

PanitÂs,  Meisénien.  Conseil  qu'il  donne  aux 
Lacédémoniens  pour  reconnottre  l'aitté  des  deox 
fils  jumeaux  d'Aiùtodémos.  IV,  isS. 

Famtaonote  ,  après  aToir  partagé  raaiorité  à 
Samos,  est  tué  par  son  frère  Polycrates.  UI,  94. 

PANTALàoN,  fils  d'Alyattes,  mais  d'une  autre 
mère  que  Créeiut  forme  un  parti  pour  sa{^anter 
Crésns,  I,  76  et  77.  Parttcnlarité  anr  ce  Prince.  568. 

Pantarbe,  propriétés  attribuées  à  cette  pierre. 
VI,53iet553. 
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FasthulAens  (los),  l'une  dee  tribiu  de  L&bou- 
reun,  cb«e  Im  Penei.  I,  io4. 

Partit^,  Spartiate,  dij  corp»  de» Trois-Cents > 
survit  à  la  défaite  de  mh  CmnpagnoiM  aux  Thermo- 
pylea ,  et  se  voyant  dé^onoré,  «'étruigle  lui-même. 
V,  i58iVÏ,i3i. 

'  FAFHLAGtmmvs*  Sal^agaés  par  Crénis.  I,  so.  De 
l'armée  de  Xerz^j  leara  armes  et  leur  comman- 
dant. V,  54. 

PafieB;  son  ancienneté.  iV,  363. 

Pafthqb.  Voye»  Btblits. 

Paraooob)  figure  de  grammaire;  m  définition. 
t,  4ag.  Exemples  de  cette  figarfi  ib^ 

Fahalibns»  babitans  de  la  côte  maritime  d*A- 
tbènes.  1, 43  et  aSa.  Lenr  querelle  avec  les  babilani 
de  la  plaioeï  nom  de  leur  obef^  43. 

ParasaNOB,  mesure  de  longueur  en  usage  cbes 
les  Perses.  II,  174. 

Pabatonhbrhb  ;  paroit  avoir  été  connu  il  y  a 
-plus  de  vingt-HB  siècles,  quoique  cette  déeoaverle 
soit  très-moderne.  VI,  53x  et  353. 

ParËBOk ,  arbre  de  l'Iade;  propriétés  fabnlenses 
de  sa  racine.  VI,  V*^  et  366. 

PARÊTAcàNiBlls  (les) , penplequi  faisoit  partie  de 
la  natitm  des  Hèdes.  1, 84.  Etoit  au  nord  de  la  Perf«, 
ety  teucboitparson  extrémité  sud.  ViII,4i8,4i g. 

FAXiCAHiBKa.  B  y  en  avmt  près  de  la  Médie  et 
prèsdelaColchïde;  tes  premiers étoientdelsdixième 
Satrapie.  Ilf ,  80.  Et  habitoient  entre  les  Mèdes  et 
les  OrtbocOTybantieDs;  il  faut  se  donnnde  garde  de 
les  conFondre  arec  les  PaTétacéniens.  VIH,  419.  Hi^ 
étoient  armés  comme  les  Faetyices,  et  commandés 
par  Siromitrès.  III,  53.  Les  autres  compoaoient  avec 
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les Elbiopiens  Asiatiques  (les  Colcfaidiens)  la  dix- 
septième  Satrapie.  81}  VIII,  419.  Leur  tribat,  j 
compris  celui  des  Ethiopiens,  étoit  de  quatre  cents 
talens.  III ,  81.  Ils  étoient  probablement  aa  nord  de 
la  Colchide,  entre  le  Cancase  et  le  Font-Eaxio. 
Vm,  430. 

Paribns  ;  leur  Colonie  à  Thasos.  T,  195.  Appelés 
par  les  Mitésiens  pour  pacifier  leurs  difierendj».  IV, 
17.  Comment  ils  y  parviennent.  18.  Assiégés  dans 
leur  ville  par  les  Athéoiens,  sons  Miltïades.  180. 
Refusent  l'argent  que  leur  demandoït  ce  général} 
leur  TÎUe  Muvée  par  la  trahison  même  d'une  Vti- 
tresse.  181.  Les  Grecs  des  îles  rotsineï ,  encore  aa- 
jourd'boi,  les  prennent  souvent  pour  arbitres.  ao6. 

Pakis  ,  fils  de  Friam.  Voyet  âiaxakdbb. 

PjLRK  (M.),  Toyagenr  Anglois,  très- instruit, 
confirme  ce  que  les  Historiens  et  les  Naturalistes 
anciens  nous  ont  appris,  ainsi  que  les  voyageurs 
sur  le  Lotos.  III ,  56a. 

FabnassB}  fameose  montagne  de  Phocide,  di*- 
tincte  deTHélicon.  V,  455. 

Fabolb  (usage  delà),  rendue  subitement  au  fils 
de  Crésus  qui  étoit  muet.  I,  69.  N'est  point  un  don 
de  la  Nature,  mais  un  talent  acquis.  i54. 

Pahthes  (  les  )  étoient  armés  comme  les  Bac> 
triens  «t  commandés  par  Artabaze.  V,  5a.  Ce  peuple, 
subordonné  auïUyrcaniens,  ne  jouit  d'anconecon- 
•idération  sous  les  Rois  de  Perse  et  soua  les  succes- 
seurs d'Alexandre  }  mais  la  Parlhie  devint  dans  la 
suite  le  siège  d'un  grand  empire  >  sSo  ans  avant 
notco  .ire,  et  fut  si  puissante  qu'elle  se  rendit  redou- 
table aux  Romains.  Cet  Empire  subsista  pendant 
plu*  de  quatre  cents  ans.  VIII,  495i 

FartsatiS) 
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Fautsatis,  fille  âe  Xersès  I.  VI,  aio.  Femme 
d'Ochos;  ses  enratu.  343.  Sa  âiasimulatîon  et  sa 
crmaté  ;  elle  force  le  Roi  à  faire  monrir  son  frère. 
344.  Sa  barbarie  à  l'égard  de  la  famille  de  Téri- 
touchmès  et  de  Roxane.  346.  Elle  fait  empoisonner 
le  fils  de  TérîtoDcfatoès.  347.  Ëcorcher  et  mettre  en 
croix  Bsgapales.  348  et  3i5.  Expirer  Mitradales 
dans  les  supplices.  349  et  317.  ËmpoisoQne  sa  bra 
Statira.  3S0,  326  et  suiv. 

-  Fasargades  (  les)  sont  les  plas  illustres  peuples 
de  la  Perse.  I,  io4.Lalribu  des  Achéménides,  dont 
ctoitia famille  Royale,  enfaisoit  partie.  t£û:Î.VI]I, 
435.  Cyrus  remporta  dans  leur  pays  une  victoire 
contre  Astyages,  son  grand-père,  qui  loi  assura 
l*empire.  1 ,  409.  Il  y  fonda  une  ville  pour  perpétuer 
la  mémoire  de  ce  glorieux  événement  ;  ce  Prince  y 
fonda  tme  ville,  à  laquelle  il  donna  le  nom  de  ce 
peuple,  et  ordonna  que  ses  successeurs  s'y  ferotent 
inaugurer.  409.  Vî ,  5o8.  Et  que  tontes  les  fois  qu'un 
Roi  y  enlreroit ,  il  feroît  distribaer  aux  femmes  une 
pièce  d*or.  1 ,  409.  Ochas ,  prince  méchant  et  avare , 
aima  mieux  faire  le  tour  de  la  ville  que  de  tenir 
l'engagement  de  Çynu.  Alexandre  y  entra  deux 
fois,  et  donna  ledonbU  aux  femmes  «icein tes.  îbid. 

Fascualivs,  de  Coronis  t  attribue  à  Himérius 
une  assertion  ridicule ,  au  sujet  de  ce  qu'on  doit 
exiger  de  Xerxis.  V,  394. 

FaS'DB-CrargB}  c'est  ce  que  les  anciens  appe- 
loient  aller  à  l'ennemi  en  courant  j  les  Athéniens 
sont  les  premiers  qui  en  aient  fait  usage.  IV,  1 67  et 
457.  FausanJas  prétend  que  les  Messéniens  char-- 
gèrent  les  Larédémoniens  en  courant,  long-temp* 
avant  le  fait  rapporté  par  notre  Historien.  456. 
Tome  IX.  Kkk 
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FAasioNÉi  (le  Cardiaal  ).  BoDties  leçons  d'Héro- 
dote ,  appuyées  par  un  anciea  maouacrit  qui  ap- 
partenoit  à  ce  Cardinal.  III,  477$  IV>  a65,  3^4  ei 

475. 

FATAÏQUB8 ,  figures  que  les  Phéniciens  mettoient 
i  la  proue  de  leurs  trirèmes.  UI,  33. 

Fatarbéiiis,  ciuellement  traité  par  Apriès,  i 
qui  il  ëloit  demeuré  fidèle>  II ,  i36  et  suiv. 

Fatercvlvs  (Velleius).  Ses  mémoires  sut  les 
Lydiens,  diSérens  de  ceux  d'Hérodote,  et  moins 
sûrs  à  ce  qu'il  pareil.  I,  578. 

Fatizithëb,  Mage,  craspire  contre  Cambyses, 
et  met  son  frère  Smerdia  sur  le  trône  de  Pense.  UI, 
53  et  sniv.  Sa  mort  et  celle  de  son  frère.  67. 

Fatrêus,  fils  de  Freugénès,  de  la  naissance  la 
plus  distinguée ,  et  le  âizième  descendant  de  Lacé- 
dtemon,  conduisit,  par  ordre  d'Agïs,  second  Roi 
de  Sparte,  de  la  maison  des  Enrystfaénides,  une 
colonie  à  Aroë  en  Achaïe  j  qui  prit  de  lui  le  nom  de 
Patres.  VII,  483. 

Fathiarcbes.  Voyt%  Juifs.  C'est  chez  eux  que 
s'est  perpétuée  la  tradition  sur  l'origine  da  monde. 
VII,  i3o.  Abus  qu'ont  fait  les  Orientaux  de  leur 
longévité.  i5i. 

Faui.  EaiLE.  Son  discoars  aax  Romainsj  après 
ses  victoires.  III,  307. 

PaulIo  Silentiaire;  son  épigramme  snr  Cynégir^ 
traduite  en  vers  latins  par  Grotins.  VZI,  368. 

Faulmier  dë  GasHTEMESKiL.  HenreoM  oover- 
tnre  qu'il  donne  sur  l'origïne  de  Smyme.I>3o3. 
Sa  supposition  sur  la  parenté  de  Léobotas  arec  Ly- 
curgue.  3o3.  Très-bonne  correction  qu'il  propose 
par  rapport  au  mélange  des  Ioniens  avec  les  Or- 
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(■honiénieas.  438.  Sa  méprise  an  sujet  de  Xuthus 
qu'oa  ne  doit  cependaol  imputée  qu'à  son  impri- 
meur, mais  qui  malheureusemeot  a  été  perpétuée 
dans  les  notes  de  l'édition  de  Strabon ,  publiée  k 
Amsterdam.  VU,  187.  Feuae  que  du  temps  de  la 
gaerre  de  Troie  les  journées  de  navigation  étoient 
plus  courtes  qu'elles  ne  l'ont  été  depuis.  II,  i65.  Se 
méprend  an  sujet  d*une  expression  grecque*  a83. 
Erreur  dans  laquelle  il  est  tombé  an  sujet  de  Cyp* 
sélns,  fils  atné  de  Périandi'e.  UI,  SaS.  Rétablit  un 
texte  d'Hérodote.  54o.  Correction  heureuse  qu'il  fait 
an  texte  d'Hérodote.  IV,  334.  Donne  une  bonne 
explication  d'un  terme  de  la  marine  grecque.  3So. 
Sa  conjectura  sur  nn  passage  de  Fansanias.  439. 
Donne  la  généalogie  de  Cyrus.  V,  38a.  Explique 
très-bien  nn  terme  Grec.  Soi.  Justifie  très-bien  Hé- 
rodote. 4ia.  VI,  48i. 

Pausahias,  écrivain  célèbre;  vrai  sens  de  son 
passage  aur  lo.  1, 179  et  180.  Explication  de  ce  qu'il 
dit  sur  Théodore  de  Samos.  366  et  367.  Passage  de 
ses  Laconiques  qui  appuie  le  texte  d'Hérodote  sur 
Léohotas ,  mais  qui  peut  avoir  été  altéré.  3o5.  Ce 
«in'il  nous  apprend  d'une  victoire  des  Tégéates  sur 
les  Lacédémoniens.  Sig  et  Sso.  De  la  victoire  que 
les  Argiens  s'attribuoicnt  pour  le  canton  de  Thy- 
lée.  346.  Différence  entre  lui  et  Hérodote  sur  l'émi- 
gration de  Xuthus.  433.  Sert  i  corriger  un  passage 
de  cet  Auteur  sur  le  mélange  des  Abantes  avec  les 
Orchoméniens.  438.  S'accorde  avec  Hérodote  sur 
la  prise  de  Smjrne.  448.  S'accorde  avec  Thocydides 
sur  la  fondation  de  Marseille.  465.  Méprise  où  il 
parolt  èb'e  tombé  sur  les  molifs  qui  firent  donner 
dans  l'île  CalUste  la  souveraineté  à  Théras ,  au  pré- 
Kkk  2 
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jadîce  des  clesceadans  de  MemUiarès.  VU ,  356  et 
537.  Son  a«serlîon  sur  le  temps  de  la  fondation  de 
Mégares,  réfutée  par  le  témoignage  de  Strabon  et 
de'Vel1eiusFateroula8.4i6.Croit,  avec  raison,  que 
Térée  aroit  régné  i  Daulis,  aa-dessus  de  Cbéronée* 
430.  Cet  Ecrivain  a  beaacoup  souffert  des  copis- 
tes. 439.  Il  place  l'avènement  de  Gélon  au  tr6ne 
de  Syracnses,  treize  ans  platôt  que  les  Marbres  de 
Faros.  453.  Méprise  qu'on  semble  pouvoir  lui  re- 
procher sur  le  commencement  du  règne  de  Gélon 
à  Sy racuses.  454.  Moyen  de  te  concilier  sut  ce  point 
avec  Denys  d'Halioarnasse.  455.  Raconte  exacte- 
ment la  prise  de  Zancle  par  Anaxîlas ,  et  se  trompe . 
aur  l'époque.  465.  Son  erreur  ou  infidélité  de  «es 
copistes,  par  rapport  à  un  Agis,  fils  d'Eudamidas, 
tué  dans  une  bataille  contre  les  Manlinéens.  Su. 
Cité  sur  le  nom  de  Bacchiades,  énoncé  différem- 
ment dans  Diodore.  630.  note.  Se  contredit  sur  la 
première  guerre  de  Messéoie,  qu'il  fait  commencer 
sous  Alcamènes;  et  en  un  autre  endroit,  sousFoly-- 
dore,  son  fils.  4(|8. 

Fausanias,  filsdeCléombrote;  cratère  qu'il  con-  - 
sacre  k  l'emboncbure  du Font-Euxin.  III,  j83. Ins- 
cription &stneuse  qu'il  y  fait  mettre.  499.  Com- 
mande les  troupes  envoyées ,  par  Lacédémone,  au 
secours  des  Athéniens  contre  MaTâonius.VI,  7.  Ses 
dispositions  à  Flatées ,  par  rapport  aux  Perses.  37. 
Contestation  qu'il  eut  avec  Amopharète,  Capitaine 
des  Fitanates.  4i  et  suiv.  Soutient  le  premier  choc 
des  Perses  à  Platée.  46.  Remporte  une  victoire  com- 
plète. 49.  Sa  conduite  envers  une  concubine  de 
Pharandates ,  Seigneur  Perse.  S7.  Rejette  le  conseil 
impie  deLampon,  qui  vouloit  que  l'on  conp&l  la  , 
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t&tei  Mardonius ,  tué  dans  la  bataille.  59.  Ses  ordres 
ad  sujet  du  butin.  60.  Heu  obtient  la  dixième  partie. 
61.  Mot  remarquable  de  ce  grand  homme  sur  le  luxe 
des  Perses  et  leur  sensualiléi  62.  Renvoie  généreu- 
sement les  enikns  d'Attaginua.  65,  Change  totale- 
ment dans  la  suite;  vraie  cause  de  sa  mort.  i4o.  Est 
tuteur  de  Flislarqne,  successeur  dé  Léonïdas.  VII, 
5o4.  Soupçonné  d'aspirer  au  pouvoir  absolu ,  il  est 
mandé  à  Sparte ,  et  mis  à  mort,  ibid.  Nom  de  son 
fils.  ibid. 

PausaniAS,  fils  de  Plistoanax,  lui  succède.  VU, 
5o6.  Durée  et  érénemens  de  son  f  fegne.  ihîd.  ' 

Fadsihis,  fila  d'Amyrtée  et  Roi  d'Egypte.  II,  4^0 
Remis  ea  possession  des  états  de  son  père.  III,  i4.  ' 

Fadw  (Corneille  de)>  savant  qui  s'est  attiré  des 
satyres  amères  par  la  morosité  de  son  caractère; 
manière  dont  il  rétablit  le  texte  d'Hérodote  sur  les 
murs  de  Babylone.  1 ,  48^.  Ses  corrections  relatives 
an  lac  destiné  à  recevoir  le  superflu  de  l'Euphrate. 
497  et  5oo.  Donne  une  interpi-étation  peu  juste  d'un 
passage  d'Hérodote.  II,  38i.  Sa  conjecture  sur  un 
passage  du  même.  449.  Ckirrîge  un  passage  d'Héro- 
dote.  111,563.  Sa  conjecture  confirmée  par  deux 
Manascrils  de  la  Bibliothèque  du  Roi.  4o5.  Fait  une 
correction,  approuvée  par  M.  Wesseling.  448.>Fait  - 
une  correction  assez  heureuse.  53i.  Entend  très- 
bien  un  passaged'Hérodote.  IV,  554.  Faitunecorrec- 
tîoh  heureuse.  563.  J'ai  suivi  sa  conjecture.  Vj-sSS. 
Soupçonne ,  avec  raison ,  qu'il  y  a  une  lacane  dans 
le  texte  d'Hérodote.  SaS.  Fait  une  conjecture  qui 
déptaU  avec  raison  k  M.  Wesseling.  539.  Conjec- 
ture du  même.  548.  Antres  conjectures  du  même. 
5&i  et  355.  Propose  une  conjecture  qu'on  ne  peut 
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approorer.  4oo.  En  propose  vn»  que  j'û  ioÎTÎet 
4Î8.  En  fait  one  autre  qae  j'ai  Buivie.  54a.  Autre* 
corrections  du  mftme.  VI,  193,  193  et  311. 

Fauw  (M>  de),  plus  couDU  par  la  Iiardiesse  de 
ses  opinion*  qae  par  leur  justesse)  prend  le  parti 
des  Frfttres  Elhiopiena  contre  le  Roi  de  ce  pays.  II, 
3i8.  Attribue  â  Diodore  de  Sicile  une  opinion  qu'il 
n'a  point  eue.  336>  Son  opinion  sur  le  caractère 
alphabétique  des  Egyptiens,  aii  et  aia.  .\ssare  avec 
le  ton  dogmatique  qu'on  lai  connott,  que  l'Herculea 
Egyptien  et  l'HeixuIes  Thébain  sont  one  seule  et 
même  Divinité.  aSg.  Prétend  que  des  momies  de 
loups,  bien  conservées,  ont  fait  connoître  que  le 
caractère  de  cet  animal  étoit  fort  diffiireRt  de  celui 
qu'indique  Hérodote ,  quoique  cet  Historien  ne 
parle  pas  du  caractère  du  loUp.  3o6.  Prétend  que 
Ira  Grecs  ont  été  dans  l'erreur ,  en  assurant  que 
l'anguille  étoit,  cb«  les  Egyptiens,  un  poisson  sa- 
cré. 519.  Interprèle  d'une  manière  ridicule  une  ex* 
pression  grecque.  535.  Est  contredit  avec  beaucoup 
de  justesse  au  sujet  du  lotus  par  Savary.  370.  Prétend 
que  les  Anciens  ont  pris  la  canne  à  ancre  pour  le  pa- 
pyrus.  374.  Reprend  A  tort  Athteée  suc  le  revenu 
affecté  aux  Reines  d'Egypte  pour  leur  ceinture.  583. 
Prétend  que  les  Egyptiens  et  les  Abyssins  ont  étaUi 
rhes  eux  la  circoncision ,  par  un  motif  qn'on  peut 
réroquer  en  doute.  4oi.  Attaque  injustement  M.  de 
Voltaire.  43o.  Prétend  que  les  Rois  d'Egypte  n'ont 
jamais  eu  le  droit  de  juger  dans  une  cause  civile. 
453.  Interprète  ridiculement  un  passage  d'Héro- 
dote. 454.  Attribue  à  Hérodote  un  fait  qu'il  n'a  pas 
avancé.  46;.  Attribue  gratuitement  &  Hérodote  que 
U  paye  du  Général  n'étoit  pas  en  Egypte  plus  forte 
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gue  celle  du  Soldat.  473.  Prétend  que  la  Milice 
Egyptiène  ne  se  troiiv«  pai  an  siège  d'Axotas.  5i5. 
Fait  dire  ridiculement  A  Hérodote  qne  les  Scythe» 
se  serroient  de  feuilles  d'arbres  dans  leurs  divina- 
tions. III,  887.  Attribue  à  Hérodote  un  fait  dont  il 
n'a  point  parlé.  48().  Dit  que  les  Gètes  étoient  une 
secte  d'immortels.  5o6.  En  voulant  prêter  des  ridi- 
cules à  s.  Augustin ,  il  8*est  lui-même  couvert  d*op- 
probrr.  575.  Reproches  injustes  qu'il  fait  à  S.  Au- 
gustin, au  sujet  des  Acéphales.  VI,  368. 

Fats  délicieux  (les)  ue  produisent  que  des  hom- 
mes foibles.  VI,  90. 

PfiAHCB  (M.),Bvèqae  de  Bangor, prétend  que  ce 
qne  Longio  blAme  dans  Hérodote,  c'est  ane  méto- 
nymie de  l'effet  pour  la  cause  que  ce  Rhéteur  trouve 
trop  dure.  IV,  197. 

Fbau  humaine;  les  Scythes  s'en  font  des  ser* 
■viettes,  etc.  III,  169. 
Peaux.  Voyei  Bateaux  et  Hahits. 
Peaux  employées  à  faire  cuire  les  alimens.  III, 
;i67  et  483.  Peaux  d'autruche  servent  d'armes  dé- 
fensives. 345.  Peaux  de  grues  servent  de  bouclïera. 
557.  Peau  de  l'élan  très-épaisse  et  tris-souple  en 
même-temps.  565.  Peaux  de  chàvre  et  de  mouton 
servoieat  pour  l'écriture,  dans  le  tempe  que  lebiblos 
étoit  rare.  PV,  Sg. 

FÊDA6IEN8,  peuple  de  Carie  ;  présage  bingalier 
qui  avoit  lieu  ches  eux.  I,  i4i}V,a3o.  Se  défen- 
dent long  temps  contre  Harpage.  ihwL, 

Feintube.  Cet  art  déji  en  honneur  avant  Can- 
daulea,  Roi  de  Lydie.  I,  i84. 

FËLASGEs,  une  des  deux  plus  anciennes  nations 
delaGrèce.1, 4o.  Leur  langue  primitive.  4i>  Pour- 
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quoi  nomméea barbares  par  Ua  Hellènes.  a8i.  Villes 
fondées  par  eus.  4 1.  Ce  qui  a  empêché  celle  Nation 
de  s'agrandir.  43,  Difficultés  sur  leurs  migi-attons. 
373  et  ■i'j'}.  Ils  étoîent  Argiens  d'origioe,  et  descen- 
doient  de  Pélasgus.  381.  Ceux  qui  èloient  passés  en 
Saœothrace  alléreat  dans  la  suite  des  temps  dans 
rAllîqoe;  quelle  éloit  leur  religion;  ils  furent  long- 
temps sans  donner  de  noms  aux  Dieux.  Il ,  45  et 
snir.  Sont  chassés  de  l'Attique  par  les  Athéniens. 
IV,  i83.  Se  retirent  à  Lemaos.  i84.  Chassent  les 
MinyensdeLemnos.  III,  333.  Erreurs  de  Flatarque 
à  ce  sujet.  553  et  suit.  Enlèvent  à  Branron  les 
femmes  des  Athéniens.  333.  Massacrent  ces  femmes 
et  les  enfans  qu'ils  en  avoient  eus.  IV,  i85.  Offrent 
aux  Athéniens  de  leur  donner  satis&ctîon.  186. 
Leur  réponse  érasive  à  la  demande  des  Athéniens. 
ibid.  Sont  forcés  par  Milliades  de  sortir  de  Lem- 
nos.  ihUL.  yoyen  Hellènes  ,  Tyrrhânishs.  Rôle 
important  qu'ils  ont  joué  chez  les  Grecs,  en  Asie  et 
•a  Europe,  dans  les  temps  reculés.  VU,  3i5.  Leur 
origine.  3i6et3i8.  Pélasges-Arcadîens.  318  et  330. 
Court  examen  d'un  Mémoire  surrorigtnePélasgedes 
Arcadiens  et  sur  la  religion  qu'ils  portèrent  enThes- 
salie.  939 ,  33o ,  374  et  auiv.  Colonie  de  ces  peuples 
enThessalie,  et  où  se  rendent  les  anciens  Colons.  sSi 
334.  Les  Pélasges  se  dispersent  en  Crète,  enCilicie,' 
enSicîl6,&Cyzique,enBéotie,  etc.  334,  34oet  366. 
Leur  manière  de  -nvrcibid.  Une  partie  s'établit  à 
une  des  embouchures  du  Pd,  et  y  bfttit  la  ville  de 
Spïna.  34i  et  343.  Etablissement  des  autres  Pélasges 
chez  les  Ombrices,  et  leur  alliance  avec  les  Abori- 
gènes. 343 ,  345 ,  443  et  443.  Pourquoi  plusieura 
modernes  ont-iU  fai(  les  Pélasges  Scythes  d'origiuo 
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«t  leiB  ancêtres  des  Grecs.  358.  Réfutation  de  ces 
deax  assertions,  ibid.  et  362.  Les  Athéniens  ne  les 
ont  jamais  reconnus  poor  leurs  ancêtres.  363  et  3^4. 
f^oyes  AoNB3 ,  Temmices  ,  D0L10H8 ,  Egypte  et 

TtRRHËN  IBNS-FÊLASGES. 

FÉLASGUS.  Epoque  de  sa  naissance.  Vit ,  193. 
Quitte  l'Argolide  à  la  tète  d'aventuriers  que  ce  pays 
ne  pouvoit  nonrrir.  3i8.  Année  où  il  arriva  en  Ar- 
cadie.  ibid.  Etoit  Argien,  selon  le  Scholiaste  d'Eu- 
ripides.  ibid,  note.  Noms  de  ses  père  et  grand-père , 
selon  le  même  Auteur,  ibid.  Durée  de  son  règne 
dans  laPélasgie,appeléedepni8Arcadie.  319.  Fasse 
dans  l'Hémonie  avec  sa  première  colonie,  et  7  forme 
ce  qn'on  nomme  la  Félasgiotide.  330*  Epoque  de 
cette  migration,  ibid.  19a ,  193.  Epoose  Déjanire , 
fille  de  Lycaon.  3io.  Noms  de  son  aïenl  et  de  son 
fils.  ibid. 

FÉLAsGVS,  fils  de  Neptune  et  de  Larisse;  inter* 
valle  de  temps  entre  lui  et  le  précédent.  Vil,  193, 
Ô 1 7 .  Colonie  qu'il  mène  en  Thessalie  avec  ses  frères. 
19S,  333,  317. 

FÈLION  et  OssA,  montagnes  de  Thessalie  séparées 
par  un  tremblement  de  terre.  V,  85. 

FÉLissiER  atteste,  ainsi  que  le  Cardinal  de  Tour- 
non  et  Rondelet ,  nn  trait  fabuleux  concernant  l'E- 
chénéis  ou  Rémora.  III,  319. 

FELtouTiER,  auteur  d'une  bonne  Histoire  des 
Celtes^  justification  d'Hérodote  contre  les  méprises 
de  ce  Savant.II,  sSi  ;III,  4i3, 4i3,  4i4,  4i8,  419, 
434,48o;V,  5i4,5i5. 

FÈLOPOKNÈiE.  Etablissement  des  Hellènes  dans 
cette  contrée.  I,4i.  Troupes  que  les  Piristratides  y 
prennent  à  lenr  solde.  46.  Partie  de  ce  pays  enlevée 
Tonte  IX,  LU 
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•QX  Ioniens  par  les  AcIiMaa.  1 18  et  119.  Tfoù.  Té- 
lops  srrivA-t-il  dans  c«  pays.  i8a.  Htatoire  du  Fé- 
lopoontee  par  Chrysermus.  545  et  346.  Nations  qoî 
l'habiteot  ^  parti  qu'elles  prirent  dans  la  guerre  de 
Xerxès  contre  les  Grecs.  V,  009.  Manière  de  rirre 
de  ses  habitans  sous  Inachns.  YU,  5i  3.  Par  qui  leur 
première  ville  fut-elle  fondée.  3i4.  Le  Péloponnèse 
eonquis  par  AristodémusjTéménnaetCrespIiontes, 
descendans  d'Hercules.  339,479.  En  quel  temps,  et 
partage  du  pays  fait  entr*eax;  quelle fatla part  d'A- 
listodémus.  53o,  5€5, 4^3, 479.  Par  où  y  él«ent-ib 
entrés.  471.  Guerre  du  Péloponnèse;  qaand  a-l-elle 
commencé.  5fo,  3fii,  S63  et  363.  443,  Soi  et  5o/. 
Fin  de  cette  guerre^  en  quelle  année.  &06  et  507* 
VoyeiL  AHUTOsAmns ,  Ddkiens  ,  HJaacudbs  , 
Uyllus,  etc. 

PÈLOPOMNÉ6IEN6.  Lenr  frayeur  à  l'approcbe  de 
la  flotte  des  Perses.  V,  307.  Accourent  i  l'Isthme 
et  traraillent  1  mi  fermer  le  passage  aux  Barbares. 
308. 

FÉLOPs.  De  quel  pays  étoit-il  passé  dans  le  Pé- 
loponnèse. 1,  183. 

FÉLORIB8,  ou  Satnmalesdes  Tliraaalieas.  Origine 
de  ces  £&les.  V,  549  î  Vil,  517. 

PÉLOHUS ,  annonce  le  premier  à  Fjlaagas,  la  nou- 
Tfllle  du  dessèchement  de  la  Theasalie.  VU,  517* 
Fête  qni  porte  son  nom.  f^oytt  PÉLOBisa. 

FÉLUSB,  Tille,  la  même  que  Lobaa,  étoit  jadis  la 
clef  de  l'Egypte,  du  cb\à  de  TOrient.  Il,  475. 

PÉNÉLÉS,  grand-père  de  Damaiichton^  ponrqnoi 
n'est-il  pas  i  c<»iBpter  dans  la  suite  dea  Rois  de 
Thèbes  en  Béotie.  VII,  333  et  555. 

PeMtapole  DBS  DoKiBKS.  Soo  ancîm  Dom.  I. 
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iiB.  Qnelleâ  étoîent  les  cinq  villes  qni  la  compo- 
soient.  ibid. 

Fbittathlb.  II  renfennoit  einq  exercices,  el  fai- 
soit  partie  des  jeni  Olympiqaes.  IV,  éSy  et  458. 

Penthév,  petit-fils  âeCadmns;  parolt  avoir  étj 
le  tat«ar  d'an  fils  de  «e  Prinoe.  VII,  939. 

Pbmthilvs,  fils  agrestes  et  son  sueeeMeor.  Vil, 
4 18.  Est  chassé  par  les  Héraolides ,  et  s'avance  ja»* 
qu'en  Thraco  avec  une  nonvelle  colonie  .i^ljène. 
ibid.  Epoque  de  cette  migratiou.  4a3k 

Penthtlb,  Commandant  de  douze  vaiaseatix  Pa- 
phiensan  service  de  Xersèa,  tombe  entre  les  mains 
des  Grecs,  avec  le  seul  de  ses  vaisseaux  échappé  à 
la  tempête.  V,  t36. 

Pbkdiccas ,  Roi  de  Macédoine,  nn  des  ancêtres 
d'Alexandre,  avoit  gardé  les  troopeanx  dans  sa  jeu- 
nesse} coBimcat  parvint  à  la  eonronne,  V,  353  et 
Boiv. 

PÂR1A.IXK,  grande-Prétreaae  d'Apollon ,  déposée 
pour  avoir  cédé  aux  intrigues  de  Cléomènes  et  pro- 
noncé c<mtre  Démaralc.  IV,  i53. 

PËKUBiDRB,  fils  âe  Cypsélua,  Roi  de  Corinthe. 
I,  i4,  iG.  Sa  coodniie  i  l'égard  d'Arien,  ibid.  17 
et  18.  Irrilé  contre  les  Corcyréens,  envoie  i  Sardes 
trois  cents  de  leurs  enfans  pour  èlre  farts  eunuques; 
les  Samiens  les  sanvent.  III,  4i  et  sniv.  Tue  sa 
femme.  43.  Sa  conduite  eroelle  envers  le  plusjeone 
de  ses  fils.  43  et  suiv.  Discussion  chronologique  i 
son  sujet.  3i4  et  solv.  Mis  au  nombre  des  sept 
Sages.  317.  Les  conseils  atroces  de  Thrasyliule 
l'avoient  rendu  encore  pins  méchant  qne  son  père. 
rV,  68  et  sniv.  Il  fait  dépouiller  tontes  les  femmes 
de  Corinthe  de  leurs  habits,  dans  le  temple  de  Junon, 
LU  a 
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à  l'occasion  de  Mélisae ,  sa  femmO'  6g  et  snir.  Réta- 
blit la  paix  entre  les  Athéniens  et  les  Mytîléniens. 
73.  Année  de  sa  mort,  selon  Sosicrates  de  Rhodes. 
VII,  309.  Sa  dureté  peot  avoir  été  cause  de  la  re- 
traite de  plusieurs  Corinthiens  et  Corcyréens  en 
d'autres  pays.  468.  En  quelle  année  aroit-il  succédé 
à  Cypsélus.  553.  Bzamen  des  particularités  qn'Hé- 
Todole  rapporte  de  lui.  ibid.  et  538. 

FÉRiCLËs,  surnommé  Olympien,  k  cause  de  son 
éloquence.  II ,  177.  Ses  vues  dans  la  guerre  du  Pé- 
loponnèse. VI ,  59 1 . 

F&RiÉGÈTB  (nifivf'ifTifV).  Sens  de  ce  mot.  I,  3i. 
F'oyex  Dbnts. 

Péhilas,  Commandant  des  Sicyonien»,  tué  au 
combat  de  Mycale.  VI,  77. 

FÊRILAUS,  fils  d'Alcenor;  tae  de  sa  main  Olhrya- 
des,  selon  une  tradition  suspecte.  I,  548. 

PÉKINTBIEN8,  subjugués  par  Darius.  IV,  1.  Battus 
dans  la  guerre  que  leur  avuieat  faite  auparavant  les 
Fœoniens.  ibid.  et  sniv. 

PÉRlzoKlus.  S'apperçoit  le  premier  d'une  errear 
de  chiffres  dans  une  date  donnée  par  Hérodote  sur 
l'île  d'Elbo.  VII ,  108.  Doute  sur  la  correction  qu'il 
propose,  ibid.  et  109.  Particularité  sur  laquelle  il 
attaque  mal-i-propos  le  Syncelle.  169.  De  quoi  il 
accuse  Manéthon.  3  33. 

Perroquet  ,  inconnu  aux  Grecs  avant  ïtM  cour- 
quêtes  d'Alexandre.  VI,  553. 

Perses,  fils  de  Danaë,  a  un  temple  à  Chemnis 
dans  la  Thébaïde;  culte  que  lui  rendent  les  Chem- 
ni  tes;  fertilité  annoncée  par  une  de  ses  sandales;  le* 
Chemnites  le  font  originaire  de  leur  ville,  et  pré- 
tendent que  c'est  pour  cela  qu'il  laur  apparolt.  II, 
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^o.  Recherches  sur  son  origine,  et  l'étymologie  de 
son  nom.  IV,  ia4  et  ^07^  Tue  înTolontairement  son 
aïeul,  et  se  retire  à  Tyrins.  VII,  SsS.  Cession  que  lui 
fait  de  cette  ville  Mégapenlh6s  à  gui  il  avoît  confié 
le  Royaume  d'Argos.  ibid.  Où  Iransfère-t-itle  siège 
de  ses  Etatsi  ibid.  Ses  enfans.  ibid. 

P&B8ÈS ,  fils  de  Persée  et  d'Andromède,  donne  son 
nom  aux  Perses.  V,  5o. 

Perses.  Motiis  de  leurs  guerres  avec  l*s  Grecs , 
Tendus  différemment  par  les  écrivains  de  Fhéniùe 
et  par  leurs  propres  écrivains.  I,  i  et  sniv.  Âstyage* 
les  jugeoit  bien  inférieurs  aux  Mèdes.  88.  Diffé- 
rentes tribus  de  la  nation  Perse,  lo^i  Manière  dont 
Cyrus  les  engage  &  secouer  le  joug  d'Astyages.  io5 
et  106.  Leurs  mœurs  austères  du  temps  de  Crésus. 

I ,  5â  et  56.  Détail  sur  leur  religion ,  leurs  sépultures, 
leurs  coutumes,  etc.  109,  ii5,  ^19,  43o,  4a4,  437 
et  464.. N'ont  point  de  marchés  publics.  i24,  448  et 
449.  Marche  pompeuse  de  leur  Roi  quand  il  se  met 
en  campagne.  i5oet  i5i,SuTnoaïdegrand'Roit{ue 
lui  âonneHérodote..i5oet5oi.  Reproche  mal.fondé 
que  les  Perses  faisoient  aux  Grecs.  183.  Ne  buvoient 
que  de  l'ean  dans  les  premiers  temps.  536,  337  et 
419.  Ils  regardoient  les  Grecs  comme  leurs  enne- 
mis, depuis  la  guerre  de  Troie.  4.  Pourquoi.  180  et 
181.  ^oyeb  MÈDBG.  Peu  de  délicatesse  des  Perses 
sur  le  mensonge.  430.  Sacrifioient  des  chevaux  au 
soleil  i  depuis  quand.  559.  Voya  MÈDEs.  Mettent  la 
profession  des  armes  au-dessus  de  toutes  les  antres* 

II,  139.  Lie  fiU  naturel  ne  succède  point  chez  eux 
&  la  couronne  lorsqu'il  y  en  a  un  légitime.  III, .3. 
Pourquoi  ont  le  crâne  extrêmement .  tendre ,  les 
Egyptiens  l'ayant  au  contraire  fort  dur.  9.  Honb- 
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reat  les  fils  de  Rois  et  leur  rendent  mime  le  trône 
que  leurs  pères  ont  perda  par  la  révolte,  li.  Ado- 
rent le  feu  et  défendent  de  brûler  tes  morts.  i5. 
Jugee-royaux  ;  leors  fonotiona.  37.  Mot  des  Perses 
an  sujet  de  Darius,  de  Cambyses  et  de  Cyrug.  78. 
N'accordent  qu'un  don  gratuit  au  Roi.  8a.  Assiégea  t 
et  prennen  t  Barcé  par  ruse.  a58  et  sdît'.  Yainqnears 
à  Salamine  en  Cypre.  IV,  84.  Défont  les  CarienB 
deux  fois  de  suite.  87.  Un  ooips  de  leurs  troupes 
périt  dans  une  embuscade.  88.  Leur  guerre  contre 
les  Ioniens.  9$  et  soiv.  Défont  la  flotte  des  Ioniens.' 
99  et  suir.  S'emparent  de  Milet  et  réduisent  ses  faa- 
bitans  en  servitude.  101.  Soumettent  la  Carie.  106. 
Suite  de  leurs  conquêtes  ;  manière  dont  ils  envelop- 
pent les  habitans  des  lies.  10g  et  444.  EfFeotoent  les 
menaces  qu'ils  avoient  faites  aux  Ioniens,  ibid.  Leurs 
exploits  sur  les  côtes  de  l'Hellespont.  110.  Soumet- 
tent les  Tbasiens  et  les  Macédoniens*  117.  Leur 
armée  navale  presque  détruite  par  une  tempête. 
118.  Asservissent  les  Bryges.  iind.  Oies  les  Perses , 
celui  qui  succède  au  roi  mort,  remet  à  toutes  les 
villes  les  impôts  qu'elles  doivent  i  son  avènement. 
138.  Leurs  exploits  en  Grèce  sous  Datis.  &54  et 
soiv.  Ils  délurqueut  à  Marathon,  dans  PAttique. 
i58.  Battus  par  les  Athéniens,  ils  reprennent  le 
chemin  de  l'Asie.  167,  i€8,  16g.  Armure  et  habil- 
lement des  Perses  daits  l'armée  de  Xerxès.  V,  4g. 
Leur  magnificence  dans  l'armée  ffe  Xerxès.  58. 
Leur  cavalerie.  5g.  Sont  dans  Tosage  d'enterrer 
des  personnes  vivantes.  76.  Os  s'emparent  de  troîn 
trirèmes  grecques,  i  Sciathos.  V,  136.  Essayent 
nue  vicdente  tempête.  i3i.  Sont  repoussés  deux 
fois  par  les  Grecs  aux  Tbermopyles.  1 45.  Se  rendent 
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enfin  tnàtires  du  pusaga,  Krec  perte  d'na  nombre 
coDsiâérable  dei  lean.  i55.  C*étoit  obos  les  Perse» 
un  crime  capital  de  l'aaseoir  sar  le  trône  du  Roi. 
385.  Leurs  troupes  marohoient  i  l'enaeini  aous  lea 
coups  de  fouet.  5o8.  Leurs  bonnets.  3ii  et3i4.  Sa- 
crifient  des  chevaux.  545.  Détachent  une  partie  de 
leur  flotte  pour  doubler  l'Eobie  et  surpendre  les 
Grecs  à  l'Artétnisium.  169.  L'autre  partie  attaquée 
par  les  Greos ,  instruits  de  leur  projet,  i^o  et  suîv. 
Une  tempête  fait  périr  tous  ceux  de  leurs  b&iimens» 
envoyés  pour  doubler  l'Eubée.  173.  Bataille  géné- 
rale. 174.  Arrivent  k  Artémisîum ,  apr^  la  retraite 
des  Grecs ,  et  s'emparent  d'Uistiée.  176.  Entrent 
dans  la  Doride  et  la  ravagent.  i83  et  soiv.  Arrivé* 
à  Fanopées,  leur  armée  se  divise  en  deux  corps  f 
dont  l'un  se  dirige  sur  Athènes  et  l'autre  sur  Del- 
phes. i84  et  saiv.  Une  foule  de  prodiges  effraie  ceaï 
qui  étoient  allés  attaquer  Delphes,  et  les  met  en 
fuite.  186.  BHtientTbespiea  et  Platées,  et  arrivent  à 
Aihines.  195.  S'emparent  de  la  ville,  pillent  le  tem- 
ple de  Minerve  et  réduisait  la  citadelle  en  cendres. 
194  et  suiv.  Séduits  par  nn  avis  insidieux  de  Thé- 
mistocles,  ils  font  avancer  leur  flotte  pour  envelop- 
per les  Grecs,  ai  1.  Bataille  de  Salamiae  oà  ils  sont 
complétnnent  débits.  3i6  et  suiVi  Retraite  de  l'ar- 
mée de  ten-e.  u%f.  Disette  qu'ils  éprouvent  «  mala- 
dies qui  en  font  périr  un  grand  ncnnbre.  âSg.  Per- 
dent an  grand  nombre  des  lenrs  an  siège  de  Poti-- 
dée.  267.  L«ur  défaite  k  Platées.  YI,  48  et  snir.  Ha 
se  réfugient  dans  leur  camp ,  oà  ils  sont  assiégés  par 
les  Grecs,  et  presque  tons  taillés  en  pièces.  53  et  suiv. 
Ils  sont  battus  le  même  jour  à  Mycale,  par  les  Grecs 
de  l'armée  navale,  qui  meltenllefeu  àlenr  flotte.  7 1 
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«t  SQlVt  Abandonnent  Sestoa,  assiégée  par  les  Athé- 
niens, et  sont  tués  on  faits  prisonniers  dans  lear 
fuite.  87  et  snïv,  Etoîeut  extrêmement  sobres  dans 
Jes  commencemens  de  leur  monarchie.  VI,  99.  Dé- 
savantage de  leur  habillement  à  la  guerre.  i3o,  5i5. 
Festins  dans  lesquels  les  Rois  de  Perse  ne  refosoient 


nom  que  les  Grecs  donnoient  anciennement  aux 
citadelles.  I,  434.  Explique  parfaitement  les  ex- 
pressions de  triétériques,  de  pentaétériqaea  et  d'en- 
néaétériques  pour  désigner  des  cycles  de  deux  ans, 
de  quatre  ans  et  de  huit  ans.  II,  i55.  Prétend  que 
les  quatre  jonra  qui  restoient  de  l'année  Attique 
étoient  un  temps  d'anarchie,  pendant  lesquds  on 
élîsoit  les  nouveaux  magistrats,  IV,  5li.  à  été  ré- 
futé par  Dodwell.  ibid.  Fait  de  savantes  remarques 
sur  le  nombre  des  années  qu'ont  régné  les  Bac- 
chiades  à  Corinthe.  345.  A  prouvé,  ainsi  qne  Scali- 
gjer  çt  9ntp:es  Sav'ans,  que  1^  jepx  Olympiques  -  se 
célébroient 
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célébroîent  au  solstice  d'été,  et  a  supérieurement 
téfuté  Fosaertion  d'un  anonyme  qui  avoit  pré- 
tendu que  ces  jeux  se  (aisoient  en  automne.  V,  45o. 
Sur  l'éclipsé  de  soleil  qui  arriva  dans  le  temps  de 
la  bataille  de  Salamine.  YI,  gS.  Regai-de,  avec 
raisoDj  comme  des  fables  indignes  de  TaKention  des 
Savans,  les  origines  et  les  dynasties  des  Egyptiens: 
aussi  les  a<t-il  omises  dans  son  canon.  VU ,  37.  Suitle 
texte  Hébraïque,  quand  il  est  question  de  là  création 
du  monde.  81 ,  85,  noie.  A  suivi  mal-A-propos  l'His- 
toi-ien  Joseph  sur  l'époque  de  la  fondation  de  Tyr. 
iSs.  Prouve  très-bien  l'époque  de  la  maladie  d'£zé- 
ohias.  168.  Celle  de  la  fondation  de  Rome.  373.  Et 
celle  du  commencement  de  la  guerre  du  Pélopon- 
nèse. 58i.  Place  un  ah  trop  tard  la  prise  de  SÛdes 
par  Cyrus.  306.  Place  beaucoup  trop  tôt  la  fonda- 
tion de  Marseille.  438  et  439.  Suivi  par  le  savant 
Père  Corsini  sur  le  commencement  de  la  Tyrannie 
de  Fisistrate.  543.  Je  l'ai  suivi  aussi  dans  les  années 
des  règnes  des  Rois  de  Juda  et  d'Israël,  excepté  en 
quelques  endroits,  où  j'ai  cru  devoir  donnée  la  pré- 
férence à  M.  Desvignoles.  557. 

PÉnsACAS,  eunuque  de  la  cour  de  Cynu,  fait 
périr  Astyigas  ou  Astyages,  beau-père  de  ce  Prince; 
son  supplice.  VI,  3i8. 

Petit  (Pierre)  prend,  mal-à- propos ,  occasion 
d'une  périphrase  d'Arétée,  pour  traiter  de  l&che  et 
de  di&'us  le  style  des  Ioniens.  III,  568. 

Pbucëtibns  ou  Colonie  de  Grecs  fixés  près  du 
promontoire  d'Iapygie,  par  Pencétius;  comment 
le  pays  qu'ils  avoîent  ocoupé  a-t-il  été  nommé  de- 
puis. VU,  4o6. 

Fbucâtius,  frère  d'(BnotrR&;  quand  passa-t-il 
Tome  IJCt  M  m  m 
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avec  lai  en  Italie.  VU,  3io  et  4o5.  De  qm.  itoît-il 
£la.  3ii.  Où  fixa-t-il  la  Colonie  qui  prit  de  lui, le 
nom  de  Feacétieas.  4o6. 

Feyssonbl  (M.).  Sa  m^rîae  tar  la  bataille  d* 
Créaut  dana  la  Ptérie.  I,  Ses.  Sa  méprise  anr  l'Her- 
niDs  et  aur  nn  prétendu  mont  Hirus.  344.  Antres 
méprises  sur  l'histoire  de  Sardea.  353  et  554.  Egaré 
par  Cellarius  aor  oo  passage  d'Hérodote,  relatif  à 
cette  ville.  354. 

Fhjbax  ,  premier  Roi  de  Corcjre  ;  noms  de  ses 
deux  61a.  VU,  45o. 

Fhalanthb,  s'étantmisila  tète  des  Farthéniens, 
fonde  dans  la  grande  Grèce  la  ville  de  Tarante, 
l'an  723  avant  notre  ère.  VII,  466. 

FuALiua  ,  fils  d'Eratoclides ,  est  le  chef  d'une 
Colonie  de  Corcjrréena  qui  a  fondé  Epidamne  ou 
Dyrracbium.  VII,  467. 

Ph&Lle  (procession  du),  chex  les  Egyptiens  et 
chez  les  Grecs.  II ,  43  et  suiv.  Origine  de  cette 
coutume.  369.  Forme  du  triple  Phalle.  370. 

PuANfas,  Officier  d'Amasis,  trahit  ce  Frince  en 
passant  chez  Cambyses.  III,  4.  Ses  enians  cruelle- 
ment massacrés  pour  le  punir  de  sa  perfidie.  8. 

FhantôXE  qui  appareil  i  Xerxès  et  k  Artabane. 
V,  31.  On  peut  croire  que  c'est  un  stratagème  de 
Mardoniua  ou  des  Fisistratides,  pour  déterminer  le 
Roi  à  la  guerre  contre  les  Grecs.  386. 

Fhabandates  ,  fils  de  Téaspia ,  commande  les 
Marea  et  lea  Colcbidieoa  au  service  de  Xerxès. 
V,  57.  Une  de  ses  concubines  vient  implorer  le 
secours  de  Pausanias,  qoi  U  renvoie  à  Egine,  où 
«lie  vonloit  aller.  VI ,  5y  et  iSg. 

Phabaon,  nom  communauxRoisd'Egjpte.  II,4i  s. 
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F1IARNA.CIA9 ,  ennnqae ,  Bssassïoe  Xer&è* ,  fila 
d'ArUxerxès.  VI,  aii.  Est  lapidé.  a44. 

PH&RNAZA.THRÈS ,  fils  d'ArUbates,  commando 
lea  Indiens  de  l'armée  de  Xerxès,  V,  5i. 

pHARNVCHÈs,CommandantdeIa  cavalerie  Mède, 
tombe  de  cheval  et  ae  blesse  ;  fait  coaper  les  jambea 
Â  60D  cheral  ;  cet  accident  lui  fait  perdre  B%  place. 
V,  61. 

Phayllus,  trois  fois  TÏctorieax  aux  jeux  Pytbi» 
qaes,  commande  un  vaisseau  CrotoaiateàSalamînp. 
V,  193.  U  avoit  équippé  ce  vaisseau  à  ses  frais.  467. 
Fhédyhe,  fille  d'Olaaea,  aide  aon  père  i  décou- 
vrir l'imposture  de  Smerdia*  III,  69  et  suiv.  Epouse 
Darius.  77. 

PbégÊE  ,  fils  d'Inacbns;  fonde  la  ville  de  Fbégée 
dans  le  pays  nommé  depuis  Arcadie.  VII,  3i8  et 
5i4.  Ses  fils,  selon  le  SchoUaste  d'Ëuripides.  5i4. 

Phéhius  ,  de  Smyme,  prend  à  ses  gages  Crithéïs , 
mère  d'Homère,  l'épouse,  adopte  son  fils,  qu'il  ins- 
tniit  dans  les  belles- lettres ,  et  i  qui  il  laisse  tons 
aeB  biens.  VI ,  i64  et  suiv.  Vers  d'Homère  en  son 
honneur.  179. 

Phéhonoé  ,  nom  de  la  première  Prêtresse  qui 
rendit  à  Delphes  les  Oracles  d'Apollon.  I,  368. 
YukTsk/LTBs,  J^oyez  Ev  ANDRE. 
Phéniciens  (les).  Ceux  qui  étoieat  originaires 
de  la  Syrie  de  Palestine ,  bâtissent  le  temple  de  Cy~ 
llière.  87.  De  quel  endroit  des  côtes  de  la  mer  Rougo 
ont-ils  passé  en  Phénicie.  174  et  175.  Venoient  de 
1b  ville  de  Carné ,  selon  Lycophron.  177.  L<enr  nom 
doit  Âlre  substitué  à  celui  de  Grecs  dans  une  phrase 
du  premier  livre  d'Hérodote.  179.  foyez  Ecri- 
vains. Se  font  circoncire,  excepté  ceux  qui  fré- 
Mmm  3 
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qaentent  Xea  Grecs.  II,  81.  Rcfiuent  coorageiise- 
meiit  Ar  violer  lenrs  trailéi  arec  les  Carthaginois, 
m,  17.  Les  pins  habites  marins  de  l'armée  oaTale 
de  Cambyses.  383.  Envoyés  par  Nécos  pour  fiûre 
le  tonr  de  l'Afrique.  i55.  Preores  de  ce  voyage.  458 
el  saiv.  Battus  sur  mer  par  les  Ioniens.  IV,  84. 
Leurs  conquêtes  pour  Darius  sur  les  eûtes  de  THel- 
lesponl.  110.  Nombre  des  vaisseaux  qu'ils  fonmis- 
sent  k  Xerxis;  leur  armure.  VI,  61.  Leur  place  i  la 
bataille  de  Salamine.  ai6.  Leurs  commandans  ac- 
cusés d'être  les  auteurs  de  la  perte  de  cette  bataille 
et  punis  de  mort  par  Xerzès.  330. 

Phêbêcydes.  Temps  où  il  fleurit.  VII,  SSi.  Fut 
le  maître  deFythagore;  discussion  sur  ce  bit.  ibid, 
et  553. 

Fhérendates,  fila  de  Mégabace,  cranBianâe  les 
Sarangéens  de  l'armée  de  Xerxès.  V,  53. 

Fhérétimb  ,  épouse  de  Battus  le  Boiteux ,  et 
mère  d'Arcésitas ,  demande  en  vain  des  troupes  aa 
Roi  de  Salamine,  pour  rétablir  son  fils.  III,  3S6> 
Elle  assiège  Barcé,  dont  les  habilans  avoient  assas- 
siné son  fils.  358  et  suiv.  Cruautés  qu'elle  exerce 
contr'enx  et  contre  leurs  femmes.  360.  Sa  fin  mal- 
heureuse. 361. 

PuÉRON ,  fils  de  Sésostris,  lui  succède  ;  comment 
est  frappé  de  cécité,  et  se  guérit  avec  l'iuine  d'une 
femme  qui  iravoit  jamais  connu  d'autre  homme  que 
son  mari;  il  épouse  cette  femme,  et  &it  brûler  les 
autres,  au  nombre  desquelles  se  trouve  la  sienne. 
II ,  85  et  86.  Appelé  Sésostris  II  par  Diodore  de 
Sicile.  VII,  57.  Nommé  Nuncoreus,  Nachor,  La- 
charès,  par  d'autres.  II,  87. 

Phidippidbs,  Athénien  etHémérodomejPan  se 
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{ilaiat  à  lui  de  ce  que  les  Athéniens  ne  lui  rendent 
aucun  honneur.  IV,  i6o  ;  VI,  i/S,  Se  rend  en  deux 
joui's  de  sparte  Â.  Athènas;  161.  Qaelle  longueur  de 
chemin  cela  faisoit.  45i  et  453. 

Fhidiffus  et  Ahtifuvs,  petit-fils  d'Hercules. 
VU,  348. 

Phidon,  Tyran  d'Argos,  établit  ou  rectifie  les 
mesures  dans  le  Péloponnèse  ;  sa  conduite  insolente 
envers  les  Eléens  aux  jeux  Olympiques.  IV,  176  et 
476.  Est  détrôné  par  les  Lacédémoniens.  47U.  Ëa 
quelle  année  de  l'ère  Attique  a-t-il  fleuri.  VII,  5o5. 
En  quel  temps  peot-îl  avoir  inventé  les  poids  et 
mesures.  ibiiL  Court  détail  sur  sa  violence  envei-s 
les  Agonothètes  des  Eléens,  et  son  détrônement  par- 
les Spartiates,  ibid.  et  3o6. 

Philaorus,  fils  de  Cynéas.  Voyez  Euphorbe. 

Fhilaon,  fils  de  Chersis  et  frère  de  Gorgus,  Roi 
de  Salamine,  an  service  de  Xerxès,  est  pris  par  les 
Grecs  sur  le  vaisseau  qu'il  commandoit.  V,  171. 

PuiLÊB,fil3  d'Ajax,  le  premier  étranger  qui  soit 
devenu  citoyen  d'Athènes.  IV,  iii* 

FaiLÊMOtr.  Passage  de  ses  Mélanges  que  Grono- 
vius  a  cru  mal-à-propos  èU.'e  corrompu.  1 ,  567  et 
56B.  Accuse  les  copistes  d'Hérodote  de  plusieurs 
erreurs.  4ii.  Son  Lexique,  msti.  387. 

Philétas  de  Cos  ,  Poète  Elégiaqne  dont  Pro- 
perce  parle  avec  éloge.  I,  3o5. 

Philippe,  fils  de  Butacidea,  deCrotone,  périt 
avec  Doriée ,  qu'il  avoit  accompagné  en  Sicile  \ 
honneurs  que  lui  rendent  les  habitans  d'^geste  à 
can^e  de  sa  beauté.  IV,  3i. 

Philippe,  Roi  de  Macédoinej  mot  de  ce  Prince. 
VI,  38it.  Son  caractère.  456. 
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PHitiUTUs  de  Sy-racase»;  divers  jagetneDsporic* 
sur  cet  HiatorieD.  VI,  455.  Epoque  qu'il  donne  de 
l'espalaion  des  Sîculet  par  la  première  Colonie 
Grecque.  VII,  344.  £loge  que  &it  de  lui  Cic^on. 
ibid.  A  qui  atlribae-t-il  l'e^polsioa  des  Sîcoles  du 
Latium.  407  et  4o8.  Qaandplace-t-il  leur  migra- 
tion en  Sïcanie.  446.  ^., 

Philit»,  berger  qui  &i»oit  paîtra  «et  troupeaux 
près  des  p;  ramides ,  auxquelles  on  donnoit«on  nom , 
par  haine  pour  les  Roi«  qui  les  aToient  &it  cons- 
truire. II,  io6et45o. 

FHiLOCHOHtrs  ,  historien  Grec  |  jnsqn'oA  alloit 
son  histoire  d'Athènes,  et  quand  il  étoit  né.  Vil, 
17a.  Assure  que  Forphjrion  et  Aoteeus,  qui  ont 
régné  dans  TAltique  avant  Cécrops,  n'ont  point 
existé,  ibid.  Il  paroit  s'être  trompé.  380.  Atteste 
qu'Ogygès  régDoit  losoans  avant  la  premîèreOlytu- 
piade.  27g. 

Philocton,  nn  des  Irènes,  se  distingue  i  la  ba- 
taille de  Platées.  VI,  54.  Sa  sépulture  après  le  com- 
bat. 65,  x47. 

PaiLONOHUS  DE  Sfarte}  Utto  Lacédémone  aux 
Doriens,  qui  lui  donnent  Amycles  pour  récom- 
pense. VU,  44i. 

PaocËB,TilleIoDiène.  Où sitnée.  1,117.  Sesha- 
bilans  appelés  Phocéens,  au  lien  que  les  habitans 
de  la  Phocide  sont  nommés  PhocûUeru.  119.  Vais- 
seau que  les  Spartiates  envoient  poar  observer  Cy- 
rus  et  rionie.  ia3.  Assiégée  par  Harpage,  qui  pro- 
pose aux  habitans  d'abattre  une  tour  et  de  consacrer 
une  maison.  i3o,  i3i ,  4o4.  Abandonnée  par  ses 
habitans,  elle  tombe  au  pouvoir  des  Perses.  iZ-j. 
L'Qermus  se  jette  dans  la  mer  près  de  cette  ville. 
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S44.  Prise  de  celle  ville;  ea  quelle  aiiute.  VII,  é37. 
Où  les  Phoc^Bi  se  retirent-ils  après  cet  événemeD  t. 
ibid. 

Phocéens  ,  faabitans  de  Phoo^  Premier»  iutî- 
gatears  des  Grecaj  pays  qu'ils  ont  fait  connoltre. 
I,  iSo.  Aux  frais  de  qui  ils  entooreat  lenr  ville  de 
murailles.  iSi.  Poar  éviter  l'esclavage  dont  Har- 
page  les  meoacoit,  ils  abandonnent  lear  ville,  et  se 
retirent  dans  l'île  de  Cyrne.  iSs,  464.  Lear  combat 
sur  la  mer  de  Sardaigne  contre  les  Tyrrliéniens  et 
les  Carthaginois.  i35 ,  465.  Lia  victoire  leur  coûte 
cher,  et  ils  font  voila  vers  Rhégium.  ibid.  Suite 
aSreuse  de  cette  affiiire  pour  les  Phocéens  faits  pri*- 
sonniers.  i54.  Les  Phocéens  de  Rhégium  bâtissent 
dans  I'(Bnolrie  la  ville  d'Hyèle.  ibid.  Sur  quels 
vaiiseaux  les  anciens  Phocéens  alloient  négocier  à 
Tartessus,  180  et46i.  Ce  voyage  se  fit-il  entre  la 
prise  de  Sardea  et  le  siège  de  Phocée.  463  et  463. 
Deux  colonies  de  Phocéens  à  Marseille.  468.  Per* 
'  dent  leur  ville  de  Fbocée,  et  bâtissent  celle  d'Alalie 
daos  l'île  de  Cyrne  $  époque  de  ces  deux  événemena. 
VII,  436  et  457. 

PROCIOIBNS,  habitans  de  la  Fhocide.  Dlfférens 
des  Phocéens,  habitans  de  Phocée.  I,  119  note.  Pil-r* 
lent  le  temple  de  Delphes  pour  sontenir  la  guei'te 
sacrée.  a65 ,  z68  et  369.  Solin  et  beaucoup  d'antres 
auteurs  latins  ont-confondu  les  Phocidiens  avec  les 
Phocéens.  466.  Chargés,  au  nombre  de  mille,  de 
gai-der  un  sentier  qui  conduisoit  aux  Thermopyles. 
V,  149.  Trompés  par  une  fausse  attaque  des  Perses. 
i5o.  Espèce  de  camisade  au  moyen  de  laquelle  il» 
avoient  détruit  autrefois  l'iolanterie  et  la  cavalerie 
des  Thessaliens,  qui  les  tenoient  assiégés  sur  le  Par- 
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iia^e.  181  et453.  Refusent  aux  Tliessaliens du  parti 
de  Xerxèfll'argenl  qu'ils  leur  envoient  demander. 
183.  Leur  pays  ravagé  par  lei  Peraes  que  conduî- 
•oîeat  les  Thessaliens ,  irrités  de  leur  refus.  i83  et 
■uiv.  Origine  de  la  haine  qui  existoit  enIrVux  et 
les  ThesMliens.  453.  Action  courageuse  des  Pboci- 
diènes.  455.  Viennent  se  joindre  i  Mardonius  près 
de  Tbèbes }  suspects  à  ce  Général ,  ils  regagnent  sa 
confiance  par  la  bonne  contenance  qu'ils  font  contre 
la  cavalerie  des  Perses  qui  feint  d'atlaqoer  leurs 
troupes.  VI,  is  et  suiv.  Réflexions  de  Flutarque 
sur  la  manière  dont  Hérodote  parle  de  leur  conduite 
dans  la  guerre  contre  les  Feneis.  Yl,  43o  et  suiv. 

Fhcnix  (le)  ne  se  montre  que  tous  les  cinq  cents 
ans;  ressemble  i  l'aigle  pourla  forme;  particularités 
rapportées  par  les  Egyptiens  snr  la  sépulture  qu'il 
rend  à  son  père.  II,  60  et  suiv.  Les  Pires  de  l'Eglise 
croient  trouver  dans  le  Phœnix  une  preuve  de  la 
résurrection  et  de  l'incarnation.  619  et  su^r. 

PH0RBA9  ,~un  des  Rois  Inaclides.  VU,  5 1 3.  S'em- 
pare de  l'île  de  Rhodes;  en  quelle  année.  4i3.  Avoit 
été  invité  par  les  Rhodiens  à  purger  leur  île  de  ser- 
pena.  ibid.  Autre  iQotif  qui  peut  l'avoir  engagé  i 
passer  dans  cette  île.  ibid,  et  4^4. 

Pu«BEUW ,  temple  consacré  i  Apollon,  Castor  et 
Pollux.  IV,  139, 4i4. 

FUORHUS,  Commandant  d'une  trirème  Athéniine, 
qui  se  voyant  poursuivi  par  les  Perses,  fit  échouer 
son  vaisseau  à  l'emboucfaure  du  Pénée,  V,  i.3j. 

PkoboNique  (la  ville).  C'est  ainsi  que  fut  appelée 
sous  Phoronée  la  ville  qui  dans  la  suite  fut  nommée 
Argos.Vn,3i3. 

pup^ONis  ou  FuoaoNÉ£ ,  fila  d'Inachos.  Frag- 
ment 
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ment  d'un  Poëme  en  sob  honaenr.  I,  3i8.  Fonde 
nne  ville  qu'il  nomme  Fhoronîqae.  VII,  317,  3i3, 
3i4.  Sea  troia  enfans.  ibid.  Aïeul  du  premier  Félas- 
gua.  3io  et  3ii.  Un  des  ancètree  d'Io.  3i.5. 

pHB.AoaTE8,  père  de  Déjocès.  I,  80. 

FanAORTES,  fils  de  Déjocès.  I,  5y,  303.  Lui  suc- 
cède, et  awajétit  les  Ferses.  84  et  85,  30a  i  VU,  i5o. 
Sa  mort  et  durée  de  son  règne.  85;  I,  303,  3o3. 
Battu  par  les  Assyriens;  à  quelle  époque.  VII,  i5o 
et  SUIT. 

FhrjLTAGVHE,  une  des  femmes  de  Darius,  fille 
d'Ârlanès.  V,  i54. 

Phratrie,  subdivision. d'une  tribn.  VI,  3o6. 

PuaicoNis.  Ployez  Ctmb. 

PuROMiKE,  fille  d'Etéarque,  Roi  de  la  ville  d*A- 
xus,  épouse  Polymnestus,  et  donne  naissance  à  Bat- 
tus, qui  fut  Roi.  III,  3:19  etsuir.  543  et  suir. 

Phrygiens,  subjugués  par  Ci-ésus.  1, 30.  Sont  re- 
gardés par  les  Egyptiens,  comme  tr&s-anciens.  II, 
3,  3,  quoique  ce  peuple  fût  très-modei'ne.  i53. 

PHRYNicaus,  membre  du  conseil  des  Quatre- 
Cents  à  Athènes,  tué  par  Apollodore  et  Thrasybule. 
ÏV,  347. 

Fhrtnichvs, Poète  Albéuien,  condamné  à  une 
amende  pour  avoir  donné  une  pièce  dont  le  sujet 
étoit  la  prise  de  Milet.IV,  io3.  Bellauger  prétend 
qu'il  y  a  eu  trois  Poètes  dramatiques  de  ce  nom^ 
deux  tragiques  et  l'un  comique.  387.  Le  fitit  e&t 
qu'il  n'y  a  eu  qu'un  Poète  tragique  et  qu'un  comi- 
que. 388. 

Phthiotide,  pays  habité  par  les  Hellènes,  sous 
Deucalion.  I,  4o.  Les  fils  d'Achaus  sortent  de.  ce 
pays  pour  aller  à  Ârgost  435. 

TomeJX.  -Nnn 
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Fhthivs,  frèredu  second  Pélugns;  passe  arec  lui 
en  Thessalie;  rers  quel  temps.  VII,  193,  95i,  517. 

PhtjL,  femme  d'une  Uille  gigaBtesqne  et  d'ooe 
grande  beaaté  {  rôle  que  Pisistrate  hiî  bit  joner. 
1, 44  et  45.  De  qui  elle  étmt  fille.  388.  Pisistrate  U 
maria  à  son  fils  Hippftrqne.  388.  Fut  accusée  de 
crime  d'état,  aprto  l'expalsioii  des  Pisistratides. 
Hid. 

FHTLACUsetAoTOHOUSi^eax  héros  honorés  par 
les  Delpfaiena.  V,  187 ,  46i. 

pBTLACUs ,  fils  dllistiée,  enlève  un  vtisMaa  aux 
Grecs;  Xerzèa  le  récompense  magnifiquement.  V, 
317  et  498. 

PiEEsoN  (M>).  Corrige  bd  passage  d'Hérodote, 
n,  335. 

Pigeons  BLANCS, proscrits  chec  les  Perses.  I,ii4. 

PlGRÈa  et  MASTTis,  Pseoniens,  aspirent  à  la  Ty- 
rannie de  leur  patrie;  r6le  qu'ils  font  jouer  à  leur 
mur,  ce  qni  oocasiontie  la  transplan  talion  d'une 
pai'lie  de  leurs  oorapatnotea  en  Asie.  IV,  €  et  suir. 

FiORÈs ,  fils  de  Seldome ,  Officier  de  la  fiotte  de 
Xerxès.  V,  65. 

PlORÈS,  frère  d'Artémise,  à  qui  on  attribue  la 
Batracbomyornachie.  VI,  5i  1  et  soir. 

PiM ,  une  fois  coupé  ne  repousse  plus  de  rejetons. 
IV,  ii3,  597. 

PiNDARB,  neren  de  Crésosî  tnit  qa\m  raconte 
de  loi.  I,  331. 

FiHDAKE ,  Poète  célèbre ,  fat  condamné  par  les 
Thébains  à  une  amende  pour  avoir  loué  dans  ses 
Ters  la  Tille  d'Albèoes.  VI,  489.  Les  Albéniens 
lui  firent  présent  du  double  de  celte  amende,  et  lui 
élevèrent  devant  le  Portique  Royal  une  statue  de 
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bronze.  i£td.  Année  de  Ba  naissance.  Vn,  557, 632. 
Set  Némé&nea  et  90a  Soholiaste  cHis  anr  le  oui  te  de 
VesU  dans  1»  Grèce.  1 ,  44a. 

PiBDB,  habitatioa  det  Hellènea  ao  aortir  de  lUis- 
tùeotide.  I,  4o.  Feye»  Macbdnes. 

FntGBi  (M.),  Chanoine  Régulier  Ae  Sainte- 
GenevièTe  »  aavant  Astronome  ^  peoBc  que  l'éclipsé 
de  soleil ,  qui  avrira  tcts  la  bataille  de  Platées  est 
celle  dn  doux  Octobre  47g  arant  notre  ira.  VI ,  gâ. 

Pique  n'OB>  foye^  Bouclibk. 

FiROiiu,  nom  des  Grands-Fritrea  d'Egypte;  ee 
qu'il  signifie.  II,  lao. 

Piavs,  rîvilre  dn  pays  das  Achéens,  arrose  la 
ville  d'Oléaiu.  1, 119. 

FuA]|A£Tfat,  poitî^ae  câlèbre  à  Atbinea,  parla 
quantité  da  tableaox  que  l'on  j  Toyoit  ;  la  bataille 
de  Marathon  7  était  représentée.  IV,  464. 

FfSANDER.  Deux  Poètes  de  ce  nom.  VI,  46o. 

FlsANDBS  d'Amtcus.  Aide  Orestes  dans  la  con- 
duite de  la  prenùfav  lajgratîon  Eoliioe.  VII,  4i8. 

FUCBDU)»,PBaCHADUK8,  Kasamis,  Kéadibns. 
Dynasties  Jabulenses  dont  on  a  prélenda  s'étayer 
pour  concilier  Ctésias  avec  Hérodote.  VU,  166. 

PiSiSTRAn,  l'an  des  fils  de  Nestor,  a  uo  fils  du 
même  nom.  VU,  189, 191.  Le  fameux  Fisistcate  e» 
desceudoit.  190. 

-  PisuTBATB,  fils  dn  Tyran  Hippias,  Ar^Kmte  à 
Athènes.  II,  176  et  cuir. 

PisiSTRATi ,  Tyran  f  Athènes  ;  quel  étoit  son 
père,  et  présage  sur  sa  naissance.  I,  43.  Assajétit 
trois  £ois  lies  Athéniens.  43-48,  284-987.  ^  ?°'  '* 
première  ruse  qu'il  emploie  étoit  imitée,  et  par  qui 
elle  l'a  été  dans  la  suite.  383.  Son  mariage  avec  la 
Nnn  3 
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fille  de  Mégaclèfi,  et  sa  mauvaise  conduite  envers 
elle.  44.  Eloge  de  son  administration.  43.  Moyens 
dont  il  se  sert  pour  affermir  sa  troisième  Tyrannie. 
48.  Noms  de  ses  fils.  '^87.  Dans  quelle  ville  d'Ëré- 
>  trie  se  retîra-t-il.  aSg.  Son  amour  pour  les  lettres 
<et  pour  Homère  en  particulier.  394.  Inscription 
gravée  au  bas  de  sa  statue.  395.  Discussion  sur  les 
moyens  dont  il  s'étoit  servi  pour  désarmer  les  Athé- 
niens. 396  et  397.  Voyeit  Mèoaclès,  Phya,  Solok. 
Epoque  de  son  règne  ;  sa  généalogie.  IV ,  383.  Moyen 
de  déterminer  les  dates  de  sa  double  expulsion  et  de 
ses  deuzrétabIissemen5.VII,545el546.  Durée  par- 
tielle de  chacun  de  ses  règnes.  556.  Année  de  sa 
mort.  545-547.  Quel  Fut  son  successenr  immédiat* 
546.  Opinion  du  Père  Corsini  sur  la  connoissance 
qu'on  a  pa  avoir  des  menées  de  Pisistrate  long- 
temps avant  leur  exécution;  ce  qu'il  &ut  en  penser. 
ihid.  et  543. 

PisisTRATiDES ,  famille  de  Pisistrate.  I,  46.  Se- 
cours qu'elle  trouve,  ihià.  Chassés  d'Athènes,  après 
y  avoir  régné  trenle-six  ans,  se  retirent  à  Sigée  ' 
sur  le  Scamandre.  IV,  4i.  Leur  origine.  45  et  383. 
Etoient  parens  des  AIcmeeonides,  leurs  antagonis- 
tes. a83.  Discussion  sur  le  temps  pendant  lequel  ils 
ont  régné.  VU,  546-54g. 

PisouTHNÈs,  fils  d'Hyslaspes  et  Satrape  de  Ly- 
die ;  sa  révolte  contre  Ochus,  Roi  de  Perse;  son  snp< 
f  lice.  VI,  344,  3o4. 

P1TANATE8  ou  Crotanes,  corps  de  troupes  de 
I^acédémone.  VI,  43,  i34  et  suiv. 

P1TTACU8  DE  Mytilèmb,  l'un  des  sept  Sages-,  va 
voir  Crésus,  selon  quelques-uns.  I,  19.  Détails  sur 
ce  Sage.  333  335.  Général  des  Mytiléaiens)  lâche 
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«noynn  dont  il  se  sertpour  tuer  Phrynon,  Général 
Ato  Athéniens,  è&att  un  combat  particulier.  IV, 
556^  Le  même  feit  raooirté  par  Plutarque  ;  reproF 
cbes  injustes  qu'il  fiiit  i  Hérodote  i  ce  sujet.  VI, 
397,463. 

FixooARB  DE  C1NDY8 ,  fils  de  Mausole)  son  avis 
aux  Carîens,  &  l'approche  des  Perses,  malheureu- 
sement rejeté  par  eux.  IV,  86. 

Pi^ciBNS,  habitans  dePlacie  sur  laPropontide, 
peuplade  de  Pélasgrs.  I,  4i,  379,  liSo.  Leur  lan- 
gage, le  même  qne  celui  des  Crestoniates.  4i.  Cybèla 
nonunée  mère  Placiène.  381.  . 

Plahb  et  TIGNB  o'OH  donnés  i  E)ariu8  par  Vy- 
thius ,  fils  d'Atys.  V,  38 ,  390  et  sniv.  Xerxès  trouva 
un  plane  qui  lui  parut  si  beau,  qu'il  le  fit  orner  de 
collier  et  de  bracelets  d'or,  et  qu'il  en  confia  la  gardo 
à  un  Immortel.  3o,  395. 

Platée,  île  en  Libye,  colonie  de  Théréens.  m, 
337 .et  suir. 

:  FlatÂens.  Envoient  toutes  leurs  forces  au  secours 
des  Athéniens  à  Marathon;  comment  ils  s'étoient 
donnés  aux  Athéniens.  IV,  i63.  Refusent  de  seson- 
metlre  à  Xerxès.  V,  86.  Abandonnés  à  Cbalcis  par  la 
flotte  des  alliés,  ils  ne  peuvent  se  trouver  au  com- 
bat de  Salamine.  190.  Déclarés  inviolables  et  con- 
sacrés au  Dieu  )  sacrifices  qu'ils  offrent  tous  les  ans 
tn  l'hooneur  des  Grecs  tués  à  la  journée  de  Platées. 
i44.  Malheurs  essuyés  par  leur  ville.  i45.  Vain- 
qaecra  à  Marathon.  IV,  166  et  suiv.  Font  partie 
des  forces  navales  des  Athéniens  i  rArlémisinni. 
V, i65. 

-  Platées  (bataille  de).  VI,  46  et  suiv.  Se  donna 
le  même  jour  que  celle  de  Mycale.  75.  Epoque  de 
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celte  bataille.  137.  Quelqaee  parlieularités  aar  cett* 
journée  mémoraUe.  lia  et  saiv.  Récit  d'Hérodote 
attaqué  par  Plutarquc^  ii»  et  suir.  5i3  et  sniv. 

Platon.  Lexique  dea  terme»  employés  par  ce 
Philosophe,  et  recueillis  par  Timée.  I,  906,  533. 
Passage  de  Plelon  sur  les  anmtagea  de  rëdacafion. 
466.  Pourquoi  bannit  Homjre  d«  sa  République. 
II,  430.  Systèmes  que  son  roman  de  l'Atlantide  a 
enfantés.  VII,  359  al  360.  Grand  adjuiratenr  dea 
loix  de  Lycurgne,  dont  il  a  admù  une  partie  dans 
son  Traita  des  Lotx,  et  mèiae  dans  sa  République; 
combien  d'années  donne-t-il  de  règne  i  Hippias.  548. 

Plàthre,  mesure  de  longneor^son  évaluation. 
n,439îVI,557. 

PuNB  le  Nataraliate,  son  anachronisme  sur  la 
mort  de  Candaules.  I,  i94.  Sa  orédolité  sur  l'his- 
toire d'ArioD.  3i4.  Son  sentiment  nr  l^née  de 
l'éclipsé  prédite  par  Thaïes.  333.  Son  mot  énergi- 
qne  snrTîridates,  Roi  d'Arménie.  433*  Qnelle  est 
la  source  de  l'Ëuphrate,  décrite  par  ce  Nataraliste. 
487.  S'accorde  avec  Hérodote  sur  les  principales  cir- 
constances dn  ligne  de  Phéron.  VU ,  88.  Quand 
place-t-il  le  règne  de  Rbampsinite,  soocesaeur  de 
Frotée.  8^  Sa  méprise  sur  le  tenps  où  Itle  Colliste 
s'éleva  du  fond  de  la  mw.  538.  D'accord  areo  Stra- 
bon  sur  l'étendue  del'Is thme  entre  le  gi^Ansonien 
et  le  golfe  Scyllacée.  4o6  et  407. 

Plinthes  d'or  données  par  Crésos  au  temple  de 
Delphes  $  leur  longueur  et  leur  p«ids.  1 ,  36.  Ce 
qu'^esdavinrHit  dans  la  guerre  sacrée.  365. 

Plistahqub,  fils  de  Léonidas  et  pupille  de  Pau- 
sanias.  VI ,  7.  Menrt  au  commencement  de  son 
règne.  g4;  VU,  Soi. 
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PusTOAMàx>  fiU  d«  PauMuios,  toooède  à  Plis* 
farque ,  Roi  de  Ltcédéttone.  VI ,  9!  {  VU ,  Jk>é. 
Durée  de  vm  rigue.  t£ûf.  Entre  duu  rAttnjtie  i 
main  armée.  &06.  Acomé  4e  «'fttre  Itiné  comnnprt) 
«st  exilé,  iiùj.  Rappela  dÎK-Deaf  aot  après.  Aid. 

Plistorb,  Dien  desThraces.  VI,  88.  Conjecturea 
sur  cette  diTtnîté,  auan  barbare  que  set  adorateun. 
i58. 

Plvche.  Prétend  qn'i  Sa'^  on  DDltivoit  Tolivier 
et  que  l'on  j  rendoit  k  la  Déesse  Neith  de  grands 
honneurs,  parce  qu'on  regordoît  cet  arbre  comme 
un  des  bienfaits  de  cette  Déesse)  c*eBtl*ane  des  mille 
et  nne  erreurs  de  ce  personnage.  H,  3g4  et  saiv. 

Flvib.  n  en  tombe  très-peu  en  Egjpte.  II,  m, 
i89,et  jamais  dans  la  haute  Egypte.  111,8,  s^i. 

Plutauqitb.  Motifs  de  son  euvrege  de  la  Mali> 
gDÎlé  d'Hérodote.  I,  181  et  183.  Examen  de  son 
principe  snr  la  pudeur  des  femmes.  190,  igi  et  iQt% 
Vers  cTArcfailoque  'qn'îl  rapporto.  197.  Reproche  & 
Hérodote  d'aroïr  nommé  sophistes  les  sept  Sages, 
et  lui-mèm«  appelle  ainsi  Chilon.  339  et  3S0.  A  en 
tort  de  le  reprendre  sur  ce  qu'il  dit  de  la  )aloasie 
des  Dieux.  '>44.  Attaque  Hérodete  sans  le  nommer 
sur  les  marqnes  et  deuil  prises  par  lea  Argiens 
après  la  victoire  des  Spartiates.  346  ei  S^f.  D'ac- 
cord avec  Hérodote  sur  l'origine  ded  Tyn^éniens. 
383  et  585.  Snpplée  4  ano  émission  de  cet  Historien 
sur  les  batailles  gagnées  parCyrusoenlre  A«tyaget. 
409.  BIftme  Hérodote  d*avoîr  Ait  qaeles  Ath^iena 
rougissoien  t  du  nom  -dïoniens.  45e.  Son  passage  sur 
l'usage  de  quelques  peuples,  de  se  raser  les  câierenx 
par  devant.  437.  Inculpation  qu'il  &it  i  Hérodote 
d'aroir  roula  diffiimer  les  Xjesbîens.  453.  Altération 
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que  ce  puwge  même  de  Platarqae  a  épnavie  de  ses 
copistes,  ibid.  Son  récit  du  désespoir  des  Xanthieiu 
pendant  le  siège  de  leur  tUIo  p*r  Brutns.  48i.  Pa»- 
Mge  trës-renuurquable  de  sa  Vie  de  Noma,  touchao  t 
les  années  et  les  généalogies  des  Egypti«is.  VU,  119 
et  130.  Avoit  oon&ollé  les  Mémoires  de  Sjlla.  S91. 
Ce  qa'il  nous  apprend  dans  la  Vie  de  Soûn,  sur  le 
temps  où  Piaisirate  devînt  Tyran  d'Atliènes,  s'ac- 
corde pariaîlement  avec  les  Marbre*  de  Faros.  543. 
Source  d«  leur  méprise  1  cet  égard.  543. 

FococtB()eDooteor),  célèbre  ToyagenrAnglois} 
idée  ingénîense  snr  la  crue  da  Nil ,  par  laquelle  on 
peut  concilier  les  relations  des  anciens  arec  celles 
des  modernes.  II ,  i64.  Pense  qu'Hérodote  s'est 
trompé  lorsqu'il  a  avancé  que  les  eaux  du  Nil  ^e 
a'élevoient  qu'à  huit  coudées  sous  Mœris,  et  que  de 
son  temps  elles  s'élevoîent  i  seize.  187.  Observe 
qu'il  pleut  tris-peu  dans  l'Egypte  supéi-ieure^  et  on 
l'avoit  assuré  qu'en  huit  ans  on  n'y  aroit  vu  pleu- 
voir que  deux  fois  et  environ  une  demi-heure. 
190;  III,  371,  Parle  d'une  machine  traînée  par  des 
bcsn&,  qui  sert  i  fiùre  sortir  le  grain  de  l'épi.  i95< 
Prouve  par  plusieurs  exemples  que  l'inondation  du 
Nil  commence  le  plutôt  le  20  Juin,  et  le  plus  tard  le 
premier  Juillet.  30a.  A  remarqué  que  les  vents  Eté- 
siens  contribooient  à  la  crue  des  eaux  du  Nil,  Phi- 
Ion,  Juif,  l'avoit  observé ,  et  en  ceUîlsne  sont  pas 
contraires  à  Hérodote,  qnia  combattn  seulement 
l'opinion  de  ceux  qui  prétendoieut  que  ces  vents 
éioîent  la  seule  cause  de  cette  cme.  3o5.  H  n'a  pu 
vérifier  ce  qu'Hérodote  i^wonte  de  l'Ichneumon. 
3o4,  Il  n'a  point  vu  d'Ichneumonj  ce  qui  détruit 
l'oiMprtion  de  M>  Camus,  qui  ^Bsafe  que  les  Egyp- 
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tiens  en  ont  dans  leura  maisons,  comme  aons  avons 
des  chats.  3o5.  Assure  que  le  crocodile  a  dans  la 
gueule  nne  substance  chamae  semblable  à  une  lan- 
gue. 3io.  Assure  qu*on  tire  le  crocodile  sons  le  ren- 
tre, parce  que  la  pean  de  dessus  le  corps  est  impéné- 
trable aux  balles.  5ii.  A  trouvé  par  son  expérience 
que  les  crocodiles  ont  la  vue  excellente.  5i2.  On  les 
appelle  dans  le  paysTimsach,  mot  qni  apprpcbe 
beaucoup  de  Champses,  nom  sons  lequel  ils  étoient 
connus  du  temps  d'Hérodote.  3i6.  Prétend  qu'on 
tire  le  commi  ou  gomme  arabique  deTacacia,  arbre 
commun  dans  la  Haute-Egypte.  35g.  Voltaire  a  pré» 
tendu  qu'on  noyoit  dans  les  eaux  du  Nil  une  jeûna 
fille,  afin  d'obtenir  on  plein  débordement,  et  il  a 
cité  pour  son  garant  Hérodote.  Il  a  pris  ce  ikit  dans 
Pococke ,  qui  l'a  puisé  dans  les  auteurs  Arabes.  5€a 
et  363.  Conjecture,  d'aprÀa  des  indices  assez  légers* 
que  des  trois  temples ,  dont  on  voit  les  mines  k 
Akmim ,  te  premier  éloit  consacré  &  Fan,  le  second 
au  Soleil,  et  le  troisième  à  Persée.  364.  A  très-bien 
éclairci  la  situation  de  l'ancienne  Mempbis.  585. 
Observe  qu'on  trouve  par  toute  l'Egypte  des  puila 
d'eau  sanmache.  407.  Parle  savamment  de  la  chaus- 
sée qu'on  voit  près  de  Memphis.  43 1.  Donne  let 
dimensions  du  pont  de  ta  chaussée.  433  et  433.  Ce 
qa'il  rapporte  de  la  longueur  de  la  chaussée  s'ac« 
corde  avec  ce  qu'eu  dit  Hérodote.  436.  Quant  à  la 
largeur,  il  résulte  de  ce  qu'en  raconte  Pococke 
qu'on  en  a  beaucoup  retranché.  437.  Applique  à  la 
seconde  pyramide  ce  qu'Hérodote  avoit  dit  de  la 
première.  438  note  et  447.  Ne  dit  rien  de  la  largeur 
de  cette  pyramide.  439.  S'est  trompé  sur  le  laby- 
rinthe. 5oi,  Approche  beancoup  de  la  vérité  sur  c« 
Tome  IX*  Ooo 
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qui  concerne  le  lac  Mœris.  5o8.  Ce  qa^l  dit  des  Ci- 
iBCombe»  qui  sont  près  d'Alexandrie  sert  à  enten- 
dre un  pauage  d'Hérodote.  533.  Observe  qu'on  voit 
encore  près  d'Assnan  les  ruines  de  l'ancienne  TÎtie 
de  Syène.  VIH,  5a4. 

PoiNSjNBT  OB  SiVRT.  Elymologies  de  cet  auteur, 
aussi  ridicules  qoe  u»  notes  sur  Horace.  II,  390  et 
■uir. 

Poisson,  symbole  de  la  haine  chei  les  Egyptiens. 
II.  a53. 

Poissons  sacrés.  Il,  5g.  Poissons  des  étangs  se 
rendent  i  le  mer  pour  frayer;  pouiquoi  ont  la  tète 
froissée  tantôt  i  droite,  tant&t  i  gauche,  ibid.  7a. 
D*où  Tiennent  les  poissons  qu'on  Toit  fourmiller 
dans  les  fossés  et  les  lagunes  que  le  Nil  remplit  en 
£Iti-ant  à  traTera  les  terres,  ibid,  75.  Objet  de  com- 
merce considérable  pour  les  Egyptiens,  encore  au- 
jourd'hui. S75.  Tribus  de  Babyloniens  qui  ne  vi- 
Toient  que  de  poissons.  1,161.  Témoignage  d'Airien 
sur  des  peuples  d'Asie  qui  se  nourrïssoient  de  même. 
697.  Manière  dont  les  uns  et  les  autres  préparoieat 
celle  nourriture.  161 ,  537. 

Poix  que  Ton  tire  dn  lac  deZacynthe.  m^  355, 
584.  Poix  de  Piérie.  585. 

Pâi.B  et  Cadran  solaire  passés  des  Babyloniens 
aux  Grecs.  II,  84,  409. 

Polékahque,  le  troisième  des  neuf  Archontes  & 
Athènes;  ses  fonctions.  IV>  454.  Folémarqae,  Offi- 
cier-général à  Lacédémone;  se»  fonctions  à  la  guerre 
et  en  temps  de  paix.  4oo  et  suit. 

noAIz.  Ce  mot,  pris  dans  le  sens  de  citadelle  A 
Athènes  et  en  d'antres  villes  Grecques.  I,  455  et  455. 

FoLiTi  (  le  Père) ,  Clerc  Régulier  des  Ecoles  Pies. 
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Ne  a'eat  pas  apperçu  que  la  texte  d'Eastatlie  étoit 
corrompu.  IV,  4io.  Prouve  trè»-bien  que  Couro- 
trophoa  est  la  même  divinité.que  liueiae.  VI,  3o4> 

PoLLUx  (Julins).  Prend  l'insecte  An  palmier  pour 
le  fruit  même  de  cet  arbre.  I,  5ii.  Sert  à  réfuter 
Gogael  sar  la  chaassors  appelée  Embadea.  5i6. 

P0LYA6  d'Anticthb  ,  espion  defl  Grecs  à  Art»- 
misium.  V,  176. 

PoLT.£N.  Son  récit  sur  la  TictMre  des  Tégéates 
diffère  de  celui  de  Fanaanias  sans  le  contredire.  I, 
Sso.  Manière  dont  il  raconte  la  prise  de  Sardes. 
356.  Mol  énn-gique  de  lui  snr  les  Lydiena.  45i. 
Parle ,  ainsi  qu'Hérodote ,  de  la  rnse  de  Tbrasy» 
bute.  307  ,.et  de  celle  des  Ephésiens  pour  se  garantir 
da  pillage.  331. 

PoLYBE  f  Historien  célèbre,  pense  comme  Héro- 
dote sur  la  préférence  due  au  sens  de  la  vue.  I,.  1 90. 

PoLYBE,  Roi  de  Corinthe.  Dans  quel  temps  ré- 
gnpit-il;  il  adopte  <Bdipe.  VII,  3i5. 

PoLTOHATES,  fils  d'Ajax  et  Tyran  de  Samos.  II, 
j5o.  Attaqué  par  les  Lacédémoniena  et  lea  Corin- 
thiens. III,  34;  VII,  537.  Cause  éloignée  de  cette 
guerre  et  en  quel  temps  elle  eut  lieu.  ibid.  et  538> 
Bat  les  Lacédéraoniens.  lH,  47.  Sa  puissauce,  sa 
prospérité.  35.  Sages  conseils  que  lui  donoe  Amasis, 
Roi  d'Egypte.  35  et  36.  Jette  k  la  mer  un  anneau 
de  grand  prix.  37.  Quelques  jours  après  cet  anneau 
se  trouve  dans  le  corps  d'un  poisson,  iiid.  Amaiis 
renonce  i  son  amitié.  38.  Cambyses  le  fait  prier  de 
lui  envoyer  des  vaisseaux  pour  l'expédition  qu'il 
méditoil  en  Egypie.  ibid.  Traite  avec  mépris  an 
Héraut  d'Orélès.  98.  Orétès  Tatlire  dans  nn  |ùége, 
el  le  fait  mettre  en  croix,  ibid,  79  et  suiv. 
Ooo  3 
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PoLTCBlTE ,  fils  de  Crios  d'Egine  ;  se§  exploits  i 
Salamine;  railleries  «anglantea  qu'il  fait  à  Tfaéoria- 
toclee.  V,  331  et  suir. 

FoLTDAKAS,  combat  seol  coatre  trois  Perse»  du 
corps  des  ImmorleU ,  et  les  tue.  V,  S3o. 

FôLTDBCTE8>  frère  Biné  de  Lycurgue;  Agis  II 
remontoit  i  lai  en  droite  ligne.  VII,  491  et  499. 
Année  oà  naquit  Folydectes,  et  nom  de  sou  père. 
493.  Durée  de  son  règne.  ^5. 

FoLTDORB,  fils  de  Cadmus,  Roi  de  Thèbes,  lui 
SQCcède,  sous  la  tntelle  de  Fenthée.  VIT,  553. 

PoLTDORB ,  fils  d'Alcamènes ,  Roi  de  Lacédé- 
mone,  éloit  eu  âge  de  gouverner  à  la  mort  de  son 
père,  et  lui  succéda.  VU,  SgS.  Sous  lui  commence 
la  première  guerre  de  Messénie.  498.  Bat  l'aile  droite 
des  Messéniens.  i6m2.  Tué  parqui,  et  en  quelle  année. 
ibid. 

FoLTHisTOR  (Alexandre).  Son  histoire  des  Chai- 
déens  lit'ée  en  partie  de  celle  de  Berose.  VII,  i34* 
Indication  d'un  Mémoire  où  l'on  discute  nn  pas- 
sage de  lui,  conservé  par  le  Syncelle.  i56.  Son  té* 
moignage  sur  la  destrnclion  des  anciennes  histoires 
de  Babylone  par  Nabonassar.  168.  Sur  Ogygès.  3^9. 

F0LTHNE8TB.  Introduit  &  Sparte  le  Nome  Or- 
tbien.  I,  3i3. 

FoLTNiCBS.  Son  expédition  avec  les  Argiens  con- 
tre Thèbes.  VI,  31.  Chassé  par'son  frère  Etéoclès, 
ils  s'entretuent  dans  un  combat.  106. 

nOMIlH.  Différentes  acceptions  de  ce  terme.  I, 
995.  Fausse  interprétation  qu'en  donne  M.  Bryant. 
ibid. 

PoNTBDEBA.  Ses  Antiquités  Latines  et  Grecques, 
critiquées  sur  ce  qu'il  y  dit  de  l'année  de  Solon.  J; 
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s45  et  346.  Son  Anliiologie  ou  Traité  sur  les  fleurs, 
cité  à  l'appui  de  ce  que  dit  Hérodote  sur  les  pal- 
miers mâles  et  femelles  de  la  Babylonie.  So^Sii, 
Passage  important  de  ce  traité,  relatif  à  la  caprifi- 
eatioD  des  figuiers  sauvagesi  5i3-5i4. 

FoMX  DB  BATEAVX  sur  le  Bosphore  de  Tliracei 
111,184,499. 

FoNT>EuxiN.  Sa  longueur  et  sa  largeur,  m,  i85 
et  5oo. 

FoNTiQiTB ,  arbre  dont  le  fruit  sert  de  noorritur* 
aux  Argippéens.  m»  i44. 

noNTOZ.  Signifie  la  mer  en  général  chez  les  an- 
ciens ;  quand  on  doit  le  prendre  pour  le  Pont-Euxin. 
m,  417. 

Fonts.  Longnenr  de  cdoî  qui  étoit  &  Babylone 
sur  l'£nphrate.  I>  499.  Celai  du  Mançanarès  i  Ma- 
drid et  celui  de  la  Tamise  A  Westminster.  5oo. 
Comment  étoient  bâtis  les  ponts  anciens*  ibld. 

Ponts  ds  taissbaux  construits  sur  l'Hellespoot 
par  Xerxès.  V,  33  et  saiv.  Discussion  sur  l'arrange- 
ment des  vaisseanx  dont  ils  étoient  composés.  398 
et  suiv* 

FoFE,  excellent  Poète  Angtois,  a  publié  en  rets 
ime  bonne  traduction  de  l'Iliade  et  de  l'Odyssée 
d'Homère.  III ,  485  ;  V,  Si  9.  Estampe  ingénieuse  en 
tète  d'une  édition  de  l'Essai  sur  l'homme  publiée  à 
Londres  en  1751 ,  dont  le  sujet  est  de  son  inren  tion. 
VI,  195.  Donne  à  Tychias  le  titre  d'armurjer.  soa. 
Traduction  en  vers  anglois  où  il  eu  est  parlé.  3o5. 

PoRFUTRiON,  Roi  de  l'Attique.  Où  bâtit-il  un 
temple  i  Vénus  Uranie.  VII,  373.  Fausanias,  en 
citant  ce  fait ,  semble  douter  de  l'existence  de  ce 
Frincct  ibid.  et  380. 
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PoKTB  DU  Roi,  m  dîsoit  anciennement  chez  lei 
Perse*  pour  ce  qae  nons  appelons  la  Cour;  oat  usage 
s'est  conserve  chex  les  Tores.  III,  588. 

PoRTB-PLAMBB&u ,  chcE  les  aooiens,  donnoit  le 
signal  du  combat,  avant  qoe  la  trompette  fût  en 
usage;  il  étoit consacré!  Mars.  V,44i. 

Portes  sur  le  fleuve  Halys.  IV,  35,  a3o. 

PonniKlBa  CimiRiftNBs.  Nom  d'une  boai^de 
sur  le  Bosphore  Cimmérien ,  d'où  on  pooroit  le  tra* 
Terser  commodément.  XU,  43i ,  43s. 

PoBTiTs  (jïlmilin)).  Son  explication  do  mot  vfi^ 
tt^KK ,  adoptée  par  le  savant  Toop.  1 ,  4o5. 

PoBUS,  espèce  de  marltre  qu'il  neiÀDt  pas  con- 
fondre avec  celui  de  Paros.  IV,  nçS, 

PosiDÊiUH,  ville  sur  les  frontières  de  la  Cilicie  et 
de  la  Syrie,  construite  par  AmphilocliDa,  fiU  d'Am» 
pbïaraîis.  111,79. 

PosiDOMiA.  ConsMl  d'on  habitant  de  cette  TÎUe 
aux  Phocéens  réfugiés  i  Rhégium.  I,  i34. 

Posiooïiivs.  Ses  belles  actions  à  la  joumée  de 
PUlées.Vl,5i. 

Poste  Atrx  chevaux.  Son  origine  remonte  jus- 
qu'à CyruH.  V,  609. 

PoTiDËB  (siège  de)  par  Artabaxe.  V,  945.  Cette 
ville  délivrée  par  un  flux  considérable  qui  noie  un* 
partie  des  assiégeass.  347. 

PoTTER  (  le  Docteur  ) ,  savant  Archevêque  de 
Cantorbéry.  Réponse  k  une  de  ses  notes  sor  S.  Clé- 
ment d'Alexandrie.  I,  195  ttùta.  Parle  d'Othryades 
dans  son  Archasologie.  %Si.  Ne  s'est  paa  apperçu 
que  le  texte  de  S.  Clément  d'Alexandrie  étoit  altéré. 
V,485. 

PovGEHS.  (  ta,  )•  Se  fonde  sur  de  manvaisM  aato> 
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riCés  pour  prouver  l'ancieDDeté  des  migrations  des 
Scythes.  in,4iâ.  Adopte  Topinioa  de  Jean  Ihre, 
au  sujet  des  Argippéens ,  et  se  trempe  avec  lui.  439. 
Examen  de  son  opinion  sur  les  Pélasges.  VU ,  358 , 
363. 

FouFB  DE  TAUSBAnx,  commflot  construite  chea 
les  anciens.  IV,  168,  46o. 

FouncBAiJX,  employés  à  la  culture  des  terres. 
II,  13, 193.  Immondes  chez  les  Egyptiens,  etc.  4i  > 
368.  Us  portent  le  principe  de  la  lèpre,  ibid.  Sont 
en  horreur  ches  les  Scythes.  III  >  169.  Les  femmes 
de  Barcé  n'en  mangent  pas.  35a. 

Pourpre  (  robe  de),  proprement  nn  habillement 
des  femmes.  1 ,  448. 

PouRPRB  DBS  AHCIBKS ,  étoit  donnée  par  nn  co» 
quillage,  quoique  les  Naturalistes  ne  soient  pas  bien 
décidéssnr  l'espèce  particulière  de  cecoqDiUage.III, 
388.  On  trouve  dans  l'Inde  ane  fleur  et  un  insecte 
qui  serrent  i  teindre  en  pourpre.  VI,  34i,  570  et 
371. 

P0O88INBS  (lePère),  savant  Théologien  Jésuite, 
discute  très-bien  ce (|ui  concerne  Darius  Mède;  mais 
son  sentiment  porta  suc  une  base  ruineuse.  VU, 
174  et  175. 

Fraxinus,  Commandant  du  vaisseau  Trésénien 
■pth  par  les  Perses  à  Sciathos.  V,  1 36. 

Pkèsens,  on  offrandes  de  Gygès  h  Delphes.  1, 11, 
198  et  suiv.  De  Midas  à  Delphes.  11.  D'AIyattes  & 
Delphes.  18.  De  Crésus  à  Delphes.  37.  Des  Lacédé- 
moniens  i  Delphes,  ibid.  De  Crésua  à  différeus  tem- 
ples. 76. 

Prêtres  EoTFTlBN8.Lenrs  usages,  leur  manière  . 
de  vivre,  leurs  privilèges.  II,  Si.  Du  Nil,  ont  seuls 
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le  droit  d'enurelir  Les  morts  que  l'on  tronTe.  69* 
Ëtownt  JQgM  PD  Egypte.  339, 348.  N'avoient  qo'uiie 
Mule  femme.  568.  Avoient  le  droit  d«  censurer  le 
Prince.  471.  Les  Granda-Prètre*  k  Tbèbes  se  suc- 
cèdent de  père  en  fils ,  et  ont  le  droit  de  placer 
leurs  Riatnes  dans  le  temple.  1 19. 

Pbêtbbssbb  DB8  DODOVÈEttê.  Il,  i^.  Chose  ex- 
traordinaire qu'elles  rapportent,  ibid. 

PRËXASPES,  lAclie  flatteur  de  Cambyses  et  l'in»- 
trament  de  ses  crimes ,  assassine  Smcrdis  par  ses 
«rdres;  loue  l'adresse  du  Roi  qui  avoit  tué  son  fils 
sous  ses  yeux ,  d'un  coup  de  flèche  au  milieu  du 
cœur.  III,  36  et  suiv.  Cambysea  étant  mort,  il  nie 
l'assassinat  de  Smcrdîs ,  pour  sa  sil^té.  58.  Trompe 
les  Mages  usurpateurs ,  avoue  son  crime  aux  Perses 
assemblés ,  les  exhorte  à  se  venger  des  Mages ,  et  se 
précipite  du  haut  d'une  tour.  66  et  sniv.  Son  carac- 
tère, mélange  de  bassesse  et  de  grandeur.  558  et 
suiv. 

PaiAPB.  Raison  du  choix  qu'on  faisoit  du  figuier 
pour  ses  statues.  Il,  3^1» 

Frièiib,  TÏUe  loniène.  I,  117.  Subjuguée  par 
Ardys,  fils  de  Gygès.  13.  Patrie  de  Bias.  19.  Ses 
habitans  réduits  en  servitude  par  Mazaria.  i3o> 

Privole  (M.  le  Chevalier  J,  premier  Médecin  de 
la  Reine  d'Angleterre,  >*est  £ût  beaucoup  d'hon- 
neur par  ses  Observations  sur  les  Maladies  des 
Armées,  prouve  très-bien  que  le«  émanation*  de« 
lieux  marécageux  et  des  eaux  croupies  causent  de 
grands  ravages  dans  les  armées.  II ,  476.  Prouve 
qu'en  automne  sur-tout  il  règne  dans  les  armées 
des  fièvres  trèa-malignes  et  très-contagieuses,  et 
dep  d^sseateriea  presque  toujours  nforlellea.  V,  5i4. 
Faix, 
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Prix.  II  n'étoit  pas  permîa  d'emporter  chez  sot 
ceux  qu'on  remportoit  aux  fètea  de  Neptune  Trio- 
pieD.I,  118, 43i. 

Froclès  et  EuRYSTHÈNÈs ,  Roîs  de  Lacédémone  ; 
éloieot  fils  d'Aristodémus  et  jumeaux  ,  et  furent 
tous  deux  reconDna  pour  Rois  en  vertu  d'un  Oracle 
de  Delphes.  VU,  475,  47g.  Qui  fut  leur  tuteur,  et 
combien  dura  la  tutelle.  353,  Ssg,  35o,  33i,47g. 
Sixièmes  descendans  d'Hercules.  33g.  Sous,  second 
Roi  de  la  Dynastie  des  Héraclides,  descendoil  de 
Proclès  et  £ches)ratus,  troisième  Roi,  d'Eurys- 
théaès.  357.  La  naissance  de  Proclès  et  d'Ëurya- 
thénès  regardée  par  les  Savans ,  ainsi  que  la  mort 
d'Aristodémus,  comme  un  point  fixe  en  Chrono- 
logie. 48o.  Epoque  de  la  naissance  de  ces  Princes 
et  combien  ils  ont  régné.  4g4  et  496.  Voyez  Cha- 

BILLVS  et  EURYSTHÉNÈS. 

Proclès,  Tyrand'Epidaure,  découvre  aux  en- 
lans  de  Fériandre  que  leur  père  est  l'assassin  de 
leur  mère.  UI>  43.  Est  fait  prisonnier  par  Pcriau- 
dre.  45. 

Paoclides  et  Eurtsthénides,  Rois  descendus 
de  Proclès  et  d'Enrysthénès.  VU,  393.  Pourquoi  les 
seconds  ont-ils  été  appelés  anssi  Agides,  et  les  pre- 
miers Eurypontides.  ihid,  48o  et  483.  Les  Proulîdes 
étoient  censés  finir  à  Alcaméuès  ;  par  quelle  raison. 
3g3.  Le  Syncelle  ne  les  nomme  point,  mais  con- 
vient de  leur  existence,  ihid. 

Prodiges.  Les  Egyptiens  ont  inventé  plus  de 
prodiges  que  tout  le  reste  des  hommes.  II,  65. 

PROHANTIE  (droit  de),  ou  privilège  de  consulter 
le  premier  un  Oracle.  I,  270.  Voyez  Delphes. 

Prophètes  de  l'Oracle  de  Delphes;  leurs  fonc- 
TumeJX.  Ppp 
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tions;«iguificaltoii  propre  du  terme  de  propIièt«. 

V,  459. 

pROTODAS,  desceodant  de  Sisyphe,  règQe  à  Co- 
rinUie.VII,Si6. 

Prostitution.  Toutes  les  filles  dans  le  pays  dea 
Lydiens,  se  livreat  i  la  prostitalioa  :  elles  y  ga- 
gnent leur  dot ,  etc.  1,78,  S70.  Des  femmes  de  Ba- 
bylone.  160.  Voltaire  a  prétendu  qne  cette  iafôaie 
coutume  n'aroit  jamais  existé  :  on  a  prouvé  contre 
lui,  partes  Livres  Saints  «t  par  l'Histoire  profane, 
qu'elle  avoit  eu  lieu.  533-â36.  Pareille  coutume  étoit 
ausai  établie  à  Stcca  Veaeria  en  Afrique.  536  et  537. 
Les  femmes  mariées  et  les  filles  se  prostituoient 
à  Héliopolis  en  Phénicie ,  eu  l'honneur  de  Vénus. 
535. 

ProtaGOHAs,  Philosophe  qui  nîoït  l'existence  des 
Dieux,  est  chassé  d'Athènes  et  ses  ouvrages  brûlés 
en  place  publique.  VII,  659. 

Protecteur  de  l'Hospitalité  et  de  l'âkitié, 
surnom  de  Jupiter.  Voye^  ce  mot. 

Photêe,  citoyen  de  Mempbis  qui  succède  à  Fbé* 
ron  •■,  lieu  magnifique  i  Memphis  consacré  à  ce 
Prince.  11,87-  Belle  conduite  de  Protée  à  l'occasion 
de  l'enlèvement  d'Hélène  par  Paris,  ihià,  88  et  suit. 
Grande  connoissance  qu'il  avoit  des  vents.  4i4.  Le 
nom  de  Célès,  qu'il  portoit  aussi,  donna  occasion 
aux  Grecs  d'imaginer  qu'il  étoit  le  pasleur  des  trou- 
peaux de  Neptune.  4i3  noie.  Ses  prétendues  méta- 
morphoses; ce  qui  y  donna  Ueu.  4i4.  Son  règne 
coïncide  avec  l'arrivée  de  Paris  et  d'Hélène  en 
Egypte.  VII,  88.  Durée  de  son  règne,  selon  Vec- 
chiéti.  8g.  Reçut  Ménélas  revenant  de  Troîe.  io4.' 
Diodore  de  Sicile  le  dislingue  de  Phruron^  dont 
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Dic»arqae  regardoït  le  règne  comme  l'époque  de 
la  prise  de  Trote.  369. 

pROTésiLAS ,  fils  d'Iphiclns ,  Taa  des  Princes 
Grecs  qnî  allèrent  au  siège  de  Troie.  VI,  167,  iSg. 
Il  fut  tué  en  débarquant,  ibid.  On  rojoît  à  Eléonte 
sa  chapelle  et  son  tombeau.  86.  Artayclèa,  non 
content  de  s'en  emparer  et  d'en  enlever  les  richesses 
quîy  étoient  renfermées,  le  profana  eny  conduisant 
des  femmes  avec  qui  il  aroit  commerce  dans  le 
sanctuaire.  87.  Ce  sacrilège  pris  par  les  Athéniens, 
fut  mis  en  croix  et  son  fils  lapidé  sous  ses  yeux.  88 
et  89. 

Proxènb  de  Béotib,  an  des  Généranx  Grecs  aa 
service  de  Cyrus  le  jeune.  VI,  349.  Son  portrait. 
334. 

FroxÈkbs  (les)  logeoient  les  Ambassadears  des 
Pi-inces  et  les  pi'ésentoieut  à  l'assemblée  du  peuple. 
IV,  4o9}V,  55o. 

Pritanébs  d'Athènes  et  d'autres  villes  Grec- 
ques; à  quoi  ce  lieu  aervoit^d'où  venoitcenom,  etc. 
I, 440-444. 

Prytanes,  Magistrats  d'Athènes,  tirés  du  Sénat. 
rV,  3io.  Leurs  fonctions.  3ii. 
Prytakes.  Voyez  Corinthiens. 
FsAHHÈNiTB,  fils  d'Amasïs,  vient  attendre  Cam- 
byses  près  de  la  bouche  Felusiène.  Il  pleut  à  Thëbos 
sous  son  règne,  ce  qui  est  regardé  comme  un  pro~ 
dige.  III,  8.  Est  battu  par  Cambysea  après  une  ba- 
taille sanglante.  9.  L'ËgypIe  se  soumet.  1  o.  Manière 
cruelleetignominiensedontPeamméuiteiSafamille 
et  les  principaux  Seigneurs  du  pays  sont  traités  par 
le  vainqueur.  11  et  suiv.  Le  courage  de  Psammé- 
nile  et  sur-tout  sa  noble  sensibilité  pour  les  mul- 
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hears  d*un  de  ses  amis  i-éduit  à  rindigeoce,  ton' 
client  Carabyses.  i3  et  suir.  Il  coDspire,  et  est  con- 
damné à  boire  da  sang  detanreaa,dontil  meurt.  i4. 
Son  règne  ne  fui  (jae  de  six  mois.  VII,  117. 

FsAHMÉTicHus  >  Tyran  de  Corinthe  ;  durée  de 
son  règne.  VU,  538.  Succède  à  Périandre,  dont  il 
étoit  neveu.  III,  535. 

FsAMHis,  fils  de  Nécos ,  succède  à  son  père.  II, 
i34.  Règne  six  ans,  et  meurt  après  son  expédition 
en  Etbiopie.  ibid.  i35;  VII,  116. 

FsAMMiTicHus,  fila  de  Nécos,  fut  transporté  en 
Syrie,  lorsqu'il  avoitâ  peine  un  an,  afin  de  lesous- 
ti'aire  à  la  cruauté  de  Sabacos,  qui  avoit  fait  mourir 
son  père.  II,  138  ;  VII,  107.  Il  revient  en  Egypt» 
après  la  retraite  de  Sabacos,  et  est  élu  Roi  conjoin- 
tement avec  onze  autres  Princes.  II,  123  et  i'j5; 
VII,  107.  Est  relégué  dans  les  marats  par  les  onze 
autres  Rois.  II,  137.  Délrôue  les  onze  Rois  avec  le 
secours  que  lui  dbnnèrent  des  Ioniens  et  des  Cariens, 
gui  a  voient  débarqué  en  Egypte.  138  et  isg.  Moyens 
dont  il  se  sert  pour  savoir  si  les  Egyptiens  étoient  le 
plus  ancien  peuple  de  la  terre,  comme  ils  le  pré- 
lendoient.  1  et  3.  Construit  à  Memphis  les  porti- 
ques du  temple  de  Vnlcain,  qui  sont  au  Midi.  13g. 
Va  au-devan  t  des  Scythes,  et  par  le  moyen  de  riches 
présens  qu'il  leur  fait,  il  les  détourne  d'entrer  en 
Egypte.  I,  86.  Sous  son  règne  deux  cent  quarante 
niille  Egyptiens  de  l'ordre  dea  guerriers  passèrent 
en  Ethiopie  malgré  lui.  II,  34  et  35.  Il  attaque  ta 
ville  d'Azotus,  et  la  prend  après  un  siège  de  vingt- 
neuf  ans.  iSs.  Meurt  après  un  règne  de  cinquante- 
quatre  ans.  ibid, 

Ps  AMHiTicuus,  Roi  d'Egypte,  descendant  de  l'an- 
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cim  Rûi  de  ce  nom  $  son  ingratitude  «nTen  Tamos, 
SatrapB  d'Iooie.  II,  5i5. 

FsYLLBS, peuple  de  Libye,  m,  oés.  Ensevelis  sous 
des  monceaux  de  sable.  a43.  Prétendoient  charmer 
les  serpens}  leur  nom  donné  dans  la  suite  aux  jon- 
gleurs qui  se  vantoient  d'avoir  le  même  secret.  556. 
Ftékib,  petit  paya  de  la  Cappadoce  près  de  Si- 
nope.  1 ,  60.  CrésQS  en  fait  la  conquête  ;  combat 
sanglant  que  Crésus  livra  à  Cyrns  dans  ce  pays.  61. 
La  nuit  sépara  les  combattan»,  sans  que  la  victoire 
se  fût  déclarée  en  faveur  de  l'un  ou  de  l'antre  parti. 
ibid.  Trait  d'ignorance  de  Feyssonnel  à  ce  sujet.  34a. 
Ftolémés.  Voyait  Canons  Cheonologiques. 
Pudeur  des  femmes  j  belle  maxime  d'Hérodote 
sur  ce  sujet.  I,  7.  Blâmée  par  Flutarque)  discùssioa 
à  ce  bujel.  190-193. 

Puits-,  qni  fournit  à-la-foia  du  bitume,  du  sel  et 
de  l'huile.  IV,  171. 
Purifications. '/^oj'«  Exfiationsj 
Fygarge.  Aristote  le  met  au  nombre  des  oiseaux 
de  proie;  mais  Hérodote  assure,  ainsi  que  l'Ecriture 
Sainte,  que  c'est  un  quadrupède  :  le  Docteur  Sbaw 
pense,  avec  Bocfaart,  que  c'est  l'Addace  de  Pline  et 
Je  Lidmee  des  Africains.  lU,  677  etsuiv. 

Ptgmées,  peuple  fabuleux  de  l'Inde,  dontparic 
Clésias  et  qu'il  décrit  fort  au  long.  VI,  336.  Plu- 
sieurs auteurs  graves  en  parlent  aussi.  36o  ;  mais  la 
plus  grande  autorité  qu'on  puisse  apporter  en  faveur 
de  leur  existence  est  celle  du  voyage  du  Capitaine 
de  Lemuel  Gulliver  à  Lilliput.  36i. 

Ptlagoru,  un  des  deux  Députés  envoyés  par 
chaque  ville  de  la  Grèce  à  l'Assemblée  Amphictyo- 
nique.  IV,  271.  Ses  fonctions.  37^;  V,  435. 
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Ptlu  ,  Roi  d«  la  Mégvîde ,  donne  ao  asyle  et  m 
fille  Félia  à  Pandion  II,  Roi  d'Athènes.  VII,  45i. 
Tae  aon  oncle,  et  se  retire  avec  des  troapes  dans  1« 
Péloponnèse ,  où  il  fonde  la  ville  de  Pylos.  ibid, 

Pyramidbs.  Celles  de  Memphist  carrières  où  fo- 
rent taillées  les  pierres  destinées  à  lenr  constmction. 
II,  7  et  i35.  Montagne  de  pierre  sur  laquelle  elles 
ont  été  bàtïes.  7.  Pyramides  constroites  par  le  Roi' 
Mœris.  76.  Travaux  préparatoires  pour  la  construc- 
tion de  la  pjrrunide  de  Chéops.  109  et  saiv.  Descrip- 
tion do  cette  pyramide.  io5  et  suiv.  Difiïrence  des 
mesures  qu'on  en  a.  459  ^^  sniv.  Pyramide  de  Ché- 
pliren,  moins  grande  qoe  celle  de  Chéops.  io5.  Pour- 
quoi attribua-t-on  ces  deux  pyramides  au  berger 
Fhilitis.  106.  Celle  de  Mycérinas  faassement  attri- 
buée à  la  conrlisanne  Rhodope.  110.  Autre  pyra- 
mide de  briques,  batte  par  le  Roî  Asycbis.  ii3, 13.7. 
Pyramide  du  I>abyrinthe.  ibid,  et  soir.  Recherches 
sur  l'usage  auquel  les  pyramides  pou  voient  avoir  été 
destinées.  433-438.  Pyramide  deCestius,  iRome. 
444. 

Pthênébs  ,  montagnes  près  du  Rhin ,  auxquelles 
on  donnoit  autrefois  ce  nom ,  et  qu'il  ne  faut  pas 
confondre  avec  celles  que  noua  appelons  ainsi.  II, 
»Si. 

pTTHAOORB.  A  pris  en  Egypte  Bon  aversion  pour 
les  ftves  ;  ses  dogmes.  II,  aSa.  Très-snpersti lieux 
quoiqu'un  très-beau  génie.  346.  Croyoit  avoir  été 
Euphorbe  au  siège  de  Troie.  5o8.  Détails  Chrono- 
logiques sur  ce  philosophe,  yn,  549-554. 

Pythagore  ,  Laconien,  différent  du  précédent; 
en  quel  temps  remporta-t-il  nnprixaazjenx  Olym- 
piques. VII,  553  el  55  i. 
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Pythagoriciens.  Ne  portoient  point  d'habits  de 
laine,  et  ne  mangeoient  point  des  choses  qui  aroient 
eu  vie.  II,  346. 

Pytberhus,  Phocéen,  porte  la  parole  pour  les 
Ambassadeurs  des  Ioniens  et  des  Eoliens  à  Sparte; 
costume  qu'il  prend.  1 , 1 33. 

Pythès  ,  fils  d'Ischénoiîs;  la  valeur  lai  attire  l'ad- 
miration et  le  respect  des  ennemis  eux-mêmes.  V, 

137,  331. 

Pythiastes.  C'est  ainsi  qu'on  appelott  ceux  qu'on 
envoyoit  consulter  l'Oracle  de  Delphes.  III,  43g. 

Pythie  (la),  Prêtresse  de  Delphes,  foyet  pont 
ses  réponses  Oracles  et  PnÊMONoâi  Lycnrgue  Is 
consulte  (la  Pythie)  pour  les  loix  qu'il  veut  donner 
aux  Lacédémoniens.  \,  3o3.  Ce  qae  c'étoit  que  son 
trépied.  564. 

pYTBiÈNEft.  Voyez  FÊTES. 

PYTHIENS  et  I^OFROFES ,  »oms  de  ceux  qui 
éloient  envoyés  i  Delphes  consulter  l'Oracle  de 
Delphes.  IV,  4io. 

Pythius,  fils  d'Atys,  Lydien  de  nation,  reçoit 
magaifiqnement  Xerx^  et  son  armée  à  Célènes.  V, 
38.  OSre  ses  immense»  richesses  à  ce  Prince  qui,  au 
lieu  de  les  recevoir ,  ajoute  i  sa  forlane.  39.  Ce  qui 
le  détermine  à  faire  ces  présens  i  Xerxès.  Soi.  Prie 
Xerxès  de  di^enser  son  fils  sine  de  le  suivre  en 
Grèce.  55.  Ce  Prince  barbare  le  pncrit  de  cette  de- 
mande en  Élisant  couper  sou  fils  en  deux.  36.  Com- 
ment sa  femme  parvint  à  le  corriger  de  son  avarice 
et  à  faire  cesser  les  vexations  qu'il  exerçoit  sur  ceux 
de  sa  ville.  390.  Sa  fin  singulière.  3(^3.  Evaluation 
de  ses  richesses.  29  i* 
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QuÈTBK  en  l'honneur  Ae»  Dienx  ;  tuage  très- 
socien.  III ,  44i  ;  VI ,  ai  i. 

Quiann,  saranl  Cardinal,  relère  dans  son  car- 
Trage  anr  Corfon ,  une  &ate  du  célèbre  Newton 
sur  la  préteodoe  invention  de  la  «phère  par  Ana- 
gallïs.  I,  571;  yi,  198.  Son  sentiment  snr  Tépoque 
derexpéditioD  des  Argonautes;  sor  qaoï  ibodé,  ^t 
çbserralioD  i  ce  snjeu  VU,  35i. 


RABSAcks,nn  desGénérauzdeSennachérib.  IT, 
473  et  suir.  Exhorte  Ezéchias  à  se  soumettre,  é^i. 

Rats  (armée  de).  Voyez  Séthos. 

Ratnal  (l'abbé)  observe  que  les  institutions  des 
Egyptiens  ont  beaucoup  de  rapport  avec  celles  des 
Indiens.  II,  368.  Se  trompe  lorsqu'il  dit  qoe  les 
Egyptiens,  en  distinguant  les  conditions,  n'en  avi- 
Ijssoient  aucune,  ihid.  Assure  qu'on  trouve  an  Pérou 
des  limaçons  qui  donnent  la  pourpre.  III,  388. 

Rbikbk,  Savant  distingué.  Eût,  snr  l'nsage  de 
porter  du  fisn  devant  les  Empereurs ,  one  noie  plnar 
ijislructive  que  le  Mémoire  defionamy  sur  le  même 
sujet,  m,  380. 

RBINÉ5IU8  (Thomas)  prétend,  dans  sa  disserta- 
tion sur  la  langue  Panique,  que  des  Phéniciens 
étant  passés  de  l'ile  de  Thasos  dans  l'Altique,  pri- 
rent dans  ce  paya  le  nom  de Pélasges; opinion,  qui, 
pour 
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pour  D*eD  rien  dire  de  pluu ,  n'ast  aatorisée  par  au- 
cun Ecrivain.  Vil,  3i6. 

Rbinolds  (M.),  savant  Angloii,  a  publié  une 
bonne  édition  de  la  vie  d'Homère ,  attribuée  à  Hé- 
rodote. VI,  195.  Fait  une  bonne  note  sur  cette  vie. 
308. 

R1{ISke(M.).  Son  Flutarque  cité;  I,  191.  Fait 
une  difficulté  sur  nu  passage  d'Hérodote,  su.  Note 
sur  un  mot  d'Hérodote.  336.  Négation  qu'il  sup- 
prime d'aprèa  l'abbé  Geinoz.  399.  Ses  noies  sur  l'an- 
thologie de  Céphalas.  S4g.  Son  opinion  sur  le  temps 
où  a  vécu  Cfateremon.  35o.  A  défignré  l'inscription 
de  cet  Auteur  sur  les  Argiens,  dans  ion  édition  de 
l'anthologie  de  Céphalas.  55a  et  553.  Conjecture 
inutile  qa'il  propose  sur  nn  passage  d'Hérodote.  356. 
Autre  conjecture  non  admissible.  4x3.  Méprise  de 
Xylander  qu'il  a  laissé  subsister  dans  son  édition  de 
Flutarque.  454.  Sa  manière  de  corriger  un  passage 
altéré  d'Hérodote  sur  la  double  muraille  de  Baby- 
lone,  sur  l'Eupfarates.  48^.  Corrige  un  passage  de 
Flutarque.  II,  373.  Corrige  mal  un  autre  passage 
du  même  auteur.  354.  Correction  heureuse  d'un 
passage  d'Hérodote.  38i.  Mauraîse  correction.  4i6. 
En  fait  beaucoup  d'antres  plus  ou  moins  intéres- 
santes, m ,  3oo,  54i  et  373. 

Rbizius  (M.).  Sa  conjecture  sur  un  passage  d'Hé- 
rodote. Vn,  tio.  Sa  mort  prématurée,  ibid. 

RÊLAHD  (  Hadrien  ).  Fronve  qu'Hérodote  s'est 
trompé  sur  le  nom  dn  lieu  oit  Josias  fut  battu  par 
Nécofi.  VII  t  1 15.  Chicane  que  lui  fiiit  à  ce  sujet  le 
Fère  Tournemine.  ibidet  116. 

Religion  et  choses  divines;  Hérodote  évite  tou>  ' 
jours  d'en  parler.  II,  54  et  398. 

7'ome  JX,  Q  iq 
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KeNAUDOT  (l'abbé),  savant  daiu  les  langues 
Orienlales,  observe  que  dans  la  langue  Copte,  Aofni 
signifie  homme,  et  Piromi  la  même  chose  avec  l'ar- 
ticle. II,  486. 

Rhnnell  (M>  le  Major),  ingénieux  écrivaia  An- 
glois,  célèbre  par  plusieurs  savans  onvrages  qni 
contribuent  à  la  perfeclioa  de  la  géographie  an- 
cienne et  moderne.  I,  Préf.  xltiii  et  suiv.  Expli* 
cation  ingénieuse  qu'il  donne  d'une  opinion  singu- 
lière d'Hérodote, qui  prélendqae  l'Egypte  n'appar- 
tient ni  à  l'Asie,  ni  &  l'Afrique.  II,  197.  Assure  qu'il 
se  trouve  encore  beaucoup  d'or  dans  les  pays  occn*- 
pés  ancienuement  par  les  Arinla«pes.  lU,  95  note* 
Rapporte  des  particularités  curieuses  sur  la  sépul- 
ture des  Tartares.  174  note.  Réfute  M.  Bruce,  et 
après  un  mâr  examea ,  il  couclut  que  les  Abyssi- 
niens sont  les  Macrobiens  d'Hérodote.  aSa.  Fait 
contraster  un  républicain  vertueux  de  la  Grèce 
avec  un  républicain  formé  sur  un  certain  modèle. 
5o5.  Me  paroU  avoir  mis  les  Aparytes  dans  la  Mar- 
giane  sur  un  rapport  de  ce  mot  avec  celui  d'Apa- 
barcliques,  qn'lsidorede  Charax  place  dans  ce  pays. 
358.  Conjecture  avec  raison  que  les  Padied  d'Héro* 
dote  sont  les  Gangaridea  des  écrivains  postérieurs. 
564.  Confirme  sa  conjecture  par  le  Sanscrit  on 
langue  sainte  des  Indiens,  dans  laquelle  le  Gaoges 
s'appelle  Padda.  VIII,  4o3  et  4o4.  Approuve  mon 
■enlimenl  sur  l'Eridan  d'Hérodote.  III,  584.  Fait 
un  grand  éloge  de  la  description  géographique  de  la 
Scythie  par  Hérodote.  436.  Confirme  ce  que  dît 
Hérodote,  que  lesScylhesbuvoientdansdee  crânes, 
par  des  crânes  qu'il  a  vus  qui  étoient  vernissés  et 
en  forme  de  coupes.  43o.  Discute  d'une  manière 
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•npérienre  ce  que  dit  Hérodote  du  canal  commencé 
psrNécos,  contÎDuépar  DarÏQB,  et  achevé  par  l'un 
des  Ptolémées  qui  coaduisoit  de  la  branche  Félu-> 
«jaque  du  Nil  k  la  mer  Erythrée.  45^.  Appronvela 
réflexion  que  je  &ia  sur  ce  qoe  les  Phéniciens,  en 
faisant  le  toar  de  U  Libye»  eurent  le  soleil  i  lent 
droite.  458.  Pense  qn'Hérodote  ne  oonsidéroit  la 
terre  que  comme  un  seul  continent,  dont  l'Ëorope, 
l'Ajie  et  la  Libye  n'étoient  qae  dea  porllous.  470. 
N'est  pas  de  mon  aris  sur  l'évaluatioa  dn  stade.  5oi. 
l'eut  avoir  niaon  sor  ce  qu'il  dit  de  la  longnenr  du 
Font-Ënxin.  i&ûî.DéveloppeaTec  sagacité  lescansea 
âe  l'erreur  où  est  tombé  Hérodote  snr  les  dimen- 
sions de  la  Scythie.  5ii.  Une  transposition  dans  le 
teite  d'Hérodote  donne  occasion  à  M.  Rennell  d'at- 
tribuer aux  Mélanchltsnes  un  usage  qui  n'appartient 
qu'aux  Androphages.  5iy.  il  remarque,  au  sujet 
des  Mélanchlœnes  que  Tamerlan  trouva  dans  des 
montagnes  qui  font  partie  du  Caucase  Indien,  une 
tribu  habillée  de  noir,  et  que  les  Gètes,  qui  habî- 
toient  au-delà  de  l'Iaxartes ,  avoient  des  enseignes 
noires,  ibid.  Discute  supérieurement  la  position 
d'Angîles.  553  et  554}  VIII,  63.  N'avance  rien  que 
de  raisonnable  sur  le  Lotos.  III ,  56o.  II  paroit,  par  ce 
que  dit  M.  Rennell,  que  le  termfrde  Ôiphtbère  est 
ferse  d'origine.  IV,  361.  Manière  dont  ce  savant 
arrange  les  vaisseaux  qui  formoîent  le  pont  de  ba- 
teaux, construit  par  ordre  de  Xerxès  sur  l'HelIcs- 
pont.  V,  298  et  399.  Se  méprend  an  sujet  des  Artéenf* 
5i3.  Place  les  Gandariens  dans  la  Margiane  snr  un 
vain  rapport  de  nom.  3i5  et  3i6;  VIII»  317.  Met 
avec  raison ,  dans  le  texte  d'Hérodote,  les  Casiens 
.en  IaplacedesCaspiens.V,  3:19;  VIII,  100.  Pense 
Qqq  3 
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qnelaTÎIleâeCiupBiyre  est  celle  qu'on  aomiiieaC' 
tuelIemoDt  Fuckoli.  loa.  Me  paroit  s'èlre  tromp4 
sur  les  Cretton^iis*  i5o.  FroDTe  sapéricaremeat 
que  la  ville  d'Archélaïi ,  nommée  actuellcmmt 
Erékli,  occupe  remplacement  de  l'ancienne  Tille 
âeCriule*.  iSS.Obterre  qu'on  «e  sert  encore  actuel- 
lement sar  l'Ëuphrates  de  bateaaz  ronds ,  couverts 
de  peaux.  3i4.  Ce  qu'il  dit  dei  Garunante*  est  très- 
juste.  ai8.  Ce  qu'il  avance  sur  les  Troglodytes  ne 
l'est  pas  moins.  3 1 9.  Me  paroit  accuser  un  peu  trop 
légirement  Hérodote  de  s'être  trompé  anr  les  li- 
mites des  Giiigammes.  336.  Observe,  d'après  Abul- 
féda,  qu'il  y  avoit  à  Gydamus  des  restes  de  quelques 
édifices  magnifiques  des  Romains.  337.  Pense,  aveo 
raison ,  que  le  Gyndes  d'Hérodote  est  le  MendelU 
a3i.  Mais  il  me  parott  s'être  trompé,  lorsqu'ilavance 
que  notre  Historien  parle  autre  part  d'un  autre 
Gyndes,  et  que  cet  autre  Gyndes  est  le  Diala  actuel* 
aSa.  Pense  que  l'Hypacyris  est  la  rivière  Kalauc- 
sac.  363.  Prouve  que  la  ville  d'Is  est  la  même  que 
la  ville  moderne  de  Hit  ouït.  380  et  381.  Meparolt 
s'être  mépris  sur  la  position  des  Zssédons.  aSi  et 
alla.  Pense,  avec  raison,  qu'on  ne  peut  regarder 
comme  nue  fiction  le  tour  de  l'Afrique  fiût  par  ordre 
de  Nécos.  Soo.  Doute  légitime  qu'on  peut  avoir  sur 
la  position  qu'il  donne  au  lac  Maréotis.  SigetSao. 
Ce  qu'il  dit  sur  les  Mélanchlœnes  me  paroU  très- 
juste.  339.  Met  avec  raison  la  longueur  de  la  mer 
Caspièae  du  midi  au  nord.  336.  Pense  que  le  lao 
Arall  communiquoit  anciennement  avec  la  mer 
Ca^piène.  338.  Assure  que  Ja  Neuride  répond  au 
Falatinat  de  Russie  et  i  une  partie  de  celui  de 
Itucko.  365.  Me  paroit  s'être  trompé  sur  la  position 
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delà  plaine Niaéène.  373.  Me  paroU  s'être  méptia 
en  pensant  que  TOaras  est  le  Wolga.  S^S.  Assure 
que  la  petite  Oasid  s'appelle  actaellemeht  Ël-wah 
El-gherbi ,  avec  d'autant  plus  de  raison  que  le  mot 
ghorbi  signifie  occidentaL  379.  Met  sur  deux  co- 
lonnes correspondantes  les  passages  des  auteurs  qui 
ont  parlé  de  l'Oasis  d'Ammon^  il  résulte  de-là  que 
c'est  le  Si-wab.  38i.  A  démontré  que  Santi-Rhia  et 
et  Si-wah  sont  deux  noms  du  même  lieu,  ibid  et 
382.  Me  paroit  s'être  trompé  en  plaçant  des  Pac- 
tyices  en  Ai*ménie.  4o3.  Pense  que  les  Paricaniens 
de  Médie  sont  les  mêmes  que  les  Parétacéniensi 
419,  Prouve  très-bien  que  le  lien  nommé  actuelle- 
ment Pasa  OD  Fasa,  occupe  l'emplacement  de  l'an* 
tienne  ville  de  Pasargades.  436.  Parleavec  beaucoup 
de  justesse  des  villes  de  la  Cyrénaïqne.  435.  Pense 
que  Bomba  est  le  nom  moderne  de  Pile  de  Platée. 
457.  Prétend,  et  je  crois  avec  raison,  qu'Hérodote 
et  Strabon  ont  donné  une  trop  grande  étendue  au 
Pont-Rnxin.  46o.  Me  paroit  accuser  mal^à-propos 
Hérodote  d'avoir  placé  les  pâturages  du  Roi  des 
Médes  près  du  Pont-Euxin.  483.  Est  de  l'opinion  de 
Mt  de  Sainte-Croix,  qui  pense  que  l'Aoès  d'Hcro^ 
dote  est  peut-être  l'Ochns  ou  l'Oxus.  484.  foyea 
Sainte-Croix.  Place  les  Sallagydes  dans  la  Mar- 
giane  ;  il  me  semble  que  c'est  les  trop  éloigner.  489. 
Est  d'avis  que  les  Sauromates  occupoient  l'Isthme 
deZarilsyn ,  formé  par  le  Wolga.  490.  Prouve  très- 
bien  qu'il  y  a  une  erreur  dans  le  nombre  des  jour- 
nées, concernant  l'étendue  du  pays  des  Scythes 
Nomades,  ou  que  les  rivières,  ayant  subi  de  grands 
changemens,  celte  contrée  n'en  a  pas  éprouvé  de 
moindres.  495  et  496.  A  bien  vu ,  par  les  connois- 
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saacesprofoades  qu'il  a  de  la  géographie ,  qn'il  falloi  t 
lire  dans  Hérodote  lea  Siodes  et  la  Sindique,  quoique 
l'édilioD ,  dont  i  t  se  Mrvoit ,  portât  les  Indi  et  V Indi- 
que. Âo6.  Pense,  sans  cependant  l'assurer,  que  la 
ville  deSiuph  étoit  dans  leliea  qu'on  nomme  actuel- 
lement Sftiiafe.  509  et  5io.  Croit  que  Ton  a  tort  de 
placer  la  ville  de  Suaes  à  Toatar.  Oo  jugera  des  mo- 
tifs de  ce  Savant,  lorsque  l'ouvrage  qu'il  prépare 
ftur  la  Perse  aura  paru.  Sao.  Eat  d'avia,  ainsi  que 
MM.  Bayer  etWesselîng,  que  le  Syrgîs  est  t«  mâme 
fleuve  que  celui  qu'Hérodote  a  nommé  Hjrt^  ;  je 
crois  que  ces  Sa  vans  se  sont  trompés.  536.  A  traité 
des  deux  Syrles  avec  autant  de  justesse  que  d'éru- 
dition. 53o.  Prétend  qu'il  y  avoit  anciennement  une 
ville  de  Tana ,  à  l'endroit  on  près  de  l'endroit  oit 
est  celle  d'Asoph  ;  que  le  nom  ds  Tona  vimt  de 
Tanaïs,  et  qae  Don  est  une  corruption  de  Tana. 
534.  Pense,  ainsi  qne  Bayer,  qoe  la  Tiarante  est  la 
rivière  qne  l'on  nomme  actnellement  Alaat  on  OU> 
67  a. 

RÉPONSES  DBS  OaACLBS.  Po^es  OaACLES. 

REPUBLIQUE,  n  7  e  presque  toujours  dans  cette 
espèce  de  Gouvernement  moins  de  liberté  réelle  et 
plus  d'abus  que  dan»  les  Monarchies.  II,  534  et  suiv. 

Retbndeur.  Quel  peuple  a  fait  le  premier  cette 
profession.  1, 78.  Etat  vil  chez  les  Anciens,  et  dis- 
cussion sur  son  nom  grec.  45o  et  45i. 

Retenus  des  Rois  de  Perse.  IH,  77,  81  et36o. 

Rh&mpsinitb,  Roi  d'Egypte,  succède  àProtée; 
travaux  qu'il  fait  faire  dans  le  temple  de  ,Vulcain  ; 
ses  incroyables  richesses.  II,  95  et  43a.  Il  fait  élever 
un  édifice  en  pierre  pour  mettre  ses  richesses  en 
sûrelé;  singulière  supercherie  de  l'architecte,  pour 
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ilicttrflles  trésors  du  Roiàla  disposition  de  ses  fils; 
l'uD  d'eux  est  pris  daos  an  piège;  le  Roi  conçoit 
une  telle  admiration  poar  l'adresse  de  l'autre,  qu'il 
lui  donne  sa  fille  en  mariage,  ibid.  96  et  suiv.  Contes 
ridicules  des  Prêtres  d'Egypte  au  sujet  de  ce  Prince. 
ibid.  100  et  loi.SoccèdeàProtée;  opinion  de  Pline 
et  d'Euripides  sur  le  temps  de  son  règne.  VII ,  8^ 
De  Manéthoo  et  de  Joseph.  90.  Appelé  aussi  Rem- 
phis.  63 ,  96  et  9g.  F'qyex  Hékooote. 

Rhafsodbs.  Etymologies  de  ce  mot.  IV,  396.  Ce 
quec'étoientqnelesRIiapsodesetdequelqaesRhap* 
sodés  célèbres,  ibid,  et  snir. 

RuàA,  fille  de  Numitor,  est  détrônée  par  Âma- 
lius  son  frère.  VII,  364.  Mère  de  Romulus.  ibid.    ■ 

RuËGltm.  Les  Phocéens  t'y  réfugient  en  quittant 
rile  de  Cyme,  et  vont  de-là  fonder  Hyèle  dans 
l'<Baotrie.  I,  i55,  i54et469. 

RUODAUHE,  fleuve  qui  se  jette  dans  la  Viatule, 
et  près  duquel  on  tronve  beaucoup  d'ombre.  III, 
384. 

Rhodopu,  faneuse  courtisanne,  k  qui  on  attri- 
bue à  tort  la  construction  d'une  pyramide;  son 
Iiistoire.  II,  110  etsuiv.  La  perte  d'un  de  ses  sou- 
liers lui  vaut  une  couronne.  45^.  Deux  Rbodopis. 
458. 

RHSCtrs  DE  Samos,  célèbre  Aroliitecte.  III,  53, 
Inventa  l'art  de  jeter  en  fonte  le»  statues  de  bronze. 
533. 

RnHNKBN  (M.),  l'un  des  plas  savans  Critiques  du 
dernier  siècle,  dont  le  célèbre  Wyttenbach  a  écrit 
la  Vie.  Son  édition  du  Lexique  de  Timée.  I,  206,- 
532,  5i3,56i,  569.  A  restitué  très-heureaaemeot 
l'inscription  de  Chterémon  sar  les  Argîena.  352, 
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555.  Corrige  henTcaseinent  aassi  qd  passage  â*Ué- 
rodote,  mais  en  s'éloignant  on  pea  trop  de  la  leçon 
des  manascHts.  433. 

Ricin  ,  plante  qui  fonrail  Thaile  appelée  Kîki. 
U,  378. 

BiCKivs  (Théodore).  Prouve  que  Denys  d'Hali- 
caruasse  évalooit  les  génératioQS  à  trente  ans.  VII, 
598. 

RiBB.  F'oyez  Crachbhbiis. 

RiviÈRB  (eau  de).'  La  plus  trouble  ne  contient 
que  soixante  grains  de  terre  sur  cent  vingt  livres 
d'eau.  II,  186. 

'  ROCHKFORT  (feu  M. 
donaoit  au  mot  iviij'iri 
nière  dont  Hérodote  ii 

RoiB  d'Egypte,  an 
Menés,  ne  laissent  aut 
«xcepté  Mœri8.II,  77. 1 
après  la  mort  de  Sétl 
l'empire  sur  toute  1*£ 
ferott  des  libations  av( 
templs  de  Vulcain.  12I 

VoyCK  FsAHKITICHtrs. 

été  héréditaire  en  Egy 
ont  coutume  de  mett 

figures  d'animaux.  4i4.  Ils  rendoient  soovent  eux- 
mêmes  la  justice  à  leurs  sujets,  453,  Ne  poavoient 
régner ,  s'ils  n'avoiest  la  connoissance  des  choses 
sacL-ées.  470. 

Rois  db  Spaate.  Les  honneurs,  les  prérogatives 
dont  ils  jouiisotent.  IV,  laS ,  4o8.  Honneurs  funè- 
bres qu'on  leur  rendoît.  1S7.  ' 

}ïoi,Liif.  Sa  méprise  sur  le  sffide.  I,  4g7  ;  II,  5o5. 
Cité 
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Cïtisur  la  conformité  de  l'HUtoire  sacrée  avec  la 
profane.  5o5 ,  note  464.  Suit  principalement  Xéno- 
phon  sur  le  récit  de  la  mort  de  Cyrus  ;  objections 
qu'on  peut  lui  faire.  533  et  554;  II,  396.  Erreur  de 
cet  Historien  au  sujet  des  crocodiles.  494.  Suit  la  tra- 
duction de  Du  Ryer.  52i.  S'est  servi  d'une  expres- 
sion peu  exacte.  III,  407.  Soupçonne  à  tort  le  texte 
d'Hérodote  d'être  altéré.  IV,  366. 

Romains.  Eloient  Félasges.selonM.  Dupuis,qui 
voit  des  PéUsges  par-lont.  VII ,  376.  Avoient  des 
rits  communs  avec  les  Arcadtens.  4io. 

Rome.  Sa  fondation;  en  quel  temps.  VII,  364, 
573.  yoyeK  Ancus-Marciub,  Lucuhoh. 

RoNDElET.  Avance  que  le  Rémora  arrête  □nvais> 
seau ,  et  qu'il  a  été  témoin  de  ce  fait.  III,  3ig. 

R.08EAPX  DBS  Ind&s,  gros  comme  des  arbres,  et 
dont  les  Indiens  font  des  canaux.  III,  363;  VI,  353, 
554,  355.  F'tyyes  Babylonb. 
Roses  à  soixante,  cent  et  trois  cents  pétale!:.  V,  53g. 
Rouelle  (M.),  habile  Chimiste,  auteurd'un  ex* 
celleatMémoireaurlesembaumemens.U,  553,355, 
357,360,561. 

RuAULT  (M.).  S'est  trompé  sur  l'époque  de  la 
bataille  de  Salamïae.  V>49g;  VI,  493,  5og. 

Rter  (du),  l'un  des  traducteurs  françois  d'Hé- 
rodote;'suit  perpétdellement  la  version  de  Val  la. 
I,  198,  344,  53o.  Fautes  innombrables  i  reprcai- 
dce  dans  sa  traduction.  45i. 


Sabacok,  Roi  d'Ethiopie,  se  rend  maître  de  l'E- 
gypte sous  Anysts,  et  7  règne  cinquante  ans.  II, 
TomtlX,  Rrr 
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Il 3.  Fait  monrir  Nécos,  père  de  Psammiliclius. 
1  ati.  Douceur  de  son  règne;  traTanxntiJ es  àl'Egyple 
exécnlés  par  lui.  ii4.  Vinion  qui  le  décide  i  aban- 
donneF  votontairement  l'Egyple.  ii5.  Ce  qu'Héro- 
dote et  Diodore  de  Sicile  nous  apprennent  de  ce 
Fi-ince.  VII,  63,  64,  93,  106.  Durée  de  son  règne 
non  déterioinée  par  Diodore.  69.  Troables  qui  sur- 
vinrent après  sa  retraile  de  l'Egypte.  97.  yoyet 
NÉCO8. 

Sables.  Une  partie  de  l'armée  de  Cambyses  en- 
sevelie dans  les  sables  des  environs  des  lies  des  Bien- 
heureux, ni,  sS,  373.  —  des  Indes,  dans  lequel  on 
trouve  de  l'or}  fourmis  qui  se  pratiquent  sous  ce 
sable  nue  tanière.  85,  86,  365.  Les  Fsylles  ense- 
velis soua  des  monceaux  de  sable.  343,  555. 

Sabyllus  de  gela.  Tue  Cléandre,  fils  do  Pan- 
tarès.  V,  106. 

Sages.  SuspectsAGyruit.!,  i34.Cyras, selon  Cté- 
aias,  emploie  contre  eux  une  ruse  dont,  selon  Hé- 
rodote,  il  s'est  servi  contre  les  Massagètes.  533.  Font 
la  guerre  à  Cyrus.  VI,  317.  Donnent  dans  le  piège 
que  leur  tend  ce  Prince,  et  sont  entièrement  défaits. 
s56.  Caractère  belliqueux  de  leurs  femmes.  357. 
Voyez  Table  Géogr.  Défaits  avec  tes  Perses  à 
Marathon.  IV,  167.  Font  partie  de  l'armée  de  Xer- 
xès;  leur  armure  et  leur  commandant.  V,  5i.  Leur 
cavalerie  se  signale  à  la  bataille  de  Platées.  VI,  51. 

Sact  (M.Sylvestrede),  de  l'Académie  des  Belles- 
Lettres,  dont  la  modestie  égale  les  connoissances,  et 
l'un  des  plus  savans  hommes  de  l'Europe,  sur-tout 
dans  les  Langues  Orientales.  Il,  5i6.  Donne  une 
élymologie  du  mot  Canope  d'après  les  Langues 
Orientales,  élymologie  qui  est  conforme  à  ce  qu'en 
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dit  Aristides.  563  et  suiv.  Me  communique  aar  le 
canal  deNécos  nn  Extrait  d'un  Hiatonen  Arabe, 
qu'il  a  accompagné  de  noies.  lU,  45i-i56.  Explique 
par  le  Persau  le  terme  Criscranes,  dont  s'est  servi 
Ctésias.  VI ,  354  et  355. 

Sadocus,  fils  de  Sîtalcès,  Roi  des  Odryses,  Ao- 
renu  citoyen  d'Athènes,  livre  aux  Athéniens  les 
Amhassadenrs  de  Lacédémone.  V,  356,  Siiy  et  558. 
Sadtattbs  ,  Roi  de  Lydie ,  fait  la  guerre  aux 
Milésîens  ;  guerre  qui  ne  fut  terminée  que  sous 
Alyatles.  I,  i3  et  suiv.  VII,  533.  Durée,  de  son 
règne,  ibid, 

Sagarb  ,  hache  des  Massagèles  et  des  Amazones. 
1,171,535. 

Sagahtibns  (les),  l'une  des  tribus  Nomades  de* 
Perses.  1,  io4.  Font  corps  avec  les  Perses  dans  l'ar- 
mée de  Xerxès  ;  leurs  armes  et  leur  manière  de 
combattre  avec  des  filels.  V,  Sg. 

Sages  db  la  GR:bcH,  se  rendent  à  la  cour  de 
Crésus.  I,  30 ,  339.  Sont  an  nombre  de  sept  ;  incer- 
titude de  la  tradition  à  ce  sujet. ^III,  3t7  et  suiv. 

Saint-Marc,  commentateur  de  Boilean,  se  trom- 
pe en  voulant  justifier  Longin.  IV,  197. . 

SatnT'Paul,  justifié  des  reproches  des  incrédules 
au  sujet  de  l'autel  élevé  au  Dieu  inconnu  à  Athènes. 
IV,  317  et  suiv.  . 

SAtNT-SiMOV-SANDRiCOURT,Evèqued'Agde;dé< 
rivoit  le  nom  de  Marseille  du  mot  celtique  mat  et 
du  nom  dés  Saliens.  I,  468. 

Saiiîte-Croix  (  m.  de),  de  l'Académie  des  Belles* 
Lettres,  illustre  par  sa  naissance,  plus  illustre  en- 
core par  ses  vertus  et  par  ses  profondes  connoia- 
sances;  a  fait,  ainsi  que  feu  M.  leDucdeNîrernoîs, 
Jtrr  » 
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réloge  de  M.  l'Âblw  Barthélemi  :  an  SaTaot  ne  pou-»' 
voit  être  dignement  loué  que  par  an  Savant.  1, 3io. 
Eat  d'avis  qu'il  n'y  a  qu'un  seul  Araxes^et  en  consé- 
quence il  place  le  lieu  de  la  bataille  que  Cjrug  livra 
aux  Massagètes  dans  un  pays  appartenant  à  ce  Prin- 
ce. Satl.  A  développé  avec  beaucoup  d'érudition  et 
de  sagacité  le  cours  de  l'Araxes  Arménien  et  cela 
du  Cyrus.  539.  M'a  communiqué  un  passage  d'^néas 
Gaza  sur  Protée  et  Hélène  mis  an  rang  des  Dieux.  II , 
4i5  note.  A  approFoDâi  ce  qui  concerne  les  Mystères 
des  Cabines,  qui  se  célébroienl  dans  l'antre  deZérin- 
the  dans  l'ile  de  Samothrace.  tHi.  A  parlé  savam-^ 
xnent  des  Tbesraopbories.  SSg.  Discute  avec  érudi- 
tion et  sagacité  ce  qui  regarde  les  guerres  sacrées.  III, 
365  note.  Prouve  que  le  Prophète  Ezécbiel  a  prédit 
la  destruction  de  l'Egypte,  et  que  ce  pays  ne  seroit 
pins  gouverné  par  des  Princes  Egyptiens.  277.  Re- 
vendique à  Scylax  de  Caryande  le  périple  qui  porte 
le  nom  de  ce  célèbi.'e  Navigateur,  et  réfute  complè- 
tement Vossius  et  DodWell,  qui  éloient  d'un  avis 
conti'aire.  466  ;  VIII ,  9S.  Me  communique  uu  on- 
vrage  manuscrit  de  M.  Fréret.  IV,  377.  Me  parott 
conserver  avec  raison  en  françois  le  nom  de  Pyles , 
que  les  Grecs  donnoient  aux  gorges  étroites  par 
lesquelles  on  débouchoil  dans  un  pays.  nSi.  En  que 
temps  il  place  ta  célébration  des  grandes  Panathé- 
nées; difficulté  à  ce  sujet.  35i.  Prouve  que  l'as- 
semblée générale  des  Dorions  Asiatiques  au  temple 
Triopique  n'avoit  d'autre  objet  que  de  célébrer  des 
J%tes  religieuses.  1, 45i.  Prouve  supérieurement  que  - 
l'assemblée  des  Ioniens  au  Panionium  n'étoît  pas  les 
Etals-Généraux  de  l'Ionie.  't'iy.  Démontre  que  l'as- 
semblée des  Ampbiclyons  n'étoit  pas  les  £talfr< 
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Centraux  de  la  Grèce,  mais  Beulemént  uoe  aasem" 
tlée  coRcernaot  le  temple  de  Delphes ,  qui  éloit 
commun  à  toute  la  Grèce  et  où  se  décidoient  loote*; 
le»  affaires  concernant  ce  temple.  370;  V,  566.  Ré- 
fute supérieurement  Deny  s  d'Halicarnasse,  qui  avoi  t 
prétendu  le  contraire.  419.  A  bien  discuté  ce  qoi 
regardoit  les  fonctions  des  Hiéromnémons  et  de» 
Fylagores  dans  les  assemblées  des  Amphictyona.  V, 
426.  A  très-bien  tu  que  les  Magistrats,  nommés 
Démarques  à  Athèaes,  s'appeloient  anciennemeut 
Naucrares.  IV,  3i5.  A  lu  à  l'Académie  des  Belles- 
Lettres  un  excellent  Mémoire  sur  les  Métoeques. 
323.  A  ôclairci  ce  qui  regarde  les  Daduques  ou 
Porte-flambeaux,  dignité  considérable  dans  les  Mys- 
tères d'Eleusis.  ^69  Tiote.  Fait  une  remarque  ingé;' 
nieuse  sur  un  vers  rapporté  par  Héfodote.  V,  435. 
Réfute  supérieurement  les  opinions  de  quelques 
Savans  sur  la  doctrine  enseignée  dans  les  Mystères 
d'Elensis.  4ii6.  Combat  d'une  manière  victorieuse 
un  Savant  distingué  qui  a  soutenu  en  Allemagne 
qu'Homère  n'avoil  pas  écrit  ses  Poèmes.  VI,  191. 
A  fait  une  ample  et  exacte  énumération  détentes  tes 
colonies  que  les  Grecs  ont  envoyées  en  divers  lieux. 
VII,  469.  Place  l'époque  de  rinatitolion  des  Mys- 
tères d'Eleusis  1,397  ans  avant  notre  ère;  ce  qui  ne 
diSèro  de  mon  calcul  que  de  sept  ans.  573.  Fixe  k 
l'ap  664  avant  notre  ère,  le  temps  où  Zalencus 
fleurit.  6o5.  Fixe  le  commencement  de  la  seconde 
guerre  sacrée.  653.  Discute  avec  beaucoup  de  saga- 
,  cité  ce  qui  concerne  le  commencement  de  la  troi- 
sième guerre  sacrée,  et  conclud  avec  raison  qu'il 
faut  le  mettre  un  an  plul&t  que  ne  Ta  fait  Dîodore 
de  Sicile.  694 ,  696.  Prouve  supérieurement  qu'il 
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faut  placer  la  fin  de  cette  guerre  un  an  avant  Dïo-* 
dote  de  Sicile.  699.  Fait  nn  excellent  Mémoire  lur 
la  législation  de  la  Crète.  VIII ,  i5i.  Marque  avec 
beaucoup  de  iusleose  la  position  des  Dabea,  qui  sont 
les  Dasens  de  Strabon  et  les Dari tes  d'Hérodote.  169, 
Me  paroît  avoir  démontré  que  le  lac  Arall  a  été 
joint  anciennement  avec  la  mer  Caspiëoe.  338.  Dis- 
cute avec  beaucoup  d'érudition  et  une  saine  criti- 
que ce  qui  regarde  les  Mystères  des  Cabires.  48i* 
Pense  que  ce  que  dit  Hérodote  du  fleuve  Acèa  con- 
vient à  rOchus  ou  à  l'Oxuit.  Ceet  aussi  l'opinion  de 
M.  le  Major  Rennell.  J'ajoute  qae  le  terme  Acès 
est  peut-être  corrompu,  et  qu'il  &ut  rétablir  dans 
le  texte  d'Hérodote  Oxus.  484.  Prouve  que  les  His- 
toriens d'Alexandre  ont  confondu  le  Tanaïs  avec 
l'iaxartes.  534- 

Salamine  (combat  naval  de).  V,  3i6  et  sniv. 
Théâtre  de  cette  dernière  balaille}  plan  d'attaqa« 
des  Perses.  493  et  suiv.  Epoque  de  cette  fameuse 
journée.  499.  Qui  donna  l'essor  an  courage  et  aa 
génie  des  Grecs.  607. 

Salamine  em  Cypre.  Combat  sur  terre  et  sur  met 
entre  les  Cypriens  et  les  Ioniens  d'un  cdté,  et  les 
Perses  de  l'autre.  Les  Cypriens  furent  battus  sur 
terre,  et  les  Joniens  remportèrent  la  victoire  sut 
mer.  IV,  8a  et  suiv. 

Salhanasar,  Roi  d'Assyrieî  impose  un  tribut  i 

Osée ,  Roi  d'Israël  ;  assiège  Samarïe.  VII ,  i48 ,  149. 

Salmonêb,  lîls  d'j£olus;  fonde  une  ville  de  son 

nom  en  Elide.  VU,  it^>  Ses  deux  femmes  et  se» 

enfans.  ibid, 

Sahibns,  babitans  de  Samos;  accusés  par  les 
Lacédémoniens  d'avoir  enlevé  un  cratère  que  ceux- 
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ti  enroy oient  à  Grésus.  1 ,  55  ;in ,  4o.  Ont  on  idiome 
particulier.  117.  Ont  bâti  à  Naucratis  en  Egypta 
nn  temple  à  Janon.  II,  i48.  Ouvrages  célèbres,  exé- 
cutés par  les  Samiens.  5i.  Font  faire  un  cratère  du 
bénéfice  de  leur  commerce  et  le  consacrent  k  Junon. 
III,  338.  Se  distinguent  sur  mer  à  la  bataille  d* 
Salamine  contre  les  Perses.  IV,  84.  Abandonnent  le* 
Ioniens,  confédérés  contre  les  Perses.  98.  Colonne 
érigée  à  Samos  en  Thonneur  des  onze  Capitaines  de 
Taïsseaux  qui  refusèrent  de  se  retirer  au  moment 
de  la  bataille.  99.  Les  plus  riches  des  Saniieus,  crai- 
gnant de  retomber  sous  le  joug  d'JEacès,  se  retirent 
en  Sicile  et  s'emparent  de  Zancle.  io4  et  suit.  YII^ 
463.  Invitent  en  secret  les  Grecs  à  attaquer  la  flotte 
des  Perses  mouillée  à  Déloa.  VI ,  67.  Les  secondent 
au  combat  de  Mycale.  77.  Fondent  Oasis;  vers  quel 
temps.  VII,  44o;  VIII,  597.  Délivrent  trois  cents 
jeunes  Corcyréens  que  Périandre  envoyoit  à  Alyat- 
tes.  III,  4s}  VII,  537.  Gnerre  dont  cet  envoi  fut 
une  cause  éloignée;  quand  eut-elle  lieu.  III,  474 
VII,  557  et  538. 

Samiens  mécon  TET{3,aidéfi  parles  Lacédémoniens 
et  les  Corinthiens,  entreprennent  de  chasser  Poly- 
crates  de  Samos,  sans  pouvoir  y  réussir.  Itl,  69 , 
4o  et  47.  Ils  demandent  aux  Siphnieus  des  secours 
en  argent,  et  sur  le  refus  de  ceux-ci  ils  mettent  à 
contribution  le  pays.  48  et  suiv.  Fixent  leur  de- 
meure dans  l'île  de  Crète,  et  y  bâtissent  la  ville  de 
Cydonie.  5o.  Vaincus  par  lus  Cretois  et  les  Egi- 
oèles,  ils  sont  réduits  en  esclavage,  ibid. 

Saxos  (ville de).  Son  temple  de  Jnnon.  I,  55.  In- 
culpée au  sujet  d'un  cratère  offert  à  ce  temple,  ihiih 
Patrie  des  premiers*  S  ta  tua  ires ,  iclon  Pline.  366. 
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SaHOS  (111«  de),  prise  par  Darias.  III,  iis.  Oà 
y  voit  une  montagne  que  l'on  a  percée,  et  dans 
laquelle  on  a  pratiqué  un  chemin  et  un  canal  qal  la 
Iraverse*  III,  5i  et  352. 

Sahsom.  La  victoire  qu'il  remporte  sur  les  Phi- 
listins prouve  qu'ils  étoient  iacirconcïs-,  sans  que 
celle  particularité  contredise  ce  qu'Hérodote  ra- 
conte au  sujet  de  la  circoncision  des  Phéniciens. 
II,  4oo  et  auiv. 

San  Pibtbo,  petite  Ile  adjacente  à  la  Sardaigne, 
inhabitable  i  cause  de  la  multitude  de  lapins  dont 
elle  étoit  infestée.  III ,  5i4. 

Sanacbabib  ou  Sennacherib,  Roi  des  Arabes 
et  des  Assyriens ,  vient  attaquer  l'Egypte  ;  son 
armée  détruite  par  une  multitude  de  rats.  II,  117, 
4^3  et  suiv.  Vers  quelle  époque.  VII,  93.  Ambas* 
eade  que  lui  envoie  Osée,  dernier  Roi  d'Israël.  g5* 
Tué  à  Ninive  par  deux  de  ses  fils.  149. 

SANAl>ON(lePère).  Méprise  où  il  est  tombé  dans 
son  explication  du  Mola  sataa  Aesjjtilms,  1,458. 

Sandj^nis,  Lvdien;  sage  conseil  qu'il  donne  à 
Crésnssurson  projet  d'attaquer  Cyrus  et  les  Perses. 
1,55  et  56. 

Sandocbs,  fils  de  Thaumasias,  juge  corrompu, 
condamné  par  Darius  i  être  mis  en  crois ,  en  est 
retiré  par  son  ordre.  V,  1 35.  Est  pris  par  les  Grecs 
avec  quinze  vaisseaux  de  Xerxës  qu'il  commondoit, 
et  mis  k  mort,  ibid. 

Sanglier  énorme  qui  dévaste  la  Mysie.  I,  38. 
J^oyea  Adhastb  et  Atts. 

Sanson,  Géographe ,  a  mieux  aimé  prendre  pour 
guide  Strabon  et  Ptoléméc  que  le  Père  de  l'Histoirv. 
V,547, 

^APIBES 
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Satires  (pays  des).  Sa  situation.  I,  86,  90  et 
176}  VIII,  4fl3  et  483.  Les  Sapires  font  partie  de 
l'année  de  Xerxèa.  V,  67. 

Sappho  déchire,  dans  ses  v«n ,  son  frère  Cha- 
raxiis,  parce  qu'il  avoit  racheté  la  courtisanne 
Rhodopis.  11,113.  Elle  avoil  trois  frères,  Cliarazua, 
Eurygius  et  Laricbus.  46i. 

SaRANGÉens  de  l'armée  de  Xerxès;  leurs  habits, 
leurD  armes  et  leur  Commandant.  V,  53.  foyem 
Tab.  Géogr. 

Sardaigme  (île  de).  Bias  vouloit  que  les  Ioniens, 
pour  se  garantir  de  l'esclavage ,  s'y  transportassent 
tons  sur  une  même  flotte,  et  y  fondassent  une  ville 
commune.  I,  i56.  Usage  horrible  des  habitaiu  de 
cette  île  envers  les  septuagénaires.  538. 

SardAKAtalb  ,  Roi  de  Ninivet  comment  de* 
voleurs  parviennent  jusqu'aux  souterrains  ,  où 
éloient  cachés  ses  trésors.  II,  136.  Il  n'y  a  eu  qu'au 
Prioce  de  ce  nom.  VII,  i43.  Partioularités  sur  ce 
Prince.  147  et  i48. 

Sardes,  résidence  des  Rois  de  Lydie.  I,  6,  i4, 
19 ,  ao ,  31 ,  37 ,  33 ,  34 ,  35 ,  58  et  65.  Prise  par  les 
Cimmériens.  13.  Les  Lacédémoniens  y  envoient 
acheter  de  l'or.  54.  Combat  sous  ses  murs,  entre 
Cyrus  et  Crésus.  65.  Siège  de  la  ville  par  tes  Perses. 
65.  Prise  le  quatorzième  jour  par  un  câ  té  qui  parois- 
soit  inexpugnable.  67  et  68.  Di^ussiou  sur  l'annéf 
et  le  mois  où  elle  fut  prise  par  Cyrus.  VII,  305^ 
313,  345  et  436.  Ce  Prince  y  reçoit  des  Ambassa> 
deurs  des  Ioniens  et  des  Eoliens.  I,  ii5.  Et  un  Député 
ou  Héraut  de  Sparte.  i35.  Le  Perse  Tabalus  en  ob- 
tient le  Gouvernement,  au  départ  de  Cyrus  pour 
Aglialanes,  13^.  Assiégée  par  Factya?  et  des  Lydien* 
Tome  IJÇ,  S  s  » 
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réroltéa.  i34  et  i35.  Sauvée  de  la  destraction  par 
on  coDseil  que  Crésua  donne  i  Cyras.  is5  et  136. 
Voyage  des  Députés  de  Sardes  à  Telmesse,  soas 
Crésua,  fait  TTaisembUblement  par  mer.  343.  Sous 
Antiochus-le-Grand,  cette  ville  fut  prise  par  Lago- 
ras,  de  la  même  manière  que  soos  Crésus.  356  et 
557.  Renommée  par  son  Un  et  ses  teintures.  II, 
4o3.  Frise  et  réduite  en  cendres  par  les  Ioniens.  IV, 
76  et  suiv. 

SAHDiBiiS,  on  habîtans  de  Sardes  ;  aventure  de 
leur  guerre  avec  ceux  de  SmyrAe.  I,  301. 

Sarb,  terme  de  Chronologie;  ce  qu'il  désigne. 
Vn,  i54.  Mémoire  de  M.  de  Guignes  sur  cette  ma> 
tibre.  ibid. 

S&RPÈDON,  frère  de  Miaos.  F'<^et  Ch^te. 

Sataspès,  fils  de  Téaapis,  reçoit  l'ordre  de  faire 
le  tour  de  la  Libye,  m ,  i55.  N'ayant  pu  l'achever, 
Xerxès  fait  exécuter  la  première  sentence,  qui  le 
condamnoit  à  être  mis  en  croix,  pour  avoir  violé 
une  fille  de  Zopyre.  i56. 

SATBAPtES  ,  établies,  an  nombre  de  vingt,  par 
Darius  ;  tributs  respectifs  qu'elles  payoient  de  son 
temps.  III,  77  et  suiv. 

Sathes  ,  peuples  de  la  Tbrace  que  Xerzèa  ne  peut 
forcer  à  l'accompagner,  et  qui  n'ont  jamais  été  sou- 
mis i  aucun  homme  ;  ils  possèdent  l'Oracle  de  Bac- 
chus.  V,  75. 

Satyres  et  Silènes.  DiSërence  enir'eux;  diffé- 
rence que  n'a  pas  saisie  Le  Blond.  V,  54i. 

SATTBVa,  Philosophe  PéripaléticieD ,  auteur  de 
Vies  des  Hommes  Illustres.  I,  3i3. 

Savart  (M.).  Assure  que  la  plaine  d'Egypte  n'a 
pas  plus  de  neuf  lieues  dans  sa  plus  grande  largeur 


ihvGoogle 


DES     UATIBRBS.  SOf 

depuis  la  Calarracte  jusqu'au  Delta;  ce  qui  est  con- 
forme au  récit  d'Hérodote.  II,  179.  Prétend  qu'Hé- 
rodote se  rendit  à  Péluse  quelques  années  après  que 
Cambyses  en  eut  fait  la  conquête,  quoique  la  nais- 
sance de  cet  Historien  soit  postérieure  de  quarante- 
trois  ans  i  cette  conquête.  188.  Parle  d'une  bouche 
da  Nil,  qui  étoit  avant  la  bouche  Phatnittque  ea 
allant  de  la  Mendésiène,  doot  ancun  Historien  n'a 
parlé;  mais  c'est  une  fausse  embouchure,  et  il  en 
est  Élit  mention  dans  Strabon.  soi.  Applique  à 
Fsamménite  ce  qu'Hérodote  et  les  autres  Historiens 
racontent  de  Psammitichus,  quoiqu'il  y  ait  entre 
la  mort  de  ce  dernier  Prince  et  Tavénement  de 
l'antre  i  la  couronne  un  intervalle  de  quatre-vingt- 
douze  ans.  333.  Fait  un  reproche  A  Hérodote  qui 
retombe  sur  lui-même.  356  et  3$^.  A  appliqué  au 
bouc  de  Mendès  ce  que  cet  Historien  avoit  dit  de 
Jupiter.  357.  Prête  i  Hérodote  des  choses  auxquelles 
il  n'a  pas  pensé.  395.  Parle  d'une  manière  asses 
juste  du  lotos  plante.  S69  et  570.  Contresens  qu'il 
&it  dans  un  auteur  Arabe,  d'autant  plus  singulier 
qu'il  fait  soupçonner  qu'il  n'entend  pas  même  le 
latin.  378.  Contredit  M.  d'Anville  sur  la  position 
de  Cercasore ,  quoique  ce  savant  suive  en  cela  Stra- 
bon. 583.  Confirme  ce  que  Pococke  dit  de  Memphis. 
588.  Parle  plus  juste  de  l'ancien  canal  du  Nil  que 
d'Anville.  S89.  Prête  à  plusieurs  auteurs  des  me- 
sures différentes  des  Pyramide»  que  celles  qui  ae 
trouvent  dans  lenrs  écrits.  44o.  S'accorde  avec  Hé- 
rodote sur  les  assises  des  Pyramides.  44i.  Observe 
que  la  grande  pyramide  a  été  revêtue  de  marbre. 
445.  A  trop  éloigné  Busirîs  d'Alhribîs.  535. 

Saulius,  Roi  des  Scythes^  ennemi  des  coutumes 
Sts  3 
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élrangirea,  tue  Anacharsis  aon  frère,  qui  en  pniti» 

quoit.  m,  178, 496. 

SA.UHAI8B  (Claude  de),  de  Dijon,  Savant  pro- 
fond ,  Critique  plein  de  sagacité ,  mais  dont  les  idées, 
quelquefois  mal  digérées,  prouvent  qu'il  énrivoit 
avec  trop  de  précipitation  :  s'est  trompé  légèrement 
dans  un  passage  d'Achillès  Taiius.  I,  aso.  A  bien 
expliqué  le  terme  dont  s'est  servi  Hérodote  pour 
signifier  de  l'or  fin  au  sortir  de  La  mine.  364.  Prouve 
très-bien  que  quoiqu'il  n'y  eût  chez  les  Grecs  qae 
quatre  dialectes,  chacun  de  ces  dialectes  se  subdt- 
visoit  encore.  439.  S'est  trompé  avec  Théophraste 
sur  l'eSeL  des  fleurs  du  palmier  mâle.  £09.  Explique 
très-bien  ce  que  c'est  que  pousser  la  trame  en  baa 
eu  faisant  la  toile.  II,  357.  Donne  du  Syrinx  de 
Tbéocrito  une  e|iplicatioQ  que  j'ai  suivie.  494.  -Dit 
des  choses  très-justes  sur  le  cinnamome.  lll,$^5. 
Se  trompe,  lorsqu'il  avance  que  les  offrandes  des 
Hyperboréens  cloient  les  prémices  des  victime». 
457.  Pense  avec  raison  que  les  Gelons  se  peignoient 
le  corps  en  bleu.  517.  Est  d'avis  qu'on  trouve  des 
ours  en  Afriqne.  573.  Pense  avec  raison  qu'on  doit 
entendre  par  ^»irix.tf  des  cithares.  Prouve  très  bies 
que  les  Grecs  disoient  non-seulement  xA«/i»f  xa«JW> 
mais  encore  x^Àc  xA(tJ'*f.  IV,  345.  Corrige  heureu- 
sement un  passage  de  Pline.  377.  Correction  un  peu 
hasardée  d'Hérodote.  V,  389.  A  tiré,  une  ezcellento 
leçon  d'un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  Palatine, 
concernant  un  vers  de  Simonides.  434. 

Saurohatbs  ,  peuple  descendu  des  Scythes  et 
des  Amazones.  III,  199.  Leurs  femmes  ont  con- 
servé la  manière  de  vivre  des  Amazones  ;  partent 
un  mauvais  Scythe.  2o3.  Leurs  filles  ne  peurent 
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Vt  marier  avant  d'avoir  Iné  nn  ennemi.  3o4  et  4^^ 

Saxius  (M.)-  f^oyez  Meikers  (M.). 
'  ScJEUs,  fils  d'Hippocoonj  inscriplion  qai  le  re* 
garde.  VII,  354.  Il  étoit  contemporain  d'<Bdipe. 
ibid.  n  fut  tué  par  Hercules,  ibid.  Il  dcscendoit  de 
Deucalion  par  Hellen  et  Mollis,  ibid. 

ScALtGER  (Joseph- Juste),  Tun  des  plus  habiles 
et  des  plus  savane  critiques  de  «on  siècle  :  a  varié 
dans  son  opinion  sur  l'éclipsé  de  soleil  prédite  par 
Thaïes.  I,  554 ,  et  ces  deux  opinions  ne  s'accordent 
pas  avec  la  véritable  éclipse.  ièid.et555.  S'est  trompé 
en  assurant  que  les  aoms  des  Perses  se  terminent 
par  un  A.  434. 

ScAMANDRB  (le),  rivière  asses  considérable  du 
temps  d'Homère  n'est  plus  qn'nn  petit  ruisseau. 

Il,  183. 

ScaptÉ-Htlé  (mines  d'or  de).  Rapportoient  aux 
Thasiens  quatre-vingts  talens,  c'est-A-dire  quatre 
cent  trente-deux  mille  livres  de  noire  monnoie. 
IV,  119. 

Sceptre.  Voyez  Bâton  et  Jupiter. 

ScuÉRiB  (  île)  ,  ancien  nom  de  l'île  de  Corcyre. 

VII,  45o. 

ScBÈNB,  mesure  de  longueur  Egyptiène.  Il,  171 
et  suiv.  Comparée  à  la  lieue.  174.  Différentes  sortes 
de  schènes.  iSo  etsuiv. 

ScHHiEDSR  (  M.) ,  auteur  d'une  excellente  édition 
d'Arrien.  Vm,  307. 

ScHLiCHTHORsT  (M.)>  Auteur  d'un  savant  ou- 
vrage sur  l'Afrique  d'Hérodote  japprouve,  du  moins 
tacitement,  ce  que  j'ai  dit  de  la  ville  d'Ànthylle. 

VIII,  34.  Met  l'Ëchauguette  de  Ferséo  au  promon- 
loire  nommé  la  Corne  de  l'Agneau.  Il  suit  en  cela 
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StraboD  et  M.  d'Anrille.  Je  pense  qu'ils  se  trom- 
penL  i8i.  Croit  qae  Chemmis  et  N^apolit  sont  une 
in^nie  ville.  569  et  563.  S'accorde  avec  M.  Hen- 
nicke  aur  ce  qu'il  dit  de  l'Ue  de  Platée.  456  et  457. 

ScHMiDT  (M.).  Tâche  de  coacilier  le  aentiment 
d'Hérodote  arec  celui  de  Saiat  Clément  d'Alexan- 
drie et  de  Porphyre  sur  lea  sortes  de  lettres  dont 
iaisoieot  usage  les  Egyptiens.  II,  a4i.  Observe  qoe 
le  grand  nombre  de  fêtes  qu'avoient  les  Egyptiens 
ne  pouvoit  leur  porter  auoun  pr<ï)adice.  agS.  Fait 
une  légère  méprise.  296.  Donne,  par  le  moyen  de 
la  langue  copte,  la  vraie  signification  do  mot  Oslris* 

491. 

Schneider  (M.)  inculpe  mal-à-propos  de  pla- 
giat, l'auteur  de  la  traduction  d'Hérodote.  I,  Si^ 
et  5i8.  A  publié  une  excellente  dissertation  sur 
l'hippopotamedes  anciens  écrivains.  II,  317.  Donne 
une  bonne  édition  d'Oppien.  $37.  Attaque  mal-à- 
propos  M.  Burette,  au  sujet  de  Folymneste  de  Colo* 
phon.  III ,  543.  A  publié  une  excellente  édition  des 
fragmens  de  Pindare.  IV,44t  et  448.  Défendu  con- 
tre une  critique  injuste  de  M.  Belin  de  Ballu.  V» 
SsS.  Fait  une  tris-honne  remarque  sor  Archédé- 
mus,  homme  trèorpuissant  à  Athèaes,quoiqu'iJ  n'e&t 
pas  été  inscrit  sur  les  registres  de  sa  Phratrie  à  l'&ge 
de  sept  ans.  VI,  3o6. 

ScaoUASTES.  Celui  d'Apollonius  «le  Rhodes, 
cité  sur  un  écrivain  grec  inconnu,  nommé  Théo- 
dore. VII,  383  et  333.  Alloue  le  premier  et  le 
second  livra  de  l'Histoire  on  Vie  de  la  Grèce  de 
Dicnarqne.  5Q6.  Passage  tiré  d'un  manoeerit  pré- 
cieux de  cet  Auteur.  367 ,  368  et  444.  Ce  manuscrit 
plus  ample  que  les  îinpi'imésr  335  et  336>  Citation 
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qu'il  a  faite  Aa  livre  d'Aristote  surla  République  des 
Tégéates.  338.  0té  Bor  les  Félasges  de  l'ArgoIide. 
3^4.  A  mal  rapporté,  lai  on  ses  copistes,  un  frag- 
ment de  l'historien  Timée>  touchant  la  fondation 
de  Corcyre.  443  et  444. 

ScHOLiASTE  d'Aristophanes,  oiié  sur  Théodore. 
Vn,  334  et  336.  Cité  sur  la  défense  faite  à.  Athènes 
de  jouer  des  comédies.  S6o^  56i  et  563. 

■■-'  d'Euripides,  cité  sar  Inachos,  Phorooée 

etArgos.  3i3et5i4. 

de  Lycophron.  f^oyez  TzetZÈS. 

de  Piudare ,  cité  snr  la  guérîson  des 

Argiènespar  Mélampas.  3oo  et  soi.  Critiqué  sur  le 
temps  de  la  prise  de  C&marioe.  465.  Ce  qu'il  làut 
penser  de  lui.  ibid. 

-~— de  Sophooles,  relevé  snr  le  nom  d'.4.ri- 

cbondas.  473. 

de  Thucydides,  cité  sur  le  retour  des 

Héraclides  dans  le  Péloponnèse.  363,  364  et  4^7. 
Sur  le  combat  naval  des  Corinthiens  et  des  Corcy- 
réens.  455.  Son  témoignage  trop  foible  pour  nuire 
à  celui  de  Thucydides.  536. 

ScHROBDER  (M.)  pense  que  l'ancienne  langue 
des  Arméniens  étoit  tris-diSérente  de  celles  des 
Syriens  et  des  Arabes.  V,  33 1. 

ScHRSER  adopte  une  correction  du  P.  Hardouin 
sur  un  passage  d'Hérodote.  I,  Sgg. 

SCBUTz  (M.)  fait  uoe  conjecture  heureuse  sur 
quelques  Rois  de  Perse,  dont  parle  jïïschyle  dans 
SB  tragédie  des  Perses.  V,  »83.  F^ex  jEschtle. 

SciRON,  fameux  brigand  j  tné  par  Thésée.  V,  488. 
Chemin  qui  portoit  son  nom.  3o8  et  488. 

ScofjLbis>  Roi  des  Scythes.  III,  9i3> 
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ScTLAX  de  Caryandc,  habile  navigatenr,  eS'- 
Toyé  par  Darius,  pour  découvrir  l'embouchure  de 
l'Indua.  III,  157.  Auteur  d'un  Périple  de  l'Europe, 
de  l'Asie  et  de  l'Afrique.  466.  Le  Péiiple  qui  porte 
•on  nom,  n'est  pas  un  ouvrage  supposé,  ibid. 

ScTLAX ,  de  Mynde,  Capitaine  de  vaisseau,  sévA- 
veinent  puni  de  sa  négligence  par  Mégabale«,Gé- 
néi-al  des  Perses.  IV,  ai  et  suîv. 

ScTLÈs,  fils  d'Ariapithès,  Roi  des  Scythes,  monte 
sur  le  trône.  III,  179.  Son  goût  pour  les  coutumea 
et  la  religion  des  Grecs.  180.  Offensés  de  celte  pré- 
férence, ÊC»  sujets  se  révoltent  et  le  chassent,  ibid. 
Se  réfugie  ches  les  Thraces.  181.  Les  Thraces  l'ayant 
livré  i  Oclama«ades ,  son  frère ,  qui  lui  avoit  suc- 
cédé ,  ce  Prince  ne  l'eut  pas  plutôt  en  sa  pimunce 
qu'il  lui  fit  couper  la  tète.  ibid.  V,  358. 

ScTLLiAs ,  de  Scîoné ,  le  plus  habile  plongeur  de 
■on  temps.  V,  169.  Passe  chez  les  Grecs,  à  qui  il 
apprend  que  les  Perses  ont  envoyé  doubler  l'Eu-. 
bée ,  afin  de  les  envelopper,  ibid.  Trait  surprenant 
que  l'on  raconte  de  ce  plongeur.  170.  Apprend  à 
plonger  à  sa  fille  Cyana.  44^.  Ils  causent  tous  den^ 
une  perte  considérable  i  ta  flotte  de  Xerxès ,  en 
arrachant  les  ancres  qui  retenpient  ses  vaisseaujc. 
ibid. 

ScTHMDS  DE  Chios  ,  ppend  souvent  Hérodote 
pour  son  guide.  VII,  364.  Temps  où  il  a  vécu,  ibid, 
Couformité  de  sa  Chronique  avec  celle  d'ApolIo- 
dore.  588  et  389.  I^t  Chronique  de  celui-ci  était 
en  vers  iambes  et  par  conséquent  différente  de  sa 
Biblioth^ue.  588.  Les  fragmens  de  cette  Chroni- 
que ,  ainsi  que  ceux  des  autres  ouvrages  de  cet 
écrivain,  ont  été  recueillis  avec  SQÏnparleMv^nt 
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M.  Hejne  ,  dans  son  iditioa  d'Apollodore  ,  pu- 
bliée i  Gottingoe  en  i^BS. 

Scythes  nomades  s'emparent  da  pays  des  Cim- 
mériens.  I,  j a,  86 et 388.  Une  tronpe  deoesScylhes 
se  retire  sur  les  terres  de  Mëdie.  5^.  Manière  cruelle 
dont  ils  se  vengent  d'on  mauvais  traitement  de 
Cjaxarea.  58.  Se  retirent  auprès  d'Alyattes.  ibid. 
Nombreuse  armée  de  Scythes  attaque  Cyaxares 
devant  Ninive  et  se  rend  m^tresse  de  tonte  l'Asie. 
86  et  589.  MMadie  étrange  de  ceux  d'entr'eus  qui 
avoient  pillé  le  temple  d'Ascalon.  87.  Discussion  à 
ce  sujet.  390  et  598.  Comment  Cyaxares  et  les 
M6des  se  défont  au  bout  de  vingt-huit  ans  de  ces 
maîtres  incommodes.  87.  Adresse  des  Scythesi  tirer 
de  Tare.  SaS  et  339.  Arts  mécaniques  méprisés  chee 
les  Scythes.  II,  iSg.  Après  nn  séjonr  de  vingt-huit 
ans  dans  l'Asie  supérieure  qu'ils  avoient  enlevée 
aux  Mèdes ,  ils  s'en  retournent  dans  leur  pairie. 
Ifl,  139.  Une  armée  d'esclaves  nés  de  leurs  fem- 
mes, s'oppose  à  leur  passage.  i3o.  Ils  les  dissipent 
le  fouet  k  la  main.  i3i.  Leur  manière  de  traire 
le  lail;  ils  y  emploient  leurs  esclaves,  à  qui  ils  ont 
coutume  de  crever  les  yeux.  1 5o.  Ce  qu'ils  racontent 
sur  forigine  de  leur  nation,  qu'ils  regardent  comme 
la  plus  nouvelle  de  toutes ,  et  sur  leur  paya.  i53  et 
suiv.  Descendent,  sdon  les  Grecs  du  Foot-Euxin, 
de  Scythes,  fils  d'Hercules  et  d'un  monstre  moitié 
femme  et  moitié  serpent.  i34etsniv.  Antre  histoire 
plus  vraisemblable  que  les  denx  premières.  i56  et 
suiv.  Des  différentes  nations  comprises  eous  la  déno- 
mination de  ScyUies.  i4i  et  suiv.  Quoique  peu  ha- 
biles eux-mêmes,  les  Scythes  sont  Is  seule  nation 
Tome  IX,  T 1 1 
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voisine  At  l'Eaitia  <[ui  ait  fourni  an  homme  iat- 
truit  ^  leur  manière  de  virre  et  de  &ire  la  gaerre. 
iSg  et  fbiv.  Ont  en  lUwadance  les  choses  néceaseires 
À  la  vie.  166.  Leurs  Dieux;  n'éUvent  des  statues, 
des  temples  et  des  aatels  q«'à  Mars }  cérémonies  de 
leurs  aacrifîces.  166  et  eoiv.  Coïts  '^a'ila  rendent  à 
ce  Dieu ,  à  qui  ils  lacrifient  des  victimes  humaines. 
168  et  soiv.  Iieors  usages  à  la,  guerre;  boivviit  le 
MDg  de  leurs  enoeinis ,  éC4ffch«it  et  ae  «errent  de 
leurs  peaux  comoie  de  serviettes  de  capes,  etc.; 
hoiveut  dans  leurs  crinet  169  et  «ttiv.  De  quelle 
manière  ils  traitent  leurs  devins  quand  ils  a«i> 
tenu  171  et  suiv.  C&vmomea  de  leurs  traités.  i^5. 
Rapprochement  entre  ces  cérémonies  et  un  trait 
de  l'histoire  de  Pologne.  489.  Cérémonies  barbares 
observées  aux  obsèques  de  leurs  Rois,  dont  ils  égor- 
gent une  partie  des  officiers  pour  leur  jkire  hon- 
neur. 173  et  suiv.  Trait  d'un  Empereur  Chinois 
qui  rend  croyable  ce  que  rapporte  à  ce  sujet  Hé- 
rodote. 490.  Funérailles  des  païUculters;  comment 
se  purifient  après  leur  avoir  donné  la  sépulture,  i  ;6 
et  suiv.I>ar  aversion  pour  les  coutumes  des  étran- 
ger*, sar-toat  pour  celles  des  Grecs.  177.  Leur  font 
un  reproche  des  ]  t  le» 

Rois,  leurs  voisin  rius. 

196.  Discours  de  l  1  uns 

embrassent  leur  ]  ie  se 

joindre  à  eux  ;  dis  Lieur 

plan  de  défense  da  isent 

tout  ce  qui  pourro  6.  Se 

retirent  sans  cesse  devant  les  Perses ,  et  après  ces 
relraites  calculées  reviennent  dans  leur  pays.  307  et 
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suiv.  Lear  fière  réponse  à  Dariua  ;  leur  atUchemeot 
ftux  tombeaux  de  lears  pères.  3i  i  et  suiv.  Attaquent 
les  Perses  toute*  les  fois  ^'ils  prebnebt  lear  repos. 
3  la.  Abandon ncDt  aux  Perses  quelques-uns  de  leun 
troupeaux;  but  de  cette  conduite.  3l3  et  55o.  Pré- 
sens emblématiques  qu'ils  envoienl  i  Darins.  ai4. 
PoursuÏTent  Darius^  forcé  par  la  disette  à  se  reti- 
rer; Tcnlent  lui  couper  la  retraite  en  engageant  les 
Ioniens  à  rompre  le  pont  de  l'Iater.  317  et  suiT. 
Comment  les  Perses  leur  échappent,  aao.  Plusieurs 
opinions  sur  l'époque  de  leur  origine.  4i4.  S'appU- 
quoient  le  fen  à,  âifiërentes  parties  du  eoipe  pour  se 
garantir  de  la  pitoile.  569.  Ont  été  Â  Athènes  las 
exécuteurs  de  la  justice.  V*  389.  I^eur  irruption  dans 
l'Asie  supérieure  sons  Cyaxares.  VII,  i5i«  Etendue 
de  leurs  conquêtes,  ihid.  et  i53>  Leur  ntgralion 
sons  Sarog,  bisaïeul  d'Abraham ,  fondée  seulement 
sur  l'autorité  d'Isidore  de  Séville.  VU,  ^59.  Autre 
migration  de  ce  penple,  n'est  appuyée  que  sur  TAtp- 
lantide  de  Platon.  îbidé  et  a6o.  Chassent  les  Cini« 
mériens  de  la  ChersonèM  Taurique,  et  les  repous- 
sent par'U  en  Asie.  360.  Antiquité  que  ce  peuple 
se  donnoit.  361  et  363. 

ScTTBÈs ,  fils  d'Hercules  et  d'un  monstre  moitié 
femme  et  moitié  serpent,  souche  des  Rois  Scythes. 
m,  i54etBair. 

ScTTBÈs,  Roi  de  Zancle,  perd  ses  Etats  pendant 
qu'il  étoit  occupé  an  siège  d'une  ville  de  Sicile.  IV, 
io4.  Les  Samiens  s'emparent  de  sa  capitale  à  l'ins- 
tigation d'Anaxilas,  Tyran  de  Rhégium.  ibid.  VII, 
463.  n  e{^elle  à  son  secours  Hippocrates,  Tyran  de 
Gela,  son  alUé.  IV,  io4.  Ce  Prince  le  fit  arrêter. 
it>i^.  Mais  s'étant  enfui,  il  se  relira  à  la  cour  de 
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Darius ,  où  il  moorut  dans  uae  hearense  TÎeiUesstf. 

io5. 

ScTTHiB'  Froid  excessif  de  ce  pays  ;  la  mer  mfeme 
s'y  glace  et  devient  praticable  pour  lea  hommes  et 
les  chariots.  III,  i46  et  147.  La  rigueur  du  climat 
T  empêche  les  bœufs  d'y  avoir  des  cornes.  lé^.  Aussi 
entrecoupée  del 
cours  de  ces  fle 
et  CD  bestiaux  t 
bois.  167.  Le  c 
égale  le  lin  en  l 
inoDument  de  1 
fort  peu  connai 
par  rister^étec 
Scythie  au-delà 
dote  rectifié  à  1 
entre  le  Danabi 

SÉBA,  célèbn 
des  plus  hautes 
les  eaux  du  te 
Maïs  l'on  ne  pei 
n'ont  pas  péri , 

SÉ8RITB8   so 
II,  320. 
SÉCTNDU 

avoir  faitas 
a4i.  Est  & 
-Ochus.  343. 
Sel  étoit 
les  cérémoE 
Egypte.  37i 
•el,dumilie 
fraîche.  lU,      , , 
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payi  bàtïs&ent  leurs  maisons  av^c  des  quartiers  de 
sel ,  parce  qu'il  n'y  pleut  jaipais^  aSo  et  566.  On  en 
tire  deux  sortes  de  sej,  l'ua  blanc,  l'autre  couleur 
de  pourpre.  a5o  et  56^. 

Selden  (Jean),  Angloîs,  Ton  des  plus  judicieux  et 
desplus  savans  critiques  du  dix-sep tîème  siècle,  s'est 
&àt  un  honneur  infini  par  son  traité  de  DU  Syria  et 
par  ses  notes  sur  les  Marbres  d'Arundell  ;  pense  que 
les  anciens  ne  œettoient  qu'à  la  poope  les  figures 
des  Dieux  tutélaires  des  vaisseaux.  III ,  So3  et  5o4. 

SÈLÊ,  anjourd'bni  Salabiah,  la  première  ville 
de  la  partie  habitable  de  l'Egypte  moderne,  où  les 
Fraiiçoisétablirentun  poste  militaire,  dansletemps 
gn'ils  étoient  les  maîtres  en  Egypte.  III,  370. 

SÊi^NiTES,  peuple  imaginaire  d'Arcadie;  quel 
est  l'auteur  qui  en  a  fait  mention.  VII,  3a6. 

SÈLEUCCS  cide  sa  femme  i  son  fils  Antiocbns, 
pour  lui  saorer  la  vie.  m.  Soi.  Maxime  odiense 
qu'il  ne  rougit  pas  d'araocer  devant  son  armée. 
ibid. 

SèLiNUNTB  h&tie  par  les  Mégariens.  VU,  453. 
Discussion  sur  le  temps  de  sa  fondation»  45a  et  46i. 
L'autorité  d'Eusèbe  sur  ces  matières  n'est  d'aucun 
poids,  lorsqu'il  est  contredit  par  des  écrivains  res- 
pectables. 46it 

SéMaâMis,  Reine  de  Babylone  et  d'Assyrie; 
dignes  qu'elle  fait  constraire  pour  contenir  l'Eu- 
phrates.  1, 1^7  et  591.  Nom  du  Roi  son  mari.  ibid. 
Temps  où  elle  a  vécu.  VU,  171.  Quelques  Savant 
la  confondent  avec  la  femme  de  Nînns;  remarque 
à  ce  sujet.  4()9  et  49?. 

SÉNATEURS  de  Sparte;  institués  par  Lycurgne. 
1, 4g.  Discussion  &  ce  sujet.  3i6  et  $17. 
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SÉNÈQiTE.  Ses  méprise»  mt  l'atroce  festin  donné 
à  Harpage.  I,  4o5  et  4o6.  Adopte  ridiculement  ce 
qu'avoit  dit  Hérodote,  par  an  effet  de  ses  préjugés, 
de  la  colère  de  Cyras  contre  dq  fleuve.  5o5. 

Sbnnachéeib  ou  Sanacuarib,  Roi  des  Arabes 
et  des  Assyriens,  vient  attaquer  l'Egypte.  II,  117. 
Et  est  défait,  ibid.  et  475. 

SÊRAPis ,  regardé  par  les  Egyptiens  comme  l'ao- 
teur  des  débordemene  du  Nil.  II,  i65. 

Sbrbohu  (lac),  n,  5.  Son  nom  aclnel.  174: 

ni,  5. 

SÂRéNU*  parle,  dans  ses  Dits  mémorables,  de 
Fantaléon,  frère  de  Crésns.  I,  368. 

SEEPBN6  multipliés  ton t^i-coupantonrâeSardes} 
les  cbevauz  courent  tes  dévorer.  I,  61. 

SentEVi  des  environs  de  Thibes ,  cotuacrés  i 
Jupiter;  description  de  ces  animaux,  n,  5o.Stirpeas 
ailés  de  l'Arabie.  61  et  suiv.  Ut,  88.  Serpent  de 
VInde  ;  effets  des  deax  sortes  de  veain  qu'il  rend. 
VI,  538. 

-  âfRPBiîS.  L'Ile  de  Rhodei  en  fat  autrefois  infes- 
tée. VII,  4i3.  Fhorbas,  filsdeLttpithès,  enpni^ea 
le  pays,  ibidt 

Sertivi  ,  savant  Grammairien.  Détails  qu'il 
donne  sur  la  préparation  de  la  &rine  d'orge  pour 
les  libations.  I,  456. 

SÂSAC  n'est  point  le  mftme  qne  Sésoslris.  H,  4oo, 

Sèsamb.  Deuil  sur  cette  plante.  X,  S08.  Huile  de 
Sésame,  employée  exolnirement  dana  la  Q&byla-r 
nie.  i55. 

SÈS0NCH0SI9.  Foyez  SÈSOSTBIS. 

Sésostris  règne  sur  l'Egypte  après  les  trois  cent 
trente-trois  Rois }  est  le  premier  qai  navigue  avec 
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des  Taisseaux  loDgs;  ses  conquêtes  en  Asie  et  en 
Europe;  poarqnoi  fait  graver  sur  des  colonnes  les 
parties  mitarcllM  As  l'homnifl  et  de  la  femme.  II» 
79  et  80.  La  plupart  de  ces  colonnes  n'existent  plus; 
de  deux  fignres  de  ce  FrinCA,  taillées  dans  le  roc. 
ibid.  Sa.  Son  frère  veut  le  faire  périr  &  son  relour 
en  Egypte  ;  il  se  sauve  en  sacrifiant  deux  de  ses 
enfàns.  ibid.  83  et  éofi.  Il  emploie  &  différens  tra- 
vaux les  prisonniers  qu'il  avoit  ramenés  avec  lui. 
ibid,  83.  Fartage  des  terres  en  portions  égales  et 
carrées;  origine  de  la  géométrie,  ibid.  Si.  Sésostris 
est  le  seul  Roi  d'Egypte  gui  ait  régné  en  Ethiopie; 
statues  de  pierre,  représentant  ce  Prince  et  sa  fa- 
mille, érigées  par  lui  en  mémoire  de  la  conspiration 
à  laquelle  il  avoxt  échappé,  ibid,  84  et  85.  Il  est  mis 
au-dessus  de  Darius,  ibid,  85.  ibid.  iii.Moyea  qu'il 
emploie  pour  amollir  les  Egyptiens.  336.  Ses  diffé- 
rens noms.  396.  Est  le  premier  qui  a  &it  servir 
l'arpentage  des  terres  ù  la  juste  répartition  des  im- 
pôts. 4o8.  Confondu  par  Marsham  avec  le  Sésac  de 
l'Ecriture.  VII,  36  et  39.  A  qui  a-t-il  succédé.  46 
et  47.  Remarque  sur  ce  que  Diodore  et  Dîcsearque 
disent  de  loi.  56,  5^  et  67.  Commencement  et  durée 
de  son  Cègne.  87.  Tout  ce  que  Manathon  avance 
surSéthosis  ne  peut  convenir  qu'à  Sésostris.  325. 
Sur  sa  prétendue  parenté  avec  Danaiis.  Voyez  ce 
nom.  Appelé  aussi  Sésoncfaosis;  passages  du  Gcho- 
liasle  d'Apollonius  de  Rhodes  qui  le  prouve.  667 
et  &68>  Ses  grandes  actiooa  donnèrent  occasion  à 
une  ère  qui  a  été  iaconnoe  jusqu'à  présent;  cette 
ère  confirme  la  chroni^ogie  des  Rois  d'Egypte.  II> 
553, 56i. 
Sb6T08,  assiégée  par  Jet  Athéniens.  VI,  85.  Hor- 


ihvGoogle 


530  TABLE 

rible  famine  qne  souffrent  les  asùégés.  87.  Frise  cle 
U  viHe.  88. 

SÈTHOS,  Fràtre  de  Vulc&in ,  saccède  à  Anyaia, 
selon  le  texte  actael  d'Hérodote.  II,  1 16.  Maïs,  dans 
le  fait ,  il  y  a  une  lacnne  dans  ce  texte  et  un  ïntei^ 
valle  de  deux  cent  quarante-un  ans  entre  la  mort 
d'Ânysîs  et  rarénement  de  Séthos  au  tr&nej  di»- 
cossion  à  ce  sujet.  VII,  gs-iio.  Indispose  les  gens 
de  guerre  cl  ne  reconnoît  sa  sottise  qu'an  moment 
où  Sanacharib,  Roi  des  Arabes  et  des  Assyriens, 
vint  fondre  sur  l'Egypte.  II ,  1 17.  Rassuré  par  nne 
vision,  il  marche  contre  les  Assyriens  avec  des 
tronpes  levées  A  ]a  hâte.  ibid.  Secondé  par  nne  mul- 
titude  prodigieuse  de  rais  de  campagne  qui  ron- 
gèrent les  carquois,  les  arcs  et  les  couTroiea  des 
boucliers,  il  bat  les  ennemis,  ibid.  118.  Il  se  fait 
élever  une  statue  qui  le  représente  avec  un  rai  sur 
la  main ,  afin  de  perpétuer  la  mémoire  de  cet  évé- 
nement. 117  et  118.  fiellanger  pense  que  ces  rats 
sont  l'emUéme  des  Troglodytes;  ce  qui  n'est  pas 
moins  ridicule  que  contraire  à  la  Sainte  Ecriture, 
qui  nous  apprend  qne  ce  fat  Dieu  qui  extermina 
l'armée  des  Assyrien*.  4/3.  Joseph  attribue  la  perte 
de  cette  armée  à  une  maladie  pestilentielle.  476. 
Mois  cette  1 
l'Ange  du  S 
mille  Assyrj 

SiTHOSIS. 

Sev™(1'^ 
Sa  correclioi 

clides  en  Lydie  est  rejetée.  I,  187-189.  Induit  en 

erreur  par  la  traduction  amphibologique  de  Valla. 

193.  Fait  une  fauue  critique  d'une  expression  d'A- 

n  acre  on. 
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nacréon.  U,  433.  A  parlé  d'Hécatpc  dans  na  de  ses 
Mémoires,  et  c'est  de  ce  Mémoire  que  l'Abbé  Bel- 
langer  a  emprunté  an  note  sur  cet  Historien.  485. 

SeuthÈS,  fila  de  Sparadocus,  succède  à  son  oncle 
SitaIcèa,Roîdes  Odryges.  V,  358.  Ses richeases  im- 
menses. 35^ 

-  Sextvb  EHPnucVS,  a conserré  les dens  premiers 
vers  d'une  petite  pièce  qu'ArchiloqueaToitfaitesur 
la  perte  de  son  bouclier.  I,  197.  Ces  vers  le  firant 
chasser  de  Sparte.  196.  Horace  badine  aussi  sur  la 
perte  de  son  bouclier  ;  mais  plus  sage  qu'Archilo- 
que ,  il  n'alla  plus  &  la  guerre,  ig^.  Archîloque  y 
retourna,  et  fut  tué  dans  un  combat,  ibid, 

Shangillas  ,  ne  sont  pas  les  Ethiopiens  Ma-^ 
ci^ohiena  dont  parle  Hérodote,  comme  le  prétend 
M.  Bruce.  HI,  381.  Coutume  singulière  de  ce  peu- 
ple, par  Inquelle  le  même  M.  Bruce  prétend  expli- 
quer ce  qui  empêcha  les  Perses  de  bander  l'arc  que 
le  Roi  des  Ethiopiens  Macrobiens  envoya  à  Cam- 
-bysea.  386. 

Shaw  (  m.  ) ,  célèbre  Voyageur  Anglois  -,  ce  qu'il 
■Ait  de  la  fertilité  de  la  Barbarie  peut  servir  k  prou- 
ver ce  que  rapporte  Hérodote  de  celle  de  la  Baby- 
.lonie.  I,  507  et  5o8.  Atteste  que  l'inondation  com- 
mence environ  le  mois  de  Juillet,  trois  semaines 
après  le  commencement  des  pluies  en  Ethiopie.  H , 
303.  Noua  apprend  d'après  les  Missionnaires  Portu- 
gais que  depuis  Juin  jusqu'en  Septembre,  il  ne  se 
passe  pas  de  jour  en  Ethiopie  sans  pleuvoir.  3o8.  On 
étoit  anciennement  obligé  en  Egypte  de  nourrir  un 
certain  nombre  d'animaux  qu'on  regardoit  comme 
sacrés.  M.  Shaw  prétend  que  c'est  par  une  suite  de 
celle  superstition  que  le  Bachs  du  Caire  fait  livrer 
Tome  JX>  V  V  V 
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tons  tes  joun  deux  hoeata  aux  Ach-Bobba ,  oùeatix 
que  les  Mahométans  regardent  comme  «acres.  3oo. 
Croit  sans  fondement  que  le  rie  est  le  graio  qu'Hé- 
rodote appelle  olyre.  335.  Frétead  qae  la  seconde 
et  la  troisième  pyramide  n'ont  pu  servir  de  sépul- 
tare  aux  Princes  qui  les  ont  fait  construire.  435. 
Excuse  et  justifie  les  erreurs  commises  par  les  dif- 
férras  écrivains  qui  ont  rapporté  les  mesures  des 
Pyramides.  44o.  Prétend,  contre  la  notoriété  du 
iaît,  qu'il  j  a  quatre  pyramides  qui  n'ont  pas  été 
achevées.  444.  Attribue,  malgré  le  témoignage  d'Hé- 
rodote ,  la  seconde  pyramide  à  la  fille  de  CSiéopi. 
446,  et  les  deux  plus  grandes  au  berger  Philitïoii. 
45o.  Observe  que  les  obélisques  sont  presque  tons 
de  granit  poli.  534.  Remarque  que  la  coutume  qu'a- 
-voient  les  Nasamoas  de  boire  de  la  main  l'un  de 
l'autre  en  se  donnant  lenr  foi  est  encore  en  usage 
parmi  les  Algériens  lorsqu'ils  se  marient.  III ,  555. 
Prouve  que  le  Lotos  arbre  est  le  Séédra  des  Arabes  ; 
en  fait  la  description.  559  ^^  ^^*>'  Pa,rle,  ainsi  qu'Hé- 
rodote, de  plusieurs  montagnes  de  sel  en  Libye. 
566  et  567.  Met  des  ours  en  Afrique,  ainsi  qu'Hé- 
rodote. 57a.  Pense  que  le  Pygarge  d'Hérodote  est 
l'Addace  de  Pline  et  le  Lidmée  des  Africains.  578. 
Assure  qu'il  y  a  en  Libye  un  très-grand  nombre  de 
sangliers,  quoiqu'il  n'y  en  eât  point  du  temps  d'H^ 
rodote.  583.  Pense  que  le  Jerboi  est  l'espèce  do  rat 
qu'Hérodote  nomme  Dipode.  583.  Ce  qu'il  rapporte 
du  commerce  que  font  les  Maures  occidentaux  avec 
des  peuples  barbares  qui  habitent  les  bords  du  Ni- 
ger, confirme  ce  que  dit  Hérodote  de  la  manière 
dont  les  Carthaginois  commercent  avec  des  peuples 
situés  au-delà  des  Colonnes  d'hercules.  5S5.  Con- 


ihvGoogle 


DES      MATlilRES.  SsS 

firme  par  le  témoignage  de  ses  yeux  ce  que  raconte 
Hérodote  de  la  fertilité  de  la  Libye.  586. 

ShaW  (Jean),  Editeur  d'Apollonius  de  Rkodea, 
approuve  mal-i-propoa  une  correction  du  Scho- 
liante  de  cet  auteur  qu*avoît  faite  Rnigerse.  VII , 

336. 

Sun  (Royaume de),  fertilisé  comme  l'Ëgypl» 
par  les  débordemens  du  fleoTe  Ménan.  II,  3o5. 

SiCANiENS.  Chassés  des  bords  du  Sîcaansen  Ibérie 
par  les  Ligyeos ,  vont  s'établir  dans  la  Trinacrie  et 
loi  donaeot  leur  nom.  VII,  445.  Battus  par  les  Si- 
cilles,  ils  se  retirent  dans  une  partie  de  l'ile  et  aban- 
donnent le  reste  aux  vainqueurs,  ibid, 

Sicaud  (le Pire),  pieux  et  savant  Missioanaire 
de  )a  Compagnie  de  Jésus  dans }«  Levant,  parle  des 
ruines  d'an  temple  qui  lui  paroissent  appartenir  à 
la  ville  de  Bnsirîs,  quoiqu'elles  n'en  soient  pas.  II, 
995  et  394.  Prétend  que  le  trocbîlus  d'Hérodote  est 
le  saq-saq.  3iS.  Assnre  que  le  lépidote  de  notre  His- 
torien est  te  poisson  connu  au  Caire  aoaa  le  nom  do 
Bunni.  Si^.  Remarque  que  dans  les  Iles  du  lac  Ten- 
nésus,  aujourd'hui  Manzalé ,  il  y  a  beaucoup  d'ibis 
noirs  et  beaucoup  de  noirs  et  blancs.  $36.  A  tiès- 
biee  prouvé  que  Kao-Jounès  est  le  nom  moderne 
de  la  ville  de  Jenysus.  VIU ,  373. 

Sicile.  S'appeloit  Trinacrie  avant  l'arrivée  des 
Sicanieos  el  des  Sicnle».  VH,445.  Les  Sicaniens, 
chasfés  par  les  Ligyens  de  la  partie  de  l'Ibérie,  ap« 
pelée  depuis  la  Catalogne, firent  une  descente  dans 
la  Trinacrie,  en  chassèrent  les  habitans ,  et  don- 
nèrent à  cette  île  le  nom  de  Sicanie.  ibid.  Les  Sicules, 
chassés  de  l'Italie  par  les  Aborigènes  et  les  Pélasges, 
pascèrent  dans  la  Sicanie,  s'emparèrent  des  conirées 
Vvv  3 
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les  plus  fertiles  de  cette  île,  et  reléguèrent  les  SicS' 
niens  dans  la  partie  occidentale  et  méridionale.  345 
et.  445.  La  Sicaoie  prit  alors  le  nom  de  Sicile.  445. 
Les  Sicules  s'établirent  en  Sicile  vers  Taa  105^  avant 
notre  ère,  selon  Thucydides.  4:46.  Mais  il  vaut 
mieux  s'en  rapporter  au  témoignage  de  Denys  d'Ha-. 
licarnasse,  qaî  place  celte  migration  1370  ans  avant 
la  même  ère.  ibîd.  Discussion  sur  ces  deux  opinions.. 
a43  et  244.  Des  Pélasges-Tjrrbéniens  s'y  réfugient 
après  leur  expulsion  de  l'Atlique,  et  n'y  ayant  fait 
qu'un  court  séjour,  ils  passent  en  Acarnanie..  352. 
Les  Grecs  y  fondent  plusieurs  colonie».  Celle  de 
Naxos  est  la  première.  343, 446, 447.  Fondation  de 
Syracuses.  447.  De  Léontium  et  de  Catane.  45o.  De 
Mégares.  458.  On  trouvera  la  fondation  des  antres 
villes  chacune  à  son  article.  Les  Grecs,  établis  en 
Sicile,  se  distinguèrent  des  Sicules  ou  Siciliens  par. 
le  nom  de  Siceliotai,  SiKt^iira.!.  III,  425,. 

S1CINNU8,  envoyé  par  Tbémîstocles  à  la  flotte 
des  Perses,  pour  leur  donner  un  faux  avis.  Y,  210. 
Mission  secrète  dontil  est  cbargé  auprès  deXerxès.. 
355  et  5i3. 

SicULEs.NationAusoniène,  voisine  des  Ombriccs- 
et  des  Aborigènes  j  leur  désespoir  et  leur  retraite  en 
Sicanie ,  i  l'arrivée  des  Pélasges  et  des  Aborigènes. 
.yil ,  245.  f^oyes  Sicile. 

SiCTONE,  le  plus  ancien  royaume  delà  Grèce, 
subsista  pendant  près  demïUe  ans  avant  la  conquête 
qu'en  lit  Agamemnon.  IV,  294  et  3Ç)5.  Pausanias 
donne  la  liste  de  ces  Rois.  i£ù^. Cette  haute  anti- 
quité et  cette  longue  suite  de  Rois ,  paroiasent  avec 
raison  suspectes  au  chevalier  Marsham.  295  et  396. 
Tyrannie  établie  dans  cet  £lat  subsiste  cent  ans. 
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988.  Elle  cominença  à  Ortbagoms  et  fiait  en  Clis- 
thèoes.  ibid.  VII,  6o5  et  6a3.  M.  Vauvîlliera,  s'ap- 
payant  sur  tin  paaaage  de  Fausanîas  mal interprélé , 
tâche  de  prouver  qu'Hérodote  est  tombé  dans  des 
erreurs  considérables  sur  des  faits  Tojsins  de  soa 
temps.  a88.  Mais  l'on  prouve  que  c'est  M.  Yauvil- 
liers  qui  s'est  ti'ompé.  sSS-'jg^. 

SicYONiENS.  Eavoieat  huit  vaisseaux  à  l'Arté- 
misium  contre  les  Ferses-V,  i6â.  Quinze  à  Sala- 
mine.  189.  Se  distingueut  au  combat  de  Mycale» 
VI,  79- 

SiDON,  ville  célèbre  et  l'une  des  plus  ancienne^ 
du  monde,  étoit  déjà  fondée  vers  la  fin  de  la  vie  ds 
lacob,  1730  ans  avant  notre  ère.  VU,  i3i.  Ella 
parott  l'avoir  été  par  Sidon ,  fils  de  Chanaan ,  petit- 
fils  de  Cham  et  arrière-petit- fils  de  Noë.  ibid. 

SioÉB,  sur  l'Hellespont.  IV,  63.  Demeure  aux 
Aihéaiens,  d'après  la  décision  de  Périandre.  73. 

Signaux  de  marine  des  anciens.  V,  138  et  4o5. 

SiLAS ,  fleuve  de  l'Inde ,  dont  l'eau  est  si  légèi's 
qu'il  ne  peut  rien  soutenir.  III ,  390.. 

Silène.  Uo  pris  dans  les  jardins  de  Midas.  V, 
a55,  5io. 

SiLLtCYPRiON ,  plante  dont  les  Egyptiens  tirent 
de  l'huile.  U,  73. 

SiLPHiuM,  plante  de  Libye.  III,  aii..  Les  mou- 
tons en  sont  très-friands.  553. 

Simon  (J.  F.),  de  l'Académie  des  Belles-Lettres.- 
Confond  les  Ttirm  ou  jeu  des  jetons  avec  le  iudiia 
duodecim  acriptonan.  I,  374. 

SiMONiDES  DE  CÊOS,  fils  de  Léoprepès.  Son  ex- 
cellente mémoire  même  dansune  extrême  vieil- 
Ipsse.  IV,  363.  Sa  vénalité.  VI,  5o5.  Plaisanlorie 
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â'Arislophanes  sur  Mn  ararice  et  aor  celle  de  So^ 

phocles.  IV,  564. 

SiHsoH  (Edouard),  MvaatChronologiiteADgloîs; 
•  bien  r^ubli  le  texte  d'Hérodote.  III ,  54o.  Son  opi* 
moa  sur  l'époque  de  réiectîon  de  Déjocte  ;  adoptée 
avec  raison  par  M.  Fréret.  VII,  i65.  Place  d'ane 
manière  joate  la  prise  de  Sardes  par  C^ras.  aoSi 
S'éloigne  de  l'opinion  commune  sur  la  première 
année  de  l'ère  chrétienne.  îM2.  Errear  qu'il  a  re- 
levée dana  PaosanÏM.  5ii. 

SuiiTs ,  l'an  des  chefs  de  la  colonie  qai  fonda  avec 
M»  eollégn»  la  rille  d'Himère  en  Sicile.  VU,  465. 

Siiu)PG,villeâelaPaphIagoniesarleP<Hft*EuxiD. 
1 ,  60.  Dans  naibme  d'an*  péaintala  où  lc«  Cimm6- 
riens  s'éublirent.  lU,  Sd. 

SiPHHKNt.  Sont  mis  à  contribatiea  par  les  Sa- 
miens  fugiliCi  à  qui  ils  droient  refasé  des  secours 
d'argent.  III,  ig  et  suit.  Bien  déchus  du  temps  do 
Démosthène».  337.  Se  rendent  à  la  flotte  des  allwa 
&  Salamine.  V,  19a. 

SiPHN08,îleabondante  en  mines  d'or  et  d'argent. 
III,  44).  Le  plomb  j  est  fort  common  «ujoord'hui, 
nais  à  peine  y  retrouve-t-on  la  place  dos  ancienne» 
mines  d'or  et  d'argent.  S38. 

SiROitiTRÈs,fiU  â'(Bbasas,  commande  le*  Pari- 
caniens  de  l'armée  de  Xerxèa.  V,  53. 

SisAHN^,  fils  d'Hydamès,  Géaénl  des  Arien» 
«a  service  de  Xerxès.  V,  Sx. 

SiUMNfcs,  Juge  royal,  miaà  mort  et  ensDÎ te  éoor> 
ché  par  ordre  de  Cambyse»,  poar  le  panir  d'avoir- 
Ecndu  un  jDgement  inique.  IV,  16. 

SiTAMiÈf ,  Roi  des  Odryses  en  Thrace,  livre 
Scylès  i  son  frète  Oclamasades.  III,  183}  V,  558. 
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Perd  la  vie  dftns  une  bataille  contre  lea  Trîb&lles. 
ibid. 

•  Skerdu  ,  frère  de  Ctmlijges,  usaumé  par  set 
ordres.  III,  36. 

Sherou,  frère  du  Mage  Falizithès,  à  la  faveur 
de  son  nom  et  de  sa  ressemblance  avec  Smerdis,  se 
fait  passer  pour  ce  Prince,  frère  de  Cambyses,  cons- 
pire contre  le  Roi ,  et  règne  après  lui.  III,  5a  et  saiv; 
Donoeur  de  son  l'ègne;  il  est  reconnu  au  bout  de 
huit  mois  par  Otanes.  58  et  tuir.  Conipiratton  de 
ce  Seigneur  qui  s'associe  plusieurs  autres  grands  de 
Perse,  entr'antres  Darius.  60  et  suir.  Smerdts  et 
son  frère  assassines  dans  leur  palais.  66  et  snir. 
Cette  histoire  différemment  racontée  par  Ctésîas. 
VI ,  334  et  Buiv. 

Smicrds,  fils  de  Démoclès  de  Delphes  et  père  de 
Branchas.  IV,  385. 

Smindthidbs,  filsd'Hippocrates,  un  des  préten> 
dans  à  la  main  d'Agariste  j  son  luxe  et  sa  mollesse. 
IV,  17601474. 

Smtilnb,  colonie  de  Colophon.  I,  i3.  Prise  par 
Alyattes.  ihid.  Les  Lydiens  s'y  embarquèrent  ei  se 
rendirent  de-l&  en  Italie  sons  la  conduite  de  Tyr- 
rfaénus.  79.  Ses  habitans  sont  admis  aux  assemblées 
du  Panionium  avec  donze  autres  villes  loniènes  et 
sont  les  seuls  qui  aient  ce  privilège.  118.  Elle  fut 
enlevée  aux  ^oliens  par  les  Ioniens.  i3i  et  133. 
GueiTo  des  Smyméens  avec  les  habîtans  de  Sardes , 
etfetequieufutlasuite.  soi  et  303.  Premiers  com- 
mencemens  de  cette  ville,  et  sa  fondation  par  di-s 
Ephèsiens.  448;  VII,  44o.  Voye^  Ctnb. 

Smtrnêens.  Les  femmes  esclaves  leur  offrent  de 
les  envoyer  en  place  de  leurs  femmes  ans  Sardlf-t»< 
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qui  assiégeoieat  Smyrne  ;  elles  ha  aETaiblissent  aa 

point  qu'ils  sont  £aits  prisonniers.  I,  201. 

SoBRiQUBTS  DES  ANCIENS ,  tiré»  de»  lettres  de 
l'alphabet.  IV,  345. 

S0CRATE8.  Sa  conduite  généreiue  étant  Epistale 
de  sa  Prytanie.  IV",487. 

S0CRATE8 ,  Ecrivain  du  cinquième  siècle ,  dont 
nous  avons  une  Histoire  Ecclésiastique,  nous  a 
transmis  on  passage  précieux  sur  les  mœurs  des 
faabitans  d'Héltopolis  et  de  ceux  d'Apbaque,  qui 
confirme  ce  qu'Hérodotea  dit  de  la  coutume  infâme 
des  femmes  de  Babylone.  I,  535. 

SoGDiBNS.  Font  partie  de  l'armée  de  Xerxès; 
leurs  armes  et  leur  commandant.  V,  53. 

Soleil,  est  le  seul  Dieu  qu*adorent  les  Massa- 
gètes.  1, 173'  Ils  immolent  des  chevaux  en  son  hon- 
neur, ibid.  Cette  coutume  éloit  ancienne  chez  les 
Perses.  ÔSg.  Elle  s'observoit  aussi  en  l'honneur  de 
Neptune,  ibid.  Fètc  du  Soleil.  II,  5o.  Temple  dn 
Soleil.  86.  S'étoit  levé,  suiTant  les  Prêtres  Egyp- 
tiens, quatre.fois  hors  de  son  lien  ordinaire,  et  entre 
autres,  deux  fois  où  il  se  coache  maintenant ,  et 
•'éloit  couché  deux  fois  où  il  se  lève  actuellement. 
119.  Discussion  de  cette  opinion  par  MM.  Dupuy, 
Bellanger  et  Goguet.  48o  et  suiv, 

S0LE8,  ville  de  l'île  de  Cypre,  pri^e  par  les  Perses. 
IV,  85. 

SoLiN.  Ce  qu'il  dit  sur  le  corps  d'Orestes  s'ac- 
corde avec  le  récit  d'Hérodote.  1 ,  533.  Cité  sur  cet 
article,  sans  indication  précise,  par  le  Médecin  Ma- 
hudel.  ibid.  note  a.  Année  où  il  place  la  fondation 
de  Marseille,  et  sa  méprise  sur  les  Phocidiens  qu'il 
nomme  Phocéenst  466,  Usher  s'appuie  de  son  auto- 
rité 
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riLé  pour  la  date  de  la  prisa  de  Sardes  par  Cyrus. 
Vil,  3o5,  3o6.  La  place  ea  la  cinqaante-huîtième 
Olympiade,  mais  sans  déterniiaer  l'année.  308.  Re- 
marque à  ce  sujet,  ibid.  Temps  où  il  place  la  prise 
de  Troie.  375.  Ajoute  an  récit  de  la  fondation  de 
Marseille  des  particularités  qui  ne  peuvent  s'accor- 
der avec  cette  époqae.  438.  Etoit  peu  instruit  de 
rilialoire.  ibid.  Se  trompe  sur  Tépoque  du  nau- 
frage d'ArioDj  réfuté  sur  ce  point  par  Saomaise* 
533  et  534. 

SOLON.  Ses  voyages  et  son  entretien  avec  Créfua. 
I,  30  et  suiv.  Invoqué  par  ce  Prince  sur  le  bAcher. 
70  et  71.  Obscurité  sur  l'époque  de  sa  mort.  335. 
Discussion  sur  son  calcul  des  années  de  l'homme. 
345  et  346;  et  sur  sa  maxime  touchant  le  bonheur. 
348<  Réfutation  du  sentiment  de  Fréret  sur  le  dis- 
cours attribué  i  ce  Sage ,  sur  cette  entrevue.  33»  et 
suiv.  Fragment  d'une  de  ses  élégies,  relatif  à  Pî- 
sistrate.  396.  Voyez  ANNÉE.  Etablît  à  Athènes  une 
loi  célèbre  d'Amasis.  II,  \kf.  Son  nom  donné  à  la 
ville  de  Soles  ;  vers  élégiaques  de  ce  philosophe.  IV, 
369.  Il  n'étoît  pas  moins  brave  que  sage  ;  les  Sala- 
minienslui  érigent  une  statue.  370. 

SOLTMES.  F<^eK  MlLYADB. 

SoHGES.  Ijes  anciens  les  racontoient  au  soleil 
levant ,  pour  en  détourner  l'effet.  IV,  353. 

SoNNiNi  (M.).  .Prétend  tgu'il  n'y  a  ni  loups  ni 
renards  en  Afrique;  son  opinion  réfutée.  II,  3o6f 
507.  Le  témoignage  d'Hérodote  et  celui  de  Frosper 
Alpin  préféré  an  sien.  III,  58i }  IX ,  parmi  les  addi- 
tions. 

SoFHÂNÈs,  fils  d'Ei|tychides;  ses  exploits  à  Pla- 
tées. VI,  55  et  suiv.  Défie  et  tue  Eurybatès  d'Argo» 
Tome  IX.  Xxx 
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dans  un  combat  singulier  au  aiége  â*Eguie<  S^,  Eit 

tué  Â  Datos  par  les  Edoniens.  ibid, 

80FH18TB.  Ce  ifurme  se  prenoit  en  bonne  part 
dans  le  si^le  d'Hérodote.  1,  339.  Feu  après  il  s'est 
pris  en  mauvaise  pari  :  Flularqne  prend  de-tà  occa- 
sion pour  faire  un  reproche  injuste  à  cet  Hiblorîen. 
35o. 

SoPHOCLBB.  Ce  qu'il  dit  du  jugement  de  la  vue.  I, 
190.  Fragment  du  passage  de  sa  pièce  des  Laris- 
séens ,  appelée  aussi  Acrisias.  3i5  et  316.  Citation 
de  sa  Tragédie  de  Creuse.  3^0.  De  son  Sdipe-Roi. 
348.  348.  De  son  Falamède,  ou  plat6t  de  son  Nau- 
pliaS,  suivant  MM.  Heath  et  Bronck.  577.  Vers  de 
son  Electre  qui  sert  i  expliquer  un  mot  d'Hérodote» 
emprunté  d'Homère.  449,  ^^^'  Faute  qu'il  fait 
contre  le  costume  par  rapport  au  bouclier  d'Ajax. 
474.  Explication  d'un  passage  de  l'fBdipe  i  Colone. 
UI,  443  et  443.  Fragmens  de  ce  Foèle  omis  par 
M.  Brunck.  44l. 

SosiBics,  surnommé  le  Lyliqne;  temps  où  il 
▼ivoit  et  ouvrage  qu'il  avoit  composé.  VII,  57S. 
Temps  où  il  plaçoît  la  prise  de  Troie,  ibid.  A  qttelle 
année  du  règne  de  Nicandre  rapporte-t-il  l'Olym- 
piade de  Corœbus.  497. 

S08ICLÈB  DE  CORINTHE.  Discours  par  lequel  il 
dissuade  les  Lacédémonîens  de  rétablir  HJppias, 
Tyran  d'Atbènes.  IV,  6i  et  salv. 

SosiCRAT£S.ParticuIartté,qtteLucienpBro!tavoir 
empruntée  de  lui ,  sur  le  canal  que  6t  fwre  Ci-ésus 
pour  détourner  le  fleuve  Hatys.  I,  54i.  Année  où 
il  place  la  mort  de  Fériandre,  et  quand  il  croyoit 
que  Crésus  avoit  été  détrôné.  Vil,  909. 

SoucHAY  (  Vf.  l'Abbé).  Manière  dont  il  explique 
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la  destraetioQ  des  Psylles.  III,  556.  Légère  méprise 
qu'il  fait  à  leur  sujet,  ibid. 

SoucuBT,  plante  doot  od  remplit  le  corps  mort 
da  Hoi  des  Scythes.  lU,  173.  Dans  Homère,  elle 
sert  de  nourriture  aux  chevaux.  490. 

Soucoupe  DAMAsQUiNâE  très-précieuse,  donnée 
par  Alyaltes  an  temple  de  Delphes.  I,  18.  Par  qui 
traTaillée.  ibid.  Proverbe  auquel  elle  donne  lieu. 
316  et  317.  Quels  étoicnt  ses  ornemens.  ibid. 

Sous,  second  Roi  de  Lacédémooe,  de  la  première 
maison  des  Héraclîdes.  Vil,  55j.  Commencement 
de  son  règne,  et  sa  durée.  4^. 

Spaco,  femme  d'un  bouvier  d'Astyages;  ce  que 
ton  nom  signifie  eu  langue  Mède.  I,  90,  101,  103, 
4o4.  Soins  qu'elle  prend  de  Cyros.  94. 

Sr  ANHEix  (  le  Baron  de).  Pense  que  les  prémices 
que  les  Hyperboréens  envoyoient  i  Délos  étoient 
celles  de  l'orge  on  du  froment.  III,  438. 

Sfaradocus,  frère  de  Sîtalcès,  Roi  des  Odry- 
ses,  se  réfugie  auprès  du  Roi  des  Scythes.  V,  S58. 
Rendu  par  échange,  ibid.  On  ignore  le  traitement 
que  lui  fit  Sitalcès.  ibid.  Mais  l'on  présume  qu'il 
fut  assez  doux ,  parce  que  son  fils  Seuthès  fut  en 
grande  faveur  auprès  de  Sitalcès.  ibid. 

Sparéthra,  femme  d'Amorgès,  Roi  des  Saees, 
bat  les  Perses  et  fait  Cyrus  prisonnier.  VI,  317, 

Spargapis^,  fils  de  Tomyris  et  Général  des 
Masuigètes}  s'enivre  dans  le  camp  de  Çyrus  ;  est  fait 
prisonnier,  etsfl  tue  à  son  réveil.  1, 169  et  170.  Ma- 
nière dont  sa  mère  venge  sa  mort.  171. 

Spasmb,  remède  des  Libyens  Nomades  contre  le 
spasme  de  leurs  enfaus.  III,  35i,  569. 

Spbrthiès  et  BoULis,  se  dévouent  à  la  mort  pour 
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le  aalul  de  Sparte  et  pour  expier  le  meurtre  des  Hé- 
rauU  de  Darius.  V,  88.  Lear  inlrépidïté  chez  Hy- 
darnèj ,  et  à  Sases  à  l'aadience  de  Xerxès.  88  e't  89 
et  auiv.  Ce  Prince ,  touché  de  leur  grandeur  d'aine  , 
lès  renvoie  dam  lenr  patrie.  90.  Leurs  enfans,  Ni- 
colaoa  et  Anériste,  envoyés  dans  la  snile  en  Asie 
pat  les  Lacédémoniens ,  sont  livrés  aux  Athéniens 
qui  les  font  mourir,  ibid*  354  et  356.     - 

Sfhbnuadates,  Mage  condamné  an  fouet  par 
Tanyoxarcès  ;  il  calomnie  ce  Prince  aupr&s  de  soa 
frère  Cambyses,  et  est  cause  de  sa  mort; il  passe 
pour  Tanyoxarcès ,  à  la  faveur  de  sa  ressemblance 
parfaite  avec  lui.  VI,  aaa  et  suiv. 

Sphinx.  Leur  figure;  type  de  la  nature  éoigOMH 
tiqne  de  la  Théologie  Egyptiène.  II ,  543. 

SrUKAGlTlDES  (Nymphes).  Ce  nom  leur  vénoit 
d'un  antre  du  mont  Cithéron ,  nommé  Sphragi- 
dium ,  où  elles  rendoient  des  Oracles.  VI ,  1 33  noie. 
lia  Tribu  Aiantide  à  Athènes  leur  o&oit  des  sacri- 
fices aux  frais  du  public.  x35.  * 

Sfit&has  ,  puni  de  mort  par  Oyrna  pour  avoir 
caché  son  beau-père  Astyages.  VI,  316.  Ses  fils  faks 
Satrapes  par  Cyrua.  a30. 

Sfithame  ,  sorte  de  mesure  ea  usage  chez  les 
Grecs  ;  son  évaluation.  VI,  365. 

Spon,  Son  voyage  en  Grèce,  dont  il. rapporte 
plusieurs  inscriptions.  I,  3i  1.  Fait  une  description 
du  lac  Trochoïde  à  Délos.  II,  558.  Af.  de  Tourne- 
fort  a  tort  de  le  reprendre  à  ce  sujeL  ibid.  Rapporte 
incorrectement  une  inscription  gravée  sar  la  base 
de  la  statue  de  Jupiter  Urius.  III,  5oo.  Cette  ins- 
cription est  plus  correcte  dans  les  Antiquités  Asia- 
tiques de  Chishull.  ibid.  Observe  qu'il  y  a  dansl'îl» 
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ée  Zacynthfl  une  fontaine  où  l'on  trouve  de  la  poix. 
584  ;  yi,  55g.  Un  Albanoîs  Ini  conte  que  l'on  cn- 
tendolt  la  nnit  dans  la  plaine  de  Marathon  des  voix 
plaint! ves;ce  qui  confirme  un  conte  de  Pausanias. 
IV,  465.  Voit  la  ibntaine  Cœalaliène  à  Delphes  et  la 
gvotte  que  Ton  appeloit  l'antre  de  Corycie.  V,  458. 

Squihe  (M>).  Fait  une  correction  à  un  passage 
dé  Flutarqae.  II ,  373  note. 

Stade.  Ce  qu'étoit  le  petit  sUde.  I,  488.  C'est 
celui  dont  Hérodote  fait  le  plus  souvent  usage.  497. 
Méprise  de  Rollin  et  deGoguet'sur  cette  mesure. 
ibid.  Evaluation  des  différentes  mesures  de  ce  nom. 
II,  173  et  auiv.  VI,  i43  note,  IX,  1. 

Stanlet.  Cité  sur  nn  passage  d'Hérodote  relatif 
aux  Dieux.  4i5.  Sur  Phœbus,  nommé  Dieu  des 
Perses.  4i4.  Sa  remarque  sur  les  noms  que  Scaliger 
croyoit  Perses.  434.  Signification  qu'il  donne  au  mot 
i-rmvfitr.  n,  4i4.  Pense  qu'on  plaçoit  indifférem- 
ment les  Dieux  tutélaires  à  la  pouppe  ou  à  la 
proue.  III,  3o4.  Conclud  d'un  passage  mal  entendu 
d'Hérodote  que  les  arcs  des  Perses  étoient  petits.  IV, 
227.  Fait  sur  ^Eschyle  une  conjecture  peu  satis- 
faisante au  sujet  des  Princes  qui  régnèrent  en  Perse 
avant  et  après  Cyrus.  V,  985. 

Statère  ,  monnoie  d'or  évaluée  à  vingt-trois 
livres  huit  sous.  I,  Sg  et  note. 

Stathhes,  ou  maisons  royales  en  Perse,  répon- 
doient  à  ce  que  nous  appelons  aujourd'hui  cararan- 
serais.  IV,  339,  sSi.  Il  y  en  avoit  cent  onze  sur  Iti 
route  de  Sardes  à  Suses.  339.  Discassion  à  ce  sujet. 
ïSo. 

StATTRA,  fille  d'Idernès,  épouse  Arsacès,  succes- 
seur d'Ochus.  VI,  345.  Détermine  le  Roi  à  fai™ 
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moarir  Cl^*rqne  d«  Lacédémoae.  349.  E«t  empâî- 

flonnée  par  Parysatis ,  a&  belle-mère.  35o. 

Statue  du  Nil  (la),  autour  de  laqaelle  eont 
seise  eafaas ,  emblème  de  la  orne  de  ce  fleure ,  pla- 
cée par  Veapasien  dam  le  temple  de  la  paix.  II,  455. . 
Elle  n'existe  plus,  ibid.  Celle  que  l'on  voilà  pré- 
•eut  dans  les  jardina  du  Vatican  en  est  probable- 
ment une  copie.  ibitL  Celte  qui  est  aux  Tuileries, 
autour  du  grand  bosaïn,  est  une  copie  de  celle  du 
Vatican,  ibid. 

Statues  d'or  de  trois  condées,  de  la  Panetière  de 
Crésus.  1,38, 368.  Les  premiiree  élevées  aux  Dïenx 
par  les  Egyptiens.  11,4;  deVulcain,  insultées  par 
Catnbysefl.  III,  33.  Equestre  de  Darius  et  ton  ins- 
cription. 77. 

STÉBiLixi  (  les  sept  années  de)  en  Egypte,  sous  la 
ministère  de  Joseph,  changèrent  la  constitution  de 
l'Etat.  II,  188,  Les  Egyptiens  n'en  font  aucune  men- 
tion dans  leurs  Annales.  iAitf.  Ces  Annales  étoient 
donc  infidèles ,  ou  elles  ne  remoatoient  pas  aussi 
hautqu'onavoitToulule  persuadera  Hérodote.  18g. 

Stësagoras  ,  fils  de  Cimon,  à  qui  son  oncle  Mil- 
tiades  laissoit  la  principauté  de  la  Chersonèse  et  ses 
richesses,  meurt  d'un  coup  de  hache.  IV,  ii3.  Son 
frère  Mllliades  lui  snccéda.  ibid,  et  ii4. 

Stésënor  ,  Tyran  de  Carium,  passe  du  dHé  des 
Perses,  à  la  bataille  deSalamine,  dans  l'ila  de  Cypre. 
IV,  84. 

Stésichokb,  célèbre  Poète  Lyrique,  a  le  {we* 
nier  armé  Hercules  d'une  massue.  IX,  parmi  les 
addi  lions. 

StèsuAr  ,  Tun  des  Généraux  AthénieDi ,  tué  k 
Marathon.  IV,  168. 
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STHénéLUs',  uQ  cl«8  Rois  Inachides.  VU ,  5i3. 

SraÈsÈLVa,  fiU  de  Fersée,  6accèd«  à  eon  frère 
Fiectryon  dans  le  royaume  de  Kfycènes.  VII,  SsS. 

Stigmates.  IjesTbracei  en  ont  sor  le  oorpç;  c'est 
chez  eux  ane  marque  de  noblesse.  IV,  4.  En  iinprï- 
moîeatà  lenrs  femmes,  pour  venger  Orphée  qu'elles 
avoîent  fait  mourir.  190. 

Stobêe  ,  laborieux  Ecrivain  Grec  de  la  fin  du 
quatrième  siècle,  avoil  composé  beaucoup  d'où- 
vragfs  dont  il  ne  reste  qu'un  recueil  de  sentences 
morales  empruntées  des  Poètes  et  des  Philosophes  ; 
nous  a  conservé  une  épîgramme  de  Panléleus  sur  la 
défaite  des  Perses  à  Marathon.  IV,  4:5q. 

Stoïciens.  Prétendent,  par  une  absurdité  ridi- 
cule, que  l'eau  sert  d'aliment  au  soleil.  II,  309. 

Strabon.  Son  sentiment  sur  le  temps  de  l'in- 
cursion des  Cimmériens  en  lonie.  I,  iSS.Vera  d'Ar- 
chiloqne  qu'il  nous  a  conservé.  197.  Ce  qu'il  dit  de 
l'origine  du  nom  de  Bilhynîens.  ssS.  Solution  qu'il 
fournit  sur  l'exemption  accordée  aux  Lydiens  par 
les  habitans  de  Delphes.  373.  Traduction  et  correc- 
tion du  passage  où  il  parle  de  la  colonie  Lydîène 
en  Tyrrhénie.  577  et  378.  Détails  qu'il  donne  sur 
l'origine  de  Smyrne.  448.  Sur  l'origine  des  Cariens 
insulaires.  473.  Correction  d'un  passage  do  cet  au- 
teur sur  les  boucliers  Cariens.  474.  Son  passage  sur 
les  temples  de  Jupiter  Stratius  et  de  Jupiter  Carien. 
475.  Sur  les  sources  de  l'Euphrateset  du  l^gre^etle 
cours  de  l'Eupfarates.  486  et  487.  N'a  pas  réduit  les 
mesures  dont  il  parle  à  celles  en  usage  deson  temps. 
488.  DiS%re  un  peu  d'Hérodote  sur  l'usage  où  l'on 
étoit  àTbèbes  en  Egypte  de  consacrera  Jupiter  une 
jeune  fille. 490.  Méprise  sur  le  Clioaspes.  5oi.  Copie 
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et  contredit  â-'Ia-fois  Hérodote  sur  la  chevelare 
des  Babyloniens.  5i8.  Son  passage  sur  les  commen- 
cemens  de  la  Médecine  dans  la  même  contrée.  Sai. 
Sa  fidélité  et  son  exactitude  citées  à  Tappui  d'Hé- 
rodote sur  le  prétendu  conte  de  la  prosUtntion  dea 
Babylonîènes.  S33  et  SaS.  Sou  passage  sur  la  com- 
munauté des  femmeschez  ces  derniers  peuples.  536. 
Cité  sDt  une  loi  des  habitaos  de  Céos.  538.  En  quoi 
il  dîfiero  d'Hérodote  dans  ce  qu'il  raconte  des  usages 
barbares  des  Massagéles.  558.  Examen  de  ce  qu'il 
dit  du  passage  des  Pélasges  en  Crète  et  en  Cilicie. 
335-337.  Sur  ceux  de  cette  nation  qui  s'étoient 
rendus  en  Béolie.  338,  339.  Son  assertion  sur  l'étent 
due  de  l'Isthme  entre  le  golfe  Ausonien.et  le  Scyllé- 
lique,  confirmée  par  l'autorité  deFUne.  4o6  et 407. 
Révoque  m 
diène  condi 
Transpositi 
pour  le  con 
la  colonie  J. 
Détails  pré< 
des  Thraoe 
dît  de  Tinte 
et  riouiène 
graphe,  ta 
différence  1 
de  Corinth 
Sicile.  533. 
Strata( 
tagètes,  se 
Strabon.  1,169,  533. 

Stratège,  ne  sîgnifioit  pas  toujours  un  Général 
d'armée,  lY,  sjS.  C'éloit  en  lonie  U(i  Magistrat, 

dont 
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dont  les  fonctions  i^pondoient  i- peu-près  à  celles 
des  Archontes  i  Alhènes.  ibid.  Aristtgoras  en  6ul- 
blit  dans  les  villes  d'Ionie.  aS  et  36.  On  en  éublil 
à  Alhènes  vers  le  commencement  du  quatrième 
siècle.  31 5. 

SlEiTomcE,  femme  de Sélencns.époose  son  beau- 
fils  Antiocbus,  du  consentement  du  premier.  III, 
Soi. 

STKArna  db  Cbioi,  nn  des  Tyrans  de  l'HcUes- 
pont.  m,  ai8.  Conjuration  contre  Ini.  V,  aSo. 

Stkoth  (M.).  Eluda  dans  ses  ^gypHaca  une 
difficulté  de  Chronologie,  en  supposant  une  lacune 
d«ns  nn  passage  de  Diodore  de  Sicile.  VII,  49, 
note  5.  Méprise  qu'il  fait  d'après  une  remarque  de 
Khodoman ,  qu'il  adopte  sans  le  citer.  54. 

Strochate»  (les),  peuple  de  la  nation  des  Mèdes. 
I,84îVm,5i7. 

Stuaht  (M.).  Présume  que  le  petit  bâtiment  ât 
forme  ronde  que  l'on  Toit  près  de  l'hospice  des  Ce. 
pocins  à  Athènes,  et  que  l'on  appelle,  ou  ne  sait 
pourquoi,  T.  Phanari,  T.»  Démoslhènes,  laZan- 
Itrm  de  Démetthèoe,,  éloit  destiné  à  conserrer  les 
trépieds ,  prix  des  victoires  remportées  aui  jenic 
publics.  I,  432.  Lère  avec  M.  Revett  un  plan  de  la 
citadelle  d'Athènes.  V,  4/2. 

STTEiBKs.  Envoient  deni  vaisseaux  i  la  flotte 
des  allié,  i  l'Artémisium.  V,  i65.  Se  trouvent  i 
Salamine  avec  les  mêmes  forces.  192. 

»nn.  Le,  Dieux  et  les  Grecs  joroient  par  ses 
eaux,  orsqu'ilsveuloient  rendre  leurs  sermens  in- 
violables.  IV,  421.  Son  eau  est  mortelle  aux  homme, 
et  au.  animaux,  iiid.  Comment  on  1.  conservoit. 
ibid. 

Tome  IX.  Yjry 
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Subsistance*  Far  on»  loi  d'Amant,  ebaqa» 
Egyptien  étoit  obligé  â«  diclar«r  d'oà  il  la  tiroitr 
«t  de»  moyen*  qu'il  aroit  pouc  sa  la  procarar.  U, 
i46,  544.  PraooD  fit  paawr  oette  loi  à  Alhràics, 
Solon  l'adoncit.  îbid. 

Sdccessios»  (calcul  par).  yU,  aSs.  Foyex  GtNÊ- 

HATIONS. 

Suez  (canal  de),  commencé  par  Nécos  et  conti» 
nué  par  Dariua.  II,  ijs.  Deicriptlon  de  ce  canal, 
dont  1m  commencemena  coûtèrent  la  TÎe  &  cent 
vingt  mille  hommes,  ibid.  i5a  et  auiv.  5i5.  Sa 
direction.  III ,  448.  Nettoyé  et  rendu  navigable  par 
Ptolémée  wcond.  éi^.  Comblé  en  763  par  un  Calilè. 
45o.  Hiatoire  de  ce  ouial  par  Makriti.  45i. 

Suidas.  Passage  de  ce  Grammairien  sar  Othrya^ 
des,  laissé  intact  par  Kusler,  et  heureufement  cor- 
rigé  par  Hemsterbuis.  I,  348.  Autre  passage  oà  il 
parle  de  l'invention  du  jeu  de  balle  ou  du  ballon ,  et 
non  de  la  sphère.  ^4.  Passage  où  il  paroH  ne  s'èlre 
écarté  d'Hérodote  que  parce  qu'il  le  citoit  de  mé- 
moire, ibid.  Nous  a  conservé  le  serment  des  Pho- 
céens en  abandonnant  leur  ville.  465.  Ce  qu'il  dit 
du  Gyndes,  transcrit  en  grande  partie  d'Hérodote. 
5o3.  Ce  qu'il  dit  des  années  Egyptiènes.  VII,  119. 
Son  sentiment  sur  la  durée  du  règne  du  soleil  est 
tiré  en  grande  partie  de  la  Qironique  Pascfaaie. 
ibid.  Son  témoignage  sur  les  générations  évaluées  à 
trente  ans.  SgS. 

SuppuANS.  Oracle  det  Branchidet ,  qui  montre 
les  égards  qu'on  avoit  pour  les  supplians  d'un  Dieu: 
I,  138  et  13g. 

SusEs,  résidence  des  Reïs  de  Perse;  description 
de  la  roule  qui  mène  de  Tlonie  à  celte  ville.  IV,  35 
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et  auir.  Bâtie  par  Tithoo,  père  d«  Memnon.  233. 

SwiKTOH  (M.).  Entend  par  les  plus  anciennes 
lettres  Aoa  Grecs  les  lettres  Félasgiques.  IV,  357, 

Stbaais,  prise  par  lea  Crotooiates.  IV,  39.  Deux 
fois  détruite.  331. 

STBNNisiS,  Roi  de  Cilicie  ;  médiatenr  de  la  paix 
eenclne  entre  Cyaxares,  Roi  des  Médel,  et  Alyattes, 
R(H  de  Lydie.  I,  58.  Le  nom  de  Syennésis  paroit 
oommaa  aux  Rois  de  Cilicie.  $3G  ;  VI ,  309.  Un 
aatre  Prince  de  même  nom  donne  en  même  temps 
des  troupes  k  Artoterxès  et  Au  jeune  Cyn^a  son 
rival.  VI,  509. 

SroiMSBS,  pcnpies  au~d^  de  lister}  chevaux 
d'une  Cflptee  particulière  dontilsattèlenticurscliars. 
IV,  5. 

Stloson,  frère  do  Polycratês  j  feit  présent  d'un 
manteau  A  Darîns,  du  temps  qne  ce  Prince  n'étoit 
que  Garde-dn-Corps  de  Cambyses;  Il  rient  à  la  cour 
de  Perse,  s'y  fait  reconnoître  de  Darius,  alors  Roi , 
et  aidé  par  ce  Prince ,  il  anccède  &  son  frère  dans  la 
Tyrannie  de  Samos.  ni,  iiSetsuiv. 

Stncslls  (George)  ,  aioai'nommé  parce  qu'il 
demeuroit  dana  le  même  appartement  que  le  Pa- 
triarche de  Constantinopte,  afin  de  pouvoir  rendre 
compte  de  sa  conduite  ;  moine  Grec  du  huitième 
«iècle  ;  son  traTail  sur  la  Chronologie.  VII  ,34,27, 
39,  44,  i46  et  147.  Combien  il  donne  d'années  de 
règne  à  SésoSttis.  87.  Mépriae  où  il  a  entraîné  le  Pré- 
aident de  Bouhier  par  rapport  an  règne  d'Amyrtée. 
109  et  110.  Récit  de  Bérose,  qu'il  nous  a  conservé. 
i34.  N'a  par  lui-même  ancune  autorité  en  Chrono- 
logie. »58  et  iSg,  Reproche  qu'il  fait  k  Eusèbe.  147. 
Passage  précieux  d'Alexandre  Pely  histor,  qu'il  noua 
Yyy  a 
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a  conservé.  i53.  Le  Syocelle  n'admet  que  qnatreRoû 

des  Mèdes  après  la  révolatîon  faite  par  Ârbaces. 

159.  n  donne  ainsi  qu'Ëosèbe  le  titre  de  RoL>  aux 

Archontes  d'Athènes*  160.  Assertion  de  ce  Chrooo- 

graphe  défendue  contre  Férîsonius.  169.  Durée  qa'îl 

donne  aux  règnes  des  Rois  d'Athènes  depuis  Cé- 

crops  jusqu'à Ménesthée.  aSi  note^,  384. Contredit 

quelquefois  Ensèbe  poi 

presque  toujours  pour 

par  rapport  à  Méoestbé 

copistes,  ibid.  et  384. 1 

la  prise  de  Troie,  et  con 

pour  trouver  sa  vérita 

pas  croyable  sur  ce  qa' 

cos  fit  souffrir  à  Boccl 

Apriès,  Roi  d'Egypte. 

mais  peu  conséquent  À 

antre  endroit  au  même 

règne.  519.  Se  trompe 

révolte  d'Amyrtée.  II 

années  du  règne  d'un 

Voyet  EusitBE. 

Stracuses.  Temps  où  cette  ville  fut  fondée,  et 
par  qui.  VII,  445,  444,  447  et  448,  463.  Après 
l'expulsion  deThrasybule  les  habîlans  conservent 
leur  liberté,  jusqu'à  quel  temps.  455,  456.  Eloit 
devenu  un  Etat  florissant,  lorsque  les  Grecs  de- 
mandèrent i  Gélon  du  secours  contre  les  Perses* 
458.  Voyet  Camarikb,  Gëloh,  HiËROM,  Thra* 

STBtJLE. 

Syrunus.  Prétend,  dans  ses  commentaires  sur 
Hermogènes,que  la  médecine  a  commencé  en  Egy  p 
te  par  ceux  qui,  ayant  eu  quelque  partie  du  corps 
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«ffvctée  d'un  mal,  avoicnt  éorlt  les  remèd«  qui  les 
•Toieat  soulagés.  I,  Bit. 

■  8THi£(ct^ertde),  où  l'on  ne  tranve  point  d'ean; 
manière  dont  les  Egyptiens  remédient  i  cet  ïncon-   ' 
Ténient.  m,  5  et'miv. 

Stiub  db  PALBsTiint,  étoit  de  la  quatrième  Sa- 
trapie, m,  79. 

3TRiEKa  ou  Lbuco-Sykiens.  Tel  est  le  nom  qu« 
les  Grecs  donnent  aux Cappadociens.  1, 6  et  rtote  56.. 
Sont  séparés  de  THalys  par  les  Paphlagoniens.  1,6, 
56  et  57.  CrésQS  ravage  leur  pays.  60.  Se  font  cir* 
concire.  II,  81.  Ils  étoient  compris  dana  la  troisième 
Satrapie.  III,  78.  Swrent  dans  l'armée  de  Xerxèt.' 
V,  54.  Nombre  des  vaisseaux  fournis  à  Xerxès  par 
les  Syriens  de  la  Palestine.  61. 

SyasiTiBS.  Repas  communs.instilués  parLycur- 
gue.  I,  49.  Quelle  sorte  de  Syssiliea  Hérodote  a 
voulu  désigner.  5io. 

•  Sisyphe,  fils  d'.^:ole  et  petit-fils  d'Hellen  ;  quand 
parvient-il  au  trône  de  Corinthe.  Vn,  5i6.  Fonde 
la  Dynastie  des  Sisyphides  qui  donna  plus  de  cou- 
aistanoe  i  ce  royaume,  ihid.  Année  de  sa  naissance. 
5i  7.  A  quel  âge  et  en  quel  temps  étoit-il  monté  suc  le 
trftne.  ibid.  Son  règne  ne  peut  avoir  été  fort  long.  5 1 8. 

SZA.THMAKI  (M.).  Explique  des  années  d'abon-- 
dance  et  de  stérilité,  dont  parle  l'Ëcriture  Sainte,  ce 
qu'Hérodote  raconte  de  Rhampsinite,  qui  tantât  ga~. 
gnoit  et  tantôt  perdoil  en  jouant  aux  dés  avec  Cérès. 
U,  436. 


Tab&lcs,  Perse,  nommé  Gouvemeor  de  Sardes 
par  Cyrus.  I,  lai,  Y  est  assiégé  par  Paelyas,  •>  s'en-' 
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ferme  dans  la  citadelle.  i35,  45o.  Est  aecoaro  par 
Mazacèa,  qui  fait  lerer  le  aiége.  137. 

Tablb  d'ob,  &  Babylonti,  dan»  k  tcmplo  de  Jupi- 
ter Bélua.  I,  i46. 

Table  du  soleil.  Ce  quo  c'étoîu  ni,  t6. 

Tableau.  Celui  de  Bularque  étoit  le  plus  ancien 


.VI,  571. 

Talent,  poids;  son  évaluation.  II,  54^, 

Talos  ,  tieveu  de  Daedale  et  ton  élève  ;  ses  inven- 
tioDs  ;  son  oncle  le  tae  par  jalonaie.  V,  Sgi. 

Taltutbiui,  héraut  d'Agamenmon;  ses  descen- 
daas  appelés  Talthjbiades ,  chargés  à  Sparte  de 
toutes  les  Ambassades  ;  colère  de  ce  héraut  contre 
les  Lacédén  en- 

voyés de  Da 

Tanaorb  lec 

Aibéniens  e 

TaNaïs,  i 

Tanis.  Li  'tt* 

BÎon  des  Sep  elle 

des  auteurs  i 

TANTOXAiioàs ,  fiU  Cadet  de  Cyros;  provinces 
dont  ce  Prince  lui  doniie  le  (oaTeneaunt  avant 


ihvGoogle 


UK9      MATIERES.  5.45 

dfl  mourir.  VI,  aao.  Calomnié  aupi-ès  de  son  frère 
Otmbyaes,  il  est  aecrèteouat  mis  i  mort  par  »« 
ordres.  333  et  suir. 

TxaA^NTE.  Vity^  Phalamib. 

Taratti  ,  Naturalisle,  prétend  que  le  Lotos  plan  I» 
est  le  Nymphoea  indica  major.  U»  ^71. 

Takgitaus  et  ses  trois  fils,  premiers  habiUns 
de  la  Scylhie.  III ,  i53  «t  suiv. 

Tarichèes,  nom  commun  à  plusieurs  endroils 
de  l'Ëgjptt,  où  l'on  embaatnoït  et  uù  l'on  oooaer- 
Toit  les  corps  des  hommes  et  des  animaux.  II,  195. 

TaRQUIM  l'ancien  ou  LucOMOy.  Voyez  ce  pom, 

Tartarbs.  Lear  nés  applati  est  un  défaut  qu'ils 
tiennent  de  la  nature  et  non  de  l'art.  III,  43;.  Vi-  " 
vent  sons  des  tentes  comme  les  anciens  Scythe». 

493- 

Tatien  ,  cité  sur  le  temps  où  viroït  Axchilociue. 

1,195. 

Taureau.  Le  sang  de  cet  animal  regardé  autre- 
fois comme  un  poison.  VI ,  365. 

Tauridb,  p^ys  montagneux;  sa  situation.  III, 
194.  Coite  rendu  par  les  Taures  à  Iphigénïe,  i  qui 
ils  immolent  Us  étrangers  échoués  sur  leurs  càtesj 
ils  coupent  la  tète  à  leurs  prisonniers,  et  la  conser- 
.vent  dans  leur  maison.  196. 

Taxacu  ,  Roi  d'une  partie  des  Scythes.  III ,  30;*. 

Tatlor  (M.),  «avant  Anglois,  célèbre  parsa  pro- 
fonde connoissance  de  la  Jurisprudence  d'Athènes^ 
son  explication  du  Marbre  de  Sandwich,  une  édi- 
tion de  Lysias ,  deux  ToluBUB  do  Démosthènes,  etc. 
propose  une  correction  dans  la  Harangue  de  Dé- 
mosthènes  contre  Aristogilon.  1,367.  A  lait  sur  les 
Délies  ou  Fàtes  d'Apollon  célébrées  i  Délos,  une 


ihvGoogle 


âi4  TABLE 

dissertation  où  il  n'a  rien  laissé  à  desîrer.  III,  445. 
A  fait  sur  Lysîas  une  correction  que  l'Abbé  Auger 
s'est  appropriée  sans  en  avertir.  488  note.  Prend 
occasion  d'un  passage  de  la  Harangue  d'Andocides 
contre  Alcifaiàdes  pour  enlever  cette  harangue  i  cet 
Orateur.  IV,  307.  Propose  sur  Hérodote  une  cor- 


TËGÉB,viUed'ArcadiedaasleFéloponnise.I,5o. 
Son  temple  de  Minerve  Aléa  i  chaînes  qu'on  y  voyait 

du 


ihvGoogle 


DES     XÀTIÈU8S.  545 

ia  temps  d'Hérodote.  5i ,  et  ea  partie  encore  du 
temps  de  FausaniaB.  3»o.  Orestes  enterré  dans  cette 
ville.  5i. 

Tâ'ENS.  RebÂtiuent  la  ville  d'Abdères ,  et  la 
voyant  prise  ensaïte  par  les  Perses,  vont  s'établir 
en  Thrace.  VU,  44o. 

TEIXOx.  Ne  signifie  pas  tonjonra  nn  mur,  mais 
Irès-sonvent  une  ville  environnée  de  murs,  une  for- 
teresse. III,  ïyS,  374, 4a  1,47a,  536  ilVjSogîV.Sog. 
TÉLAJiOt),  héros  invoqué  par  les  Grecs.  V,  aoa. 
'  TÉLÉCI.U8,  fils  d'Archélaus ,  Roi  de  I^acédémone  ; 
succède  &  son  père.  VII,  488.  Détails  sur  sou  règne. 
4g4  et  496. 
TÉtisiCLÈs,  père  d'Archiloque.  1, 1  gS  et  196  note. 
TÉLÊ8II.LA ,  à  la  tète  des  femmes  d'Argos,  sauve 
la  ville,  attaquée  par  les  Lacédémouîens.  IV,  434. 

TÈLE8TÀS,  Roi  de  Coriathe;  étoit  enfant  lorsqu'il 
perdit  son  père.  VII,  5a8.  Agémon ,  son  tuteur  et 
son  oncle,  s'empare  de  la  couronne  et  la  transmet 
à  ton  fils  Alexandre.  Sag.  Télestës  revient,  et  tue 
l'usurpateur,  ibid.  Est  tué  lui-même  par  ses  pro- 
pres parans,  qui  vouloient  venger  ce  meurtre.  ibùL 
TËLiNÈs,  Hiérophante  de  Cérès  et  Proserpine; 
son  origine,  et  manière  dont  il  parvint  à  ceite  di- 
gnité. V,  105}  VII,  466. 

TBLLIA.S  D'Etis ,  devin  célèbre  ;  stratagème  don  t 
fl'  donne  l'idée  aux  Mocidiens,  pour  détruire  les 
Thessaliens  qui  les  tenoient  renfermés  sur  le  Par- 
nasse. V,  181.  Fut  le  chef  de  la  Emilie  desTelliades, 
où  la  divination  étoit  héréditaire.  45'J. 
*  TeLLUS  ,  Athénien  i  nommé  par  Solon  le  pins 
heureux  des  hommes,  et  pourquoi.  I,  31. 

Tblhissb  ou  Telmbsgc  (devins  de).  Leur  réponse 
Tome  IX.  Zzz 
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aux  Dipatéi  de  Crésiu  sar  un  prodige.  I,  63.  Lear 
prédiction  aux  le  siëge  d«  Sarde*.  68.  D'dù  wt  venu 
leur  nom.  545. 

TfLMuns  oa  TsuussiE,  fiU  d'Apollon  et  d'un* 
fiUed'Aiit^nor.1,^3. 

TÉLT8,  Tyran  de  Sybaris.  IV^  29.  CaoM  de  la 
destruction  de  cette  ville  par  W  Crotonktea.  3«3. 

TAHENTHiïs  étoit  probablement  Tua  dM  oiue 
Rois  colUgaea  de  Psammitichos,  II,  5ia. 

TÛMESUB  et  les  Tèisksiosa ,  subjogaest  la  Macé- 
doine et  sont  à  leur  tour  wbjugo^s  pu  les  Romans. 
V,  534.  f^^tJt  ABJSTODixvs, 
Tehmices  (les),  f^ayex  Aonbs. 
Tbmpluian  (1*  Docteur).  Rapporté  90*  Vansleb 
avoit  To  «a  1673 ,  des  Hiéroglyphes  sur  les  Pyra- 
mides, n,  445.  Raconte  que  le  Comte  deCastleba,- 
Ten  prosliloa  le  siècle  dernier  sa  femme  pour  son 
plaisir.  446. 
Tekfle  d'Apollon  à  Delphes.  1, 181,  36. 
■  d'Apollon  à  Didymes.  I,  489. 

d'Apollonis,  mère  d'Altale,  à  Cysique. 

I,34o. 

d'Esculape  i  Epidaure.  I,  48». 

deIupiterBélusÂBabylaae.1,  i44,  i45, 

148,488  et  ^ 

— d 

d 

d 

d. 

I,  i45. 
de 

d' 

tir.  I,  58>  370. 
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TBMrLs  d'Apollon  AmyctéoD  à  Amycles.  I,  3o6. 
'"    de  Minwve  dam  U  eitadella  de  Troie. 
1,456. 
de  Minerve  Aléa.  I,  5i. 

■  -         de  Minerre  AMésiiae.  I,  i4  et  16. 
I     ■!   I    de  Mitmre PaUéaide.  I,  47. 

-       de  Minerve  Pelioaches  à  Chios.  1, 1^9. 
I        '  '     de  Minerve  Fronsea  à  Delphes.  ï,  76. 
— — ^  de  Ibbo»  à  Stmoe.  1 ,  55. 
de  Diftne  &  EpbèM.  T ,  76. 

■ ■  de  VéBiu  à  Ascalou  >  dana  tea  ilet  de 

Cypre  et  de  Cytbbv.  I,  87.  A  BabyloMa  160,  S%, 
A  Sïcca-Veneria.  537, 

TEKPfcss.  F'oyvM  Viaiua  UKiMlB. 

Tempubs  DBA  ANCiBii*.  £b  quQÎ  différoûnt  d« 
nàtrea.  11,  365. 

TcxPa ,  anppaléa  par  de«  oeenda  élus  lei  Peraes, 
et  Â  Rome  par  dea  dons  enfonce  dan*  la,  BBuraille 
du  ternie  de  Jupiter.  III,  509. 

Tbntvbjxes.  Audace  avec  laquelle  ils  font  la 
guerre  aux  crocodiles }  prétendae  vertu  ^'ila  ont 
contre  ce»  animaux.  II ,  5i5. 

T£o8,  ville  loniène}  oà  «itnée.  1, 117.  Harpage 
se  préaente  devant  ses  mars  $  tes  Tnene  a'embar- 
qnent  et  passent  en  Tbrace.  i35.  Oi  propose  d'éta- 
blir à  Téos  un  conseil  ponr  tonte  la  nalioa  loniène. 
i36. 

TèRJu,  Jondateor  da  royaume  des  Odryses.  V, 
557.  Il  eujt  pour  &h  Sitaleàs  et  Sparadoon*.  ibid.  Et 
une  filW  nraEÎéoà  Ariapilhi8,Roi  des  Scythes-  Und. 

TÉRIU.B,  Tyran  d'Himère,  chassé  de  cette  ville 
par  tes  Agrigentins,  est  en  vain  seconrn  par  Avil- 
car.  V,  XI 5. 

ZzK  3 
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TÉRiTOUCHNÈs ,  fîU  d'Indeniès  ,  éponse  Amis- 
tris,  fille  d'Ocfaus }  il  conçoit  ane  passion  crimiaelle 
poor  Roxane  sa  sœnr,  et  vent  se  dé&ire  de  sa  femme; 
sa  mort.  VI,  345. 

Tbrmilbs,  ancien  nom  des  Lycieas.  I,  iSg.  - 

Terrasses  ,  on  cavaliers  qo'fiarpage  fiiit  élever 
pris  des  mars  des  villes  qn'il  vent  prendre.  I,  t3o, 
i35. 

Terrass 
5o3.  Fausse 
de  Diodore 
que  les  The 
43S. 

Terbr(I 
lies.  II ,  i4 
femme  de  i 
envoi»  an 
mander  de 
un  gage  de 

Tertre. 
la  sépultan 

Chrysostftn 

TÉTRAMl 

de  Xerxès.  V.  65. 

Thalès  de 
1,58, 333  et 
i36.  Ses  ancë 
tailshistoriqi: 
Apprend  la  G 
Grèce.  II,  4oi, 

TBALLys.  Son  histoire  de  Syrie,  citée  sur  Pépo» 
que  du  règne  d'Ogygès.  Vil,  379. 
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Tu&NNYRAa,  fila  d'Inaros,  Roi  de  Libye  ^  les 
Perses  lui  rendent  les  Elats  de  son  père.  Ili,  i4. 

Thapsos  (ville  de).  Vt^e%  LiAmis. 

Thaeaca,  Roi  d'£lhiopie,  vient  au  secours  des 
Egyptiens,  et  profite  sans  doute  de  la  foiblesse  de 
Tannée  Assyriène  ponr  achever  de  la  détruire.  II, 
476. 

TBABSIPPB  D'ERSADES.  V^8K  ëucléès. 

ThAsibns.  Subjugués  par  les  Perses.  IV,  117. 
Forcés  d'abattre  leurs  murailles  et  d'envoyer  leurs 
vaisseaux  i  Abdères.  iig. 

Thasos.  Colonie  Pariène  dans  cette  lie;  époque 
où  elle  y  fut  envoyée.  I,  igS.  Riches  mines  d'or  de 
cette  île.  IV,  119. 

Tu  AStls,  frère  de  Cadmus.  Son  frère  le  laisse  areo 
une  partie  de  m&  troupes  dans  l'île  appelée  depuis    ' 
Thasos.  VII,  337.  Epoque  de  rétablissement  qui 
donne  lien  à  ce  nom.  ibid. 

Tbéano,  femme  de  Pythagore;  mot  remarqua- 
ble d'elle  au  sujet  de  la  cbasleté  des  femmes.  I,  533. 

ThÂBAINS.  Leur  libéralité  envers Pisistrate.  1, 46. 
L'invention  de  la  flûte  leur  est  attribuée.  3o4.  Vain- 
cus par  les  Athéniens ,  ils  consultent  l'oracle  d» 
Delphes  sur  les  moyens  de  se  venger.  IV,  54'et  suiv. 
Font  alliance  avec  les  iSacides,  et  n'en  sont  pàsplus 
Iienreux.  55.  Accordent  la  terre  et  l'eau  à  Xerxès. 
86.  Restent  malgré  eux  auxThermopyles.V,  1 55.  Se 
rendent  à  Xerxès,  après  une  courte  résistance.  i5&. 
Conseillent  vainement  à  Mardonias  de  camper  en 
Béotie.  VI,  3.  Lear  zèle  pour  les  Perses.  33.  Se  battent 
avec  acharnement  contre  les  Albéniens  à  la  journée 
de  Platées.  5 1 ,  436.  Leur  conduite  odieuse  dans  cette 
guerre;  ils  en  sont  punis.  48o,  483,  486,  5o4. 
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THÉBi.  Fait  asianiiier  soa  mari ,  Alexandre 

Tyran  de  Phère».  VI,  454.  Ce  crime  odîeax  npré-* 

sente  par  PlulArqos  oomme  uoe  action  vertueuse. 

îg  1  et  455. 
Thèses  en  BAotib  (Rois  de).  Mteonples  sar  la 

luite  de  leurs  géoératioas.  VU^  53a  et  555,  La  Di* 

thyrambe  y  fut  inventé.  I,  309. 
Thblgath-Pbal-Nàsar,  Roa  d'Aisjrie;  temps 

de  son  expédition  contre  Acban,  Roî  d*  Juda.  VU 

»48. 
Théhison  ,  marchand  de  Utéra  |  oonment  il 

■auve  la  fille  d'Etéarque ,  qu'il  «Vtoit  engagé  à  jeter 

i  la  Bier.  III,  33^  et  auiv. 

Thêmistocles,  fils  de  Néoclèi,  commandoît  la 

(riba  Léontide  à  Marallioti.  IV,  455.  Explique 

aux  Athéniens  le  sent  de  roracla  de  Ddpliw,  «t 
leur  conseille  d'attaquer  Xerxès  par  merv  V,  96  et 

361.  Heureux  effets  de  Tavis  qu'il  leur  aveit  Ataué 

quelque  teupa  auparavant,  an  sujet  d*  l'argent 
provenant  des  mines  de  Laurimn.  <)7 ,  564  el  imn. 
Commande  les  Athéniens  i  Tempe,  i  as.  Sage  r^ia' 
seil  qu'il  donna  aux  Grecs,  an  sujet  des  Cercyréens. 
393.  Reçoit  trente  talens  des  Enbéens  pour  faire 
rester  la  flotte  des  alliés  devant  L'EiiAée.  167.  Fait 
tuer  les  troupeanx  dea  EuMms,  pour  &ter  cette 
ressource  aux  Perses.  V,  i^&.  CoBunmt  invite  Ica 
Ioniens  à  abandonner  le  parti  de  XerxÂi.  j^f.  Pro- 
fitant  du  conseil  de  Mnésiphile  dAthéncs,  il  déter^ 
mine  les  Grecs  i  combattre  devaat  Salanûne,  et  lea 
eropftche  de  se  rendre  i  l'Isthmef  modération  av«o 
laquelle  il  répond  i  Adimantc^  aoa  discours  i  Eu- 
rybiades.  198  et  saiv.  Obserraltons  oriti^^s  de 
Plutarqup  ^  pe  sujet.  VI,  435  et  niiv,  Sa  wodén* 
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lion  envers  Eurybiadn.  V,  4So.  Avia  insidieux 
qu'il  &it  donner  mue  Perses ,  dans  la  Tue  de  for- 
cer les  alliés  k  Urrar  bataille  oi^  ils  se  troavoieiit. 
310  et  tnir.  Coatcrille  aax  alUéa  de  poorsuivre  les 
Pence  vainoDs.  »5a.  Comment  change  d'avis  et 
dans  quelles  vues  *,  son  discoars  aux  Athéniens.  aSs 
et  suiv.  Fait  Taloir  à  Xerxès  le  service  intëressé 
qu'il  Tenott  de  lui  rendre.  355.  Son  avidité  pour 
l'argent;  sommes  considérables  qu'il  tire  des  Insa* 
laires,  à  l'inaçu  des  antres  Généraux,  ibid.  et  suiV. 
Obtient  1*  second  prix  de  la  Valeur.  345.  Honneurs 
exlraordiaaires  que  lui  rendent  les  Lacédémonîens. 
344.  Sa  réponse  aux  reproches  jaloux  de  Timo- 
dème.  ibid.  Sa  mort  en  Perse,  où  il  avoit  été  forcé 
de  se  rMugier.  36s }  VI ,  965. 

TflÂocLUS ,  Devin  des  Lacédémonîens,  de  la  fa- 
mille des  Jamidea.  Vf,  1 14. 

Théobore,  Archonte  d'Athènes;  défend  dejoner 
les  coraédÏM,  à  cause  de  leur  licence.  VII,  56i.  Quel 
genre  de  eomédies  ce  pouvoit  être.  563. 

Thêodorb,  Historien  Grec;  ceqa'il  rapporte  Sa 
lever  do  la  lune  avant  la  bataille  d'Hercules  contre 
les  Géans.  VU,  xs4.  Qnel  est  cet  Ecrivain.  3a5  et 

336. 

TflâoDOBB  DE  Samos  invente  l'art  de  jeter  en 
fonte  des  statues  de  bronze.  I,  57,  366  et  367;  III, 
353.  II  inventa  anssi  l'équerre,  le  niveau,  le  tour 
et ke  clefs.  Ht,  Soj.  H  éhoit  habile  graveur.  36,  Sog, 
Il  eonseillft  de  mettre  dn  charbon  dans  les  fonde- 
mens  du  temple  de  Diane  i  Ephèse.  5io. 

ThAodoset.  Réponse  an  reproche  qu'il  fait  aux 
Grecs  snr  la  profusion  de  leurs  sacrifices.  1, 263. 

Théogonie,  chant  entonné  par  un  Mage  dans 
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les  sacrifice».  I,  iioet4i6.  Ce  qae  Ton  entend  par 
ce  inot  dans  l'hisloire  des  Perses,  ibid,  ■ 

Théogonie  d'Homère  et  d'Hésiode.  H;  46. 
,  Théombstoe  ,  fils  d'Androdamas,  de  Samos,  an 

Il  service  de  Xerxès}  ses  exploiu  à  la  journée  de 

Salanine  lai  valent  la  souveninelé  de  Samos.  Y, 
3 16. 

Théofhanies  ,  fôtes  en  rhonnenr  d'Apollon  1 
Delphes.  I,  S?.  Ce  que  Suidas  paroit  avoir  entendu 
par  ce  mot.  366.  Voyea.  ThÉox6nie8. 

TiiÉOPURAfiTE.  Ce  qu'il  pensoit  da  jugement  de 
,  l'orne.  190.  Se  trompe  sur  l'effet  exclusif  des  fleurs 

jj  du  palmier  mile.  £09.  Pourquoi  sur  cet  article  est- 

il  de  moindre  poids  qu'Hérodote.  5ii.  Son  passage 
sur  les  moQclierons  des  figuiers  saavages.  5i3. 

TbëopoiiVe,  Historien  Grec,  cité  sur  un  prin- 
cipe et  un  usage  fort  libres  des  Tyrrhéuiens.  I,  191. 
Sur  la  commnnauté  des  femmes  parmi  ces  peuples* 
536  et  557.  Sur  des  vases  k  boire  et  des  cratères. 
316.  Caractère  de  cet  faislorien;  période  de  temps 
que  comprend  son  onvrage.  VI>  iSs. 

Thêotohpb,  fils  de  Nicandre,  Roi  de  Lacédé- 
mone,  succède  au  trône  de  son  père.  VII,  497.  Durée 
de  son  règne.  idû2.  Action  oà  il  a  du  désavantage 
contre  les  Messénieos,  498.  Perd  son  fils;  en  quelle 
année.  499.  Tué  dans  une  action  contre  les  Messé- 
nieos. ibid» 

Tbâobbs.  On  donnoit  ce  nom  aux  députés  que 
l'on  envoyoit  A  Delphes  pour  consulter  l'Oracle , 
ou  pour  offrir  des  sacrifices  au  Dlen.  III,  409. 

Théoris  ,  nom  du  vaisseau  qu'on  envojoit  tons 
les  ans  à  Délos,  pour  {«ire  des  sacrifices  à  ÂpplloQ. 
IV,  434, 

Théos. 
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Thâos.  Etymologîe  de  c«  mot.  II,  aSa. 

Théoxénibs.  Fèt«8  établies  à  Delphes  en  l'hon- 
neur d'Apollon.  1, 26.6.  Confondues,  selon  Valcke- 
naer,  avec  lea  Théophanies  par  les  copistes  d'Héro- 
dote, quoiqu'elles  soient  diEFérentes.  ibtd. 

ThÉoxénius  ,  UD  des  mois  des  Delpbiens.  I,  366. 

Thèra,  ile  anciennement  nommée  Catliate,  ainsi 
appelée  de  Théras,  son  fondateur.  III,  335.  Séche- 
resse de  sept  ans  qui  y  fit  périr  tous  les  arbres,  ex- 
cepté an  senl.  ^27.  Voyet  Callistb  (ile). 

ITÉRAS ,  de  la  race  de  Cadmus ,  a  la  régence  de 
Sparte  pendant  la  minorité  de  ses  neveux  Eurys- 
tbènes  et  Froclès.  III,  334;  VU,  4;?.  Emmène  avec 
loi  Dne  partie  des  Minyens  fugitif».  III ,  335.  Sa  gé- 
néalogie. 537.  L'ile  de  Calliste,  appelée  de  son  nom 
Théra;  pourquoi  se  relira-t-il  dans  cette  île.  VII, 
Ssg.  Sa  descendance  de  Cadmus.  53o.  Temps  de  sa 
naissance  ;  des  préparatifs  pour  sa  colonie ,  et  âge 
auquel  il  l'établit.  33 1.  Ses  neveux  et  pupilles.  355, 
Sag,  33i  et  475. 

Thermopyles.  Description  de  cepassage.  V,  1 3  i. 
Combat  qui  y  eut  lieu  entre  les  Grecs  et  l'armée  de 
Xersès.  i55  et  suiv.  Récit  de  Diodore  de  Sicile. 
433.  Particularités  rapportées  par  Platarque.  VI, 
423. 

Thérov>  Roi  d'Agrigente,  réuni  avec  Gélon, 

défait  Amilcar  en  Sicile.  V,  1 15.  Sa  généalogie.  Sljg. 

'Thersandre  d'Orchomène;  son  entretien  av«c 

un  des  Perses  invités  an  festin  donné  à  Mardoaius 

par  AttaginusdeThèbes.  VI,  net  suiv. 

Thésée  ,  Roi  d'Athènes  ;  époque  de  sa  naissance. 
Vn,  395.  Médée  veut  l'erapoisonaer.  517.  Institue 
la  fêle  des  Panathénées.  IV,  35o.  A  quel  âge  il  en- 
Tome  IXm  Aaaa 
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leva  Hélène.  VJI ,  3g5.  Combien  de  temps  a-t-il 
régné,  sga  et  395. 

Thésée,  de  Theissiie,  fondatear  de  Smyme. 
yi ,  i64.  Ne  doit  |us  être  confondu  avec  Thésée, 
roi  d'Athènes.  189  et  sutr. 

Thésée  ,  ancien  Historien  ;  ses  cinq  livres  de* 
Vies  d'Hommes  illustres,  et  son  Histoire  de  Co- 
xinlheen  trois  livres.  I,  S5i. 

Theshophoribs ,  fôtes  célébrées  en  Egypte,  «a 
l'honneur  de  Cérès ,  apportées  en  Grèce  par  les 
filles  de  Danaus.  II,  i4i.  Célébrées  par  les  Femmes 
d'Ëphèse ,  et  ea  différens  endroits  de  la  Grèce.  IV, 
100  et  385. 

Thbsfiens  refusent  la  terre  et  l'eau  à  Xerxès. 
V,  86.  Refusent  d'abandonner  Léonidas  et  les  Spar- 
tiates aux  Thermopyles.  i53.  Y  combattent  avec 
beaucoup  de  courage.  i55.  Restent  en  très-^tit 
nombre  après  leur  défaitedanscecombal.  VI,  lia. 
]  Thbspis.  Epoqne  de  ses  premières  pièces  et  de 

son  Alceste  en  particulier.  33iet.2S8. 

Thessalib  étoit  autrefois  un  lac  ;  comment  s'est 
formé  le  vallon  où  coule  le  Fénée.  V,  84  et  34g. 
Comment  desséchée.  VII ,  330 ,  3i6  et  4od.  En  quel 
.temps.  ^17.  Fête  pour  perpétun  la  mémoire  de  cet 
événement,  ibid.  Colonie  qui  en  chasse  les  premiers 
Félasges;  par  qui  conduite,  ibid,  et  4o8.  Chassée  à 
son  tour;  par  qui.  3x8.  Dominatioi)  des  Hellènes  en 
ce  pays.  4i3.  Renommée  pour  ses  chevaux  et  pour 
son  bétail.  Vt,  ii5. 

Thessaliens.  L<eara  chevaux  et  leur  cavalerie 
très-renommés.  IV,  378.  Font  leur  soumission  à 
Xei'xès.  V,  86.  Discours  de  leurs  Ambassadeui-s 
dins  l'assemblée  des  députés  de  la  Grèce.  V,  i3i. 
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Leur  cavalerie  se  joiot  ans  Grecs,  oampés  dans  là 
▼allée  de  Tetopé.  1 33.  Abandonnés  par  leurs  alliés , 
ils  prennent  le  parti  de  Xerx^.  135.  Envoient  nn 
héraut  aaxFbocidienSjlenrs  anciens  ennemis, pout 
leurâemandernneconlribution  de  cinquante  talens. 
180  et  suiv.  Irrités  de  leurs  refîi^,  ils  serrent  de 
guides  aux  Perses  qui  entrent  dans  la  Fhoctde  et  la 
ravagent.  18S.  Origine  de  la  haine  qu'ils  portoient 
aux  Fhocidiens.  453. 

TaE88&LionDB,aacieiioelialntationdesFé]aages. 
I,  4i.  Oà  sitnée.  ibid.  ' 

Thbssalus,  Spartiate.  P^oyexDaKiks. 

Thestoeidbs,  d«  Fhocée,  reçoit  Homère  chez 
lui  \  supercherie  à  l'aide  de  laquelle  il  s'approprie 
les  poésies  de  son  hâte ,  dont  il  relire  an  profit  con- 
sidérable, à  Chios,  où  il  s'en  dîsoit  l'auteur.  YI, 
1  ;3  et  suiv.  n  se  h&te  de  quitter  cette  tie,  à  la  nou- 
velle de  l'arrivée  d'Homère.  178. 

ThéTis.  Les  Mages  lui  font  des  sacrifices  pour 
appaiser  une  tempftle  qui  dura  trois  jobrs.  V,  134. 
Toute  la  côle  de  Sépias  lui  est  consacrée,  ainsi  qu'aux 
autres  Néréides.  4i5. 

Theuci.es.  Conduit  de  l'Eubée  la  première  co- 
lonie des  Grecs  en  Sicile,  et  y  fonde  Naxos;  en 
quel  temps.  VII,  343,  344  et  44;.  Fart  de  Naxos 
avec  une  partie  de  sa  colonie  de  Cfaalcidiens,  et 
chasse  les  Sicules  de  Léonlium.  45o. 

Thu,  fille  de  l'Océan)  bistoire  de  ses  deux  fils. 
V,  436. 

THNÊPHAiCHTHVs, père  de  Boccfaoris;parott  avoir 
régné  en  Egypte  avantlui.  VII,  103.  Est  peut-être 
i'Asychis  d'Hérodote,  ibid,  et  io4. 

Thoas,  descmidant  de  Sisyphe,  règne  à  Co- 
Aaaa  3 
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rinthe.  VII,  5i6.  Dépossédé  par  Atrée  od  pu;  Ag«- 

meoiDon.  5i8.  Eut  pourUut  bod  fils  poar  «acces- 

Mar,  ce  qui  fait  présumer  qu'il  avoit  recouvré  la 

couronne,  ibid. 

,  Thoës.  III,  a54.  ParoU  être  le  Chacal^  sa  deflcrip- 

tioa.  58i. 

.   TuOLU«,  lieu  du  Frytanée  d'Athènes,  destiné  à 

des  repas  publics  et  aux  sacrifices  des  Frytaues. 

I,  44o. 

Thonis  ,  GouTemeur  d'une  des  boDches  do  Nil , 
où  Paris  fut  jeté  par  les  vents ,  après  avoir  enlevé 
Hélène.  II,  88.  Cru  rinventeur  de  la  médecine  en 
£gyple,  selon  Eustalhe.  4i6. 

Thorax  de  Larïsse,  fils  d'Aleuas,  livre  passage 
i  Mai-doniua,  pour  entrer  en  Grèce.  VI,  i ,  91. 

TuoRN^,  montagne  de  Ijaconie,  sur  laquelle 
les  Lacédémoniens  ayoîent  élevé  une  statue  dorée  à 
Apollon.  I,  54. 

Thoth  ou  Thevth  (  le  Dien  )  est  le  Mercnre  drs 
Egyptiens.  II,  334.  Inventa  la  géométrie ,  les  nom- 
bres ,  le  calcul  et  l'astronomie.  4o8  et  468. 

Thoth,  premier  mois  des  Egyptiens.  II ,  4i6. 

Tbou  (de),  célèbre  Historien  fcançois  qui  a 
écrit  en  latin,  rapporte  un  fait  qui  rend  croyable 
ce  qu'a  dit  Hérodote  de  la  fourmi  des  Indes.  lU ,  366. 

ThrACB.  Celle  où  Pcntbilus  mena  les  .^ï^liena 
étoit  un  canton  de  Béotie,  dont  lesTbraces  s'étoîent 
cm  parés;  preuves  de  cette  assertion.  VU,  4i8,  433 
etitG,  nott. 

Thraces.  1 ,  30,  183,  338  et  329.  Leur  guerre 
contre  Erechthée,  Roi  d'Athènes.  455  et  454.  Subju- 
gués par  Darius;  teroient  très-puissans  s'ils  étoicnt 
unis.  3  et  suiv.  Gémisseal  sur  le  sort  des  enfaiu 
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nouveaux  nés  et  félicitent  les  morts.  5.  CesL  itjt 
honneur  pour  les  femmes  d'être  immolées  sur  le 
tombeau  deleuramari3.i&(<:I.  et suiv.  Vendent  leui-s 
enfans  ;  leur  indifférence  sur  la  conduite  de  leurs 
filles,  tandis  qu'ils  gardent  étroitement  leur;»  fem- 
mes^ ne  connoissent  que  l'oisiveté,  la  guerre  et  le 
pillage  ;  leur  religion  ;  funérailles  des  riches.  IV,  4. 
Font  partie  de  l'armée  de  Xerxis  j  leur  habillement 
et  leur  ai'mure.  V,  55. 

TURA8TBULB,  Tyran  de  Milet;  avis  qu'il  reçoit 
de  Périandre,  Tyran  deCorinihe.  I,  j4;  VII,  533. 
Ruse  qu'il  imagine  pour  laire  croire  que  les  Mile* 
siens  ne  manquoient  pas  de  blé.  i5,  16,  307,  55a 
el  533.  Conseil  énigmalique  qu'il  fait  donner  à  Pé- 
riandre par  son  envoyé.  IV,  68  et  suiv.  Tarquin, 
celui-U  même  qui  fut  chassé  de  Rome,  donna-à  son 
£l8  un  pareil  conseil  éoîgmatique.  foyez  Titb- 
Livfi,  UË.  I,  $.  Liv. 

Thrasybule,  frère  d'Hiéron;  courte  durée  de 
son  règne.  VII,  457,  Son  espnlsion  par  les  Syra- 
cusains.  ihiâ. 

THRÔNE.EtoitchezlesGrecs  un  fauteuil  ou  siège 
à  bras  un  peu  élevé  avec  un  marche-pied.  I,  192. 

Tuucydioes,  cité  sur  le  nom  d'Hellade,  donné 
à  la  Grèce  par  Hérodote  el  par  lui.  I,  178.  Se  trompe 
sur  le  nom  du  fils  qui  succéda  à  Pisistrate.  387. 
S'accorde  avec  Hérodote  sur  la  purification  de  l'île  de 
Délos.  398.  Différence  entre Xénophon  et  lui  sur  les 
subdivisions  militaires  de  Sparte.  307  et  Soo.  Son 
Scholiaste  cité.  398.  Cité  sur  un  premier  établisse- 
ment dans  la  Cadméide,  avant  la  guerre  de  Troie. 
439.  Nous  met  en  état  de  oonnoître  le  temps  de  la 
fondation  de  Marseille  par  les  PIiocéens.465,  Ce  qu'il 
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cbt  de  Texpulsiott  ie»  Cariens  par  Mînos,  a  moins 
de  poida  que  le  récit  d'Hérodote,  é/i.  Aroit  poDC 
biwïeul  materoel  an  Roi  de  Thrace>  IV^  399.  Soi- 
Toit  en  chronologie  les  mime*  principes  qu'HiSro- 
dote.  VII ,  6.  S'accorde  avec  lui  et  l'aatenr  de  la  vis 
d'Homire  lur  le  temps  de  la  prise  de  Troie.  g6 ,  36a 
et  364.  Son  témoignage  préférable  à  celai  deDiodore 
de  Sicile  sar  ane  guerre  entre  le*  Perses  et  les  Egyp- 
tiens. io3.  Son  sentiment  sur  l'époque  du  retour  des 
Héraclides  dans  le  Péloponnèse,  conforme  &  celui 
des  meilleurs  chronologisles  anciens.  563  et  364. 
Son  exactitude  louée  à  l'occasion  de  l'époque  de  la 
seconde  Colonie  loniène.  43i.  Guide  moins  sûr  que 
Denys  dlialicamasse  sur  l'époqne  de  la  migration 
des  Siculet  en  Sicanie.  446.  Moti&  ponr  le  préférer 
àDiodorede  Sicile  snr  le  temps  de  la  fondation  de 
Hégares  en  Sicile.  46i.  Fixe  trop  tard  d'environ 
trois  siècles  la  fondation  de  Zancle.  46a.  Moyen 
qu'il  fournit  ponr  déterminer  la  durée  de  la  Ty- 
rannie d'Hippias.  548.  F'oyez  ScuoiA^BT^i. 

Thukmosis  ,  Roi  d'Egypte  et  fils  d'Alisphragmu- 
thosis ,  selon  Manéthon  ;  qne  faut-il  croire  de  l'ar- 
mée de  quatre  cent  quatre-vingt  mille  hommes 
qa'il  leva  pour  &ire  le  siège  d'Avaris.  VU,  53 
et  34. 

Tbtia,  fille  de  Céphisse;  les  Delphiens  lui  éri' 
gent  un  autel  et  lui  offiivnt  des  sacrifices.  V,  ia6. 
Prêtresse  de  Bacchus,  célèbre  la  première  des  Or- 
gies en  rhonnenr  de  ce  Dien  ;  d'où  vient  le  nom  dtt 
Thyiades.  4o3. 

Thymstès,  Roi  d'Athènes;  refuse  un  combat 
particulier  avec  le  Roi  des  Béotiens,  et  est  privé 
de  la  ponronne,  Vil,  3^4  et  335.  Avoit  succédée 
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Aphidas,  «m  frère  ;  dorée  de  son  règne.  396  ,  383 
et  384. 

TaTNiBKS  et  Bn-BTHiBif 8.  Les  Thraces  de  rAtie 
subjugués  p«-  Crésaa.  I,  ao  et  183.  Discuscion  sar 
cette  dénomioation.  338  et  asg. 

Thtbâb  ,  canton  de  l'Argolide ,  nsarpé  par  les 
Lacédémonwns;  gaerre  à  ce  sujet.  1, 6S ,  66  et  344, 
'  Tht8,  Roi  dea  Faplilagonieiu  -y  sa  somptuosité. 
I,  361. 

TiASB,  ornament  de  tète  des  Perses.  IV,  Ss  et  338. 

TiBAHÉNiEHs,  peuples  de  l'Asie,  sujets  du  Roi 
des  Perses.  V,  56.  Leurs  armes  étoient  les  mêmes 
que  oelles'des  Hosches-  ibid. 

T10BANE8 ,  de  la  maison  des  Aohéménides,  Gé- 
néi-al  des  Mèdes.  V,  5o.  Le  plus  grand  et  le  pins 
beau  de  tous  les  Perses,  commande  l'armée  laissée 
à  Mycale  par  Xerxès.  VI,  72.  Périt  les  armés  à  la 
main.  77. 

TiHAKÉTiÈ,  Tune  des  Prêtresses  des  Dodonéens. 
U,48. 

TiMASiTHiE,  de  Delphes,  mis  i  mort  dans  les 
prisons  d'Alhèçes  ,  pour  avoir  soutenu  le  parti 
d'Isagoras.  ÏV,  9o.  Il  s'étoit  rendu  célèbre  par  plu- 
sieurs Ticloires  remportées  aux  jeux  Olympiques 
et  Pytbique»,  et  par  plusieurs  actions  guerrières. 
334. 

TiiiâB,  Historien  Grec,  cité  sur  un  usage  des 
Tyrrhéniens.  1,  191.  Son  témoignage  sur  des  ba- 
teaux revêlBs  de  peaux,  usage  des  anciens  Bretons. 
517.  Raconte  qu'en  Sardaigne  les  enfans  assom- 
ment leura  pères  lorsqu'ils  ont  passé  soixante- 
dix  ans.  558.  En  quel  temps  fleurissoit-il.  VU, 
370.  Temps  où  il  place  la  prise  de  Troie.  ibId.  et 
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371.  Son  nom  rétabli  dans  an  texte  de  Censorin, 
par  Boirin  l'ainé.  i&id.  Cité  sor  l'époque  de  la  fon- 
dation de  Mai^IIe.  458.  Son  exactitude  louée. 
ibid.  et  439.  Se  trompe  sar  la  fondation  de  Ck)rcyre. 
443. 

TniËB,  Sophiste,  auteur  d'un  Lexique  des  termes 
de  Platon ,  dont  M.  Rohoken  a  publié  deux  édi- 
tionti.  I,  306.  Parle  des  Agathoerges,  quoique  ce 
terme  ne  soit  pas  dans  Platon.  339.  Mais  M.  Rohn- 
l:ea  observe  qu'il  s'est  glissé  dans  ce  Lexique  des 
gloses  étrangères,  ibid.  Explication  qn'il  donne  du 
mot  W^f-f'  36i. 

TiMÉGÊHio  AS ,  de  Thèbes ,  fils  d'Herpjb  ;  sage  con- 
seil qu'il  donne  i  Mardonias-VI,  3i.  Aime  mieux 
•e  livrer  aux  Grecs  que  d'être  cause  de  la  destrac- 
tion de  sa  patrie }  il  est  mis  à  mort.  64  et  euiv. 

T1MÉ8IA8 ,  de  ClaBomèoes ,  premier  fondateur 
d'Abdères;  honneurs  que  les  Téïens  de  cette  ville 
lui  rendoient  du  temps  d'Hérodote.  I,  i35.  Parti- 
cularités sur  sa  vie.  470.  En  quel  temps  fonda 
Abdères.VII,44o. 

TiMNÉs,  tuteur  d'Arîapithès.  III,  178. 

TiMO,  Prêtresse  des  Dienx  infernaux  i  Faros;  sert 
de  guide  à  Miltiades,  à  qui  elle  vent  livrer  la  villa. 
181.  L'oracle  de  Delphes  la  déclare  innocente.  183. 

TmODÈMB  d'Aphidnes }  sa  rage  jalouse  contre 
Tbémistocles.  V,  344. 

TiHON,  fils  d'AndrobuIe,  citojen  distingué  de 
Delphes}  bon  conseil  qu'il  donne  aux  Athéniens 
qui  consultèrent  l'Oracle  sur  le  sort  de  la  Grèce. 
V,  94  el  36i. 

TiMONAX ,  fils  deTimagoras,  Officier  de  la  flotte 
de  !?(erxèSf  V,  65. 

TlMOSTHÈNES, 
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TlMOSTHËNES.  Temps  de  son  Archoatat.  VU, 
453  el  455. 

TiHOTUÉE ,  habilfl  mafiicien  ;  il  ne  jouoit  pns 
deraot  Alexandre  des  airs  de  flûte  efféminés,  mais 
le  nome  orthien  ,  dont  la  modulation  élevée  et 
le  rhythme  plein  de  vivacité  étoient  propres  à  ani- 
mer les  combattans.  1 ,  3i3. 

TiMOTHÊE,  fils  de  Conon,  un  des  plus  grands 
Généraux  qu'eur«it  les  Alliéni0Ds.yi,  456etsuîv. 

TiHOXÈHB,  Stratège  des  Scionéens,  enlreprend 
de  livrer  Potîdée  aax  Perses;  comment  correspond 
avec  Artabaze;  sa  conspiration  est  découverte.  V, 
346. 

TiHiOATEs,  Roi  d'Arménie  j  mot  de  Pline  à  son 
sujet.  I,  433. 

TiSAXÈNB,  fils  d'Antiochus,  Devin  des  Grecs, 
à  Platées;  sa  famille;  comment  se  fit.  admettre  au 
nombre  des  citoyens  de  Lacédémone.  VI,  27  et 
sniv.  Comment  s'accomplit  l'Oi-acle  (jui  lui  aroit 
prédit  la  victoire  dans  cinq  grands  combats,  ag. 

TlSAHÈME,  Roi  de  Thèbes  en  Béotie,  succède  à 
Thersandre  son  père  aous  la  tutelle  de  Pénélée.  VII, 
333. 

TisAMÉNUs  ,  fils  d'Orestes  ,  élu  Roi  par  les 
Achéens,  malgré  les  Ioniens.  Vil,  439.  Sesdeecen- 
daos  lui  succèdent  ;  jusqu'à  quelle  époque,  ibiâ. 

T1TAGU8  découvre  anx  Tyndarides  l'a^yle  d'Hé- 
lène enlevée  par  Thésée.  VI,  56.  Donne  son  nom  k 
la  bourgade  Titacides,  dans  l'Attique.  137. 

Titans.  F'oyes  Géants. 

TiTHÈE.  Ployez  HARMAXITUBis. 
TlTORMUS,  fameux  par  sa  force  extraordinaire. 
IV,i76.DispatedevoracitéàMilondeCrotone.475. 
JomelX.  Bbbb 
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Ti^POLÈHB ,  fila  d'Hercalea  ;  temps  où  l'on  pré- 
aume  qu'il  est  né,  et  quel  âge  il  poavoit  aroir  lors- 
qu'il se  trouva  au  siège  de  Troie.  VU,  348.  Seaex- 
péditîoua  après  la  mort  de  son  père,  et  colonie  qu'il 
_  conduit  à  Rhodes.  349.  Où  se  retire-t-il  après  la 
mort  d'Hyllusavec  les  autres  fila  et  pelils-filsd'Hei-- 
cules.  4i4.  Villes  qu'il  a  fondées  dans  l'île  Ae  Rhv- 
des,  et  secours  qu'il  donne  à  Agameomon  pendant 
le  siège  de  Troie,  ibid.  Temps  de  son  passage  à 
Argos,  et  celui  où  il  fooda  les  Tilles  dont  il  s'agit. 
4i5. 

Tholua,  montagne  de  Lydie.  I,  68.  Son  or.  77. 
Le  Pactole  en  détache  des  paillettes  d'or.  ièid. 

eNHTOS.  Sens  particulier  de  ce  moL  I ,  SSg. 

Tombeau  de  Cyrus  ;  où  il  étoit  placé ,  et  sa  dea- 
cription.  I,  554.  Celui  delà  fille  de  Mycérinue  dans 
une  génisse  de  bois  doré.  II,  107.  Celai  d'Hellé,  fille 
d'Athamas.  V,48. 

ToiiBBA.tJX  des  Ethiopiens,  transparens.  IH ,  3i. 

T0HTBI8 ,  Reine  des  Massag^tes  ;  Cycua  lai  en- 
rôle des  Ambassadeurs ,  sous  prétexte  de  la  recher- 
cher en  mariage ,  et  sac  la  défiance  que  montré 
cette  Reine,  il  marche  ouvertement  contre  «lie. 
I,  i64.  Ce  qu'elle  fait  propeser  i  ce  Prince,  campé 
sur  le  bord  de  l'Âraxes.  i65.  Bataille  qu'elle  Ini 
livre  pour  venger  son  fils.  170.  Foyejt  S?AltGA- 
vlTbs.  Sa  conduite  enveta  le  cadavre  de  Cyrus. 
171.  ConuBcnt  elle  punit  ce  Prince,  selon  Diodore 
de  Sicile.  5aâ.  Nommée  Reine  des  Scythes  par  U 
même  Historien.  528  et  5^ 

ToKNEREB  (le)  détruit  le  palais  de  Scylès  à  Bo- 
rysthènes.  III,  181  et  497.  Fait  périr,  au  pied  du 
mont  Ida,  beaucoup  de  mondée  J armée  de  Xci* 
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xàs,  Yt  58.  Tombe  sur  les  barbares  qui  vouloienL 
s'approcher  ia  temple  de  MinerTe  Pronœa.  186. 

Torches  a^rvoient  de  signaux  aux  anciens  pour 
faire  parvenir  en  peu  de  temps  une  nouvelle  im- 
porUntfr.  VI,  93* 

TorfFjEUS  (Th.  ),  auteur  d'une  histoire  de  Nor- 
vège. IV,  196. 

TOBREIIUZZ&  (  M-  le  Friace  de  )  a  feit  un  excel- 
lent onrrage  sur  les  anciennes  inscriptions  de  la 
Sicile  et  des  iles  voisines.  I,  43o.  '  * 

Tortue  ,  machine  de  guerre  de  l'inveDlioa  d'Ar- 
lémon  de  Clazomènes.  VII,  65g. 

TotiP  (M'),  Anglois,  l'un  des  plus  ingénieux  et 
des  plus  savans  critiques  qu'il  y  ait  eu  en  Europe. 
Fait  une  coi'ceclion  sur  Hérodote,  qui  me  paroit 
heureuse.  I,  336.  En  explique  très-bien  un  passage. 
545.  Publie  une  épigramme  de  Dioscorides,qui  étoit 
alors  inédite,  sur  la  victoire  d'Olhryades.  348  et  349. 
Donne  une  bonne  explication  du  mot  vfiiîjKot.  4o5. 
Fait  une  correction  ingénieuse,  dont  cependant  on 
peut  se  passer.  479  et  48o.  Donne  une  bonne  expli- 
cation des  détours  de  TEuphrates.  497,  Expliqua 
bien  un  passage  d'Hérodote.  II ,  395.  Fait  une  cor- 
rection sur  Hérodote.  391.  M.  Coray  en  propose  une 
antre  qui  ne  me  parott  pas  admissible,  ibid.  et  393. 
Celle  de  M.  Toup  me  paroH  mériter  la  préférence. 
ibid.  Explique  bien  un  passage  de  notre  Historien. 
494.  Donne  une  bonne  explication  dn  mot  9vfvii€trtt. 
53iet55a.  note.  Rapporta,  au  sujet  d'un  mot  rare, 
an  vers  de  IMoclès ,  Poète  comique ,  où  il  se  trouve, 
et  Â  l'occasion  de  ce  mot,  il  corrige  ce  vers.  54i.  A 
rétabli  l'ancienne  leçon  d'Hérodote.  III,  Soi .  Donna 
une  explioalion  douteuse  du  terne  UvKut.  535.  Fait 
Bbbb  3 


ihvGoogle 


564  TABLE 

nnfl  correctioQ  Iieareuse  d'un  passage  d'Hérodole. 
395.  Interprèle  bien  un  terme  d'Hérodote,  égj.  - 
Explique  un  passage  de  l'Anlhologie  de  Constantin 
Céphalas.  II,  568.  Publie  une  excellente  édition  de 
Longin.  IV,  5Uo.  Explique  très-bien  la  difierence 
qu'il  y  a  entre  ■wtrrti^ii^tvf  i.Tn^ôiuf»t  et  tii-rt 
^tty^jAtir  i'TtS'iiitrat.  436.  Autre  bonne  explication 
du  même.  43;.  Donne  la  préférence  à  une  explica- 
tion de  Grooovius.  V,  371.  Publie  d'une  manière 
'correcte  une  inscription  de  Théodore.  3i4.  Lettre 
savante  du  même  sur  une  Idylle  de  Théocrile  dans 
le  second  volume  de  l'édition  d'Oxford.  554.  Frag- 
ment d'un  Poète  ancien  qu'il  a  bien  corrigé.  5oi. 
Fait  sur  Hérodote  une  correction  qui  se  retrouve 
dans  no  manuscrit  de  la  Bibliothèque  du  Roi.  5i5. 
Approuve  nue  correction  de  Gronovîos.  VI,  110. 

T0UR.VEFORT.  A  eu  ipon  au 

snjetdulacTrochoïdec  tt.  Nous 

apprend  qu'on  sait  à  p  lient  les 

anciennes  mines  d'or  ei  Mphnoa. 

111,399.  Mais  que  le  plomb  y  est  excellent  et  appro- 
che beaucoup  de  l'étain.  SaS.  Assure  que  les  monts 
Tallœens  en  Crète  étoient  près  de  Mélidoni;  mais 
l'inscription  qu  : 

moindre  idée  de  > 

description  du 
prend  que  les  P 
tation  d'hommi 

Grecs  des  lies  '  1 

de  leurs  dîGTérei 

rence  aux  Marbres  d'Italie  sur  ceux  de  Grèce.  378. 
Trouve  à  la  fin  de  Décembre  les  tulipes  et  les  re- 
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noocoles  en  fleur  dans  les  campagnes  anx  enviroos 
de  Constantinople»  V,  546, 

TouRNEMiNB  (le  Père).  Attaqoe,  sans  aucune 
preure,  uoe  correction  certaiue  d'Hadrien  Reland 
d'un  passage  d'Hérodote,  yn,  116.  Adopte  en  partie 
le  sentiment  du  Père  Foussines  sur  Darius  Mède. 
175.  Pense  à  tort  qne  Darius  Mède  est  le  même 
qu'Astyages  et  qne  le  Prince  nommé  Assuéms  dana 
l'Ecriture  Sainte,  ibïd. 

TouRNON  (Cardinal  de).  Atteste  aroir  été  témoin 
que  le  petit  poisson  à  coquille,  nommé  Itémom, 
arrête  un  vaisseau  dans  sa  marche.  III,  Sig. 

Traitas  de  faix  entre  les  Lydiens  et  les  Mèdes; 
quels  en  furent  les  médiateurs.  1, 5S.  Assurés  par  na 
mariage.  59.  Cérémonies  qu'ils  observent,  etc.  îbid. 
—  De  Crésus  avec  Amasis  et  les  Babyloniens.  61. 
Manière  dont  les  Arabes  les  font.  III ,  6.  Entre 
Amasis  et  Folycrates.  55.  Manière  dont  les  Scythea 
les  font.  173.  Perfidie  des  Perses  avec  les  Barcéens. 
359. 

Traita  de  partage  d»  Péloponnèse  entre  les  Hé- 
raclides;  l'original  de  ce  Traité  produit  au  Sénat  de 
Rome  sous  Tibère.  VII,  48o  et  48i. 

Transmigrations,  en  usage  chez  les  Perses  et 
les  Assyriens.  IV,  92,  577. 

Trauses  ,  peuples  de  la  Thrace}  leurs  usages  re- 
lativement aux  morts  et  aux  enfans  nouveaux-nés. 
IV,  3.  Hésycbius  prétend  que  c'est  une  nation  Scy'- 
ihe.  VIII ,  578.  Etienne  de  Bysance  assure  aussi 
ridiculement  que  c'est  le  même  peuple  que  les  Aga- 
thyrses.  ibïd,  Tîie-Ijive  est  le  seul  auteur  qui  nous 
ait  donné  des  renseîgnemens,  au  moyeu  desquels 
en  peut  le  placer.  579  et  58o. 
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TaEMBLBHRMfi  DB  TBiLKB  trës-rarei  tn  Seytbiet 
y  sont  regardé»  comme  des  prodige*.  III,  i47(  V,  85. 
En  ThesMlie,  sert  i  faire  éeoaler  les  eaax  qui  coa- 
TFoient  cette  contrée.  VII ,  aig  et  aso.  Détails  i  es 
■ujel.  SifietSi?. 

TaÈviBD.  11  y  en  avoît  de  deax  êotit*  ches  les 
Grecsi  I,  363.  Celui  dont  il  est  plot  communément 
parlé,  étoit  un  Taae  A  trois  pieds,  dans  lequel  on 
mélangeoit  l'ean  arec  le  vin.  ibid.  et  364.  Cette 
sorte  de  trépieds  n'allolt  ^int  sut  le  fen.  ibid.  C'est 
cett*  eipèce  de  trépieds  sur  laqadle  s'aMeyoit  la 
PrëIrMse  de  Delplie»,  lorsqn'^e  readoit  Btè  Om- 
det.  ibid.  Crésus  eu  envoya  an  d'or  i  Apollon 
Tsménien.  76.  Le*  trépieds  étoient  conmaoément 
les  prix  des  vainqueurs  aoK  différens  )eus  de  la 
Grèce.  118,  Il  n'étoit  pas  permis  aux  vainqueurs 
de  les  emporter  chez  eux }  ils  les  laissoietat  dans  le 
temple,  ibid,  et43i.  On  y  gravoit  le  nom  da  vain- 
queur, celai  du  chorège  qui  avût  fait  la  dépense 
des  jeux,  et  celui  de  la  tribu  TÏctoriease.  ibid.  . 
-  TaÈbORiEtLft  du  temple  de  Minerve'  à  Athènes. 
V,  194,  469. 

TaÈaoBS  des  Corinthiens.  1, 11 ,  5^,  199,  soo. 
Des  Clasoméniens.  37.  Où  ils  étoient.  soo,  s65.  Ce 
que  devint  celui  des  Corinthiens  ftprès  la  d«slruo> 
tion  de  la  Tyrannie  i  Corinlhe.  ibid.  et  366.  De 
Rhampsinitet  Singularité  dans  1«  constroclioa  dd 
bâtiment  fait  pour  le  garder.  Il,  96.  De  Sardana» 
pale}comment  volé.  i36,5io.  Public  d',^thënes, 
Tenant  des  mines  de  Lauriom,  et  dont  chaîne  ei- 
toyeu  recevoit  sa  portion.  V,  97. 

Thêzèhiens.  Leurs  premiers  Rois.  V,  356.  Fomv 
Dissent  cinq  vaisseau*,  contre  les  Pprscs  A  rArtéini* 
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sJam.  i65.  Autant  â  Solamine.  189,  Se  dùliogiient 
au  combat  de  Myçalp,  VI,  78. 

Triacadb  ,  sOD8-divi|ion  militairo  initituée  par 
Lycurgue.  I,  49.  Céloit  une  compagnie  de  trente 
hommes  inivant  l'opinioa  commune.  SoS.  C'est 
plmâtuoe  simple  chambrée  pour  les  repas.  Sog,  et 
c'est  l'avis  du  célèbre  ^Oflbélemi,  3io. 

Tribus  d'Athènes,  partagées  de  quatre  en  dix  par 
Clisihènes.IV,44.'Chai)gèrentsouTentdeooms.384> 
TKiâTÂaiDES,  fètes  en  l'honneur  deBacchas.lIJ^ 
ïggetSig. 

Triofas,  fits  de  Pborbas,  un  des  RoU  Iqaphide^. 
Vn,  Si 3.  Fasse  dans  l'île  de  Rhodes  areç  des  Hel- 
lènes où  Dorien«,  et  s'empare  ensuite  du  promoïk- 
toire  de  Carie,  appelé  de  son  nom  Triopiura.  4i3. 
En  que)  temps  et  &  quelle  occasion  peut-on  présu- 
mer qu'il  •«  réfugia,  comme  son  père,  dans  l'ile  dp 
lUiodes.  i&id.  et  4i4. 

TaioPiEH.  Voyei  Atollon. 
Triopique  (temple).  Lieu  d'assemblée  des  Do- 
riens  delà  Fentapole.  I,  118.  D'oùvenoitcenom,  et 
but  des  assemblé^  qu'oji  tenpit  dans  ce  temple.  43i. 
Trippiith  ,  promontoire  de  la  Ooidie.  I,  i4o{ 
VHI,  58u 

Taïf  TOLËV^  Appelé  Sfopaopiut  Juvanù,  parc* 
^u'il  éloit  AlhénieiL,  l'Ai'ique  ayant  été  ancîeane- 
menl  appelée  Mopeç^ÙB»  VII ,  ^3 ,  sfig, 
.  'SMtkli'tMC\plèfi,^ià'h.T\^)mvt.l,  iA4,  £o5.0e 
qu'il retîroit  du  gouvernement  d«  la Babylonie.  i54* 
£toit  vn  des  Généraux  de  l'infantefie  de  Xersès. 
V,  58.  £l<^e  généreux  qu'il  &it  des  Grecs.  180. 

TaiTÉBNS  (ville  des)  en  Aichaïe,  fondée  par  Ccl- 
hida8.I,ii9iVIlI,58i. 
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TR6cBn.VS ,  sorte  d'oiseaa ,  et  le  seul  animal  arec 
lequel  le  crocodile  soit  en  paix,  à  cause  des  servicei 
qu'il  en  reçoit.  II,  S'j.  Description  de  cet  oiseau. 
5i3  et  suir.  M.  Camus  prétend  que  c'est  une  espèce 
de  roitolet.  5i5 ,  et  le  Père  Sicard  assure  que  c'est  le 
saq-saq.  ibid.  Erreur  ridicule  de  Blanchard  au  sujet 
de  la  roideur  des  plumes  de  son  dos  et  de  l'estré- 
mUé  de  ses  ailes,  ibid. 

Troglodytes.  II,  i^S.  L^splus  vJlesde  tous  les 
peuples,  III,  348.  Se  nourrissent  de  toutes  sortes  de 
reptiles  ^  leur  langage  semblable  au  cri  des  chauve- 
soun-*.  4^û. 

T 
selo 
195, 

nen  ' 

Iftgi 
lesl 
539. 
la  n 
pori 
lui*; 
épiq 
que 
de! 
fon^ 
Troi 
457. 
dore 
S'aci 
thèn 
dote 

35o,  35o,  559,  36i-565.  Le  sentiment  d'Eralos- 
ihènes 
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thènes  et  d*ApoItodora  a  fini  par  prévaloir  sar  celui  - 
d'Hérodote.  i?8.  Quelle  peut  en  avoir  été  la  cause. 
365-4o4.  La  guerre  deTroie,  citée  comme  une  épo- 
que fixe  par  d'anciens  Historiens.  344.  Durée  du 
siège  et  des  préparatifs.  55o.  Eusèbe  et  le  Syncelle 
ont  pris  la  date  de  oet  événement  dans  ApoUodore 
et  dans  Eratosthines.  365.  D'après  qaoi  cetuc-ci 
Tont-ils  fixée.  397  ,  347  >  ^7^'  ^"  ^"^^  temps  les 
Marbres  de  Faros  la  placent-ils.  398,  3o5.  Métbode 
erronée  de  lenr  auteur  sur  ce  point.  Ssi  ,  3^0, 
473.  Comment  Eusèbe  anroit  pu  se  rapprother  pour 
cette  date  du  calcul  d'Hérodote.  5o3  et  3o3.  Com- 
bien d'années ,  selon  le  même ,  depuis  le  règne 
d'Inachns  jusqu'à  la  prisé  de  Troie.  Sog  et  5io. 
Temp  où  Denys  d'Halicamaase  place  la  destruc- 
lion  de  cette  ville.  3io,  373  et  3^4.  Suite  par  rap- 
port à  Minos  II ,  des  différens  calculs  d'Hérodote  et 
des  Marbres  sur  cette  époque  de  l'Histoire.  S4i; 
Années  de  cet  événement,  selon  le  Frésideiit  Bou- 
liier  et  selon  Fréret,  et  molifs  de  leurs  opinions  sur 
ce  point.  559 ,  36o  et  56t.  Temps  où  Timée  le  pla- 
çoit.  570  et  S71.  Toutes  les  opinions  sur  cette  épo- 
que peuvent  se  réduire  i  trois.  S77. 
TaoYENS.  N'ont  rien  de  commun  avec  les  Pelas- 

ge».  vn,  375. 

Trompette.  Connue  des  Grecs  par  les  Tyrrhé- 
niens.  Vn,47i. 

Trochoïde  ,  lac  de  Délos }  où.  situé.  II ,  537. 
Erreurs  de  Tonmefort.  538. 

Thophorius.  Son  Oracle  dans  un  antre.  I,  34. 
Son  origine,  et  comment  fut  découvert  par  les  Béo- 
tieas}  cérémonies  préparaloirespour  descendre  dans 
«on  antre;  Cèles  eusonli<»ineur.yj5a4  et  suiv. 
2'omelX.  Ce  ce 
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TaoVFBt  ÂTRAHO^KES.  Le  pays  qut  en  enlre- 
ti«nt  de  permanenleA  Mt  eMlave  ou  le  aéra  bientôt. 
II,  533. 

TbouFEAUX  consacré»  au  Boteil  Aana  l»  trrritoire^ 
d'ApolloDÎe  ;  honneurs  et  récompenses  accordés  à 
leur  gardien.  VI,  68. 

TiTNiQOBS  DB  I.IH,  habillement  des  lonièaes  donné 
aux  Athéniènea  en  punitîond'unnienrtreqae  celles- 
ci  avoient  cemmiB.  IV,  60.  Lear  forme.  557. 

TuBC»!  La  Polygamie  eat  plus  rare  chez  eux  qu'on 
ne  le  croît,  qDfHqiielaloiraDtoriae.n,  SCS. 

Ttchips  ,  armorier  de  Néon-Tîchos ,  cheï  qui 
Homère  fit  ses  premiers  vers.  VI,  167.  Olébrrf  par 
ce  grand  Poète.  180,  195,203. 

TTDBX&Tt  (M.).  Fait  une  bonne  correction  d'mt 
passage  d'Hérodote.  lU,  5&9. 

Ttnbarb,  Roi  de  Sparte,  père  d'Hélène.  H,  87. 
Sa  géaéalojpe.  4i4. 

TïNDABiDBs  (les),  ^oj-e*  Castor  et  Pollux. 

Ttfhoh.  Orus  lui  enleTalacoiironne.il,  iso.  U 
BToit  tué  Osiria  et  avoit  usurpé  le  lr6oe.  489.  Pour- 
«nivi  par  Jupiter,  il  s'enfonça  dans  le  lac  Serbonia. 
m,  5,  368. 

Ttr,  ville  très-ancienne,  colonie  de  Sidoa.  Elle 
éloit  fondée,  se 
ansavantnolre 
du  déluge  unin 
88;VU,i39.  C 
VII,  139  et  »5< 
rejeté  cette  fabt< 
n'enaont  pas  m 

Joseph  est  d'autant  plus  odieuse,  qu'elle  eonlredît 
foimcllement  l'Eci-ilure  Saiute.  i53.  Le  Père  Pétau 
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«t  le  Oieralier  Ma«liftm ont  •aîri  jMepb.  iSa.  Ëtoit 
déjà  une  TÏlle  trè«-forte  i489  ans  avant  notre  'ère , 
comme  cela  est  démmitré  par  l'Ecriture  Sainte,  ibid. 
Cette  date  s'accorde  bien  avec  l'Histoire  deCadnus. 
ibid,  et  i33.  Les  Aanales  de  Tyr,  citées  par  Josfpli, 
sont  on  supposées,  eu  elles  ont  été  rétablies  de  mé- 
moire, n'ayant  pu  ae  conserver  dans  le  sac  ée  celte 
ville  par  Nabgehoéenoior  et  par  Alexandre,  lii  et 
sis. 

TnuH.  Ce  nom  étoit  communément  affeolé  aux 
usurpateurs  et  à  leurs  descendans,  çiuand  mime  il« 
auroient  gouverné  avec  modération,  m,  Sss. 

Ttras,  fleuve  de  Scjthiej  son  cours,  ni,  i6a  et 
aaiv. 

TrRA8TiADA.s  DB  Ct'mb,  découvre  à  Léonidas  le 
complot  d'Ephialies.  y,  ia/. 

Ttkibvs.  Regardés  comme  les  inveatears  de  la 
uavigfitîon.  V,  4ii. 

Tyro  ,  fille  de  Salmonée  et  d'Âlcidice  «a  pre- 
mière femme;  sa  passion  pour  le  fleuve  Euipée. 
VII ,  x88. 

TrR.EHÊNiBi(8.  Nom  adopté  par  la  colonie  de 
Lydiens  conduite  en  Ombrie  par  Tyrrhéaus.  1,  8e, 
377  et  378.  Se  réunissent  aux  Carûiagiaoîs  contre 
les  Phocéens  établis  dans  l'île  de  Cyme.  i33,  465 
note  395,  468.  Ijeur  &çon  de  penser  sur  la  nudité 
des  femmes.  I,  igt. 

Tyrrhênvc,  fils  d'Atjs ,  Roi  de  Lydie,  conduit 
uue  colonie  Lydîèue  dans  le  payi  apprié  de  son 
nom  Tyrrhénie.  I,  79,  80^  375. 

Ttkwhitt  (M.),  savant  «t  ingénieux  Qrili<[ue 
Aogtois,  célèbre  par  plusieurs  ouvrages,  et  entre 
Cccc  3 
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ButreB  par  ane  excellente  édition,  de  la  Foéliqnc 
d'Ariitote,  publiée  à  Oxford  après  sa  mort  par  la 
soins  du  savant  M.  Burgess  ;  a  pnblié  un  Fragment 
deSophocIes  inconnu  i  M-  Brunck.  III,  54i.  Ap- 
prouve et  explique  une  correction  de  GronoTÎoi, 
qu'approuvoit  aussi  le  lavant  Toup.  VI,  no. 

TzETzàa,  Grammairien  Grec;  ses  Scholîet  sur 
Lycopfaron  aident  A  corriger  nn  texte  du  Diction- 
naire Historique  d'Eudocie.  VU ,  SaS.  A  quel  âge 
Fytliagoremourut-il}  selon  ce  Grammairien.  £53. 


Vai 
étoien 

180,4 


seaux. 
Vieux 
maux 
Vaîssi 
en  pis 
seaux 
Vaisu 
furenl 
ledBa 
Corio 
par  Ti 
pas  de 
leurs! 
qnelqi 
Trois 
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aprte  le  «ombat  de  StLamine.  aia,  5i6.  Sorte  de 
TaÏMeaa  long  appelé  Cercore.  335. 

Valckenabr  (H<)  f  TuD  des  plus  savans  hommei» 
du  dernier  liiole. I,  178,  193,  336,519,  '^^»  ^3^* 
Son  sentiment  paCtionlïer  sur  les  Tkéophaaies.  366. 
Correction  heureuse  qu'il  fait  ù  nn  passage  d'Athé- 
née. 388.  Erreurs  de»  copistes  qu'il  a  relevées  dans 
Hérodote,  sgs  ,  587  ,  4io  ,  44g.  Ses  notes  snr  les 
Phéoiciènoa  d'ËurIpîdes.  334.  Son  idée  sur  la  pénîn-^ 
suie  de  Byliaosie;  observation  i  ce  sujet.  4^9.  S^ 
correction  sur  un  passage  delà  seconde  centurie  de 
Zéaobiust  iti^.  Fait  sur  Hérodote  une  conjecture 
qui  p&rolt  juste.  lE,  18&.  Regarde  comme  une  &ble' 
ce  que  raconte  Hérodote  au  sujet  des  pourceaux 
qua  les  Egyptiens  lâchoîent  dans  leurs  champs  ^ 
tout  de  suite  après  les  semailles,  afin  d'enfoncer  le 
grain.  193.  Fait  une  très-bonne  remarque.  333. 
Correction  ingénieused'unpassaged'Hérodote.3oi. 
Leçoaderéditioad'Aldeqa'ilapprouve.  347.  Chan- 
gement léger  et  très -heureux  qu'il  iait  an  texte 
d'Hérodote.  453<  Explique  très-bien  on  passage  da 
même  auteur.  463.  Observe  très-bien  que  les  Grecs 
né  meltent  jamais  «r  devant  les  noms  de  villes,  de 
provinces.  464.  EUt  le  premier  qui  ait  bien  expliqua 
le  terme  irvytr^ifit*  466.  Fait  an  grand  nombre  de 
remarqaéscritiqnes,qu'ilseroittroplongdespécifiér. 
-  y^iÈRB  Mâx^mk.  Son  témoignage  sur  le  temple 
de  Vénus  à  Sicca-Veneria.  I,  537.  i 

- . Valla  (  Laurent).  Sa  traduction  latine  d'Héro- 
dote, citée  el  redressée.  1, 187,  193,  igS,  198,  232', 
364,544, 4i5,45o,  ,     .       . 

Valluh  ,  employé  pour  Vaannm  par  les  Latins 
i  l'imitation  Aéê  Grecs.  I^  343. 
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V&Lon(M.de),âel'Acad^iedesBslIes-Lettna; 
n'a  pas  tout-à-fait  saisi  le  s«tiB  d'Hérodote.  I,  201. 
Prouve  que  le  terdie  de  J^iâaKiAtry  maitn,  n'ot 
j»8  telleaeat  bffigct^  aDiPoèlel^  qu'il  «e  je  dise 
«asei  dea  MtuicieDs.  %\i.  Parle  de  la  Tribn  Ché- 
siène  àSamoa.  III,  293.  Observe  que  le  iaot  rtï>-«f  » 


VEiLlicB  usa  FiT98  elles  les  anciens,  m,  178* 
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Elhs  cointtMafoianl  probablemeat  k  rentrée  de  la 
nuit.  4g6. 

Velleius-Faterculus.  Son  sentiment  sur  Vépof 
que  de  la  foodatioti  â/t  Curibager.  VII,  i36,  tSg. 
Défendu  contra  M-  GosMlliiiw  ikid.  et  léo,  iÀ%.  Dorée 
iju'il  4onne  à  l'empin  d'Aa^rie.  i4i  et  1.45.  Point 
fixe  de  son  Histoire,  et  passage  impeslant  sor  Tépof 
qae  d«  la  liberté  âe»Mèdes.  i5&et  i5^  Snitla  sen- 
timent  d'Apollodore  ^  d'Eratostbines  et  da  Thacj- 
dides  auK  l'époque  du  retour  des  Héfaclides  dans  le 
PélopooDèse.  564.  Inlerratle  qu'il  melloit  ealre  la 
première  (Mympiade  el  la  prise  de  Troie.  5^7,  Sert 
à  appuyer  le  témoignage  de  Straben ,  contre  Vofi- 
nion  dePausaoîas,  sur  le  temps  où  les  Doriens  priè- 
rent Mégarcs.  4i6. 

Vents.  Ne  sont  pas  la  seule  et  unique  cause  da 
dêbordemeut  du  NÏL  II,  17 ,  aoS.  Il  ne  souffle  pas 
de  Tents  froids  dans  la  Libye  supérieure.  19.  Autel 
érigé  aux  Vents  par  les  Grecs.  V,  1 36.  Division  des 
vents  et  leurs  noms  clies  les  Anciens,  éoj  et  suiv.  ' 

VÉNUS  ,  Déesse  ;  Uranie  ou  Céleste;  pillage  de 
son  temi^cd'Âsralon;  et  A. cette  occasion,  mention 
de  deux  autres  de  ses  temples.  I,  87,  537.  D'où  son 
cuhè  étoit  vena  en  Perse;  sea  noms  cbes  les  Perses 
et  les  Arabes.  109.S1H1  templeàAtarbéchis.U,  55. 

\inVB  l'étrangère.  II,  87.  Vénns  parmi  les  ro- 
seaux, ou  Vénoa  dans  les  marars.  VT,  j  ja. 

VÉMDS-Uhavib  ou  CâLtsiB.  Son  teqiple  dans 
l'Attique  ï  où  et  par  qni  élévv.  VU,  37s  et  tOo, 

Vekhbtk  (Id.)  fait  sur  Diodore  de  Sicile  une 
correction  qui  ne  paroit  pas  juste.  III ,  Sag.  note. 

Vbruinb.  Peuples  qui  en  maogâut.  III  ^  t^g, 
34o,53oet55t. 
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Veru  poshle,  ûiU  k  mettre  en  oeuvre,  cites 
les  Ethiopîetu,  qui  es  faisoient  dea  colonnes.  III, 
31 4  390. 

Vbsta.  Le  Frytanée  d'Athènes,  et  en  général 
toos  lei  PrjrUnée*  de  la  Grèce ,  loi  éioient  codm- 
oréi.  I,  44i  et  443.  A  Naucratis  on  oélëbroît  la 
naiasaDce  de  Veata  Prytanitû.  445. 

Vkstjllbs.  Manière  dont  elles  préparoîent  la 
farine  d'orge  ponr  le»  libations.  I,  457  et' 458. 

ViCTiKES.  Cérémonies  des  Perses  ponr  les  im> 
moler.  1, 109,  4i4.  Les  Egyptiens  pauvres  ofiroient 
des  victimes  de  pâte.  II ,  43 ,  369.  Cérémonies  pré- 
paratoires en  nsaga  ches  les  Grecs,  avant  de  les 
immoler.l,  139,  456j  ill,  48i,  5i5. 

Vie  DBS  HoHMBB  (  le  plas  long  terme  de  \a), 
selon  OavîdetSolon.  I,  34.  Développement  du  cal- 
cul de  Selon  sur  la  durée  de  la  vie  humaine.  345.  - 

Vieillards.  Les  Massagètes  les  immolent  et  les 
mangent  ;  regardent  comme  un  mathear  de  mourir 
de  maladie  et  d'être  enterré.  1, 173 ,  558. 

Vieillesse.  Quel  étoit  son  sort  ches  d'anciens 
peuples  barbares.  53f  et  538.  Ce  qn'il  est  encore 
dans  le  royaume  d'Aracan.  îbitL 

ViBHiïBS  (les  filles)  sont  vendues  à  l'enchère  i 
Babylone,  i  condition  que  racqnéreur  les  épouserai 
l'argent  des  belles  étoit  donné  k  ceux  qui  épousoîent 
les  laides.  I,  t58,  5ig.  Les  Libyens  scnit  les  seuls 
peuples  qui  présentent  leurs  filles  an  Roi ,  lors- 
qu'elles vont  se  marier.  IH,  34o.  Chez  les  Machlyes, 
1m  filles,  partagées  en  deux  troupes,  se  battent  i 
coups  de  bâtons  et  de  pierres  i  la  fête  de  Minerve  t 
celles  qui  sont  tuées  passent  pour  de  Faosses  vierges. 
345. 

VioBR 
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VioBB  (le  Pire),  BBTant  Jésuile^ses  Ittioltsmes 
de  la  langue  grecque.I,  198,  347,  498;  II,  18g, 
370,543îIV,  2o5. 

Vigne  ,  est  née  de  la  terre  et  da  sang  des  Dieux , 
Buirant  les  Egyptiens.  II ,  5io<  D'or  et  plane  d'or 
donnés  à  Darius.  V,  38,  393. 

Ville  dos  Crocodiles  ou  Arsinoë.  II,  laS ,  494. 

Villes  rehaussées  poor  les  mettre  à  l'abri  de 
l'inondation.  II,  li4>  467.  Il  7  en  avoit  vingt 
mille,  bien  bâties  et  bien  peuplées  en  Egypte,  du 
temps  d'Amasis.  i46,  543.  Etoicnt  communément 
appelées  par  les  Anciens  du  nom  du  fleuve  sur 
lequel  elles  étoient  situées.  III,  474.  fo_^es  Dieux. 

ViLLOisoN  (  M.  d'Ansse  de).  Savant  profond  dans 
la  connoîssance  de  la  langue  grecque,  a  publié  de 
longs  esirails  de  la  Rhodonie  de  Macarius.  I,  35o. 
Sa  lettre  au  sujet  du  Digamma.  46g.  note.  A  publié 
des  fragmensd'un  lexique  manuscrit  de  Fhilémon. 
Il,  3o3  ;  m,  546.  Me  paroit  étonné,  avec  raison , 
qu'Homère  ait  eu  connoîssance  de  la  cause  de  ta 
crue  des  eaux  du  Nil ,  cause  qu'ont  ignorée  la  plu- 
part des  écrivains  postérieurs.  308.  Me  communique 
une  observation  deSonnini,  qui  prétend  qu'il  n'y  a 
ni  loups,  ni  renards  en  Egypte.  3o6.  Fait  une  re- 
marque curieuse  sur  le  secret  qu'ont  les  Orientaux 
de  charmer  les  serpens.  556.  Propose  sur  Hérodote 
une  correction  qui  ne  me  paroit  pas  admissible.  V, 
485. 

Vin  (le).  Les  Perses  y  sont  fort  adonnés.  1, 111, 

4ig.  De  palmier;  servoit  anx  embaumemens  en 

Egypte.  II,  67.  Boisson  ordinaire  des  Orientaux. 

lH,s85. 

Vincent  (M.  le  Docteur),  Anglois,  savant  au-* 

Tome  IX.  Dddd 
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tear  du  Voyage  de  Néarque,  assara  que  Illyphaats 
se  nomme  A  préaeDt  B^h  ou  BUh.  VI ,  574;  VIJi, 
365.  Doit  être  coDsullé  sai-  les  losulaii-es  de  la  mer 
Erythrée.  VIII,  376.  Asaui-e  qoe  le*  Oalieiu  «ont 
les  mèmet  qae  lea  A«:iac8.  4oo.  Pense,  ainsi  qoe 
MM.  d'An  ville  et  Renaell,  qa'ua  lieu,  nommé  Pasa 
oa  Fasa,  occupe  remplacemrat  de  l'anciemie  ville 
de  Fasargades.  436.  Nomme  Endian  la  rÎTiire 
qu'Ârrien  appelle  Aro«s  et  Strabon  Oroalis.  53i. 
Donne  les  différentes  manières  d'écrire  le  Khaosi»- 
Ua.  ibid.  Inculpe  HérodoLe.  633.  JostiScation  de 
cet  Historien.  523.  A  éclairci  la  gét^raphie  des  pays 
parcoori»  [ 

VlF^EBS. 

90,574. 

V18COHT 
de  la  langu 
qaairea  de 
deuxZodia 

Voie  sac 
111,395. 

Voix  délibérative  dans  les  assemblées  ;  les  Rois 
de  Lacédémone  avoieat  deux  voix,  saju  comptée  la 
leur.  IV,  137, 

Volcans.  Il 
Historien  n'en 
II,  167  et  sair, 

VOLNET  (M 

Voltaire  ( 
afaitunétrani 
fhéuiciens  ne 

Rouge  s'établir  sur  ceux  de  la  Méditerranée.  I,  175 
el  177.  Attribue  à  Hérodote  an  coate,  quoique  cet 
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Historien  dise  positivement  qu'il  ne  rapporte  qn'nae 
tradition  populaire.  3i3.  Fait  dire  &  Hérodote,  euf 
lea  Lydiens,  des  choses  que  c«t  Historien  anroit 
désaTouées.  576.  Confond  les  prêtres  des  Babylo- 
niens avec  les  Mages.  490.  Exemple  qui  prouve 
qu'il  a  en  tort  de  révoquer  eb  doute  la  coutume  in^ 
fôme  des  femmes  de  Babylone.  ihid,  et  491 .  Etrange 
méprise  qu'il  &it  au  sujet  du  Gyndes  que  Cyrus 
partagea  en  trois  cent  soixante  canaux.  5oi  et  5o3. 
Reprend  à  tort  Hérodote  d'avoir  avancé  que  le  sol 
de  la  Babylonie  rendoil  deux  cents  fois  pour  un.  507. 
Attaque  notre  Historien  sur  ce  c[u'il  a  dît  d'une 
coutume  infitme  établie  à  Babylone,  quoiqne  celte 
coutume  soit  attestée  par  TBisloire  Sainte  et  par  la 
jwofane.  593  et  â36.  Donne,  an  snjel  de  la  circon- 
cision ches  les  Egyptiens ,  des  raisons  qn'anroient 
désavouées  Hérodote  et  Pbilon ,  loif.  II ,  343.  Ma- 
nière curieuse  dont  il  traduit  un  passage  de  notre 
Historien.  397.  Prétend  qu'environ  deux  mille  ans 
avant  notre  ère,  on  noyoît  dans  le  f^il  une  jedue 
fille,  afin  d'obtenir  de  ce  fleuve  un  plein  déborde* 
ment,  et  il  cite  Hérodote.  36s.  Il  n'a  poisé  cette 
anecdote  qne  dans  le  voyage  de  Focoke  oa  dans 
celui  de  Shaw.  363.  Prétend  qne  les  Colchidiena 
descendoient  des  esclaves  que  les  Scythes  emmo' 
nèrent  de  l'Egypte,  qooique  les  Scythes  n'eussent 
jamais  mis  le  pied  en  Egypte.  Sgg.  Défendu  contré 
nnc  attaque  de  M.  Je  Pauw.  45o.  Suppose  qn'oo  cm- 
paloit  vivant  les  oSeters  les  plus  chéris  du  Kan  des 
Scythes,  qa«qn*Hén>doLe  assure  qu'on  les  étran- 
gloit  auparavant.  III,  490.  Prétend  que  l'histoire 
de  Pythios  n'est  qa'un  conte,  et  qne  si  l'armée  de 
Xerxès  éleit  de  deux  millions  d'hommes,  il  falloit 
Dddd  3 
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que  ce  Prince  e&t  ceot  millioD*  de  sojeU.  V,  3iow 
CoDteite  l'exûtence  dn  cent  portes  de  Thèbes  en 
Egypte,  et  éralae,  *ar  one  faowe  iDterprétalioQ 
d'Homère,  à  nu  million  de  guerrier*  et  i  vingt 
mille  chara,  les  hommes  et  les  cbars  qui  dercnent 
sortir  par  ces  cent  portes.  VIII,  555  et  556. 

VossitiC  (Itaac).  Justesse  de  sa  conjecture  sur 
le  nom  de  Byblésie.  I,  478.  Son  sentiment  sur  la 
longueur  et  la  direction  de  la  mer  Caspiine.  53o. 
Nie  l'existence  d'Orphée.  II,  S45}  III,  448,  466  et 
553. 

UBAKlE,appeIéeAlilBtchex  les  Arabes.  111,7- 
Uhjnb  d'une  femme  fidèle  à  son  mari  rend  la 
vne  à  PhéroD ,  Roi  d'Egypte.  II ,  86. 
.  Urnb.  On  jetoit  dans  une  nme  le  nom  des  com- 
battans  aux  jeux  Olympiques;  Alexandre,  Roi  d« 
Macédoine,  voulant  combattre  i  ces  jeux,  son  nom 
sortit  de  l'urne  arec  celni  du  premier  combattant. 

IV,  l4,  303. 

UaoTAL ,  nom  de  Bacchas  ches  les  Arabes.  III, 

7>  ï%- 

UssÈanifi  (Usher),  Irlandois,  Archevêque d'Ar- 
maoh,  savant  chronologisle  j  son  sentiment  sur 
l'éclipsé  de  soleil  prédite  par  Thaïes.  I,  535.  Son 
système  surrancienneEgypte.VII,55el56.  Com- 
battu par  Périzonius.  ibid.  Amiée  où  il  place  la  prise 
de  Sardes  par  Cyrus.  3o5. 

VuLCAiN,  Divinité  d'Egypte}  son  temple  et  ses 
pr&tres  à  Memphis;  ce  temple  embelli  et  enrichi 
par  plusiears  Rois.  II,  3,  77  etsniv.  95,  11a,  118, 
1 39,  i46.  Appelé  Pbthas,  et  regardé  comme  le  père 
de  tous  les  Dieux  chez  les  Egyptiens.  477.  Son 
lemple  et  sa  statue  outragés  par  Cambytes.  III,  33. 
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Dans  les  fêtes  â«  ce  Diea ,  en  Grèce ,  od  se  passe  de 
main  en  main  un  flambeau  allumé.  Y,  335. 

WarbuETON  (le  Docteur),  Evêqae  de  Gloce*- 
tpi-  î  son  opinion  sur  un  passage  d'Hérodote ,  relatif 
aux  Dieux.  ï,  4i5.  Attribue  aux  Egyptiens  quatre 
sortes  de  lettres.  Il,  34i.  Me  paroSt  se  tromper, 
lorsqu'il  prétend  qu'on  inslruisoit  les  initiés  de 
l'unité  de  Dieu.  V,  486. 

"NVaeton  (M.)  change  un  Ters  de  Théocrite, 
parce  qu'il  n'en  a  pas  saisi  le  sens.  III,  3o3. 
Wassb,  cilé.  V,  445}  VI,  390. 
Wbrnsdorp  (M.),  cité.  VI,  198. 
Wessbling  (M*)i  "^  notes  et  variantes  citées. 
1, 157,  174, 178,  i8ï,  206,  336,  337,  345,  346,  353, 
261,365,  370,  290,518,  334,  327,  529,  556,  354, 
559 ,  368 ,  573 ,  436.  Son  sentiment  sur  le  cours  de 
l'Halys.  i83.  Préftre,avec  raison,  l'autorilé  d'Hé- 
rodote à.  celle  de  Strabon.  tiùi.  Réponse  à.  une  de 
ses  noies  sur  Arîon.  211  et  3i3.  Les  remarques  de 
l'abbé  Geinoz  lui  ont  été  utiles,  et  il  avertit  pres- 
que toujours  lorsqu'il  s'en  écarte.  359,  353.  Deux 
conjonctions  qu'il  a  rétablies  dans  un  endroit  d'Hé- 
rodole,  d'après  un  manuscrit  de  S.  Rémi  deRheims, 
se  retrouvent  anssi  dans  un  autre  manuscrit.  34o. 
Correction  heureuse  qu'il  fait  à  un  passage  d'Héro- 
dote. 342  et  343.  S'est  trompé  sur  le  Midas ,  grand- 
père  d'Adraste.  sSa.  Passage  altéré  qu'il  a  mieux 
corrigé  que  l'abbé  Geinoz.  354.  Induit  en  erreur  pai- 
l'auteur  du  grand  Etymologique.  364.  Usage  que  le 
traducteur  a  fait  de  ses  notes,  relativement  aux 
Doriens  et  ailleurs.  375  et  379.  Sa  conjecture  sur  les 
leçons  mises  à  la  marge  de  l'édition  toute  grecque 
d'Henri  Estienne.  289  et  390.  Eloge  des  éditions  et 
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des  ditMrIfttiont  de  ce  SaTaat»  maU  fbibletse  dei  ■ 
moyens  dont  U  «ppuie  Qoe  conjectur*  do  Marsham. 
5o5 ,  3o4  et  3o5.  Le  traduotear  aywtt  puisé  daoi  les 
mêmes  sources  qae  M.\I.  Weswltng  et  Valkenaer, 
s'est  souvent  rencontré  arec  œssavans.  317. Usage 
heureux  qu'il  {ait  d'une  variaote  communicinée  par 
l'abbé  Geinos.  36o.  Approuve,  sans  l'admettre  dans 
le  texte,  nne  fort  bonoe  correction,  r^ttvement 
au  sèle  de  Dé)oeis  pour  la  justice.  585.  Passage  sur 
le  mènvB  Priqcf ,  qu'il  a  mieux  rendu  que  tous  le* 
autres  interprètes.  387.  Son  fientiment  sar  l'histoire 
d'Assyrie  d'Ë[érodots,  adopté  par  le  tradnctear. 
4a9<  Raison  p<Mir  rejeter  la  leçon  de  son  édition, 
toocbant  l'ordre  donné  par  Aslyages  de  fiiire  périt 
l'enfant  de  t%,  fille.  4ol.  Adopta,  dans  on  endroit 
mal  poocloé,  la  leçon  de  l'abbé  Qeinoa,  malgré  an 
texte  d'Etienne  de  Bysance.  4o8.  Comment  il  expli- 
que la  cbroaol<^ie  d'Hérodote  ta  les  Rois  MMw. 
4io.  Adopte  1«  sentiment  de  Staaley  B«r  an  passage 
d'Hérodote,  relatif  aux  Dieu.  iia.  Correction 
qu'on  lui  doit  d'un  passage  du  Lexiqae  manoscnt 
d'Hérodote.  445.  Fensoit  qae  le  nom  de  Lydien 
doit  être  substitué  i  celui  de  Mèda  dans  nn  endroit 
d'Hérodote ,  sûrement  relatif  i  Gréées.  46S.  Son 
opinion  sur  le  sens  du  passage  d'Hérodote,  touchant 
le  lac  de  Babylone.  497.  Ëxcelleata  correction  qu'on 
lui  doit ,  ainsi  qu'à  Gronovins.  SoS.  Soo  opinion 
préférée  i  celle  d'Henri  Estienne  aor  un  endroit  da 
texte  que  celuî'ci  croyoil  altéré  ;  sm  notas  aor  Dlor- 
dore  de  Sicile,  cities  sur  l'empire  d'Assyrie.  584, 
Peu  d'attention  qu'il  a  fiût  au  nombre  cl»  Rois 
d'Egypte ,  indiqués  par  Diodore  de  Sicile.  VII ,  49. 
A  cooserré ,  dans  la  version  latine  d&  cet  Histo- 
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rien ,  aoe  &ute  d'imprnrion  cle  l'édition  de  We- 
chel,  i6o4,  in-folio.  65  et  66.  Est  atl  â«  Ceux  qaî 
regardent  OieiatnJs  comme  le  Chéops  d'Hérodote, 
99.  Adopte  légèrement  une  correction  dePérizonius 
■ar  la  date  de  U  décoarerte  de  l'Ile  d'EIbo.  108, 
Indique  nn  moyen  de  concilier  Dîodore  de  Sicile 
aTec  lui-même  aur  la  dorée  de  la  soQTcraineté  des 
Koia  et  Frytanes  annuels  de  Corinthe.  53i.  Trouve 
ÎDcerlaine,  mais  non  absurde,  l'opinioa  de  Cuper 
sur  le  nom  de  Phoedriades  étenda  à  tous  l«s  rochera 
des  environs  de  Delphes.  54o. 

West  (  M.  Gilbert  ) ,  savant  Anglois ,  auteop 
d'une  Dissertation  sur  les  Jenx  Olympiques ,  a  pris 
dans  sa  vraie  signification  le  terme  Ecéchiria,  où 
M.  Gilliee  s'étoit  trompé.  V,  45i. 

Whaeton  (  Richard  ).  L'éloge  qu'il  fait  da 
Voyage  de  Bruce  et  la  critique  amire  de  celui  de 
Browne,  ne  feat  pas  changer  an  traducteur  d'Hé^ 
rodote  sa  manière  de  penser  à  l'égard  de  ces  deux 
.Voyageurs. 

WuKLBR,  auteur  d'un  voyage  en  Grèce,  lil, 
5ooîV,458. 

WiNKBLiiAV(M.  l'Abbé)  représente  les  Egyp^ 
tieas  coaame  un  peuple  sombre,  qnoiqne  les  rela- 
tions modernes  «'accordent  avec  ee  qu'en  dit  Héro- 
dote pour  en  faire  un  peuple  dont  le  caractère  étoit 
porté  i  la  gaité.  II,.  3^. 

WooD  (M.),  Fan  dea  savane  et  ingénieux  au- 
teurs des  Voyages  de  Palmyre  et  de  Balbec,  et 
auteur  d'un  Essai  sur  le  Génie  origind  d'Homère 
et  d'une  description  de  la  Troade;  observe  que 
l'AchéloiJs  continue  à  joindre  les  iles  Echioades  an 
Continent.  II,  i84.  Donne  une  irès-bonnc  raiaun 
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âa  nom  de  fleove  qae  donne  Hérodote  à  l'Helles- 
pont.  V,  397. 

Wyttbnbach  (M.),  Professeur  en  l'unirersité 
de  Leyde,  Sarant  profond,  excellent  critique,  cé- 
lèbre par  Bon  édition  des  (Buvres  Morales  de  FIu- 
tarque.  I,  préface  xxxix  et  suir.  Explique  bien  une 
expreMÎon  d'Hérodote.  aSi.  Fait  des  corrections 
importantes  sur  le  texte  du  discours  de  Solon.  346. 
Bonne  explication  d'une  expression  grecque.  407. 
Corrige  le  texte  de  notre  Historien.  5iq.  Observe 
arec  justesse  deux  significations  différentes  du  verbe 
/iTf  Scj.  m,  3 1 1.  Corrige  un  passage  d'Hérodote.  3io. 


Xanthibns  (les)  se  brûlent  dans  lenr  ville  avee 
leurs  richesses ,  leurs  femmes  et  leurs  enfans.  I , 
i33,  48i.  Xrf>i  qui  tes  obligeoit  à  ne  porter  que  le 
nom  de  leurs  Aferei.  477.  Ce  qui  j  avoit  donné 
lieu.  ibid.  Quel  en  étoit  le  motif.  478. 

Xanthvs,  vitle  desLyciens;  comment  prise  par 
Harpage.  I,  i43.  Ses  babitans  périssent  tous  dans 
une  sortie  générale  contre  les  Perses  i  l'exception 
de  quatre-vingts  familles,  ibid.  Autres  exemples  du 
dévouement  des  habitans  deXanthe  dans  des  temps 


bras  avec  la  main.  II,  4a4î  V,  54i. 

Xawti^ipto,  fila  d'Ariphron, père  de  Périclès.rV. 
180. 
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160.  Accuse  Milliades  derant  les  Athéniens.  183. 
Fail  prisonaier  Artayclès,  goarernear  deSestos.  V, 
Si.  Commande  les  Athéniens  après  U  balaille  de 
Sakmine.  aég.  A  Mycale.  VI,  i54. 

XÊHAGORi.8,  fils  de  Praxilas  dllalicarnasse , 
empêche  Artayntèa  de  tuer  Masistës,  fils  de  Darius. 
VI,  80.  Xerxès  le  récompense  en  le  faisant  gouver- 
neur de  la  Cilicie.  81. 

XËNÊLASiB  ou  expulsion  des  étrangers;  remar- 
gnea  sur  cette  loi  des  Lacédémoniens.  I,  399,  Soi, 
■  XÊNOFHON.  Ses  Helléniques  citées  snr  la  Bithy- 
nie.  I,  3s8.  Différence  entre  Thncydides  et  lui  snr 
la  division  des  troupes  Lacédémoniènes ;  son  auto* 
rite  en  cette  partie.  5o8  el  Sog.  N'est  pas  tout-i-fait 
d*accord  avec  Hérodote  sur  l'époque  de  l'adoles- 
cence chez  les  Perses.  430.  Sert  à  expliquer  un  en- 
droit de  cet  Historien  sur  l'armée  de  Cyrns.  5o4. 
Passage  de  son  ouvrage  sur  le  gouvernement  de 
Lacédémone,  relatif  à  l'Institation  desEphores.  Sis 
et  3i4.  Correction  d'un  passage  de  la  Cyi-opédie. 
459  et  460. 

Xerxès  ,  fils  de  Darius  et  d'Alosse  ;  son  nom 
signifie  en  grec  un  guerrier.  IV>  i56.  Compétiteur 
de  sou  frère  de  père  Artabarzanes  pour  la  couronne 
de  Perse.  V,  a.  Darius  le  déclare  son  successeur,  et 
bientôt  la  mort  de  ce  Prince  le  met  en  possession 
du  Trâne.  5.  Pea  disposé  k  &ire  la  guerre  aux 
Grecs,  il  s'y  décide  par  les  conaeila  de  Mardonius, 
des  Fisistratides  et  des  Alenades,  et  par  les  oracles 
d'Onomacrite.  3  et  suiv.  U  réduit  auparavant  les 
Egyptiens  révoltés,  6.  Il  communique  ses  projets 
contre  les  Grecs  aux  grands  de  la  Perse  assemblés, 
et  demanda  i  chacun  son  avis.  ibid.  et  snir.  Sa 
Tonte  JX,  Eeee 
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furear  ccmtre  son  oncte  Artabane  qui  s'étoit  3i^ 

claré  contre  cette  gawre.  16.  Il  revient  k  Ibî  et  ae 

rend  à  l'avis  â'Artabane,  malgré  l'apparition  d'an 

batôme  qui  loi  ordonooit  de  marcher  contre  le* 

Grecs.  17.  Le  mftme  fiint6me  lui  apparolt  encore 

et  se  montre  ausai  à  Artabane  ;  la  guerre  est  xé- 

•olue.  18  etauir.  Autre  vision  qui^  selon  les  Mages, 

lui  annonce  l'empire  de  l'univera.  sS.  liamenses 

préparatifs  de  ce  Friace,  tant  sur  terre  que  aur  mer. 

34. 11  fait  percer  le  mont  Alhoa  plutôt  par  orgueil 

qae  par  nécesAté.  aS  et  suiv.  Fait  coiutraire  de» 

ponts  sur  le  Strymon  et  préparer  des  vivres.  37. 11 

part  de  < 

pes,  et  a 

reçu  par 

Lydien. 

Béraut» 

et  l'eau , 

l'Hcllesp 

fureur  ii 

battre  d 

contre  I< 

53.  On  1 
Sardes  H 

54.  Sa  Cl 
mandé  pi 
ibid.  et  si 
mole  mil 
■on  arm« 
tant  de  i 
leur  en  i 
humaine 
en  cette  t 
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ie  l'année.  45.  C^rëmoiii«a  aur  le  pont  arant  de  le 
pHMT.  46>  Prodiges  gui  annoncent  l'iune  malheu- 
reuse de  l'eDlreprise  de  Xerxès.  4^.  Manière  dont 
il  fait,  dans  la  plaine  de  Dorisque,  le  dénombrement 
de  son  armée  de  ture.  4g.  Description  des  dîtFérens 
peuples  gni  se  trouvèrent  à  cette  expédition;  leur 
habillement,  leur  armure, lenrs  Généraux,  etc.  4g 
et  snir.  Dénombrement  de  la  flotte;  nations  qui 
avoienl  fourni  des  vaisseanz  ;  leurs  Généraux,  lears 
armes  et  lenrs  habitlemens.  61  et  suiv.  et  35o.  Xer- 
xès passe  en  reme  êtt  forces  de  terre  et  de  mer.  6;. 
Son  entretien  arec  Démarale  sur  son  armée  et  sur 
les  Grecs,  ibid,  et  sniv.  Il  part  de  Dorisque  pour  la 
Grèce.  73.  Force  à  l'accompagner  tous  les  peuples 
qui  se  tronvoient  sur  son  passage.  f5.  Les  eaux  du 
Lissus  épuisées  par  ses  troupes.  74.  Sacrifice  sur  les 
bords  de  l'Angilas;  jeunes  garçons  et  jeunes  filles 
enterrés  rifs  dons  le  canton  des  Neuf-Voies  des  Edo- 
niens.  76.  Récompense  les  habîlans  d'Acanthe  qui 
avoient  crensé  le  canal  du  mont  Athos  j  honneurs 
funèbres  rendus  i  Artachées,  qui  avoit  présidé  aux 
travaux  du  canal.  77.  Ceux  qui  reçoivent  Xerxès 
et  son  armée  réduits  à  la  plus  grande  misère  par  les 
dépenses  qu'ils  sont  obligés  de  faire.  78  et  suiv.  Route 
de  l'armée  navale,  qui  traverse  le  canal  du  mont 
Athos,  et  arrive  à  Therme.  80  et  sniv.  Xerxès  s'j 
joint  ;  ses  chameaux  attaqués  par  des  lions.  83.  Autre 
fleuve  mis  à  sec  par  les  Perses.  83.  Xerxès  visite  l'em- 
bouchure du  Pénée.  ibid.  Revient  à  Therme  voyant 
qu'il  n'est  pas  possible  de  changer  le  cours  de  ce 
fleuve.  85.  Peuples  de  la  Grèce  qui  lui  accordent  ou 
lui  refusent  la  terre  et  l'eau.  861.  Pourquoi  n'envoie 
point  de  Hérauts  à  Athènes  età  Lacédémone.  87.  Sa 
Eeee  3 
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générosiU  envers  les  Héraati  des  Lacédémonian* 
qui  «voient  fait  périr  ceux  de  Darius.  90.  Effroi 
des  Grecs  à  son  approche.  91.  Fait  voir  toutes  ses 
troupes  aux  espioae  des  Grecs  et  les  reuvoie  sains 
et  saa&.  99.  Laisse  passer  des  vaisseaux  chargés  de 
blé,  appartenaos  aux  ennemis.  100.  Total  du  dé- 
nombrement de  son  armée  &  soq  arrivée  aux  Ther- 
iDopyles.  laS  et  suiv.  Violente  tempête  qui  loi  fait 
perdre  c{uatre  cents  vaisseaux,  un  grand  nombre 
d'hommes  et  des  richesses  immenses  sur  la  c6te  de 
Sépias.  il 
donnent 
pris.  i55 
Thessalie 
Trachinii 
pytes.  i3; 
i43. Son  < 
bre  et  les 
doient.  i' 
s'en  rend 
pour  sur] 
indique  I 
même  au 
accable  li 
iâ5.  Sa  c< 
bat.  159  e 
le  corps  d 
en  Grèce. 
Daniel.  3 
Portrait  1 
Son  ansi 
rien  d'ini 
use  pour  tromper  les  Perses  sur  le  nombre  des  morts 
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de  son  armée,  après  le  combat  des  Tfaermopylea. 
1^9,  Marche  contre  Athènes  avec  le  corps  le  plus 
considérable  de  son  armée.  i84.  S'empare  de  cette 
ville,  abandonnée  par  presque  tons  seshabilans,  et 
fait  mettre  le  feu  k  la  citadelle.  194  et  suiv.  Ses 
forces  de  terre  et  de  mer  se  grossissent  &  lear  entrée 
dans  FAttiqne.  2o4.  Conseil  de  gueiTe  qu'il  tient 
sur  ta  flotte.  3o5.  Se  décide  &  alUquer  les  Grecs  à 
Salamine.  307.  Mot  de  ce  Prince  sur  la  conduite 
des  Perses  à  celte  journée.  319.  Considère  l'action, 
assis  au  pied  du  mont  .^aleoa,  et  fait  écrire  Je» 
noms  de  ceux  qu'il  voit  s'y  distinguer.  330.  Envoie 
en  Perse  la  nouvelle  de  la  défaite  de  sa  flotte.  335. 
Consulte  Artémise  sur  ce  qu'il  doit  faire  après  ce 
malhcnr.  338.  Charge  Mardonias  d'attaquer  le  Pé- 
loponnèse. 333.  Reprend  le  chemin  de  la-Béotie 
avec  l'armée  de  terre-  337.  Sa  réponse  aux  hérants 
des  Lacédémoniens  qui  venoient  lui  demander  jus- 
tice de  la  mort  de  Léonidas.  358.  Son  arrivée  au 
détroit  de  THellespont.  339.  A  Sardes.  34o.  Danger 
qu'il  courut  en  mer.  ibid.  Feu  vraisemblable.  s4i.' 
Présens  qu'il  Ca.it  aux  Abdérites;  détache  sa  cein- 
ture pour  la  première  fois  depuis  son  départ  d'Athè- 
nes. 343.  Envoie  le  reste  de  son  armée  navale  à 
Samos  pour  contenir  l'Ionie.  348.  Passion  pour  la 
femme  de  Masi8tès,son  frère,  et  pour  Artaynte,' 
fille  du  même,  qu'il  avoit  fait  épouser  à  son  fils  Da- 
rius. VI,  81  et  suiv.  Histoire  de  ce  Prince,  suivant 
Ctésias.  337.  Il  meurt  assassiné  par  Arlapanus  et 
l'eunuque  Spamitrès.  sSa.  * 

XkRxès  ,  fils  d'Artaxerxès  et  de  Damaspie ,  suc- 
cède à  son  père.  VI,  34o.  Assassiné  peu  de  temps 
•près.  34i. 
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XuTHUS,  fils  d'Hellen;  époase,  dam  l'AttlqDfr, 
CniiH,  fiHod'ErechUi^e.  1.453;  VII,  187;  196, 
494  et  êxÙT.  Ses  d«ax  fils.  ibid.  et  453.  Lion  de  sa 
mort.  435.  Méprise  à  son  égard  dans  dss  lîrres  mo- 
dernes, ibid.  Temps  où  il  se  réfb^a  dans  VAttiqae. 
196,  333.  PoDrqaoi  s'j  réfngia-tril.  4i3,  437.  Age 
qu'il  pouvoit  avoir  alors.  197  et  198.  Son  fils  et  son 
petit-fils.  Sai  et  Saa. 

Xylandbb.  Traduit  mal  an  pusage  dePlntarqne 
■ar  la  ville  et  la  citadelle  d'Athènes.  I^  454.  Par 
qui  sa  méprise  a  été  suivie.  ï&itf. 


Yeux  (Maladies  d')  tràs-fréqnentes  en  Egypte, 
m,  i,a64. 

Z 

Zalmoxi8>  Dieu  des  Giles,  est  le  mima  que  GJ- 
1)éleLzi9;  stagalière  manière  dont  ils  loi  envoient 
des  Députés,  m,  igo.  Saivant  les  Grecs,  il  fat  es- 
clave de  P  jthagore.  ibid.  Artifice  qa'il  emploie  pont 
accréditer  sa  doctrine,  et  faire  croire  i  sa  divinité. 
Ï91. 

Zamclb,  ville  de  Sicile)  dissertation  sorrépoqna 
du  changement  de  son  nom  en  celui  de  Messaoe. 
V,  383.  Fondée  par  les  Sicoles  j  en  qnel  temps.  VU, 
463.  Prise  sons  Scythes  par  des  Samieos  qui  s'étoient 
sauvés  de  ITonie.  ^id.  Vut  Anaxilas,  Tyran  do 
Khégium;ea  quelle  année,  i&uf.  et  463. 
.  ZiiBRBS  attelés  aux  chars  des  Indiens.  V,  60,  Sa/. 

ZÉGÉRi,  espèce  de  ratd'Afi-iqne.III,  584. 

ZAnQBius.  Ce  qu'il  faul  penser  d'une  correction 
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de  M.  Valckenaer  sur  an  endroit  de  cet  aalear.  I, 

509;  V,  577, 595. 

ZENON.  Quand  fleuTÎMoit-il.  VII  ^  397. 

Zeunius  (J.  Ch.),  Professeur  de  Grec  à  Yiltem- 
berg  ;  son  édition  des  ouvrages  politiques  de  Xéno* 
phon,  et  faiblesse  de  ïon  sentiment  sur  nn  passage 
de  cet  Auteur,  relatif  aux  Epbore^.  I,  3i3  et  3i5. 

Zeuxidahus,  petit-fils  deThéopompe,  lui  suc- 
cède, et  durée  de  son  règne>  VII,  499. 

Zbvxio^kus  ,  fils  de  Léotyehides ,  OKurt  arant 
sonpère.IV,i37.Fèred'Arcbtdamu8.  i£ii<.VII,5o5. 

Zodiaques  de  Tenlyra.  yoyez  Visconti. 

ZoFTBE ,  fils  de  Mégabyse  ;  un  prodige  arrÎT^ 
dans  sa  maison  ne  lui  permet  plus  de  douter  qu'il 
ne  soit  destiné  i  faire  tomber  Babylone  an  pouvoir 
de  Darias.  III,  laa.  Dévouement  extraordinaire  de 
ce  béct»  qui  se  mnlile  lui-mâme,  se  présente  chez 
les  assiégés  comme  transfuge,  et  apris  avoir  gagné 
leur  confiance  par  quelques  services,  les  livre  aa 
Roi  de  Perse.  laa  et  sniv.  Haute  estime  qu'avoit 
pour  lai  Darius;  il  le  récompense  honorablement ^ 
et  lui  donne  Babylone  sa  vie  durant.  IÏ7  et  suiv. 

ZoFTRB,  petit- fils  du  précédent,  quitteles  Perses, 
et  passe  à  AtlièneS.  III,  ia8,  4io.  Se  révolte  contre 
Artaxerxès;  tué  à  Canne,  ibid.  VI,  aSg. 

ZosteB.  Les  Barbares  y  sont  saisis  d'une  terreur 
subite^  et  prennent  la  fuite.  V,  33i.  Origine  de  ce 
nom  et  de  l'expression  solvere  Zonam.  5 1 1. 

ZuRLAUBE»  (  le  Baron  de).  Traduit  mal  un  pas 
sage  d'Onosandre.  IV,  Sito. 

FIN  DE  LA.  TABJLE  DBS  HATIÈHBS. 
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ÏOMB    PREMIER. 

AJkOt  uxxix,  ligne  ta,  sona  Darini  Notbai,  que  ce 
Prince  remit  corriget,  soiu  Dario*  Nothns,  qui  remit 
..  ig    ^  11  f  prts  l**"  prêt 

_  3l     —    g  ,  yos  tiset  TOUS 

_.45  —  I g,  Alcmnnides /icM  Alcmaranidei 

—  48  — i3,kIjygAMmu.liéeti(i66*)LygâMBii». 

—  6a  —!to,{ii6)tiaei(a\6) 

—  gi  — ao,  u  femme  prête  à  usconcher,  ccrrigeg,  st 

femme  qui  ^toit  prfcs  d'accoacher, 
— 107  — aa,  préparé,  lues  préparée, 

—  309  — a5, 1 

—  314  —  i4,p 

—  333  — a4,£ 

—  235  —  15,1. 

—  aSg  — 10, 1( 

—  371 —  a,  ^ 

—  ag?,  ligne  1  * 
Zjygdami»,  Ce  > 
mais  encore  T]  » 
envoya  des  troupes  à  Polycmtes ,  Tyran  de  Samos,  par  le 
moyen  desquelles  ce  dernier  affermit  sa  puissance,  fl  paroîï 

(0  PoIyEnî  Strstegem.  lib.  i,  csp.  zxiii,  psg-  69. 
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que  c'est  oe  même  Prince  k  qui  les  LacMëmcirienB  en- 
voyèrent dei  Ambauadeiir».  Lygd^unis  (i),  différant  de 
jour  en  jour  à  leur  donner  «odience,  il  leur  fit  dire  enfin 
qu'il  ne  se  portoit  pu  bien.  Noua  ne  «ommea  pu  venuaj 
répondirent  les  Ambusadeors,  pour  lutter  arec  lui,  nais 
pour  lui  parler.  Ce  trait  des  Ambassadenra  de  liacédémone 
me  rappelle  un  mot  de  S.  Grégoire  de  Maziance  au  sujet 
de  S.  Buile.  Les  Eréqiies  de  la  province  de  Cappadoce 
^tant  astembléi  pour  l'élection  d'un  Archevêque  de  Cnsa- 
réiB,  tons  les  vcenx  se  portoient  vers  S.  Basile,  mua  l'oa 
objectoit  la  délicatesse  de  son  tempérament.  Noua  n'avons 
pu  beaoin,  répondit  (a)  S.  Grégoire,  d'an  athlite,  mais 
d'un  homme,  qui  ne  soit  pas  moins  recomm&ndable  par  1|^ 
pui«té  de  »  doctrine  et  la  sainteté  de  sa  vie  que  par  sou 
éloquence. 

Page  a^g ,  ligne  3 ,  t^rés  cet  moU  ,  h  l'ile  de  Rbénée  , 
ajpulet  :  C'est  ce  qui  fit  dire  i  Pasanniu,  fila  de  Cléom- 
brole,  qne  les  Déliens  (3)  n'avoteot  pas  de  patrie,  pular 
qu'ils  ne  ponvoteut  naître  ni  mourir  dans  leur  île.  M.  Vaa> 
villJers  prétend,  dans  une  note  aur  le  Plutarqued'Amyot, 
tome  XVI,  page  gS,  que  Plularque  a'est  trompé  en  attri- 
buant ce  trait  à  Fausaniu,  parce  que,  dit-il,  la  porificftp 
tioA  de  Pélos  est  de  la  sixième  année  de  la  guerre  du  Pé- 
loponntae,  et  qne  Pausaniu  étoit  mort  avant  cette  guerre. 
M.  Vauvilliers  ne  ae  rappeloit  pu  sans  doute  qne  pîsiA- 
trate  avoit  purifié  cette  lie  cent  seize  ans  auparavant. 
p.  3o5  lig.  21 ,  (174)  tisex  {lyS) 
~—  343  —  ai,  r^i»  lises  r^ttu 
.— 364  —  antépénnllifeme  («fi'/ioi  Use*  i*^iftif 
»,  370  —  1 1 ,  (358)  /mm  (258) 
—  384 —  9,  note  35. /(ï»  noie  34. 

(1)  Plotiidii  ApoplidiegBi.  Ltcon.  ptg.  aK,  C 
(a)  Sil  Gregorii  Huiso.  BpUti  33> 
[3)  FJnUrchi  Apopbtliegm.  Lscon-  pag.  33a ,  C. 
Tome  IX.  im 
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'  Page  4o5 ,  ligne  s  ■ ,  aprè*  cm  molt  :  le  SéiMt  msiidG  au 

\  'PrytM.aéel'IBilda'Roi,  ajoute*!  «IlyaToit,dit(i)Pbih)s- 

\  «  trate,  lur  la  frontière  de  la  Babylonie  une  garde  com- 

l  »  luBud^  par  un  de  ces  Satrapeg ,  que  l'on  appelle  ]'<Bil  da 

»  Roi  ».  QuDÎqne  la  Vie  d'Apollonius  de  Tyane  ne  soit 
pretqne  qu'an  roman ,  on  ne  peut  diaconrenir  qne  Philos- 
tratc  n'ait  bien  observa  le  costume.  Il  est  auui  parU  dans 


(4)  l'ilaii  junior.  Ttntgfi'ic.  Tnjano  dicttu,  $.  lxxii. 
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TOME    II. 

Tage 53,  note,  ligne  avant-dernière,  du  tempt.  lù*x  dn 
temple. 

—  78,lignei7,  (3'53)iÏM.(355) 

—  17;-,  note  (c)  Bauciaet  de>  soft  Sagei.  lise*  Banquet 

desSavauj. 
-T"  18g  I  ligne  5.  C'est  une  preuve  q^  lei  Antutles  de  ce 
penpie  n'étoient  pas  aussi  anciennes  qoe  le  prétendait 
Hérodote,  corrigez  :  C'est  une  preave  que  les  Annales  de 
ce  penpie  n'étoient  pas  ansii  anciennes  qu'on  avoit  vonlu 
le  persuadera  Hikodote,  ou,  &o. 

Page  307,Jigne  14,  (70]  $.  zxn.  Nipîuit,  &&  Ofoutei  : 
Diodore  de  Sicile  rapporte  (  lib.  i ,  $.  xu  )  qA'Agidhar' 
cbidei  de  Cnide  raconte  que  Ions  les  ans  il  tombe  dos  pliiies- 
CDDtinuellBa  anr  les  montagnes  d'Ethiopie  depuis  k  ty- 
pique d'été  jusqu'à  l'éqnizioxe  d'automne.  De-là  cet  His- 
torien concind  avec  raison  que  le  Mil  croît  en  ét^  à  cassa 
de  ces  pluies  continuelles,  et  qu'il  décroit  en  biver,  pai'ce 
qu'en  cette  saison  il  ne  reçoit  qne  les  eaux  de  sa  source.. II 
anroit  pu  ajouter  et  les  eaux  des  rivières  qui  a'j  jettent 
en  Ethiopie. 

«  Eratosthènes  (FrocU  Comment,  in  Platonis  Timanm-, 
»  page  5/  )  assure  que  personne  ne  peut  douter  de  la  catue 
»  de  la  crue  du  Nil,  parce  que  ceux  qui  ont  vu  les  sources 
n  de  ce  fleuve,  ont  été  témoins  de  ces  pluies  abondantes». 

On  ne  peut  inEérer  de-là  que  les  sources  du  Nit  aient  été 
ooDDucs ,  mais  seulement  qu'on  avoit  suivi  trfcs-loin  1« 
cours  de  ce  fleuve,  et  qu'on  avoit  pris  pour  sa  source  celle 
de  quelqu'une  dearivibres  qni  s'y  jettent.  Il  n'en  est  paa 
moins  constant  qu'Eratosthènes  coonoissoit  la  vraie  causa 
de  la  crue  du  NiL 

Enfin  Strabon  assure  (lib.  XVII,  page  ii58,  A,B.)  qne 
si  les  anciens  ont  connu  cette  cause  par  conjecture,  ceux 
Ffff  a 
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qui  sont  veam  «près  eux  ea  ont  en  connoUsance  sons  les 

Ptalémée»  par  leurs  propres  jeax. 

lies  Ecrivains  pins  récens  sont  aassi  d'accord  avec  cenx 
dont  je  riens  de  rapporter  tes  témoignages.  Nonnow,  SCc. 
P.  378,  lig.  6,  Mënalippe,  JImm  Mëlonippe, 
^  Soi  —  16,  rMritfTn,  litêx  ttuTttrtiti, 
—  3o8  —    1 ,  u  et  qne  cette  arcntore  donna  occasion  de 
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aoioieilt-ilï  pu  inTenter  U  fable  des  Ëthîopiens  mis  en  fuite 
et  reponsiéa  par-delà  El^phantine  par  une  mnltilnde  pro- 
digieuse de  loups?  3°.  Pourquoi  les  Egyptieuj,  qui  n'ont 
regarde  comme  sacrés  qoe  des  animaux  de  leur  pays,  «u- 
roient'ils  accordé  les  honneurs  divins  à  cet  animal ,  s'il 
n'e&t  pas  été  connu  ilans  lent  pays?  4°,  Enfin  par  ([uelle 
raison  auroient-ils  donné  le  nom  de  cet  animal  i  un  noms 
d'Egypte  ? 

Quand  M.  Sonnini  aura  répondu  d'une  manière  satis-' 
faisante  à  ces  objections  et  i  celles  de  la  note  précédente,  J« 
ne  ferai  un  plaisir  et  nu  devoir  de  me  ranger  i  son  opinion. 
P.  3i5,]ig.  i4,  onatchoit  /isex  on  attachoit 

—  93a  —  3,  aprie  ces  mots,  avec  le  mdme  soin.  q/ou. 
Us ,  les  Druides  ne  mettoient  point  leur  doctrine  par  écrit 
par  deux  raisons  :  la  première,  de  crainte  qu'elle  ne  (At 
connue  do  vulgaire;  la  seconde, afin  de  fortifier  la  mé- 
moire de  leurs  disciples.  Magrmm  numerum  verauum  (i) 
ediscere  dicunlur, . . .  ruquefai  este  exUtimant,  m  litUri» 
mandare. ...id miki  duabu»  de causis  instituUae vidintur; 
quod  neque  in  vutgua  dûciplâia/n  tifferri  volunt;  nequ« 
eos,  quidiacunt,  Utleri$  confisos ,  minuf  memorice  atuderei 
quod plerUquê  accidit,  ut,  prœsidio  Utterarum,  diligen~ 
tiam  in  perdiscendo ,  ac  mtmoriam  remittant. 

P.  338,  lig.  i6,  (384)  lUes  (284) 

—  383  —  ai ,  pagi  45 i.  lises  pag,  433. 

—  4a5  —  11  et  la, «xf»*.. -.•*:?•  ^"««•»f*'""«"f* 
•— 5a6  ^    5,  n'avait puMsez n'auroit pu 

—-538—    6delanote,tib.vers.9i9./M<«lîb.i, vers.  919, 

T  O  M  E    I  I  I. 

Page  4,  ligne  18,  «'étant  tiré  de  «os  maîiu  &«s  a'élaat  tiré 
de  leurs,  mains 

(i)  C.  Julii Cutri» ComiAeiitiT.  de Brilo Gallico, lib,  ti ,  $.  ht. 
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P>   9S>lig>  39,  à  l'entonr  lis»*  anloar 

—  i3a —   7,  BoryitènM/weïBorygtfafencâ 
— 160 —   8,]af«voriseiit/ÙFM  lebroriKiit 

—  1 63  — 14,  qu'il  doit  l'être  iUes  qn'il  ne  doit  l'être 

—  iSS  —  17,  c'étoit  U  où  on  avoit  jetë  iiset  c'étoit  là  que 

l'on  avoît  jet^ 

—  3S4  — 39,  et  ils  gardent  des  vues  corriges  et  ili  con- 

•errent  dcj  vases 
■— 4i5—   9,  Ssraj, /m«x  Sarng, 

—  444 —   1 ,  de  Delphes /«•«  de  De'los 
a_  4^4  —  b8,  pays  de  tûex  pays  des 
^509  — a3,deMinerTe.  lues  deJupiter. 
^5ai  —33,  en  son  chemin,  ^ex  en  leur  chemin. 
^  g5o .—    7 ,  £ir«  mncifttfttw*!  lisez  Z7r<  ùttiftifunt 

•— 548— iSjCet  homme  de  Mantinëe  qa'HcrodoIe  ne 
nomme  pu,  est  (b)  Démonax,  qui  s'étant  rendu  célëbi-e 
pas  M  prudence  et  par  son  équité,  corrige»  :  Démonax,  (6) 
s'étoit,  entr'autrei ,  rendu  céltbre  par  sa  prodeuce  et  par 
son  équité. 
F.  570, note,  ligne  3,  Mptcm  contre  Thebu  lUa  septem 

contra  7'hebas 
—578,  ligne  10,  d'après  Aldrovandin,  Ute%  d'après  Aldrft- 

Tande, 

TOME    IV. 
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Pige  371 ,  ligne  19,  ajouta*  à  la  ligne  ;  On  ponrroit  ce- 
pendant ol^ecter  à  li.  de  Saiate-Croix  que  si  Philippe  ne 
fut  pu  dëclar^  G^^nliuime  dea  Grecs  dans  l'utembltie 
dea  Ampliictyona,  «on  fili  Alexandre  le  fut.  Diodore  dit 
positivement  (lib.  xvii,  Ç.  iv,  )  «  qu'étant  arriT^  aux  Pyk», 
n  il  conroqna  lea  Amphictyons  qui  loi  déf^rtrent  le  com- 
n  mandement  dea  Greca  par  nn  décret  conunnn  » .  Mais  cet 
illnstre  Savant  ponrroit  répondre  que  cette  assemblée,  qnoî- 
qoe  tenue  aux  FylsS)  n'aroit  pas  le  droit  de  s'appeler  le 
conseil  des  Ampbictyona,  parce  que  losThëbains,  les  Ath^ 
niens,  les  L«cëdémoniens  et  les  autres  peuples  du  V&O' 
ponnËBC  n'y  envoyèrent  pas  de  EhSpntéa ,  et  qn'il  ne  s'y 
trouva  qu'une  très-petite  partie  de  ceux  des  peuples  qui 
avoient  droit  d'AmpMctyonie. 
P.  974.  lig.  37,  du  Tempe  :  lùet  de  Tempe: 

—  398  —    1 ,  de  les  avoir  proscrits  lises  de  l'avoir  proscrit 

—  3s8  —  avant  dernière ,  dtux  livres  lisez  deux  mines 

—  336  ^  99  ,  «AA*f  «iMrrw  liée*  iX>it^fnittT» 

—  35o  —  34 1  en  Tarqnînies  lisez  A  Tarqninïes 

^414  — 98,  après  C0  mof,  grossesse  ajoutez  à  la  ligne  s 
It  est  tcèa-vraisemblable  que  Démarate  naquit  an  bout  de 
sept  mois.  Hippocrates  a  observé,  de  septimeatri  Partu, 
fage  i68,  que  sur  le  grand  nombre  d'en&ns  qui  naissent 
au  bout  de  sept  mois ,  il  y  en  a  un  petit  nombre  qui  vivent  : 
im  ti  i  rtirm  rit  iwmftittn  irtft^tt*mii  U  viXXSi  iSuyi. 

Le  bon  Ariston  ne  ponvoit  avoir  aucune  connoissance 
â'Hi]^K>CFaIes,  puisqu'il  mourut  environ  soixante  ans  avant 
la  naissance  du  Prince  de  la  Médecine  ;  mais  il  auroit  pu 
apprendre  d'Hombre  que  les  femmes  accoacbeot  quelque- 
fois au  bout  de  sept  mois. 

H"  ^  iitiii  ^Ùlh  pli,,  i  f  Uft/iti  inixu  /tu't. 

Ilias.  lib.  XIX,  vert.  ttj. 
Jù  prie  le  lecteur  de  me  permettre  deux  observailoiis 
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■or  ces  ven ,  qociiqu'ellei  soient  étrangiret  «a  «njet  de  cette 

noie, 

Premifere  obserrïtion.  On  lit  dans  U  première  ddilioa 
d'Homèie,  d«ns  celle  d'Aide  uoa  date  el  dans  cello  do 
Struboorg  i534 ,  wf*^iirft  en  un  »enl  mot  11  parott  par 
les  Scholies  qae  c'est  U  leçon  de  l'édition  de  Venise  pu- 
bliée par  M.  de  Villoieoo.  le  dis  U  parott,  parce  que  ce 

Savant  n'a  pas  jngé  i  propos  de  mettre  les  accens.  C'est 

«oui  colle  du.Ijexique  d'Apollonius.  MM.  de  Villoisoa  et 

Tolliui  qui  ont  publié  ce  Lexique,  et  quicitentainsice  vert, 

n'ont  pas  juge  à] 

Il  est  hurs  de  dou 

■oit  autorisée  pai 

^i,w«,pag.  4a8,: 

est  la  même  clio: 
X#  seconde  o1 

ces  mots,  •  f  < 

l'origine  de  cetti 

lîÈre  aux  auteur 

dix  premiers  jo 

lui  donner  ttne 

j6a  du  xiy"  livre  de  l'Odyssée  : 

T«v  ^i>  ftlutrtf  /tvtit,  TiS  ^'  îp-"V*('»i>. 
Page  497,  ligne  5,  ajouUi  à  la  ligne  :  (ia5*)  5-  hXXiX. 
Çléomènta  lu 
doicnt  comme 
roieutlavicto 
tj>ientrien,di 
))  ClëomëncsD 
»  jours.  Ceux 
»  l'heure  açcc 
»  ayantfaitat 

II]  riutatchi  Apopht)i«s<a-  l'Couica,  pa|.335,  A,B. 

ptuw, 
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a  toésjleitalna faits pmonnien. Comme oaloirepToclioit 
»  cette  perfidie,  il  répondit  que  lu  nuits  n'étoieat  pea  com- 
»  prises  dans  la  trivo,  et  qu'an  surplus  tont  le  mal  qn'on 
t>  ponToit  £sire  k  ses  ennemis,  nMtoit  ni  derant  les  Dieoz , 
]>ni  devant  les  hommes,  da  ressort  de  lajnstice». 

n  est  surprenant  que  le  sage  Plntarque  ait  rapporté  ce 
trait  parmi  les  Dits  mëmoiablea  des  Lacëd^moniens. 

Fa^  437t  ligne  9l ,  aJouUs  à  la  Ugrie  :  Flatarqne  rap- 
porte ces  particularité  sur  le  t^moigna^  de  Socrates ,  His- 
twien  récent  et  Traisemblabkment  le  même  que  celni  qui 
a  écrit  une  Histoire  de  Thrace.  Mais  une  si  foible  autorité 
ne  peut  prévaloir  SOT  celle  de  notre  Historien. 
P.  458,lig.  6,  quoiqu'on  anroit  d&  liseM  quoiqu'on  e&t  dft 

—  476  —  3,  apria  ces  mots,  les  deux  premiers,  ajoute*: 
Maximin,  qui  de  pitre  devint  Empereur, buToit  par  jour» 
au  rapport  (■)  de  Capitolin,  une  amphore  de  vin,  c'est-à- 
dire,  environ  vingt-huit  pintes,  et  mangeoit  quarante 
livres  de  viande,  ou  même  soixante  livres,  sdonCordus. 
Fag.  489,  lig.  5,  Hérodote,  lib.  u,  lùet  Hérodote,  tib.  i, 

TOME    V. 

F.  145  ,lig.  1 ,  ne  trouvera  lises  ne  se  tronvera 
^91 3  — 19,  il l'avoit /wes  il  avoit 

—  3a3  —  5i ,  J.  LXXTii.  Uan  $.  i.xxvi.  , 
*-  534  —  5o,  le  Cyanées  litex  les  Cyanéea 

^  339  —  97 ,  dont  lut  lUeM  que  lait 
•—  357 ,  note  (0)  Ub.  VII ,  lites  Hb.  iv , 
ibid.  note  (d)  §.  ijcxxtiu.  §.  Lxxviii. 

—  3/8 ,  note  (e)  vers.  36.  litee  vers.  46. 

—  48S  lig.  a6 ,  les  mettoit  lues  les  mettoient 

—  Sai,— i5,  aprit  ce»  ma/s  .- on  ne  peut  en  fixer  le 
nombre,  ajouut  :  c'étoit  1  Sparte  le  grade  le  plus  ho- 
norable ,  selon  Flntarque  (  m  ^pophthêgm,  Laconicia , 


.)  lui.  Capitolin.] 
T'orne  JX. 


min.  $.  iT,  pag.  16. 
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pag.»3i,B.);  cnt^MiâmCke-n^tafqwttatêaJumt, 
j«  cKOê,  Tonln  parior. 
P.  5ii,lig.  ï3,  op/^a  Bol3fc«  a/ow*»  -■  AéA^k.  Dt^MMoph. 

Ub.  riit ,  cap.  m,  pag.  334 ,  S. 
_  541  —   g,  êatiri  lunt.  lûn  talyri  stntt. 

T  O  M  E    V  I. 

7âge 49,  ligne  s5,  Battus  Mt  mil  en foitopar  Isa Lm^ 
Aimomeo»  ;  les  Panm  8cc.  /mm  Battoa  et  am  en  fitita  pu 
1«  LaeMrfnioiiieDi  file 

Fag.  53,  lig.  5,  les  Lacëdàncmena  igmnroient /mm lea Lac^ 
d^ooieiu  (gS*)  ignoniient 

—  6a  — i5,ponrToiurendreii««poarToiu(ias*)nndi:« 
»i63— M 

—  i3a  — a 
Ziocidimmii 
n'est  pat  ^t( 
n  doient  d'à 
sqa'nn  toi 
X  femme ,  01 
9  uni  lenr  1 
Doint  de  mi-» 


(3;  Flutiichi  ApophlbtgiB.  I«con.  p«g.  aSa. 
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tabUf  ê$t  vÊtmfOur  noua  ealatr  c*Ue-ci,  yiù  mi  n  misé- 
mhla.  Cs  mot  exoellmit  àa  Buuuiwi  m'»  nppslle  un  A» 
Canctaciu ,  qui  ne  l'ut  pas  noiiu.  Ce  Prince  mt^nutiMte, 
1«  pla«  ^uiâ  bonnie  de  Guerre  qa'oit  «r  la  Onnde-ft«-. 
tagne  àtia»  1m  anciens  tenfu,  ayant  éiÂ  (i)  Tainca  par. 
0*b>rin>,  ae  réfugia  Axa»  les  £t»U  de  CarliinuuidDa,  Heine 
Am  Brigantes.  Gette  Priooesse  l'ayant  lÎTré  aux  Roaiain*, 
ih  l'envoytrant  k  Rone.  L'^aperenr  Claude,  devant  qui 
il  cmnparot,  toacbé  de  la  nobleaie  de  acMi  maintien  el  de 
la  dignibS  âa  diacotira  qv'îl  lui  adretsa,  loi  rendit  la  liberté.' 
Cavaotacns  en  profita  ponr  paiooarir  lea  différons  qaaitîera. 
de  Rtnae.  Frappé  (a)  d'adMiralion  à  la  vae  dea  anperbu 
palais  dont  ëtoit  ornée  la  Capitale  de  rUnivera,  il  l'écna  t 
a  Ah!  Romains^  Yonaposi^dez  de  si  beU^bhows, et  TOUS 
u  cooi^tea  las  cabanes  dea  Bntoiu  »  ! 
P.  >of,note&,pBg.  1*84. /ûaipag.  isSS 
—  977,lig.iii,  «ne  palme  lUn  un  palme 
^  386  —  4,  Hfouttx  à  la  Ugne  :  Les  Cretois,  «[ni  excd- 
kùent  iha  I«  temps  de  la  gnerre  de  Troie  dans  l'art  de  tirer  de 
l'arc  et  de  seaerrir  de  la  fronde ,  cmiserrëreat  cet  «sage  dans 
tons  les  temps ,  comme  on  vient  de  le  voir.  Il  n'en  fut  paade 
même  de  qnelqites  antres  peuples  de  la  Grèce,  qni  avoient  éié 
aDcionnement  renommifs  pour  leur  adrase  dans  oes  sortes 
de  oombati.  Ib  quittèrent  pea  à  pen  l'nsage  de  l'arc  et  ds 
la  fronde  et  ne  le  reprirent  plus  ;  probaMement  parce  qn*]! 
leur  parut  moins  honorable  de  combattre  seulement  de 
loin  et  sans  jamais  approeher  de  l'ennemi.  Oo  ponrroit 
même  imaginer  que  cette  opinion  prévaloit  déjà  dans  l'es- 
prit des  Grecs  dès  le  temps  de  la  guerre  de  Troie,  si  l'on  en. 
jngeoit  par  la  manière  méprisante  dont  parle  Mënélos  à 
Tencor ,  qni  excelloit  à  tirer  de  l'arc  (  Sopk.  Aj.  iiSg  et 
leq.  ).  Mais  on  scswit  iomAi  à  répondre  qae  Sophodes  &it 

(0  Taciti  Antisl.  Kb.  xn,$.  xxrrette^. 

(1)  Zonira:  Awwl.  U).  u,  j.  x,  psg.  565  et  5(6. 

Gggg  a 
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parler  Héatia»  wainai  les  idcea  nçatm  de  mm  tmpi,  et 
ccU  d'aBUnt  plai  gnlIuMlit  sa  parle  qu'avec  âage  ^ 
l'cMnitg  de  r«rc.  Quoi  qu'il  en  aoit,  ka  TnriJLMi,  par 
eseaiple,  n'aiiaoicBt  pasi  ao  battre  de  pied  fcnw  dan  le 
tempa  de  la  goarra  de  Troie,  — —  ^  frT  •*?  l'irr  ri  h  Ubci  i 
def  pierre*  aree  b  Cronda  (  Jïoas. /I.  jc/// ,  7fJ  e(  Mf,  ).  O- 
pet^aiitdaii*Ugacrrede*Pmea(i>«)M.  ti6.i,c^.  zxifi.) 
il*  ie  battirent  de  pied  ttime,  et  ik  aToiest  pris  depoii 
knif-tempa  cet  nnge ,  ptnaqne  l'aateiir  da  BowdJCT  d'Hec- 
ctile«lca appelle,  Ten  »5 ,  A«f«t  r'  in:'f"Vf*t  parce  qn'îla 
ae  batloîent  de  prta.  Si  Bàiode  ad.  l'antenr  da  ce  Voëmt^ 
cette  ^itbète  pent  Mrrir  1  proaTcr  qu'il  cat  paitënew  à 
Eoathrt. 

P.3ii,lig.i8,  le  raconte,  £a«laiacoiite, 
^530  —  s5,  a/iré*OMa(ote,telqii*aimalbïtenr^0Htar 
à  ia/^Ti«.-Soaatc*,dontilaToitétélediKiple,aere*ti- 
moit  poinL  aCenuloao[^(i)lniafBntBB)0BrdeiBaiMU 
XceqnecVtoit  que  la  Terta,lléaoa  loi  répondit:  D  jala 
jt  Terta  d'un  eniàiit  et  celle  d'an  vieillaid,  U  Tertn  d'un 
3,  homme  et  celle  d'nne  lêmme,  la  vola  d'un  ma^ttrat  et 
»  celle  d'an  particulier,  la  rertn  d'un  aialtre  et  celle  d'un 
s  ■erritenr.  Fort  bien ,  dit  Socratea  ;  je  tooi  parle  da  la 
»TertD,  et  TODi  en  bîtea  lerer  on  e*(aim.  Ce  Pbitoeopfae 
>  conjectoroit  trèt-blen  que  celni  qnî  aToit  n 
»  coup  de  vertu*,  n'en  conuoinoit  aucune  s 
P.  388, lif.  i6,  décerner  lise*  diacemer 

—  419  —  16,  aina  •eulement  JÏM*  «in*  (74)  ai 

—  455—   9,  le  pareil  commun /mm  le  péril  commun 

—  469  —  34 ,  dont  parle  lûts  qne  parle 

—  494  —  ii,cefntUo&oet  ApdtrBiï«noefutlAqtwcet 

ApAtre 

—  5o8  —  16,  lootalens  iùet  loootalen 

—  558  — 17,  Mëoalippe  iitn  Uélanippe 

(0  FlDUrcb.  de  AmicorfliB  aaltitBd.  pag.  93,  B. 
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ET.    ADDITIONS.  6o5 

TOME     VII. 

Pag.  9,iiote,lig.i,Ferret  A'<«Frer«t 
^  195, lig.  3,  Giortùlogique  lisez  Chronologique 
— 138  —  24,  dont  il  foUoit  £<«  qu'il  falloit 
^  i83  —  s   de  la  note>  en  ■  pris  />'(«(  a  pris 

—  196,  note,  a86.&M  186. 
^  3o8 ,  note ,  Soloni  lUas  Sotini 

—  236 ,  lig.  5,  et  ils  ne  l'étoient  pu  encore  du  tempi  d'Hb  ■ 

mtiv.  corriges,  et  ils  n'ëteient  pu  encore  oonibndiu 
avec  enz  da  temps  d'Homëre. 

—  346  —  97 ,  mais  il  en  snrvint  un  antre  auquel  oorrlget 

mais  il  survint  un  antre  flëan  auquel 
^353,  note  dernitre,  Idem  ibid.  lisez  Idem  lib.  vi. 

—  266,  ligne  dernière,  aprèi  Actœa  effàeet  Cëcropsi,  qui 
avoit  ëpous^  sa  fille,  lui  succéda,  mette*  en  la  place  :  Uais 
il  est  plus  naturel  d'imaginer  que  ce  pays  fut  ainsi  Bommtf 
parce  qne  c'est  ane  péninsnle.  On  sait  qu'une  péninsule, 
c'est-A-dire ,  une  terre  baignde  de  deux  côtés  par  la  mer, 
s'appelle  sourent  en  grec  A'xr*.  On  en  trouve  un  exemple 
remarquable  dans  Hérodote,  liv.  iv ,  §.  zzxviit  et  xzxtx. 
Etienne  de  Byzance  le  dit  aussi  au  mot  A'xrV-  Voici  sea 
propres  paroles  :  gvrtfyn^  iniuitti  («'Amiur)  A*  r«  wX»  fttftt 
marie  ttaimUri»!  ih  tniA^rn».  T^iyvHS  ymf  «Bnifi  *'  nntvtvmt 
iwi  r*  Ztv'ii»  imtrtfiittr  fut  wAtvfMi  ,  w»fm^n  ttyz»i»0'i. 
t.  Elle  (l'Atlique)  a  élé  ainsi  nommée,  parce  qne  la  plus 
u  grande  partie  du  pays  touche  i  la  mer.  Gar  celte  contrée 
»  utant  triangulaire,  les  deux  côtés,  qui  penchent  vers  le 
X  promontoire  Sunium ,  sont  baignée  par  les  eaux  de  la 
»  mer  ».  Cécrops  1,  qui  avoit  épousé  la  fille  d'ActEens,  lui 
succéda.  Le  pays,  &c. 

Pagea^S,  ligne  30,  après  ce»  mots  :  dénuées  de  fonde- 
ment, (i/ou/es  à  ^/{^otm.- La  seule  chosequi  pour  roit  donner 
qiiel(]ue  couleur  à  l'assertion  de  M.  Dupais,  c'est  qa'ïl  y 
Bvoit,  selon  la  Mythologie,  de  la  parenté  entre  la  maiton 
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e<i6  CORHECTIÔNS 

Royale  de  Troie  et  naPrince ,  je  ne  dh  pas  Arcadien,  mail 
régnant  dans  le  pays  nomme'  depuis  Arcadie.  Car  (i)  Dar- 
daniu,  chef  de  la  maiaoU  Royah  de  Tr«ie,  ëlat,  adon  h 
fable,  fils  <)•  lupiter  et  d'Electre  fiUfl  d'AtUa.ct  Bvandre, 
Prince  qui  régna  dans  le  pays  nomme  dopai*  Aicadie ,  étoit 
fils  (a)  de  Mvrcure  et  de  Ma'ia  fille  d'Atiaa.  Dcnys  d'Halï- 
carnasM  rapporte  arec  qoelque  légbro  difi^eaw  les  Cablea 
des  Arcadiens.  Selon  les  aateara  qu'il  suit,  tt  Atlas  (S)  rë- 
»  gsoit  dana  la  paya  qu'on  norano  aotiMllameiU  Arcadie, 
»  a«x  «iTirenadu  nont  ThaOBHuioi  ».  La  reste  de  cette  tra- 
dition s'accorde  aveccoUe que  rapporte  Virgll»-  Dudanua 
•I  ETasAie  étaient  donc  petits- fils  d'Atiaa.  Maias'il  y  aroit 
de  la  parenté  entre  oes  deux  maisons,  il  ne  s'ensuit  pas  que 
les  Truyens  desoeadissiBal  dee  peuples  qoi  oocapoient  alors 
la  pays  qv'oa  nomme  actuelltment  Aroadie,  soit  qno  oa 
fument  lea  Pâugea,  soit  que  eo  f&t  lui  «utre  peupla  qui 
noua  Bst  abooluient  iaeonnu. 
P.  99S,  lig.  *5,  Mort  de  Ménecthée.  ans  a^EuM  ana 
^344  —  10,  sa  redoutable  massoe.  eorrign  sa  redouta* 
ble  (1)  massue.  Mettez  en  note  (1)  Slésichoro  d'Hîmère, 
eéltbre  Potte  Lyrique,  né  63a  ans  avant  notre  bra ,  oA  1« 
premier Potte,  selon  Mëgadides,  cité  par  Atlidaée(lib.  xii, 
cap.  I,  pag.  5i9  Bub  finem)  qui  ait  rerèta  Hercules  d'uw 
peau  de  lion  «t  qui  l'ait  armé  d'un  ai«  et  d'une  bum»«.  Le* 
Foèf  es  qui  tout  TCHua  aprta  lui  Pont  imilÀ 
P.  41 7,  lig.  a7»nt-demikre,  »»5r»»  U—t  nirtw 

—  i2\  —  & , 'ri/»  HatM  J^ 

—  457,  note,  cLXT,  cLTi.  Utes  etiT,  otXTi, 

—  Soi  lig.  S,  44  ans  :  tien  54  ans  : 

._5i8  — 14,  de  lui  donner  qndie  e'tendue  il  m'a  plu, 
corrigtt  de  lui  donner  l'étendu©  qu'il  m'a  phi , 

(1)  Tirgil.  £a«id.lib.TUi,Tart.i54,3[C.  ApollodoTtBibliolb. 
lib.  ut,  oap.  XI- 

(i>  Virgil.  Xneid.  lib.  vin,  TSri.  i4o. 

{S)  Dioiiyiii Hslicam.  Antiqait-  Bvmansr. lib.  t ,  j.  uct, pag. U. 
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STADPITIOMS.  607 

V.  5a6 Ug. demiërc,  aprèi et» mot*,  avâot  notra  fcre  ajouUt 
et  prit  le  B9m  de  TArqniniiu  Prùcus.  ajouUs  à  la 
noté  »,  Tit.  Lit.  lib.  i,  xxxiv  et  xxxt. 

•—578,  apràêia  iignt  datUàre ,  e^ontet  : 

P«r.)al.    Aao.iTialJ.C. 

Ere  de  SJtoatrùjTboUtao  Juillet 3391  iSaî 

Pag.  6a6,  lig.  5,  cwrr^ws  */  a/'outem  : 

Arc^silu  II,  Roi  de  Cyrène,  est  empoîjoiuij  par  Làu^oe, 

Plutarck.  de  f^irtuiibut  Jlfuliâr.  pag.  aSo. 
Eryzo  venge  U  mort  de  ion  ^poox  et  m  concilie  l'anùtï^ 

d'Amuis ,  Roi  d'^jple.  Idtm.  ibid.  pag.  aSi, 
Battus  III,  &c. 
F.  643>lig.  36 ,  U^gwa  Asm  Mégarei 

—  658  —  II,  Proies  Uita  Péiiclèa 

—  691 -~   4,  aSani. /£*0s  soans. 

—  702 ,  col.  a ,  lig.  a ,  3576  li$n  4376 

•— 706,lig.  1 ,  Callistrate  ;ûftE  Galliithènea 
ibid.  —  6,  Sympliciua  lixz  Simplicim 

—  707 ,  lig.  dernière  et  708 ,  lig.  1 ,  fait  Innsfiorlcr  i  Baby- 

loneson  coïÇ9,  corrigez  înt  transportei  son  corps  h 
Babylone, 

TOME    VIII. 

P.  64,îig.37,  Varon  :  Umi  Varron: 

— 111  — 14}  mont  Pentélique,  A«»  mont  Parnls, 

"•  149—  >2,  petits  lUa*  petit 

^303—   7,  Myniens,  /tMsMtnyens, 

—  31  a  —   8,  Negrepront.  li»e*  Negrcpont. 

—  993^30,  sad-ouest,  /»«*  sud-est, 

—  279  ^    5,  qui  ait  liiez  qui  aient 

—  aga  —    4 ,  Thcbes  Utet  Thèbe 

•—Sa  1,-1 3,  des  Mardei,  lises  des  Mares, 

—  3a3  —  SI ,  ce  fleuTe.  lise*  l'Araxes. 

—  377  —  20,  mot  lisez  mont 

—  45o  —  23j  Catakckacoméné  lises  catakekaumÙK^, 
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6o8        COKHECTIONS  ET  ADDITIONS. 
TOME    IX. 

F.    54,tïg.98,AsiHA»TS,Crtnâ'ATÙt^u/HMADIMAIITJ^ 

fils  d'Ariatiai 

—  SB  —  95,  pour  époDxfi*»  pour  épome 

—  63  — sg,  TheM^nieiu/wrsIteMémeiu 

—  148—  16,  7s,75,/wM  72,  75. 

ibiJ.  ^  17,  75  note  b.  lUet  7S,  note  t. 

—  14g  — i3,  833,  liset  358, 

—  i5i  — b3,  35get56o. /mm  SSjrt  56o. 
«■166  — a5,  Tt,  38.  A'*aT,38. 

—  174^   9  et  10,  n  IVvalaation /Ma  un  évaluation 
^3ii  —  3o,CorDelia«>Ijongai,/M«iConielius-LoDginiu, 

ibid.  ^  5o,  Polyidiu  de  Sophodet.  aoo.  iim  Polyidui 
de  Sophocle*,  aog. 

—  407  — 3a,  176.  tUei  76. 

—  560^95,  181.  iùes  IV,  181. 

—  S63  —  dernifere,  53S.  Jïf»  335. 

n  7  ft  encore  qoelqaea  Ikutea  pliu  l^rei ,  nu-toat  dans 
lei  motj  grecs,  où  l'on  a  mia  ua  accent  gnTe  poor  an  aign, 
et  où  l'on  a  omis  qoelquefoia  l'accent,  feiptie  qœ  le  lec- 
teur voodra  bien  avoir  de  l'indalgence  pour  on  vieillard 
qui  eat  d|uu  it  soixante  et  dix-ceptitme  année. 

f  I  N. 


ihvGoogle 


tvGoogle 


